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Au cœur des Années 20Kientune place spéciale disisla gamme de L'Appel de Crhul. 
Initialement prévu avec ln sortie du livre de Base de la 6e édition du jeu, il aura 
fallu attendre près de cingans pour le voir arriver Aterme. En effet, cette période de 
l'histoire est si riche, et le projet était si ambitieux, qu'il &non seulement fallu du temps 
pour le voir aboutir, maïs aussi faire des choix éditoriaux. 


Pourquoilune place spéciale ? Certe: 
la période phare où se déroule le 
historique. Toutes les informations sont issues de documents d'époque, d'encyclopédi 
d'almanachs de la période, de trivaux d'universitaires sur la décennie, et bien d'autres 
sources ILne comporte aucune référence au jeu en tant que tel, mais'est totalement 
axé sur le quotidien de la période, sur sé particularités. Nous avons essayé de le rendre 
aussi vivant que possible, dans lesprié des miscellanées, à trvers des témoignage 
de première main, de documents parfois cocasses, où représentatifs d'une mentalité. 
Comme l'ariele/« UnMonde Nouveau 2 qui débure cet ouvrage, et qui aujourd'hui 
subirait l'ie des médias et de I classe politique, tant il est « colonial » dans.sa vision du 
monde, pour ne pas dire « raciste » par certains aspects. 


Par ailleurs, nous avons fait le choix de proposer une frise chronologique aussi complète que 
possible, qui a pour vocation de pouvoir se lire de manière idépendante, sans avoir à se référer. 
à d'autres articles pour en comprendre les constituants. Vous y retrouverez entre autres des 
résumés de livres, de serals ou de films qui ont marqué la période ou qui en sont représentatifs 
D'un point de vue pratique, pour chaque année sont fournis un calendrier et une éphéméride. 


tion de couvrir le monde, 


Bien que cer ouvrage traite de toute la d 
Néanmoins, les États-Unis y sont sur-réprésentés. À la sortie de la Grande Guerre de 14-18, 
est le pays qui domine le monde. Celui où la plupart des innovations sont réalisées, et qui 
donne naissance à notre société de consommation moderne. C'est aussi par lui que va venir 
Ja grande crise de 1929. Et après tout, est-ce pas la patrie d'Howard Philips Lovecraft, qui 
sert d'innombrables fois de décor aux scénarios publiés pour L'Appe/ de Cthulhu >? 


A l'écriture de cet ouvrage, il est apparu que l'Entre-deux guerres, période 6 combien riche, 
constitue une charnière de l'Histoire, entre l'ère industrielle et l'ère atomique. C'est durant ces 
Vingt années qu'est né notre mode de vie actuel. Si aujourd'hui il est aisé de prendre l'avion, 
de téléphoner à l'autre bout du monde, de se faire du pain grillé ou de regarder la télévision 
tout en mangeant un plat surgelé, c'est parce que tout cela est né durant ces quelques années. 
Berceau presque centenaire de notre quotidien, l'Entre-deux-guerres nien est pas moins une 
période très familière et très proche, car nous 


KO 


ent le monde changer, passer 
e industrielle à l'ère atomique. 
Sur les cendres de la Grande Guerre, 
qui a balayé le conformisme du siècle 
passé dans le fracas des obus, cette 
(1 décennie des « Années folles » porte 
: particulièrement bien son nom. 

Elle est placée sous le signe du jazz, 
de la prohibition, des bootleggers, de 
la mode garçonne, de l'art-déco, des 
balbutiements du cinéma parlant, de 
grandes inventions, des débuts de la 
À radio et de l'avi 


La joie de vivre 


Cherchant à oublier les affres de 
la Première Guerre mondiale, les 
À populations aspirent à la paix, à la 
joie. De nouvelles danses endiablées 
apparaissent, comme le charleston, au 
rythme du jazz qui devient très populaire. 
La radio diffuse ses premières émissions 
et se développe très rapidement. 
Lengouement pour le cinéma est très 
fort. Celui-ci invente la couleur, et passe 
du muet au sonore. La télévision fait ses 
premiers pas sur des écrans minuscules. 
Les jupes se raccourcissent, 


ion commerciale, 


1H, 


en bref 


(The Roaring Twenties - Les Années Folles) 


Flamboyantes et excessives, les Années . 


comme les coiffures. Coco... ou 
Chanel impose la mode de la à. 
garçonne (/apper) avec sa petite. 

robe fuseau. 


Les grands progrès 


La science fait des pas de géant. La théorie 
du big bang est avancée, les bases de Ia 
physique quantique sont établiess Les 
premiers jalons de la conquête spatiales 
sont posés. La médecine s'améliore, 
Au quotidien, le mercurochrome etile 
sparadrap facilitent la vie. L'insulinelest 
découverte et utilisée, et las femmesse 
libère encore plus grâce à la mise au point 
du premier stérilet. 


De grandes 
découvertes 


Les fouilles du tombeau de Toutänkhamon, 
placent la décennie sous le signe Mde 
l'égyptologie. Ce qui n'empêche nullement 
d'autres découvertes, comme celles de cités, 
mayas. C'est la grande quête du chaînons 
manquant, avec l'étude de l'hommede 
Pékin. Ou encore la controverse delGlozel 
qui anime la communauté scientifique sus 
les origines de l'écriture. Le grand procés. 
de la décennie oppose darwinismeer 
créationnisme aux États-Unis, alors que les 
croyances aux phénomènes! paranormaix, 
sont encore très ancrées dans les esprits. 


Le confort 
moderne 


du crime 


La décennie est la période de la 
prohibition, et done de l'âge d'or 
MEME contrebande d'alcool, avec des 
fpontes comme Al Capone, traqués par 
Ales incorruptibles », et de la guerre 
des gangs. Mais d'autres crimes sont 
éommis. Léscroquerie est à l'honneur 
Avéclla vente de la tour Eiffel à un 
ferrailleur. Des tueurs en série, comme le 
ldorf ou le vampire 

ivissent. Du côté des 

st la naissance 


vampire de Dü 
de Brooklyn, 
forces de l'ordre, 
AWEBI et d'Interpol. 


De grands 
exploits 


La période est riche en grands 
“exploits, avec en point dorgue la 
première traversée de l'Atlantique 
par Lindbergh à bord de son avion, 
Je « Spirit of St Louis ». C'est aussi 
le tour du monde par les airs du 


dirigeable le 
Zeppelin. Alors que l'Afrique | 
est traversée par les autochenilles de 
la Croisière N ng et Mallory 
tentent de vaincre l'Everest, 


Le crack de 1929 


Le 24 octobre 1929 sonne le glas de la 
période d'insouciance. Leffondrement de 

à une décennie 
dominée par la joie de vivre, et le monde 
moderne sombre dans la plus grande 
dépression qu'il ait connue, apportant avec 


elle 1 


Partie 1 : 


LES VINCTIÈMES PUCISSANTS 


Le Monde Nouveau 


monde nouveau est né de la guerre : les pays ont modilié leurs frontières, 
nationalites nayces dans un milieu hétérogène so So/1 recunstiruce: 

mentalité des peuples s'est transforme. Pour bien comprendre coite nétamors 

phase, dressons le bilan social, économique ct pittoresque des Cinq continents 


lations primitives — Depuis qu'il ÿ a des bornes 
R suis tre; ces hommes sant entrésen relations les 

unsavec les autres. Ces relations furent d'abord étrôbs 
tement limitées dans le temps et dans l'espace. Elles 26) 
bornèrent, pendant Dien des millénaires, à l'échange d'un 
petit nombre d'objets (el, ambre, pierres dures pour la: 
fabrication des. armes) et d'idées (manière de faire db 
feu, de domestiquer quelques animaux, de fabriquer des! 
Huttes, des vêtements, de la” poterie, etc), Puis. des 
familles s'associèrent en tribus, des tribus en peupladéà 
Enfin, dans certaines régions particuliérement favorisée) 
(Chaldée, Égypte, Bassin Méditerranéen, Chine, Indes 
les peuplades se groupérent en États, 

Assocfations humaines.— Ces associations étaient, 
en éflet, indipensables pour la réalisation des. grande) 
travaux proftables à l'ensemble de Ia communtuté 
canaux de drainage et d'irrigation, routes, organisation 
de la défense, ete, ete. Du même coup, les rapports 
entre les diverses sociétés humaines se multiPlérent et 
s'élargirent, Sur les grandes routes commerciales, Lee- 
restres, Quviales où maritimes, la clreulation des mars 

ixes prit un prompt essor. Les Phéniciens de Tÿr6£ 

les Grecs d'Athènes, les Latins de Rome ne 

inrent à vivre que grâce à l'affux des denrées pros 

t de l'extérieur, Les Chinois du Nord demandèrent 

la Chine du Sud un appoint indispensable de céréales ete. 

— Les grandes inventions. — Un moment interrom- 

La Lilenéécutas lemme". | pues, ou du moins, fort ralenties par les invasions Bars 

SRE bares du v siècle, ces relations se rent de plus en plus 

étroites, À partir des grandes découvertes maritimes des 

xvit siècles; à/ partir surtout du: jour où, au-xix siècle, l'invention de 1à 

machine à vapeur, de l'électricité, du télégraphe, etc. mulliplia et accéléra les moyens 

de communication ét de transport. Les groupements humains, jusqu'alors Hole. 8e 

rapprochérent et se complétérent, Au liou de s'ingéaier à vivre de’ leurs seules tee 

sources, ils purent se spécialiser, les uns devenant producteurs d'articles manufae- 

turés, les autres de denrées alimentaires ou de matières premières. C'est 1à le fait 

essentiel du monde moderne. Un Anglais, un Fr Tien, ke nourrissent, s8 

Vétent, se servent d'objets et de denrées venus des quatre coins de l'Univers. Toës 

les’homimes se trouvent, désormais, ct se trouveront de plus en plus, intellectuels 
Jement et matéricllement, danssune étroite dépendance les uns des autres. 


Les questions économiques. — De là, vitale prise par les ques 
tions économiques + industrk ce, 6 tion, circulation. montés 
taire, ouverture de nouveaux marchés, ete. De là aussi l'ampleur des confits qui 
sésultent de besoins connexes où d'ambitions affrontées, De là, le trouble durable et 
profond produit par de tels confits, L'idésl serait d'établir entre les divers_groûs 
pements humains un état d'équilibre tel qu'il ne lésht aucune prétention légitime, 
et qu'il suffit aux besoins de tous, en respectant l'entière Liberté de chacun, 


L'EUROPE 


L'EUROPE est après l'Australl le plus neue des, Continents [10 000.008 kon 
Carrés); mais c'est elle qui, Jusqu'à nos jours, a tenu xur la scène du Monde le 
role esseniiel, L'heureuse varleié de sa structure, la fertilité de ses terres culti= 
Kobles, on climat généralement tempéré et très favorable au developnement de l'ac= 
Efte humuine, l'intime penetration des terres el des mers qui uvorise 168 rpports 
ire les divers groupements, l'ubsence de grands plateaux déserLiques. do mon 
fagnes Infranchissubles, a Ineillté des communications. In richesse du suus-sol, 
quant l'avance qu'elle sut prendro de bonne hure sur tes wuire continents, 
Elle a, certes, aujourd'hui, des rivaux qui prétendent l'égal éme 4 Surpas= 
Es nols ceu rivaux sont eux-mêmes, pour In plupart, fils d'Européens émigrés, 
Ste font rien d'autre que d'prliquer les méthodes, de perfectionner les décuu= 
Vertes que leur énselgnu la « vieille » Europe. 


Le Pays et les Hommes. 


LS Son d'en jeté our 14 carte révèle les ca 
ractères essentiels de l'architecture du sol 
‘européen, et, du même coup, ses avantages, 


Pas de « terrain perdu ». — Ce qui frappe 
tout d'abord, c'est l'absence presque complète 
Ale ces hauts plateaux qui couvrent de si v: 
“espaces en Asie, en Afrique, en Amériqu 
€t qui sont, en général, si peu favorables aux 
établissements humains. La plupart des grands 
Géserts du monde (Lran, Arabie, Tibet, Sahara, 
Colorado, Australie intérieure) occupent, en 
éftet, des plateaux. Chez nous, l'Espagne seule 
fre, dans les deux Castilles, de vastes espaces 
fabulaires, hauts de 700 à 7 000 mètres, Aussi 
les Castilles comptent-elles parmi les régions le 
moins peuplées du Continent. 


Montagnes et vallées hospitallè 
Les montagnes ne manquent point en Europe. 
Les plus vieilles se dispersent au Nord-Ouest 
‘et au Centre : Grande.Bretagne, Scandinavie, 
Armorique, Auvergne, Vosges, Bohème. Leur 
ancienneté ce trahit par leurs contours émous- 
Sés, leurs sommets arrondis, la largeur de 
leurs vallées, les longues ondulations de leurs 
‘croupes uniformes. Les plus récentes: Pyrénées, 
Alpes, Carpathes, Apennins, ete., se groupent 
dans les régions méridionales. Beaucoup plus 
élevées, plus abruptes aussi, elles sont cepen- 
dant, en général, de pénétration aisée. TE 
De tout temps, des habitants se fixèrent PRLCTS EN 

dans leurs vallées, des voies commerciales les Sn 
traversèrent. Grâce aux pluies, aux neiges dont 
elles provoquent la chute abondante, elles sont 
le château d’eau où s’alimentent régulièrement 
fleuves et rivières. Précieuses réserves de forêts 
&t de pâturages, elles nous offrent aussi la 
force vive de leurs torrents que captent des 
usines chaque année plus nombreuses, Enfin, 
Gessant d’être un » pôle répulsif» pour les gens 
des plaines voisines, elles voient chaque été 
dccourir par millions les visiteurs avides d'air 
pur, amoureux de beaux spectacles ; et, jus- ES 


Qu'aux neiges virginales deleurssommets, monte | — La mures de in Touvr ét le pays£s 
‘comme le frémissement d'une vie nouvelle. able de l'Angoumalse 
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Vastes plaines. — Aux montagnes 
0 mélunt des Plaines si vastes qu'elles 
couvrent les deux tiers de la superficie 
totale. Elles ne présentent pas toutes une 
égale fertilité, Toutefois elles offrent aux 
établissements humains des conditions 
‘d'habitat particulièrement favorables. Les 
marais, -les tourbières, les sables y 
tiennent pou. de place et la circulation ÿ 
‘est aisée, soit par voie de terre, soit en ut. 
Iisantle réseau bien ramifié des cours d'eau 

Climat favorable. — Si l'on excepte 
'extréine Nord des pays Russo-Scandi- 
naves, il ne se montre nulle part hostile À 


la condition indispensable du progrès 
Côtes découpées, — L'Europe l'es 

porte sur ses rivales par le de 

côtes bien 

golfes profonds riches 


nde le contact de la terre et des mers! 
st plus étroit, les 
plus aisées, Toute Phistoires dei 
sportance d'un tel faits 


LA fais d'ou 19 JO cit pri de roo nées. 


An porte 


l'homme. La latitude de l'Europe (du 35° 

au 71® degré) l'influence adoucissante des 

eaux tièdes qui la baignent (Gulf Stream), 

des vents qui là parcourent, la disposition. 

et la modération de son relief, lui assurent 

un climat sain, généralement exempt des 

extrêmes de chale 

cheresse 0 

climat est 

introduire dans la vio végétale et la répar: 

tition dés cultures la plus heureuse diver- 
é. Les immenses forêts de conifères des 


lation (46 bab. au kil. carré, contre 20! 
en Asie, 5 dans l'Amérique du Nord et 
l'Afrique, 2 dans l'Amérique du 
Grâce aux progrès dé l'hygiène 
bien-être, cette-population 
de 1815 à 1014, elle passa 
a plus de 450 millions d'hommes, 
11 expliquent aussi l'avance que l'Ets 
rope s'assura dans le développement. dé) 
lacivilisation. Athènes et Rome, héritières! 
de Memphis et de Babylone, devinrent less 
éducatrices du monde, précédant dans ce 


LE lé de Langeland, en Norvège, de même ongine qua les ford. 


pays septontrionaux se complètent par les 
forêts à fouilles caduques des régions cen- 
trales, les maquis parfumés de la Médi- 
terranbe. À côté des prairies où paît le plus 
beau: bétail du: monde, se pressent les 
champs de céréales, de pommes de terre, 
de betteraves, les vergers pleins de fruits, 
les vignes, les olivette, ete, Sauf quelques 
produits tropicaux rien nc nous manque 
de ce qui est indispensable à l'homme pour. 
acquérir ce largé bien-être qui est 


vent Florence et Londrés, Bees 
lin et Paris. De Là, l'attraction que l’Eus 
rope n'a cessé d'exercer sur le reste des. 
hommes. Aux chevanchées sanglantes des! 
Huns, dés Mongol, des Arabes, des Turcs 
a succédé l'invasion pacifique. des étus 
diants avides de s'instruire-dans nos Unfs 
versités ct nos écoles d'art, des touristes, 
désireux d'admirer les_chefs-d'œuvre :de 
notre passé. À son tour, l'Europe essaie 
hors de chez elle, L'Amérique, l'Australiès 


Les ones dechire en Europe ‘al 


Lafrique du Nord et du Sud se peuplent populations. jaunes et noires au de 
AA l'on mesure le progrès des d'européanisation qu'elles ont. atteint 
Produetions et Industries 
ardes et hongroïses, es, «terres noires» @ 

de Russie, les «les» d'Alsace, de la 

le la Roumanie, € 

* Les cendres volcaniques de Campanie sont 

Particuliérement favorisées. Mais le labeur 

: Réharné des générations a su tirer parti des 

ins naturellement productifs, 


fn nounze | 
IE & 
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Dahlque: Les érabissenntt 


‘en desséchant les marafs, en amendant le 
sols-trop maîgres.», et, grâce au caractère 
intensif qu'a pris un Peu partout le tra- 
vail agricole, le paysan de chez nous par- 
vient à tirer de son champ des renden 

en blé,orge, betterave qui ne sont a 

nulle part aille eurs vins du 
monde pro nos coteaux dé 
France, d'Espagne, d'Italie. Les pi 
méditerranéens ‘ont leurs olives, 

fruits de toutes sortes, leurs champs de 
primeurs, les herbes ‘courtes de leurs 
pâtures si favorables au mouton. Dans les 
humides prairies de l'Ouest, sur les alpa- 
ges aux herbes savoureuses, paissent les 
troupeaux magnifiques des bœufs de la 
bour et des vaches laitières. Le chanvre 
til lin trouvent dans les plaines russes 
leur sol et leur climat, 


Richesse du sous-sol. — Le sou 
sol n'est pas moins productif. On sait l'in 
portance des gisements houillers qui, de 
l'Écosse au Don, accompagnent les vieux 
massifs de l'Angleterreoccidentale, des Ar- 
dennes, de l'Allemagne, de la Bohême, etc. 
Le-fer abonde un peu partout (France 
d'abord et surtout, puis Angleterre, Espa- 
ge, Suède, etc.). Le zine, l'étain, le plomb, 
Je cuivre, le mercure, quoique en quantités 
moindres, _s'exploitent en Espagne, en 
Angleterre, en Allemagne, en Sardaigne. 
Le pétrole jailit des puits de Galiclé et de 
Rotmanie, Les potasses d'Alsace et de 
Saxe, les sel gemmes, les marbres fameux 
de Grèce, d'Italie, des Pyrénées, le soufre 


de Sicile, le kaolin du Limousin, les bauxts 
tes de Provence, les terres radio-actives de 


Bohême, les eaux minérales, ete. 
tent à la riche série des produits européens. 
Cette abondance des matières _pré 
mières facilite grandement la prospérité 
des industries qui trouvèrent, par ailleurs, 
un puissant activité més 
CAL l'esprit d’entres 
apanages s_.de la racg) 
Planche en pays tempérés. 


. Puissance des industries. — D'abord 
ispersées en. multiples petits ateliers, les 
industries se sont, au x1x° siècle surtout, 
concentrées dans quelques régions spétias 
lement favorisées: présence de la houillé 
blanche où noire, facilité des communicds, 
s ct des transports, abondance de à 
ete, Toute l'Angleterre 
la France du Nord, la Belgiques 
la Silésie, ne for 
ment guère qu'une immense usine, entotis 
e. de foyers secondaires tels que les 
‘gions parisienne’ et lyonnaise, la plaine) 
du Po, la Pologne occidentale, etc., d'où 
se répandent à travers l'Europe — et le 
monde, — en quantités sans cesse accruës, 
cotonnades et lainages, soleries et batistess 
mobiles, coques: 
, produits chffniques, conserves) 
sucre, Hauours et alcools, ote 

Cette prodigieuse. activité fnduss 
trielle de l'Europe, grosse de conséquences 
économiques et sociales, paraît. être lé. 

fait essentiel de son histoire présente, 


Commerce et Transports. 


LES progrès du commerce ont marché 
de pair, — cela va de soi, — avec les, 
Progrès del'industrieet l'accroissement de 
la population, 11 faut alimenter les usines 
ft les hommes ; il faut écouler les produits 
des manufactures, D'où la multiplication 
des moyens de transports destinés à faci- 
Litersoit les rapports. queles peuples euro= 
péens entretiennent lesuns avec les autres, 
soit les relations avec le monde extérieur. 


Mouvement des échanges. — Déjà, 
dans chacun des États, les districts indus- 
Hriels et les pays agricoles ont intérêt àco 
compléter les uns par les autres. En 
France, par exemple. le mouvement des 
‘échanges est extrémement actif entre la 
plaine ct la montagne, lacôte et l'intérieur, 
fes provinces agricoles et pastorales el 
les provinces manufacturières. Des éch 
es du même ordre se font, dans de 
proportions plus vastes, entre les divers 
Étals Européens. Enfin, hors d'Europe, 
ua courant alternatif régulier entrain 
aux quatre coins du monde les articles 

fabriqués par 
nos où vriers 
‘ét ramène chez 
nous le surplus 
des denrées co: 
loniales et des 
matières prem 
êres dont nous 
ne pouvons 
nous passer, 


Voles de communication, — Le 
réseau des Voles de communication (routes: 
cartossables et voies ferrées) ‘est parti: 
eulièrement serré dans les États de l'Ouest 
ct du Centre: France, ; Hollande; 
Angleterre, Allemagr Italie du 
Nord. 11 devient beau 
Espägne, da 


Sur mer, 
l'Angleterre;dé. 
barrassée pro 
vhoirement de 
la redoutable 
concurren ce 
germanique dé 
flent une prie 
éminence in 
te, mais 

es autres 
Étits_ qui ont 
une façade mac 
me cher: 
hent à se donc 
ner une flotte 
nationale suffi 
sante pour as 
Surer leurs rela= 
tions avec le 
dehors ; c'est 
pour tous un 
Problème vital 
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L'Europe d'après-guerre. 
peu de races. — Les Européens appartiennent Veil 
grande majorité xla race blanche. Seuls les Hongroiss 
les Bulgares, les Tures, les Finnois et les Tatars dé 
Russie représentent les diverses familles de la race 
jaune, mais, en général, si fortement transformées pal 
les. croisements que le type primitif n'est plus recons 
naissable, au moins chez les plus civilisés d'entre eux, 
Parmi les blancs eux-mêmes on relève de frappantés 
Rome: Saint Pierre différences physiques entre les divers. groupements A 
Nord, du Centre et du Sud. Toutefois, depuis bien des 
siècles, les mélanges entre peuples furent tels. qu'il nè 
saurait étre question de «races» française, anglaise) 
où autre. Dans le sang de tout Européen ce mélangent 
à doses inégales, des éléments étrangers à l'Europe: 


Des nations, — Mai n’y a point de races, il 

y a des «Nations», c'est-à-dire des. groupements plis! 
Qu moins cohérents de familles unies par la commu: 
intérêts, des vicissitudes historiques, des sonf 

1 des .gloires partagées depuis des siècles, dés. 
aspirations, des tendances morales, intellectuelles 1e 
sociales. Chaque nation parle, en général, une langue qui 
lui est propre, Cependant cette règle souffre de noms 
breuses exceptions et ne peut s'appliquer, par exemples 
ni à la Suisse, ni à la Belgique, ni même à la France. 
Les croyances religieuses, bien qu'étant un : élément, 
très important des concepts : multiples _ qu'embrasse) 
J'idée de- nation,-ne sont pas non plus un élément 
essentiel, sauf dans quelques pays balkaniques où l'idée 
de patrie se confond avec certaines formes de culte. 


subordonnée à l'État,— Ces nations 

la suite des Invasions barbares. 

mité romaine et fixèrent sur le s0 

européen les derniers contingents des_ peuples. venus, 
d'Asie, Dans les cadres, vastes où restreints, indiqués 
par la mature, les hommes se groupèrent en organismes. 
‘distincts dont le nombre, d’abord considérable au temps, 
du régime féodal, diminua peu à peu, car certains. 
groupements, plus vigoureux ou mjzÂx placés, absors 
bérent leurs voisins, Ainsi naquircft de Donne Heure) 
des nations française, espagnole, anglaise, polonaise, 
hongroise, tchèque, ete... Mais, au concept de nation! 
<e superposa le concept d'État, et, pendant des siècles, 
on subordonna la nation à l'État, On vit ainsi tontél 
des nationalités diverses unies, malgré qu'elles en 
eussent, sous l'autorité d'un seul maître (ce fut, par, 
exemple, le cas. de l'Empire Autrichien, de l'Empire 
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Londies : Le ont dla Tour Paris à le Pal de Justice. 


Turc, ete), tantôt, au contraire, des nations partagées 
entre États rivaux. 

Le triomphe des nationalités. — Cette situation 
s@t prolongée jusqu'à la Grande Guerre où l'on vit 
T'Allemagne, symbole de la toute-puissance de l'État, 
faire un suprême efort pour Imposer à l'Europe so 
joug Lyrannique, sa « Kultur », sa suprématie matérielle 
%€ morale, aux dépens des nations libres. Son échec 
aboutit, au contraire, au triomphe du + principe, des 
nationalités », à la renaissance d'une Pologne, d'une 
Théco-Slovaquie, d'une Esthonie, d'une Finlande, tand 
que les Roumains de Transylvanie, les Serbes de Bosnie 
êt de Croatie, les Italiens du Trentin et de Trieste, les 
Danois du Schlesvig, les Français d'Alsace et de Lor- 
raine”retrouvaient, la patrie qu'ils pleuraient. Au lieu 
de diminuer, le nombre des États Européens s’est accru, 
‘car chaque nation constitue désormais un État qui peut, 
‘entin, vivre sa livre vie, appuyé sur l'unanime volonté 
d'hornmes poursuivant un même idéal. 

La Soclété dos Nations. — 11 s'agit de maintenir 
éntre ces Etats multiples des relations pacifiques, en 
résolvant par arbitrages toutes les causes de confit; 
et c'est à quoi s'emploie la Société des Nations. La 
tâche est malaïsée, par suite, surtout, des deux puissants 
éléments de troubles qui subsistent dans l'Europe 
nouvelle : l'Allemagne révant de la revanche, la Russie 
des Soviets préchant la Révolution universelle ; mais elle 
n'est pas impossible, si les vainqueurs savent demeurer 
longuement unis, et elle est indispensable pour per- 
mettre aux États européens de restaurer une situation 
économique gravement ébranlée. 

L'avenir de l'Europe. trope de 1923 n'a 
us dans le monde la préés € qu'on 
fui reconnalssait en 1914. Elle a perdu, au profit des 
États-Unis, du Japon, ete., une partie des marchés 
où elle écoulait le produit de ses usines. Elle doit 
“compter avec des concurrents qu'elle pouvait, autrefois, 
considérer comme négligeables Le Brésil, l'Afrique du 
Sud, l'Inde, l'Australie, la Chine même ne se bornent 
plus à fournir les matières premières mais commencent 
À les transformer chez eux. Ses dettes intérieures ou 
extérieures se sont formidablement accrues, Au lieu 
d'être le banquier du monde, elle en est la débitrice. 
La baisse de ses changes lui rend extrèmement onéreux 
es achats faits à l'étranger, Le prixde la vie, le poids 
des impôts ont augmenté d'incroyable façon. Partout 

1 jes saffaires» sont devenues diffciles.Déclin passager | 
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L'ASIE 


U\TRE lois et demie plus vaste que l'Europe, l'Asie nourrit plus dà 
850 000 000 d'habitants, la moitié de la population du Globe, Leurs ancêtres 
créèrrnt on (-haldée, en Chine, en Asie Mineure, les premiers éléments. d'une) 
civilisation raïince, ‘et les relgfons essentielles qui se parlag:nt l'humanité 
Judaïsme, Christianisme, Islumisme,  Boudihisme. Hrabminiame. A mnintes) 
renrises, l \sie deversa sur xes voisins do l'Ouest le flot de ses tribu juorrières » 
Huns, Hongrois, Mungols, Tures, Arubes, À sun tour. elle se voit, dujuurd'hul, 
pénétré par les idees, les méthudes, los formes de la c-vilisution ‘orcrdentales, 
€t son évülution, lente ou rapide, los secrets de son avenir, constituent pour le. 
monde entier, l'an des problèmes los plus graves de Lheure présente. 


Caractères généraux du 
Continent Asia 


Un, continent à « grande échelle ». — Pour 
juger des choses d'Asie, I ne faut jamais perdre 
de vue leur grandeur. Les distances auxquelles 
nous sommes habituéschez nous n'ont plus; en Asie, 
leur valeur normale. Tout y est vaste, tout y est 
demesuré, Dans certaines régions : Inde, Chine, Jaz 
pon, Java, les sociétés nes ont trouvé des 
conditions si propices à aire qu'elles 
forment à ellesseules plusdu tiers dela population dé 
notreplanète, Ailleurs, par contre, sur des millions de 
kilomètres carrés, en Mongolie, en 
en Arabie, etc, le désert, la for 
peuvent nourrir que quelques misérables tribus de 
pasteurs ou de chasseurs nomades, Peu ou point de 
ces gradations insensibles, de ces nuances délicates. 
entre petites régions voisines, de ces modalités infis 
nies dans le climat, dans la végétation, d 
formes de la vie humaine, que nous offre l' 
Occidentale, mais des conditions identiques se répé= 
tant, uniformes, sur des espaces immenses, courbañt 
les hommes. sous la nécessité -d'une même loi; € 
puis, entre ces régions démesurées, de brüsques! 
contrastes, de saisissantes oppositions ; en tout, une 
sorte d'excès qui élimine de la terminologie géogra= 
phique ces mots: mesuré, modéré, tempéré, qui 
caractérisent si justement nos pays d'Occident, 

L'Asie n’est pas seulement le plus vaste, c'est 
aussi Je plus élevé des continents, On évalue 
d'un millier de mètres son altitude moy 
que 600, Europe 330). Cela tient d'abord à 
teur de ses nuissantes chaînes de montagnes 

Himalaya, Tian-Chan, Kara-Koroum ete, 
Mais cela tient plus encore à l'espace occupé par 

Plateaux encadrés d'arêtes montagneuses qui 
eà Anatolie, en Arabie, dans l'Iran, en Mongolie, 
au Tibet, elc., couvrent près des trois cinquièmes, 
de la superficie totale. 

Les plaines ne manquent pas en Asie, et ilen, 
sst de considérables, en Sibérie, au Turkes{an, dans 
l'Inde, en Mésopotamie, en Chine, etc. Mais elles se. 
trouvent rofetées sur le pourtour des hautes terres! 
centrales. De plus, elles ne. communiquent point 
entre elles et, si l'on excepte le Bassin de l'Eue 
phrate, les sociétés humaines qui s'y développèrent, 
demeurèrent isolées à la fois les unes des autres ef. 


Le — este /) 


L 


dû monde extérieur : d'otlleur stagnation, 
leur arrêt brusque sur la voie régu 
progrès. 
Climats excessifs. — Excessive 
sa miasse, l'Asie l'est encore par son climat, 
janique de ce climat tempéré qui est 
Je charme d’une partie de l’Europe. Toute 
Les régions du Sud-Est, voisines de l’Équa 
teur, sont soumises au régime des mous- 
sons, caractérisé par l'alternance des vents 
et de mer, l'élévation continue de 
npérature, les formidables délnges des 
pluies d'été, l'atmo- 
Sphère moite, pesante, 
aifheile à supporter 
} La 


l'étroit Iit- 
sie Mieure 

yrie, Le Nord 

“connaft les terribles hi- 
Vers sibériens. L'Ouest 
(Arabie, Jran)_ n'est 
qu'un désert, Au centre, 
<ous les latitudes qui 
correspondent À celles 
del'italie, dela France, 
de l'Angleterre, de l'A 
lemagne, de l'Autriche 
s'étendent. les solitudes, 
our à tour torrides ou. 
glacées du Turkestan ét 
du Gobi, Même sur le 
littoral du. Pacifique, 
à méme distance de 
J'Équateur que Naples 


où Paris, la Chine du Nord où la Mand= 
chourie ont des hivers aussi rudes que 
ceux de Laponie, succédant à des 616 à 
chauds que les étés du Caire. 


Zones de peuplement. — La nature 
du relief et les modalités des 
partant, de Ja végétation et dl 
expliquent la répartition des homini 
les 830 000 000 d'habitants qui pe 
le continent asiatique, 750 000 000 
pressent dans Les plaines ct sur Jés colin 
des pays de mousson : Inde, Chine Orie 
tale, Japon, Java, à 
Las | indo-Chinois, où 
on voit plusi 
taines d'êtres huro 
s'entasser sur. 
kilomètre carré d' 
iprement disputé 
contre, le reste, soit les 
rois quarts du terri= 
toire, est à peu près 
vide {in habitant p 
3, 4, 20, 20 Kilomètrés 
L'Est et le vcentré 
du Continent consti- 
tuent le domaine de là 
race jaune : Japonais, 
Chinois, Annamites, FE 
À bétains, Mongoh, Turke 
 mènes, Quant . à Ja 
tie éceidentale, elle 
appartient surtout AUX 
blancs: Indo-Aryens et 
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ne compte-t-on gr 
(8 millions en Sibéri 


Toutefois, les ressources ne font point défaut à-toute la région, et leur exploitation. 


Sibérie ot Turkestan. — 

énorme ensemble de hautes 
chaînes et de plateaux qui cons- 
itue tout le centre: de l'Asie se 
trouve flanqué, au Nord et à 
l'Ouest, d'une zone de plaines 
immenses qui vont de l'Océan 
Glaciol jusqu'à l'Iran et aux 
rives de la Casplenne. Habitées 
primitivement par un petit nom 
bre de tribus nomades, ces 
plaines passèrent, du xvis au 
xixt siècle, sous la domination 
des Tears. Leurs 16 millions 
de km. carrés leur donnent une 
superficie égale à une fois et 
demie celle de l'Europe. Mais les 
conditions climatiques aux- 
quelles elles se trouvent sou- 
À mises (longueur et rudesse de 

Vhiver en Sibérie, sécheresse en 
Turkestan) lesrendent en grande 
particinutilisables, inhabit ables. 


ces Vaètes espaces, qu'une vin 
2 millions au Turkestan). 


äctuelle, encore à ses débuts, n'est 


que le préludé d'un avenir plein 


de promesses, 


La valeur économique. — 
Outre l'inépuisable réserve del 


FÂses gisements métallifères (or, 
fer, platine, bouille, cuivre, ete.), 
la Sibérie a pour elle la zonc 
de ses «terres noires » (Bass 

moyen de l'Obi et de l'Tenissei 

aussi favorable aux céréales 
que le Tchernozom russe. Au 
FTurkestan, les céréales encore. 
maïs surtout le coton et les 
fruits récqsisent à mervelie 


‘des colons russes, qui fut incessant à la fin du. x! 


TE TA AE cour spl | 
re ds er 


ses forêts, et la riche variété de [= 


dans les Vallées irriguées del 
L'Amour et du Syr Daria. 
A cela s'ajoutent les profits del 
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Asie Antérieure. 


Anatolle. —. On désigne sous le nom d'Asie 
Antérieure les régions comprises entre La 
Méditerranée et l'Inde. Elles débutent, l'Ouest 
jpar la presqu'île d'Anatolie qui établit la tran- 
Sition entre les terres de type européen et le 
domaine proprement asiatique. Les côtes, en 
“effet, aussi découpées que les rivages de l'Hel- 
fade, bordées d'Îles montueuses (Chio, Samos, 
Rhoses, Chypre, ete), ont le climat de a Grèce 
ou de la Provence. Leurs pentes ensoleillées, 
Pleines de lumière, leurs petites plaines fécondes 
Le couvrent de vignes, d'oliviers, de m 
%e sont des Grecs qui, depuis l'antiquité, y 
fxérent leur demeure. L'intérieur, au contraire, 
est occupé par de hauts plateaux que dominent 
les sommets du Taurus et des Chaînes Pontiques. Le climat de ces plateaux, tour à 
RS frais et très chaud, la rareté des pluies, les steppes semi-désertiques qui 8'ÿ° 
LA ont plus rien d'européen, et les Grees y cèdent la place aux Turcs venus: 
a'Asié Centrale. à 

Syrie, Palestine, Arable.— Vers le Sud, ls pays du Liban, Syric ct Palestine, 


4 


ontencore une étroite façade méditerranéenne. Mais, derrière le Liban, commencent 
les déserts rts de Syrie, de Dahna, du Nefoud) qui recouvrent la 
‘et de l'Arabie. Inhospitalières, ces régions ne peuvent 

de nomades gravitant a 
oient d'abord les plaines mono® 


EE een de Lan en in co 
de palenages ana moine le trie Végeratn 


Caucase, — Puis les plateaux sauvages de l'Arménie ct du Kourdistan mènent 
auxpays dû Caucase, Les pétroles de Bakou, les cotons et les fruits de Géorgie y, 
Arbront les Russes, On ne saît encore ce qu'il adviendra des petites Républiques 
TGéorgie, Azerbaïdjan, Arménie) qui essaient d'y naître à la vie. 

Tran,— Enfin les hautes plates-formes de l'Iran. s'allongent comme un pont jeté 
entie ln Mésopotamie et l'Inde. Des déserts les recouvrent presque en entier, mais 
Au: pied des monts qui les entourent fleurissent les roses d'Ispaban. 
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Asie Tropicale. 


O* peut réserverle nom d'Asie Tropicale 
aux régions sud-orientales sises entre 
le Tropique du Cancer et l'Équateur. Ce 
régions comprennent deux grandes pres- 
qu'iles : l'Inde, l'Indo-Chine et l'archipel 
connu sous le nom d'Insulinde 

Une zone privilégiée. — Avecla Chine 
ete Japon, l'Asie Tropiçale constitue une 
zone privilégiée, favorable à la multiplica 
tion des hommes, 

Lesplaines,en effet, y sont nombreuses, 
etléuréol, fait surtout d'alluvions fluviales, 
se montre remarquablement fécond, Les 
plateaux même et les pentes des montagnes L___##®" | 
n'ont pas, en maïats endroits, une fertilité moindre, par suite de l'abondance des 
terres d'origine volcanique {« regur » du Décan, laves décomposées de Java et des 
Philippines). Des fleuves puissants (Gange, Indus, Jraouaddy, Mékong, Song-Khoi) 
facilitent les communications et surtout l'irrigation, Le climat, enfin, difficile à sup 
porter pour l'Européen, est, en général, extrêmement favorable à la vie végétale. Si 
l'on met à part, en effe l'Inde, tout-le reste subit l'influence des: 

nt l'été, poussent vers le continent les nuages formés sur. 
sent une masse d'eau variant, en moyenne, de + à 3 mètres (jusqu'à: 
Ghâtes Occidentales, et 12 mètres sur les collines de 


ensrnemant do tan mr ls 


dessous de 20° de moyeme annuelle, explique l'exubérance de la végétation arbustive. 


forte humidité, jointe à Le d'une température qui ne s'abalsse nüll part au- 
La forêt vierge couvre encore d'immenses surfaces dans maintes régions. 


Peuplement et civilisation. — De bonne tu 
en ces lieux: Indo-Aryens des plaines indo-gangétiques, Dravidiens de l'Inde. méri- 
dionale, Birmans, Laotiens, Cambodgiens, Annamites de l'Indo-Chine, Malais de 
l'Insulinde, Certains attelgnirent un état de civilisation remarquable, dont témol. 
gnent, par exemple, la littérature sanserite, les merveilles architecturales de l'Inde 
‘et du Cambodge (monuments d'Angkor), Leurs conceptions religieuses (Bouddhisme 
et Bralimanisme) se répandirent dans toute l'Asie Orientale avant d'être éoncur= 
rencées par, l'intrusion de l'Islam. Toutefois, malgré leur nombre, ces peuples, peu. 
combatifs, ignorant l'idée de patrie, divisés entre eux par des haines. de castes, 
furent incapables de résister aux entreprises étrangèes, Dans l'Inde, les maîtres 
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au Canboye et 
ar PU 


La exe anvamie 
Haba der fauves 


La haie d'Albng pourar ab 
rune grande Rte. 


La fort tropicale À Malacea 
at d'une chose arndiieuse. 


Anglais succédérent aux Fran- 
çais et aux Mongôls. L'Indo- 
Chine — le Siam excepté —se 
partageaentre Anglais et Fran 
çais. L’Insulinde devint colonie 
hollandaise, et les Philippines 
n'échappèrent au joug espagnol 
que pour retombersousla domi. 
nation des Américains. 


L'influence anglais: 
Dans l'Inde, la Birmanie et 1a 
presqu'ile malaise, les Anglais 
règlent les destinées de 320 mil- 
lions d'hommes. Ils y trouvent 
ua placement pour leurs capi- 
taux, un débouché pour leurs 
produits manufacturés, une ré- 
Serve de blé, de coton, de jute, 
de riz, de thé, de caoutchouc, 
de graînes oléagineuses, d'étain, 
de pétrole, etc 

Ils ont multiplié les voies de 
communication, transformé par 
l'irrigation des millions d'hec= 
tares de steppes, en terres pro- 
ductives, lutté de leur mieux 
contre les famines et les épi- 
démies, ces féaux légendaires 
de l'Inde. Ils doivent, il est 
vrai, aujourd'hui faire face aux 
velléités d'indépendance mani- 
festées par une petite mino- 
rité d'Hindous et se voient 
contraints d'instaurer _p 
peu dans l'Inde les. premiers 

ts du self-governmient 


L'influence | hollandatse, 
américaine et française. — 
Les îles de la Sonde constituent 
pour les Hollandais une adm 
rable_colonte d'exploitation: 
riz, café, canne à sucre, thé, 
quinquina, cacao, tabac, pé- 
role, charbon, Les Philippines 
donnent à leurs maîtres améri: 
cains du riz, du chanvre, du 
coprak, du tabac. Le Siam 
expédie vers l'Eurôpe et la 
Chine d'immenses cargaisons de 
riz. C'estencore le riz qui forme 
les 7/10 des exportations de 
'Indo-Chine Française. Mais les 
ressources de notre belle colonie 
sont extrémement variées. Leur 
mise en. valeur fait des progrès 
rapides et nous. pourrons un 


jour trouver au Tonkin. en An- Ë 


ram, en Cochinchine, an Cam- 
bodue, une bonne partie des 
its tropicaux que nous 
andons encore à l'étranger. 


©: 


Le Gage à Bénaits et Doré 
detenples ét de pair 


aamaton de lanasiers 4 
Java et d'un en cale appotts 


Le Monde Nouveau 


Le Monde Noi 


ALMANACH HACHETTE 1g23 


L'Asie Orientale. 


L'ASE Ofientale comprend essentfellement la Chine 
proprement dite ou Chine des dix-huit provinces 
et l’Archipel Japonais. Maison peut y joindre toute l'Asie 
Centrale, l'Asie des montagnes gigantesques, des plateaux 
formidables, des déserts sans fin :Tibet, T'urkestan Chinois, 
Mongolie. Toutefois l'aridité de ces vastes espaces, la 
médiocrité de leurs ressources, la rareté des populations, 
généralement nomades, qui y mènent une existence pré 
caîre ne méritent pas de retenir l'attention. 

Chine et Japon. — La Chine proprement dite et le 
Japon font avec ces tristes solitudes un violent contraste, 

Tous deux appartiennent encore à la zone des mous 
sons, et reçoivent d'avril à septembre les pluiesentraînées 
par les vents marins. Une savante irrigation permet de 
remédier à la sécheresse des hivers, Sur un sol prodigieue 
sement fécond, fait &e loess ou de laves décomposées, 
grande chaleur et l'humidité des étés favorisent les cultures les plus variées : ciz, (hé; 
mârier, coton, canne à suerc dans les régions méridionales ; blé, orge, millet, mak 
tous nos légumes et fruits d'Furope dans les districts septentrionaux (Chine du Nord, 
Mandchonrie, Véso) La riche cisclure des côtes japonaises permet aux navires de des” 
servir aisément les régions lttorales, les plus productives et les plus peuplées, tandis que. 
sur les grands fleuves chinois (Hchang-Ho, Yangiseu, Si-Kiang) et leurs affuents, cir- 
cule une innombrable flottille de sampans. Le sous-<ol recèle d'énormes gisements. de 
houille, de fer, d'étain, de cuivre, cte. Enfin 320 millions de Chinois, # 

Daponaisé fournissent" 1a) main-d'éuvro-inépunable et. pen coûte 
mettre en valeur ces immenses ressources. 

Peuplement et civilisation. — 11 n’est point surprenant qu'en des 
privilégiés, des sociétés humaines se soient établies de fort bonne heure et aient atteint 
promplement un haut degré de civilisation. Mais leurs progrès s'arrétèrent assez vile, 
fante de rapports avec l'extérieur, Jusqu'au xtxe siècle, Chinois et Japonais vécurent 
repliés sur eux-mêmes, se refusant obstinément à toute modification de leurs cou! 
ancestrales, incapables par conséquent de tirer un parti complet desrichesses si variées de 
Jeur sol et de sieur sous-sol. [1 fallut, à partir de 1840, recourir à la force pour les 
contraindre à sortir de leur long isolement. 

L'influence étrangère. 1° Au Japon. — lorsqu'on leur signifia, à coups de 
‘canons, qu'il leur fallait se joindre à la communauté des grandes nations, Japonais 
et Chinois réagirent d'une façon différente. Les premiers comprirent le danger :de 
Jeur infériorité matérielle qui risquait de les transformer en esclaves des étrangers. 
Servis par une vive intelligence, de remarquables facultés d'assimilation, un -patrio= 
tisme ardent, ils résolurent de devenir au moins les égaux des Blancs d'Amérique ou 
d'Europe, ét peu d'année leur suffrent pour réaliser leurs, desscins. Aujourd'hui, le 
Japon est, à tous égards, comparable aux plus évoluéss, aux plus puissantes des 
vieilles nations. Ses armes et ses flottes de guerre ont fait leurs preuves contre la 
Chine, là Russie, l'Allemagne. Sa flotte marchande est Ja troisième du monde. De 
florissantes. industries lui permettent non seulement de suffire à ses besoins, mais 
d'inonder de produits japonais tous les pays riverains du Pacifique. Maltre de Formose, 
de la Corée, de Port-Arthur, dh il peut fixer le surplus de sa population surabondante, 
Sl entend régler à sa guise les destinées de l’Extrème-Orient. 

2° En Chine. — La Chine se comporta différemment. Empétré dans ses préjugés 
millénaires, dans le tissu de ses superstitions grotesques, bou d'un orgueil incorimen- 
surble, totalement dénué de tout patriotisme, le Chinofs ne se souciait aucunement de 
modifier un état de choses qu'il jugeait parfait Il fallut user sans cesse de contrainte 
‘et recourir, pour ainsi parler, à une succession de viols, pour l'obliger à tolérer sur son! 
sol des ingénieurs, des hommes d'affaires étrangers. Malgré la construction d'un petit 
nombre de voies ferrées et d'usines, l'exploitation de. quelques gisements houillers et 
ferrifères, on ne peut encore dire que la mise en valeur rationnelle des ressources de la 
Chine soit réellement commencée, Par ailleurs, les troubles intérieurs qui n'ont 
point cessé depuis 1912 ne facilitent guère l'œuvre de régénération nationale, 
entrprise par une minorité restreinte de Chinois acquis aux idées modernes, 
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L'AFRIQUE 


JL'AFRIQUE, longtemps rephée sur elle-même et encore à peine cilleurée par 
1es influences étrangères. peut être considerée comme le prolongement culonial 
de l'Europe. Qu'il s'agisse de peuplement vu d'exploitation nous voyons en elle 


noire bien, notre domame exclusif 
après de longs siècles, l'œuvre qu’ 


Huèrent avec éclut les conquérants arabes, 
‘SSes africnines soit loin d'être complète, elles 


r'iel 


pour justilier l'ar 


ous ne fufsuns, du reste, que roprenire, 


urèrent Curihage et Rome, que coni= 
Bien que la roconmilssunee des 
Para sen 


ur avec laquelle administrateur. 


mise on valeur d'une terre que 50$ hbllunts nuirs 1 


L'Amour est un Continent de forme 
triangulaire qui s'étale au Sud-Ouest 
de l'Eurasie, entre le 37° degré de latit, 
Nord, et le 35° degré de latit. Sud. La 
Méditerranée l'unit à J'Europe beau 
coup plus qu'elle ne l'en sépare, et 
J'istme de Suez soude les pays du Nil À 


ux du Liban, D'un quart mo 
que l'Asie et l'Amérique (30 rnilli 

kil. carrés), elle couvre une superfcl 

À trois fois celle de l'Europe; mais le 
chiffre de ses habitants atteint à peine 
130 millions, soit la x4° partie de Ia popu= 
lation totale de la terre. 


Chute Viaotis co inf 


Te Prseus éopien tre 
eur dn amtre 


Dé de dues monts 


Grands traits de 


Massivité du Continent. — 

nent n'est d'architecture plus mas- 
sive. On n'y troive ni golfes pénétrant 
profondément à l'intérieur des terres, ni 


Veut-on l'abordes 
que partout, après avoir triomphé d’une 
«barre » génante, à un littoral monotone, 
dépourvu d'abris naturels, où se succbdent 
les hautes falaises, les 
dunes sablonneuses, les 
lagunes _ malsaines, 
écueils coralliens, les fo= 
rêts impénétrablés. Puis 
apparaissent comme un 
nouvel obstacle, soit im- 
médiatement, soit à fañble 
distance de In mer, les 
premières terrasses de 

immense, plateau, aux 
bords surélevés, qu'est 
l'Afrique tout entière : 
chaînes  Arabiques _ et 
Æthjopiennes, montagnes 
du Mozambique, du Na: 
tal, du Cap, du Nama- 


Géograpt 
Jand, de l'Angola, terrasses du € 


eh 


Cameroun, du Fouta-Djallon, longue et 
double arête de l'Atlas, Derriére ces bour= 
relts s'étalent des déserts formidables 
(Sahara, Kalabari), des euvettes évasées, 
gouvertes de marais, de. brousse où dé 
forêts vierges. Les grands fleuves qui a= 
raïentpuservicde voies naturelles de péné= 
{ration : Nil, Niger, Congo, Zambèze, etc, 
sont coupés, À peu'de distance des côte 
par des cataractes infranchissables, 

Sa chaleur, — 
Comme l'Afrique est tra= 


Équateur, 
elle est le plus chaud des 
Continents ; et nf Ja tor= 
ridesécheresse du Sahara, 
ni la chaleur moîte, les. 
pluies _diluviennes des, 
régions centrales ne sont, 
faites pour attirer les 

uropéens. Seules Les ré= 
gions méditerranéennes, 
les pays du Cap et du, 
Transvaal offrent à eeux= 
‘i des conditions Favorae) 
“bles à Jeur établissement. 
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Les Habitants. 


es Blancs. — L'Afrique 
arée du centre 
par les solitudes désertes 
fut, de tout ternps, 
planes Les Égyptiens 
Vi, les Berbères de 
ne et des-pays de l'Atlas 
(ceux que Les Romains appelaient 
Numides) appartiennent à la race 
Wlanehe, et Ce. sont encore des 
Blancs que des invasions multiples 
g| fxérent autrefois 
Phéniciens, Grecs, Romains, V 
dales, À De D rare 
Les Noirs, — Au Sud du Saha- | és a pacs Tuiiiere 
ralé domaine de la race noire em 
Vrasse tout le reste du Continent 
Ces nègres, divisés en peuples fort 
nombreux, différent les uns des 
autres par Les caractères ph 
iques et moraux, le genre de Vi 
le degré de civilisation, Les uns, de 
petite taille et très. peu évolués 
{Pyemées du Congo, Boschimans de 
l'Afrique du Sud), ménent l'exis 
ence précaire du chasseur dans les forêts et surtout les Européens. Ceux du Nord, 
Vaget les déserts. D'autres, de taille, divisés en tribus constamment en fuerre 
JTE € Lobuste, peuplent les cavanes du les unes avec les autres, ne purent résister, 
San des Grande Lacs, du Natal. Ce sont ni aux conquérants arabes, ni, récemment, 
SndéMentaires agricolteurs et éleveurs de aux Européens. Lés Noirs ne fondèrent 
Êoe bétail qui, lout en se livrant aussi à jamais de puissants empires, et. les pre 
Fnae et À Ia pêche, savent tirer du sol miers contacts qu'ils eurent avec les: 
de procédé rodimentaires les céréae Blancs, n'aboutirent_ qu'aux honteuses 
Fées fruits, les Légumes 7" razzias d'esclaves. 
dont ils se nourrissent. Crest cet Gtat arriéré 
Ts habitent des huttes des ‘indigènes, ce sont, 
relativement _conforta- | leurs divisions. intesti- 
bles, et, dès ava ‘ “es, en. même, tèmps 
rivée_ des que leur ‘inaptitude à 
avaient appris exploiter pleinement les; 
des étoes grossières, à ue ressources de leur pays, 
fabriquer de. la poterie, Ne quiexpliquent le partage 
même parfois à fondre de l'Afrique entre des 
le fer. maîtres étrangers. L'A 
Leurs relations. — byseinie et l'Égypte 
Maïs, faute de relations [5 ceptées, tout le Conti 
avec lemonde extérieur, |E nent noir N'est qu'une. 
ous ces peuples demeu: immense colonie: placée: 
rèrent incapables d'évo- À sousle contrôle direct des 
FREE ago cause | reanos deg pau mors eus | Européens { Français 6t 
‘complète que es Asiates, "= Anglais principalements 
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La tort Equatoriale coantrue 


ne réserte de Dos prédeurs | Eu Géants 


Les ressources 


de 
es 
L* 


LOS 


côtes et les 
Tout l'int 


1840, 


du Nil, étude 


Dao du NI GR 


chasse de À Exype ensuite, lors 


Européens, en 


plus détaillées 


Vaient fournir à 


moulin proue les Süves 
Algérie de Tunisie 


plus ou moins avancé des indigènes, 
abondance ou raréfaction de la. main: 
d'œuvre, ete. 

Colonles de peuplement. — Lex 
trême Nord (Pays de l'Atlas) et l'Extrème 
Sud (Cap, TransVaal, Orange) ont unclimat 
tempéré : ce sont. des colonies de peu- 
plement, Les céréales telles que le. blé 
ét l'orge, les fruits (raisins, olives, aman- 
des, oranges), les légumes de nos pays, 
peuvent y étrecultivés avec grand proft. 


Re me CN É 


grandes explorations. — 
jusqu'au xixe siècle, on. ne 
connaissait de l'Afrique que les 


eur du Continent 
restait _impénétré. 
mmencèrent les. grandes 


révélèrent peu à peu les secrets du 
«Continent mystérieux ». D'abord 
entreprises pour des fins désinté. 


ressées et humanitaires 

tion du problème des sources 

des sociétés nègres, 

suppréssion de l'esclavage, ete.) 

ces découvertes se transformèrent 
le 

partagée entre les Grands États 


méthodiqués des ressources du so] 
et du sous-sol. Oficiers chefs de 
À postes et administrateurs civils 
dressèrent des cartes de plus en. 


bilan des richesses de toute sorte 
‘que les coloniss afritaines pou: 


Ces ressources, extrêmement 
variées, dépendent de diffé 
facteurs : climat, végétation, état 


que. 


du Nil égyptien 


À partir de = 
& Une oxds CAT] 


Duveyrier, 
ingstone, 


(solu- 


l'Afrique fut 


reconnaissances 


et établirent le 


urs métropoles. 


Les palmiers Djri donnant 
ic tes es plu sarosreotae 


ts. 


L'élevage du mouton y réussit à merveille, 
et l'exportation de la laine, des cuirs et, 
peaux est une ressource essentielle pour! 
l'Algérie, la Tunisie, le Maroc, comme 
pour les pays du Cap. De plus, lé sous-sol 
livre en quantités sans cesse croissantes 
les phosphates et le fer en Tunisie- 
Algérie, l'or au Transvaal (mines célè- 
bres du Rand), les diamants dans l'État 
d'Orange (mines de Kimberley), le cuivre, 
la bouille. La main-d'œuvre nécessaire aux 
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colons est fournie par des inidi 
ë Berbères DS 

@t Arabes au Nord, Cafres et 
Zoulous au Sud. Enfin les Fran- 
ais ont su recruter dans leurs co- 
Tonies de l'Atlas des soldats qui 
rivalisent de valeur avec leurs 
camarades de la Métropole. 


Colonies d'exploitation. — 
: M2 | rout le reste du continent, sauf 
Lane aps [eares exceptions (Haut plateau | 2% ae 2 
Abyssinie) est soumis au climat : = 
Gopieal constamment chaud ct 
très humide, qui interdit l'éta- 
Diissement en masse des Blancs. 
Les Européens n'ont done à que 
des colonies d'exploitation (: 
négal, Guinée, Soudan français 
Ft anglais, Congo, Angola, Rho- 
Gesia, ete), où un petit nombre 
de fonctionnaires, de représen- 
tante des firmes. européennes 
Te en nie à [dirigent on personnel de nègr 
Re d'hämiraties résulte Ces régions du Centre Africain 
peuvent se diviser ef deux 
Bandes zones : la zone des fo 
Féts vierges.la z0n0 des savanes 


Zone, des forêts. — 
couvre d'immenses espaces 
four du Golfe de Guinée (Ci 
d'ivoire, Libéria, Nigeria) et 
dans le bassin du. Congo : né 
puisable réserve de bois précieux 
{acajou, pal 

A Bogr agesat tt eus | bois de construction et d'ébéni 
[sectes ciao rom | terie, de pâte à papier, etc. 

La Savanc, — Mélange de hautes nombreuses, Ia, du moins, où l'on ne 
here et de Votiquets de bois ellecontient trouve point de mouches tsé-teé dont la 
et de qe nu pace nègre. La piqûre est mortelle pour le bétail, La 
uvre n'y manque donc pas, et faune sauvage peut être mise à profit 
TA peut nova livrer tous les produits (ivoire, plumes, d'autruche): Le sous-sol 
RoMerxe caton et cacao, canne à sucre à peine exploré, n'y manque ni d'or, ni 
Re plantes oléngineuses telles que d'étain (Nigeria), ni de cuivre (Katanga) 
F'arachides le palmier à huile, le cocotier, Le désert.— Il n'est pas improduetif 
Pad 1e manioc, levir, le. mais, etc. quand on sait Jirriguer, Les oasis sahas 
Me À cornes y sont extremement ricnnes et l'Egypte en sont la preuve 
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L'œuvre des Européens. 


Répartition des efforts. — Les Euro- 
Péens en Afrique sont encore bien peu 
nombreux. Leurs groupements les plus 
denses se trouvent dans les régions tem- 
pérées du Nord et du Sud : on en compte 
00000 environ du Maroc à La Tripolitaine, 
250 000 en Égypte, 1 300 000 dans l'Union 
Sud-Africaine, 10 000 à Madaga 
Centre tropical n'en contient pas 2$ 000. 
Voles 46 communication, — Leur 
premier soin fut, naturellement, de multi- 
plier les moyens de communication. Pat: 


des Jacs, ont leurs flottilles de vapeurs. 
Les routes carrossables, enfin, se mul- 
tiplient, remplaçant peu à peu les pistes 
informes dont se contentaient les indi- 
gènes et, du Maroc à Madagascar, du Sé- 
négal À l'Abyssinte, les automobiles 
commencent à rouler à travers la brousse, 
la steppe et le désert. 
Aussi, aux lie 
quarante ans à pein 
sont morts de misère et d'épuisement, 
les amateurs de grand tourisme ou d'exe 


Ta ie Agen s Ge an waphihéäue depuis amer 
“usquà a coins où s'lère Ia Casbn. 


tant de la côte, une série de voies ferrées 
montent à l'assaut du Continent, attei- 
gnant les grands lacs, les iefs navigables 
des: fleuves, les régions productives : des 
savanes, les hauts plateaux salubres et 
peuplés. L'Afrique française du Nord 
compte déj 7 000 km. de chemins de fer. 
Un ruban d'acier se déroule de Casablanca 
à Tunis, pénètre mêmeau Sahara par 


ploits cynégétiques circulent commodé= 
ment. Dés la fin de l'année 1918, en utili- 
sant successivement les voies ferrées, Ja 
navigation sur les fleuves.et les lacs, et Les 
pistes accessibles aux automobiles, on: 
pouvait se rendre du Cap au Caire en 
54 jours, et de l'estuaire du Congo à Dar 
‘8 Salam en moins de 25 jours, 

Progrès soclaux.— Grâce auxmoyens 
de communication, le contact entre Euro 
péens ct indigènes se fait plus étroit, et 


Rae pan coment les eau de NU pour 
et dévenar danais vabéer 


Le paie 85 Sulun de Markech Gun Dent de 
men de l'archkecture ambe. 


vont à Khartoum ét à El Obeïd, Djibouti 
‘st uni à Addis Ababa, comme Mombaz au 


20 000 kilomètres de lignes. 
A l'Ouest, des tronçons de voies, amorces 
de futurs Transafricains, rendent déjà de 
grands services en Angola, au Congo Belge, 
au Soudan Auglais et Français. 

Les bicfs navigables des fleuves (Nil, 
Congo, Niger) comme les vastes n4ppes 


leur collaboration devient plus efficace. 
L'Européen ne travaille pas seulement pour. 
ui, mais pour l'indigène, car leurs int 
rêts sont solidaires. 11 l’a soustrait à l'es 
clavage, à la domination tyrannique et 
sanguinaire de ses potentats, noirs ou 
blancs ; il le soigne dans ses hôpitaux, 
l'éduque dans des écoles pratiqué 
fermes-modèles lui révèlent k 

culture savante, de l'élevage intensif. Les 
plus évolués de ces indigènes ont déjà fait 
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‘de Erès remarquables progrès. Nos Arabo- 
Berbères de l'Atlas, nos Hovas de Mada- 
fgascar, les Cafres du Natal, les Bantous de 
FOuganda adoptent peu à peu les langues, 
les méthodes, le genre de vie des Euro- 
péens. Sans chercher une assimilation, 
peut-être impossible, en tout cas prémat 
enant la distance qui 
doit séparer le n ve, NOUS 
travaillons à rendre plus forts les Liens de 


car a vu ses exportations (viande, ris, ra 
phia, vanille) passer de 8 millions defrancs 
en 1896 à 235 millions en 1920. Et que 
dire de l'Égypte où la vente d'un seul 
produit, coton, Gonna, cette année-là, 
Près de quatre milliards de francs ! 
‘Certes, sans compter les pertes de vies 
humaines, l'aménagement des colonies a 
coûté cher aux nations européennes ! 
Crest: pur milliards que se chifrent les 
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un de 1x vin coronenué 


‘solidarité qui sont la condition essentielle 
de la bonne marche de notre œuvre. 
Mise en valeur économique. — La 
mise en valeur des ressources du pays est, 
‘en certains points, très avancée. En 1920, 
T'Algérie, la Tunisie et le Maroc ont vendu 
pour plus de 2 millions de francs de 
Ctréales, vins, fruits, huile, laine, cuirs et 
peaux, phosphate, fer, liège, ete, L'Union 
Sud-africaine anglaise exporta la même 
année plus de cinq milliards d'or, de dia- 


É Fomparatin ; pre rique, des monte 
ch quineaere, ae. 


capitaux qui furent engagés dans des 
entreprises dont toutes n'ont pas réussi, 
Mais déjà l'Afrique « paie » largement, soft 
en nous fournissant des matières premières, 
des denrées alimentaires... et des hommes, 
soit en absorbant nos produits fabriqués 

cotonnades, locomotives, automobiles, 
quincaillerie, ete. Et ce n'est 1à que le 
début de ce qu'elle pourra nous donner 
lorsque, par le développement des travaux 
d'irrigation, des moyens de transport, de 


parties + prod voleur, tres 
fr D nina 


mañts, de laine, de plumes d'autruches, de 
euivre, ête. Nos colonies du Soudan et du 
Congo ont expédié des arachides, des 
amandes de palme, du cacao, dela gomme, 
Au caoutchouc, de l'ivoire, des bois pré- 
Cieux, pour une valeur globale de 400 md 
ions de francs, Ces mêmes produits ont 
permis aux colonies anglaises du Golfe de 
Guinée d'atteindre un chiffre de ventes 
d'un milliard et demi de francs. Madagas- 


}”_«européanisation » des indigènes, par 
l'extension des cultures les richesses im 
menses de cet immense pays seront mises 
pleinement en valeur. 

‘A l'heure oùl' Amérique. l'Asie méme, se 
ferment dé plus en plus aux entrepriseseue 
ropéennes, l'Afrique apparalt donc comme 
ultime ressource de nos émigrants, de nos 
commerçants. de nos industriels. 11 n'ap- 
partient qu'à nous de savoir en profiter. 
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L'AMÉRIQUE 


'AMÉRIQUE, par suite de sa situation même {traversée par l'Équateur, elle 
Lénine nue aux Pole) pond tee enr era Ur l'ÉduMIQUE, ele 
Globe, nos richasses minières nu ent pas mon res que sen ra nr ete du 
2€ phsiorale Tonieluls no abiunts ponte Vos Tdions ee Vence palatales 
Part: Seuls les imauyrants eureprent — Amie Suren ne Nu ou bus Jrad 
St au Sud — surent les mettre_en valeur, Aujourd'hui les prinéipaux États and 
Piealun a montrent en toutes chine À 9 ége pa ae n  UAU 

à 


Europe à laquelle 1ls dixpu ent vietorleuses 


Sraranr l'Atlantique du Pacifique, l'Amérique 
s'allonge dû Nord au Sud, entre le 73° degré de 
lat, Nord et le 55° degré de lat. Sud. Elle se compose 
de deux terres lune située tout entlère dans l'hémt 
sphère Nord. l'autre coupée par l'Équateur et trav 
se en son milieu par le, Tropique du Capricorne. Le 
mince corselet de l'Amérique Centrale, complété par 
l'arc des Antilles, les unit l'une à l'autre. La. supers 
ficie de l'ensemble est d'environ 4r_milions de Kimi 
{23 pour Je Nord, 18 pour le Sud), soit un peu moins, 
ee me ee] que l'Asie, mais quatre fois plus que l'Europe 
Re one Gt Gun 


Simplicité du Reliel. 


4 1° Les montagnes. — A l'Ouest, du détroit de 
Béring aù Cap Hoën, les deux Amériques sont flan 
quéss d'un haut rempart de montagnes jeunes + les 
Rocheuses au Nord, les Andes au Sud, qui renferment 
entre leurs chaines/suecesives Lout un ensemble. de 
Plateaux très élevés (Colombie Britannique, Grand 
Bassin, Mexique, Pérou, Bolivie), Leur versant ocele 
dental descend en pentes raides vers les ablmes du 
Pacifique, Elles jalonnent ainsi un des points faibles de 
l'écorce terrestre. De là, le grand nombre de volcans, 
éteints ou actifs, qui comptent parmi les sommets les 
ee ‘élevés du globe fur ent lie, 5 846 mètres, 

ES ’opocatepetl, 5420 mètres, Aconcagua, 6953 mètres). 
nn MEre Sont? | De là aux la fréquence des tremblements de terre 
Z particulièrement sensible en Amérique Central 
A l'Est, des montagnes et plateaux très anciens, 
Arès usés, peu” élevés, s'étendent sur les provinces 
orientales du Canada, des États-Unis- (Mot Appae 
Taches), du Brésil et sur les Guyanes, 
2° Lés plaines. — Au centre, de la baie d'Hudson 
à là Patagonie, sans solution de continuité autre 
que la mer des Antilles, se déploie sur le Canada, 
des États-Unis, le Brésil et l'Argentine, une immense 
zone de plaines, la plus considérable du monde avec 
él dela Russie-Sibérie. 
Fleuves énormes. — Ces plaines sont parcourues 
‘par des fleuves énormes : Miseissipi-Missour] (7200 kil), 
Siint-Laurent, Mackenzie, Youkon, Amazone, Parante 
Paraguay, Orénoque, etc, dont quelques-uns servent 
de déversoirs à des nappes lacustres constituant de 
vraies. mers intérieures. Îls roulent Tous des masses 
d'eau formidables et se prêtent, en général, fort bien 
à la navigation, sauf les fleuves et lacs de l'extrême 
Nord, gelés les trois quarts de l’année, 
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Ts défie dans 1e Andes: agen dela monta 
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Climats et 


Tous les climats. — Tous les climats 
et, par conséquent, toutes les formations 
Végltales, se rencontrent et se répètent de 
part et d'autre de l'Équateur. Les régions 

oriales et tropicales (Amazor 
mes: Venezuela, Amérique Centrale, 
‘Antilles) ont les températures élevées et 
constantes. l'abondance des pluies, que 
on trouve sur le globe entier à pareille 
turn Es sont le domaine de La forét 
vierge ou des savanes (lanos, camps) 

‘Au Nord et au Sud de cette zone syl- 
vestre, la Californie, l'Argentine, le Chili 

tune végétation, des cul- 

js À nos régions méditerra 
néennes ? fs chauds et secs, hivers 
Hièdes, averses d'automne et de Pi 
temps. 

Quand la quantité de pluie diminue, 
apparaïssent les herbes courtes de la 


Végétation. 


steppe (Pampas de l'Argentine, prairies 
du: Far West), ou les plantes grasses, les: 
broussailles épineuses du + Chaparral s. Le 
désert même s'installe aux lieux les plus 
arides ; Atacama, Coloradt 

fin, si les zones tempérées et froides 
n'occupent qu'une surface très restreinte 
dans l'Amérique du Sud, la première 
s'étend sur/la majeure partie des États- 
Unis, la seconde sur le Canada tout entier: 
La longueur et la rigueur des hivers, déjà 
très sensibles aux États-Unis, s'accentuent 
à mesure que l'on en latitude. Les 
forêts d'arbres À feuilles caduques, cbdent 
ln place aux immenses forêts de coni 
fères, puis aux Hchens de la Toundra, et 
l'extrême Nord du Continent ne diffère en. 
rien des conditions climatiques Ou végé» 
fales de la Russie septentrionale ot de Ja 
Sibérie. 
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Les Populations. 


Les Indigènes. — Quand les premiers 
découvreurs et conquérants espagnols 
pénétrèrent en Amérique, à partir de 1492, 
le « Nouveau Mondes était habité par 
des_peuples indigènes dont quelques-uns 
avalent atteint déjà un degré assez élevé 
de civilisation (Aztèques du Mexique, 

ichuas du Pérou), tandis que les autres 
ménaient l'existence primitive du pécheur 
ét du chasseu 

Les immigrants, — A ces auto 
éhtones, pou nombreux du reste, s'ajou 
tbrent promptement des immigrants eur 
péens. Espagnols, Portugais s'installèrent 
au Mexique, aux Antilles, dans toute l'Amé- 
rique du Sud. Les Anglais prirent pied 
aux États-Unis, les Français au Can: 
Faute d'une main-d'œuvre sufisante, des 
esclaves noks furent importés d'Afrique 
pour travailler sur toëtes les plantations 


Le nombre des Blañcs, qui ne dépas 
saitpas 3 ou 4 millions à la fin du 
xvint siècle, s’accrut formidablement aux 
xixeet xxe siècles, Ce sont eux qui 
forment. aujourd'hui la grande masse du 
peuple américain (137 millions sur 180). Au 
début, les États-Unis (105 millions d'hab 
tants en 1922) _où le Canada ont recueilli 
surtout des Anglo-Irlandais, des Scandi- 
des Allemands ; ils const 
‘Amérique anglo-saxonne, qui def 
quart de siècle s'est aussi ouverte large: 
ment aux Italiens, aux Slaves, aux peuples 
méditerranéens, Les pays du Centre et dit 
ud. qui continuent à récevoir surtout des 
spagnols, des Portugais, des Ttaliens, des 
Basques, composent T° ue latine, 
n ‘dehors des Blancs purs, l'An 
rique compte encore 40 millions environ 
de Nègres purs, d'Indiens 6 de mél 


Productions du Sol. 


e Création du Vieux Monde. — Par sa flore et sa 

faune actuelles, non moins que pat sa population 
blanche, l'Amérique est, peut-on dire, une véritable 
création du Vieux Monde, 

Avant l'arrivée des Européens, l'Amérique ne péss 
dait, en effet, qu'un petit nombre de plantes utiles (maïs, 
pommes de terre, manioc, quinquina, cacao, tabac) ef. 
un seul animal domesticable le lama. C'est de l'étranger 
que sont venus tous les animaux, presque toutes les plan 
tes qui font aujourd'hui La fortune des États américains 
le cheval, le bœuf, le porc, le mouton, non moins que le blé, 

vvoine, le rir, le café, la canne à sucre, le coton, tous le 
arbres fruitiers d'Europe et d'Asie. 

Résultats. mervellieu: La fécondité d'un sol 
vierge, là variété des climats ont permis aux Américains 
d'obtenir très. vite, en fait d'agriculture et d'élevage, des. 
résultats merveilleux qui s'accrurent considérablement 
au xix° siècle par l'emploi des machines agricoles. 

Les: pays tropicaux produisent en énormes quantités 
Je coton (États-Unis), le café (Brésil) la canne à sucre 
(Antilles), les bananes et le cacao (Amérique centrale), le 
tabac (Cuba, États-Unis), le caoutchouc (Amazonie), ëtc, 
Les régions tempérées des États-Unis, de tine, du 
Canada sont d'inépuisables greniers à mais et à: blé, et 
conviennent à merveille aux tels_ que. poimes, 
raisins, pêches, prunes, etc. (Californie, Canada). 

L'élevage du porc, des bœufs, des vaches laitières, 
des moutons, a fait de tels progris, que les États-Unis, 


PLIS 


és 


ce 


su de notons dan 
‘an To 
TArgentine, le Canada 
envoient dans le monde 
entier leurs viandes cond 
gelées, leurs conserves, 
leur laine, leur cuir, leur 


5 que les 
forêts tropicales livrent 
leurs essences précieuses 
(acajou, palissandre), 
joutchoue, leur 
eur _« quebra 
Jes forêts boréa= 


es des EU 
Canada forment une: ré 
serve prodigieuse de bois 
de construction et de 
pâte à papier. 

La péche même est la 
source d'une exploitation 
très fructueuse sur les 
chtes du, Canada, 
Terre-Neuve et de l'A- 
Isska où la encontre des 
courants froids et chauds 

(Gulf Stream, courant 
lu Labrador, Kouro Shl- 
vo) favorise la multi 
cation du poisson. 
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Le Sous-Sol. 

x sous-sol américain ne recèle pa que ! 

ressources moindres que la surface. n'en sont pas dépourvus. Ils extraient de 

Métaux précleux. — L'on estime à leur sol 65 p. 100 du pétrole, 32 p. r00 
plus, de 30 milliards de francs la valeur du fer, 56 p. 100 du cuivre, 30 P. 200 du! 
de l'or et de l'argent extraits des mines plomb et du zinc, 32 p. 100 du manga! 
fameuses du Mexique, du Pérou, du nèse, so p. 100 de l'aluminium utilisé 
Brésil, largement dépassées aujourd'hui dans le monde. Le nickel du Canada, le 
par les États-Unis, le Canada (Kiondyke) cuivre du Canada, du Mexique, du Chili, 
l'Alaska. l'étain de Bolivie, les nitrates c{ salpétres: 

Houlllés, pétrole, ete. — Les États- du Chili complètent la sé 
Unis produisent eux seuls plus de bouille extractives américaine 


Elton 


La Vie urbaine. 


illes_ énormes. 
rique _préce 

d'importantes cités dont les 
ruines grandioses subsistent au 
Mexique et an Pérou, Aujour- 
d'hui malgré l'imme 
spaces disponibles, les immi. 
grants ont une tendance trés 
marquée à s’entasser dans ls 
villes populeuses plutôt que ce 
sedisperser dansles campagnes. 
Les États-Unis possèdent, ps 
exemple, 68 villes de plus de 
100 000 habitants, et la popu- 
lation urbaine atteint 52 p. 100 
du total. Les 12 cités qi s 
‘sent 150 000 habitants abrites + 
à ellessenles 17 millions d’indi- 

dus. En Argentine, Buenos 
Aires contient so n. 100 de la 
population de la République ! 

Huftes ct Igloos. — Ces 

villes, pourvues souvent de plis 
de’confort que les cités euro= 
péen ontrastent _ d'une 
= fagonsahssante avectes tte PO É 
onda Nr km. | d'indiens. les mabsons de neige |cpranertn Ve uitemoirene 
Lérenié bruits a ve. | Qu rglons des Espana ane EC [dame ve rar 
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Lan Vie économique et 


Le développement économique et social 
desprincipaux États américains se fait 
dans des proportions singulièrement plus 
vastes qu'en Europe. Les Américains ne 
sont pas gérés, en efiet, par les préjugés, 
Îés habitudes mesquines, Les procédés mou” 
tiniers qui  entravent 


«v € opèrent en grand, tou- 
jours hantés par l'orgueilleuse volonté 
dé battre tous les records », d'obtenir # ce 
qu'il y a de mieux dans le monde ». Si les 
patrons organisent des strusts» qui 
valent à leurs fondateurs de prodigieuses 


weinle. 


fortunes, les ouvriers s'unissent 
dicats plus puissants que partout. 
Nulle région du globe ne possède des, 
banques plus nombreuses et plus riches, 
des bureaux d'étude mieux organisés, des 
usines où l'on fabrique en quantités plus, 
considérables et suivant des procédés plus. 
Les préoccupations maté: 
rielles n'absorbent point, du reste, toute 
l'act ll 
gouvernements ou les pi 
sacrent des sommes plus importantes aux 
Universités, aux Observatoires, aux grands 
services scientifiques, 
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La Vie politique. 


*Amérique aux Américains. — Saut 

le Ce les Guyanes, ct quelques 
‘Antilles, les Européens ne possèdent plus 
aucun territoire américain depuis l'éman- 
cipation des colonfes espagnoles et l'ap- 
plication de la célèbre doctrine de Monroe 
que l'on. peut résumer ainsi : l'Amérique 
aux Américains. Tous les États sont des 
Républiques, unitaires ou fédératives, 
mais où le pouvoir central est, en général, 
fortement établi, Les États de l'Amérique 
Jatine ont traversé de longues périodes de 
guerres intestines, préjudiciables à leurs 
progrès. Les États-Unis eux-mêmes curent 
leur guerre de Sécession. Toutefois, la sta- 
bilité gouvernementale, est, aujourd'hui, 
à peu près partout assurée, et, si la. vie 
politique demeure aétive, si les luttes entre 
Partis ont une intensité souvent supérieure 
à ce'que l'on voit en Europe, cela ne nuit 
‘en rien à la marche du progrès, 


Prédominancedes États-Unis. — Les 
États-Unis forment le « pôle attractif » du 
continent, Ils voudraient grouper tous les 
États américains en confédération. Mais 
l'Amérique latine se méfie de l'ambition 
des Yankees et tient, provisoirement tout 
au moins, à conserver sa liberté d'acti 


En attendant que leurs rêves d'U 
panaméricaine puissent 50 réaliser pleine 
ment, les États-Unis travaillent à résser 
rer leur étreinte économique ou politique 
sur les pays qui les entourent, L'achève- 
ment du canal de Panam 

ment leurs desceins. Déjà maîtres de 
Porto Rico, ils ont acheté, en x927, les 
Antilles Danoïses, et viennent de s'instal- 
ler à Saint-Domingue. Ce sont 
capitaux et leurs hommes d' 

mettent en valeur les rich ie 
ou minières de Cuba, du Mexique, de 
l'Ouest canadien. En Amérique centrale, 
dans les États Audins (Colombie, Pérou, 
Bolivie. jusqu'en Argentine et au Brésil, 
ils tendent à supplanter les Européens. 


Leur expansion mondiale, — Mais 
l'Amérique ne leur suit plus. Installés 
aux Îles Hawaï, aux Philippines, à Samos, 
ils considérent le Pacifique comme “un. 

ie prétendent régen- 
ter l'avenir. Leur puissance. financière 
qui fait d'eux les banquiers du monde, 
et leur flotte de guerre, qui n'a d'autre 
rivale - que la: flotte anglaise, sont les, 
instruments essentiels de l'impérialisme 


. fankee. 
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L'OCÉANIE 


L'ESPACE simé entre l'Asie (Japon ot Insulinde compris), l'Océan Indien, l'Océan 
acial du Sud et fes deux Amériques, est occupé d'abord par Les/énux du 
Pacilique (167 000 000 de kilomètres carrés, soit 17 fois L'Europe) puis par 
une serie de terres, d'étendue fort variable, que Jon désigne sous 1e nom 40ctas 
£t qui compronnent trois graupes principuux : T'Austrafasie (Australe, Tramanie, 
Nouvelle-Zélande) peuplée presque exclusivement d'immigrants oùropéene. PA 
Mélanésie (Nouvelle-Guinée, Nouvelle Calédonie, Nouvelles Hebrides) peuples da 
Noirs, la Polynésie habitée par une race qui est un rameou do la mille valalse, 


L'Australasie. 


vaste des terres océaniennes, l'Australie, complétée par la Tasmanie, est ur 

able continent dont la superficie égale les trois quarts de celle de l'Europe: 

Découverte au début du xvine siècle par des marins hollandais, elle devint colonie 
anglaise en 1788. 

C'est, dans l'ensemble, un immense plateau, 
creusé do-larges euvettes, et que borde, à l'Est, 
un bourrelet de montagnes peu élevées :les 
Cordillères Australiennes. Les côtes septentrio= 
nales ontle climat tropical humide favorable aux 
forêts vierges. La bordure orientale et sud-orien- 
ale, ainsi que la Tasmanie, rappellent par leue 
température et leurs pluies modérées nos régions 
méditerranéennes. Elles conviennent au blé, 

ré de | À la vigne, aux arbres fruitiers, à l'élevage des 
our Gale du See bêtes à comes. Mais l'intérieur est le domaine 
de la maigre steppe on du désert, Seul l'élevage 
peut tirer parti des cégions les moins déshéritées 
de ces immenses espaces. 

L'Australle est l'œuvre des Européens. 
— Avant l'arrivée des Européens, les ressources 
de l'Australie étaient à peu près nulles. Un petit 
nombre d'indigènes, derace noireet très arriérés, 
y menaienit la vie misérable du chasseur nomade. 
Ce sont les immigrants Anglo-Saxons qui intro- 
s| duisirent en Australie tous les animaux dômes= 
tiques, toutes les plantes utiles. Ce sont cux qui 
exploitèrent l'or, l'argent, le cuivre, la houilles 
Leur nombre atteint aujourd'hui $ o00 000 d'in 
dividus. Ils jouissent d'une complète autonomie 
t ont fait deleur paysun Etatremarquablement 
prospère qui vendit en: 1920 pour plus de 7 mi 
Jiards de francs de laine, de blé, de cuirs, de 
viande congelée, de béurre, d'or, de eulvre, ete 

Les deux Îles qui forment la Nouvelle-Zélande. 
ne couvrent que 266 o90kilomètres carrés, Mais 

r les hautes montagnes de l 

peut étre utilisé, car elles jouissent 
climat très doux, très salubre, et de copieuses 
averses les arrosent. Les indigènes Maoris, de 
räce polynésienne, ‘intelligents et braves, ne 
sont plus représentés que par quelques milliers 
d'individus. Par contre, x 100 000 Anglo-Saxons, 
y constituent une colonie florissante ct en plein, 
fssor. L'élevage est la ressource essentielle, car 
la Nouvelle-Zélande ignore les sécheresses désas= 
treuses de l'Australie. La valeur de la viande, de 
la laine, des peaux, du beurre, du fromage, ex= 


Les Gosse la Nouvale Zéande west pas] portés en 1920 atteignait 2 milliards ot demi 


La tonte des iovtoms occupe tout ls ans des 
| ilen de iravaieurs 
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Mélanésie et Polynésie 


Ordonne 1e nom de Mélanésie (les peuplées de 
Nofrs) aux Îles et archipels voisins du 
Australien. Îls comprennent la Nouvelle-Calédonie, 
la Nouvelle-Guinée, les Nouvelles-Hébrides, les Iles 
Salomon ét Bismarek ét se partagent entre la 
France, l'Angleterre et la Hollande. 

Sises entre l'Equateuret le Tropique, ces Îles ont 
un climat: constamment chaud, extrêmement hu 
mide ét — sauf en Nouvelle-Calédonie fort insa 
Jübre, Couvertes de forêts vierges, en. partie inex 
flertes elles sont peuplées d'un million -enviroi 
A'indigènes, Papouset Canaques, de type nègre. 

Éa mise en Valeur de ces iles est à peine cor 

Français tirent.de la Nouvelle-Calédonie 
‘dunickel, un peu de caféet de viande frigorifiée, Les 
autres iles donnent une petite quantité de coprab, de 
“éacao, de fibres textiles,denacre, de bois desantal,ete. 

Le mot Polynésie s'applique à la multitude des 

petités Îles semées dans Le Pacifique, de part et d'autre 
Équateur, à l'Est ét au Nord-Est du groupe 
mélanésien, Les unes: Hawaï, Marquises, Fidi, 
sont d'origine volcanique et de 
autres (Mariannes, Carolines, Tous 
de formation corallienne, dépassent 

‘de quelques pieds À peine le niveau de la mer. 

Derclimat chaud, mais régulier et sain, peuplées 
d'indigènes très beaux, hospitalierset doux, auxquels 
s'ajoutent des immigrants japonais et chinois, ces! 
‘se partagent entre la France, l'Angleterre, les États 
Unis et le Japon. La canne à sucre, la vanille, le 
‘coprah, les bananes sont leurs principales produc- 
tions: De plus, elles constituent dé précieuses escales 
surles grandes routes du Pacifique. Les courants 
commerciaux, qui se dirigeaient autrefois presqué 
exclusivement vers l'Europe, s'établissent maint 
mantentre les États-Unis d'une part, le Ja 
Chine, l'Insulinde, l'Australasie, d'autre part. On 
comprend, dès lors, l'importance de la « question 
‘du Pacifique», etles compétitions souvent très Apres, 
quimettent auxprises Japonais, Australiens et Amé 
ricains. 

EnnEsr GRANGER 
Prolesaur agréé d'Hioire et de Géographie 


Pour les satitiques renselynements et documents de toule 
ture, la Nouvelle Géographie Universelle d'Emest Gran 
er (à vol. Librairie Hachette) contenant 9%0 pages de texte 
ÆSoliustetions photographiques, r60 cartes et plus de 120 
tableaux, est l'ouvrage dont mul aujoord'bui ne peut so passer 
50 franos, payables À Limpérament 15 francstOus les à mois. 
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L'acte de naissance de l'Entre-deux guerres est le traité de Versailles, qui définit la paix avet 
l'Allemagne. Mais cest une paix imposée, injuste, déséquilibrée, Ce traité sera le terreau où 
se développerent les partis fasestes, et débouchera sur la Seconde Guerre mondiale. Cëst 
aussi la naissance de la Société des Nations, noble intention, mais qui n'aura aucun pouveir, 
ou presque. Les nationalicmes, les idéologies extrémes prennent racine dans ce monde qui se 
veut nouveau, qui se veut de pais. 


sur une population de 41,5 millions).une, 
génération traumatisée dans salchair, dans. 
son âme, et un monde qui n'aspire qu'a 
paix. 

Les progrès de la science ont apporté sun 


Sur une paix fragile 


Les conséauences 
de la « der des ders » 


Le 11 novembre 1918, les canons se taisent. 
C'est la fin de la Grande Guerre, véritable 
Première Guerre mondiale, où presque 
tous les pays du globe, de près ou de loin, 


le champ de bataille mitralleuses, armes 
chimiques, chars, bombardements aériens, 
ainsi que la première guerre sous-marine. LA 
té européenne, se pensant hautement 


ée, découvre toute l'horreur/ dune 
guerre longue en son sein. Les hainés 


furent impliqués. Neuf millions de morts 
(dont 1,3 million rien que pour la France, 


lancestrales ont resurgi, les nationalismes 
se sont exacerbés, et les grands empires du 
Aébur au XX: siècle ont disparu Cest dans 
ce climat qu'est signé le traité de Versailles 
et que naît la Société des Nations. 


Le traité de Versailles 


Le 28 juin 1919, l'Allemagne signe à 
Versailles le traité de paix avec les alliés. 
L'intention de ce traité est noble : la paix 
mondiale, plus jamais ça, « la der des 
ders ». Malgré cette note d'intention, il en 
sera tout autrement en raïson des traités 
secrets passés durant la guerre entre 
différents États, et de l'esprit de revanche 
Sur l'ennemi qui prédomine dans sa 
rédaction. 


Dürant cinq mois, les États vainqueurs 
rédigent le traité de Versailles avant de 
imposer à l'Allemagne. Il se base sur 
JésAconditions de l'armistice acceptée 
par l'Allemagne, er les quatorze points 
du»programme pour la paix, établi par 
Mhomas Woodrow Wilson, le président 
des États-Unis. Ce dernier, avec Georges 
(Clémenceau, le président du Conseil 
français, et David Lloyd George, le 
premier ministre anglais, seront les trois 
Principaux artisans de ce traité. 


Sont également invités à la table des 
négociations les Italiens et les Japonais. 
Les vaincus — l'Allemagne, l'Autriche- 
Hongrie, la Bulgarie — ainsi que l'Union 
soviétique sont les grands absents de la 
conférence. 

Après de longues tractations, le traité 
impose à l'Allemagne des conditions 
très sévères. À tel point qu'il sera appelé 
Diktat (dictée) par les Allemands. 

Elle perd 13 % de ses territoires et 
six millions de ses habitants, ainsi que 
ses colonies. L'Alsace-Lorraine revient 
à la France, d’autres territoires à la 
Belgique, à la Pologne et au tout nouvel 
État qu'est la Tchécoslovaquie. La région 
industrielle de la Ruhr est occupée par 


‘les troupes françaises. 


Elle doit payer des réparations (dont le 
montant reste flou) sur quinze ans pour 
les dégâts. Son armée est réduite au 


minimum (cent mille hommes et quinze 
aire 


mille marins), son aviation mil 
interdite. Une partie de son territoi 
alentours du Rhin, est démilitari 
Mais, pire que tout, l'article 231 stipul 
« En accord avec l'Allemagne, les 
gouvernements alliés déclarent celle-ci 
coupable du déclenchement de la guerre 
et responsable des dommages subis par 
les ressortissants alliés ». 
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des colonies 
allemandes | 


mandat sud-africain en 1920 SM 


(MilLes lies Caroînes passent soûs 
D mandat japonais en 1920 


r Les Îles Mariannes passent soûé, 
Mandat japonais en 1922. 


Fa 
Le Cameroun passe sous mandats 
Hranco-anglais en 1822 

* Les les Marshal passent sous 
Japonais en 1922 G> 
Nauru est placé sous mandat del 
San. < 
Les les Samoa passent sous mal 


Da néo-zélandais 


POF THE WORLD 
4° suowrxe 
THE NATIONS AT WAR 


La Gstrbuñon des cales en décembre 


{Les allés (en gris), le « centre 
[éties neutres (en blanc). À noter, 


les États-Unis n'entreront en guerre 


Len 1917 


sont Je terreau de la rancœur qui fivorisera 
l'accès au pouvoir des nazis, et légitimera 
le discours expansionniste d'Hitler. Les 
Anglais, qui le jugent trop séx 
coupables. De fai, ils auront une politique 
très conciliante avec Hitler, ce qui se révèlera 

2 désastreux et débouchera sur la Seconde 
Guerre mondiale. 


Les traités de Saint-Cermain, 
Neuilty, Trianon et Sèvres 


En parallèle du traité de Versailles, quatre 
autres traités sont signés. Celui de Saint- 
Germain, qui définit les accords passés avec 
Autriche, celui de Neuilly, qui définir les 
accords avec la Bulgarie, celui de Trianon, 
qui définit les accords avec la Hongrie, 
et enfin celui de Sèvres, qui dispose des 
territoires turcs du Proche-Orient. 

Au même titre que le traité de Versailles, 
ceux-ci définissent la redistribution: des 
cartes des vaincus. Ainsi, l'Autriche perd 
plus de 73% de son territoire et 75 % de 
sa population. La Hongrie, 71 % de son 
territoire et 60 9% de sa population. 

Ces divers traités marquent surtoura fin des 
grands Empires du début du siècle. Celui 


La redistribution des cartes 


Les traités de paix de l'après-guerre 
ont profondément modifié: la carte 
du monde. Des empires disparaissent, 
des nations maissent sur le prinéipe: de 
l'autodétermination des … peuples. : Mais ; 
celui-ci est arrangé selon les cas et appliqué | 
au profit des vainqueurs, comme lemontrent, 
les deux cartes de l'Europe ci-contre. 


La domination des États-Unis 


À la sortie de la guerre, l'Europe est 
partiellement détruite, les. caisses sônt 
vides, les industries sont à reconstruire, 
La plupart des États sont les débiteurs 
financiers des États-Unis PUnion 
soviétique subit de plein fouet une famine, 
et les États du centre sont politiquement 
instables. Pour parachever l'ensemble, une 
terrible épidémie (la grippe espagnole) tue 
près de trente millions de personnes: de 
1918 à 1919. 


Dans ce contexte, bien que nétant'entrés. 
dans le conflit que quinze mois avant la” 
! signature de la paix, les États-Unis sont 
les grands gagnants de l'après-guerre. Leur. 
intervention a été non seulement décisive, 
mais leur économie est la seule qui ne soit 
pas exsangue suite à la guerre. Îls donneront, 
le La au monde durant toute Ja « N 
| jusqu'à l'effondrement bourser de 


Re 


La Grande Guerre a non seulement laissé des 
traces indélébiles dans l'Histoire, mais surtoute £ 
lune génération de jeunes combatants qui ont ; 

Nécu l'enfer dans les tranchées. I ont cHtoyé 

a mort de toutes les manières possibles, en La 
‘donnant, en voyant tomber leurs camarades, 
een ayant conscience de la leur qui pouvait 


il 


se L SA AT 


MOR 


SR 


être 
imminente, en vivant 
parmi les cadavres Une expérience qui 
change à jamais, qui change profondément 
les individus. Le retour à la vie civile, 
‘ampulé d'une part de soi, Insensiblisé aux 
‘émotions, à la souffrance qui est devenue 
la normalité, est une épreuve dificile à 
surmonter. 


Une sénération hantée 


Hantéo par la boue, la vermine, le rats, les: 
gaz, les combats, le incessanis plonnages 
d'afllere, l'agonie des camarades, colle 
génération aura besoin au, mieux de 
mois, voire d'années, avant de retrouver 
un semblant déquiibre. Certains nÿ 
parviendront jamais. Sans parier de ceux 
qui reviennent marqués dans leur char. 
Nombre d'entre eux font les beaux jours 
‘des faits divers : un mutlé, paraplégique. 
hanté par des Idées fines, qui lue sa 
femme, persuadé de son Infidélité. Un. 
‘évacué d'Allemagne, devenu brutal, no: 
8 quatre enfants pour se venger do 
D sa femme. Un fonctionnaire paisible, 
“expliquant à qui veut que « Pour tuer. 
un bonhomme, c'est pas dificie. Tu lui 
remontes la pomme d'Adam » fil une 
ui, dans son sommeil, par étrangler sa 
femme. 


Maïs lous ne finissent pas lueurs où 
alénés, Ces hommes ont durant des 
années connu une solidanté très forte 


LE " PARIS Gr) 


Fr 


Le 
partage des colis 
des rations d'eau, sauver la peau d'un 
camarade quand c'est possible. Cela aise, 
pour Une parte d'entre eux, Un sentiment Irès 
fort d'appartenance aux survivants. [ls ne 
souhaitent qu'une chose. désormais, profer, 
pleinement de La vi. Is ont un caractère lrès 
fort ls sont directs, sans ambages, et plein. de 
bon sens. 


Les se les cassées » 


Un grand nombre de comballans revient du 
front marqué à jamas par de terribles blessures. 
Les plus chançeur ont une brülure, une jambe 
raide, ou une cicatrice. Les moins chanceux, les 
gueules cassées », son ampulés d'un membre, 
éborgnés, peralysés, ou même défigurés. Et 
beaucoup gardent des séquelles des gaz de 
combat, « les gazés », qu resteront à ve avé. 
leurs poumons iémédiablement endommagés, 
dans le meleur des cas. Pour lou, c'est une vis 
brisée, donnée à La nation, qui en a désormais 
Ja charge parleur Incapaëité de subvenir à leurs 
besoins 


À lire ou à voir sur le sujet : Johnny s'en 
va-ten guerre (Johnny Got His Gun), roman de 
Dalton Trumbo de 1939, est un ouvrage relatant 
les affres d'un bisssé de la Grande Guerre. Le 
fim éponyme, réalisé par l'auteur du roman, est 
quant à ui sorti en 1971 


Un monde d'idéologies 


ATMANACUTHACHETTE 1919 


POUR REFAIRE DES HOMMES VALIDES : 


AU débat de la queue. La apart des Maté se 
À roraient condarams à rene au à aval, et 
ne pit pouvait iagner Iéur vie par eux-mêmes. 
Gite aux progrès de La: réédition pr fes. 
siannelle et 1le Va prothèse orth-pédique, €'està 
dire Le remplacement du membre amputé par un 
appareil qui ên lient lieu, nos grands blessés 


disposent, aujourd 
dune faiwieuion rarisanelle, et on les. réadape 
parfaitement à l'exercice de eur ancien métier 
fur permet, d'en apprendte de nouvenrx, 108 
rerour À l'existence active, il le doivent à l'efff 
Esnque rai, dont lus Îes pays lié Gal 
pin. 


Membres amputés et moignons 
« appareillables » 


JA. première. préoceupation. du. chirurgien est 
'amputer d'une manière favérable À « l'appae 
reillage +, d'esbhdire k l'usage de l'appareil qui 
mplacera Le membre perdu, 1 faut, en principe, 
laiser au moïgnon le plus de longueur posir le, 
pour faire prise sue l'appareil, et musai, étoñer la 
base du moigron afin qu'il soit indolore et 
résistant à Ia pressinn. 

De noPreuses mesures ont été effectuées À 
eut dun d au Laboratoire de prothèse militaire 
du Comervatoire National des. Arts ct Métiers, 
pute profosieur Jules Amar, Elles ont donné la 


valeur d'utilisation exaete des. molgnons; ref 
toutes lex longueurs, et_les, dispositions Grth0pé 
diques qui leur convientient. Ajoutous que tout Uk 
cmemble de ans méanatllérapiques ont 
indiqués omme néccssnires à ovite ronne utilise 
tion, ve qu'ils tendeur à assnuphotearticulations, 
fotirer les muscles, et arrdter à menace fréquente} 
de dégénération nerveuse et d'atrophié, 
Ces règles rouverninrs, le Service de Santé! 
sais à ordanné qu'ellés soient en 
ut les Féemns, notamment dans ls entre 


Le remplacement rationnel des membres 


LS Es tien de sn de métal, 
nt pri À lvention et à 1 eonatrueon 
dés montres arioicl. 

es modes wsucis en France ant c9 cuir 
armb Ge monts d'acier, Île sont montés d'aprés, 
D motte du moignon, que Lon fic en plie. 
Cat une maure trslurs ie. A1 où méciaire 
Au appareil at de bras poiuts 

Los bras artfctels. — Le 
tar aix moe it Mas de (avai 
Pas Amaraves nceunivemelle  applque toute 
Snpalatons 1 membre sapéricur 

Cas d'ampuiatlon du bras. — Le mode 
as d'os en cuir moulé, qui épuse 
Éroiteme € le morgnon celle se ferme en avant ar 
Sel Qu par erocheis que rune um Lt 

pos Dates sussenien ce Eure 
re fe d'épaule. cemèe comoleée Par un 
Dale :sinmnc ln toitine. On a ren un 
RE Li que sur cet Pete, et mur pate 
épaule pléle vers le don af de ne pont 
Séner Ve iongvementa ni la rspirallon. 

1 de et lawiniiras sont en le d'acier 
éndéulée par Eire légère ee és aidés Êlle re 
Vue au no eopale métal nc commimant là 
De da contre dos ui permet de Louer ue 
auch à re sue une chape aaure. 
F Raxion l'extension: avec Pont d'rmm 
Bee d'avantbris dns 1 pan ion cho. 
He div lle, Amen. Le see moe 
FE fermet do ui ie es outils de dre 


tés 


elle s'oriente dans toux les sens par une anis 
Sion à genou +, ainsi Fañkne note Hague 28 
ad 1e aval, r-mplace D 

Pince var ane ln de parade À pouce real. 
ous ces ptet. conmirent l'arparell 
ei a dit. -aoioment, l'ampoté m'irarel 

Etat demgrgs À le al remplir ef Aie Ib 
réparer sn ie durant, Un eut d'a/farei-lagé 
fat Gt lvré À où cit, 

Gus d'ampota lon d'avaoLbras. — En) 
géné le bat de val Qt le -m me quels 
Pécdent, Une dire que. dans2] open 

a corps du mut 1 On en fait done de 
les poor tous ex ampuidsd rienbre supériue 
Le désartieu de de l'émaule 

des profesciom lies, 08 left 
ysique sé réduit ct dans Je cu de double 
fe da be Anar a prié at 
ün mob perte di bre Caue 
Tel mai eat méarlique, en! fe 410 le el ei 
ét artiuléesle ouvre auromaquement pars 
Gommande der épaules ou "de 1 poirine, a 
xrmd en, Le mgdêle ile, & ce, 

Éuellement, Ke plu Pratique. 

O'aanes priouionnels do préh nslon. 

Le métier run exit lus amplement que. HE 
pince mivere le, danage de 

Au croche, que l'Etat fou ni au mal en ES 
pe que 1e bras de laval Le mt 2 0 
QE À se tenir aux apyorèis Melle 
aloptés. Tam is monde 


Les membres inférieurs artificiels. 


que l'on doit exicer 4.4 anmareis pare 
C à rnb DE ln 
Met ronte Roue nés rade SK, Le: 
pa at aide D AD cu ge ar Un 
Pas Dale von Eoféommenr +7 ut Va 
LS Aiduement punareil de bac a, Mass 
Rares pes ne mue Hell Je pas son 


rigides, n° est obligé de buiter où de farcher; dé] 
plus il manquent d'rsthétique. 
d‘cilles, qui feurent au Calle 
es, sont en gai à de Cuir av € mas, 
et atrieutations au kenou et vu piesl. 
Gas damputation de cuisse. — Ii, je 
modèles élégant. mais pe alistaiant goant à! 


155 TA CIE AGON ANTON 


1RÉEDUCATIUN DES AMUPUTÉS DU BRAS 


5 
S 


Des hommes mutlés. Extrait de 'Almanach Héchetl de 1919 


Un monde d'idéologies 


Ft 
ALMANACR HACHETTE 1919 


J'articola ion du gehou: Un ressort extemar dela 
Jambe se di dame là gaine du mollet ét 
Æmpéoh: de échir le membre, évitant ainsl les 
(dangers de cité: Touteiois, 1! faut une certaine 
Bexion pot raccourcir le membre et lui permett 
de passer d'arbre en avant durant la mar 

Lo piélieut en bois, aves avant pied en 
feutre ou charnière sous la semelle. 

Les modélesiypes offcicts du: mentbre 
inférieur étaient provisnires, Le Pay. Au à 
établi, depuis, le type définitif, que nous allons 
décrire brièvement. 

(Cette jambe est en métal exclusivement, mal 
uSnouveau métal résistant et élastique Gomme 
acier, Jéger comme l'aluminium, et tout À (ait 
inaltérae : le duru/wim. Le moignon pénètre 
dans ue coiffe métx lique, faite sur moulage, et 
venant occuper 1 

du. cuiseard. 

Celui présente un 
| appui résistant et se) 
fne-par ceiniure et 
Letelle rou an ‘ur des 
£alets, de te le façom 
due 1e moignon ne 


| EE 


lement, tendant et rmecourélsant 1h jme, Das 


ce but, la pointe da pied mmarite élte-mêine MoN 


flexion du genou. L'ad omatisme est réalisé dan8s 
de-cor.ditions de robustesse In-omparables À 1648) 
ces avanrages, Ja jambe artificielle nouvé le Jott 
tint de ne pes que 1809 grammes. Dre RdBtte 
molletière en tissu élastique achève dé Jus danses 
un apres des plus es 1ique. 

tuellement ce itpe d'appareils qui convient) 
à loutes le_ amputarions, est le. plus parfait 1988 


(| 


l'on posséde duns_les raya alliés, 1et-moiMee |] 


ordinaires pesant plus de 3 Ke, S0% 

Comme appareil d'ufféte, 0n 4e, contenter 
d'un pilon vigne. 

Cas de désartiulation de hanetie, — Le! 
mode est éxa ement en quir, Ave vail POS 
appuyer Le tronc, et verrou pour commande le 

fexions néceairee fl 
1 pos in assise M 
ceinture e + mosiès 
Sur les hançhese 

Cas camputa- 
tion de jambe. = 
Pruvisoiremeat ais 


le Service de Santé, 


à irc aniculde, remplace presque aise 


Hnge) pan, cu n'ait aucune tendance À soir si 
Von sient à asso 

[22 La pièce capiale, dans ce mêle, ext une 
eue penouilère, rie à laquelle ‘on peut 
Éacois, Méchir van crainte de tomber, et Lans 
Be oem tee, ed roc dune cet 
appareil, Chone nfnent préceu, le mue peut 
Var on Méchant les Jarre mare 


La rééducation 


À métinle: scentque dé réédieaton du 
ya ranqis amont Mt Enpe 
F9 Le Wahoment fonctionnel puus péri à 
leur nié cxttôme La reation da ford da 
ble Le jeu de 8 arucnlations à Fabre de 
DA Le drailament ethrpédique, qi remtise 
ox aokyhos ed ptite motor du se, 
Ébe les mpyté, Lex memes pari 
5° Le rarrentitie où dadaplation au 
fran, aq € 
| Fentemble des capacités de l'nvaide. AU que 
À] some, on eue ce durer dons Son mine 
| mrfesion, af qu'il. benétoie! de Pexpiiene 
fe BC cad ane Var 


a Soir pour lé 

anpurations au-dessous da genoo. lis dsparats 

ont devant les, derniers perfectionnements de Las 

boratoire du Conservmoire des Arts et Métiers: 
Enfin de simples chaussures or1hopédiques ot 

des appareils embrasant 11 jambe cout. entres 

remédient À l'amputation d'une partie” plus O8 
s étendue du pie. 


professionnelle. 


techniciens, lesquels. se guident serapuleusement 
sur la Ache d'aptitude rédigée par Je = 
d'olservat 
La méthode dut Prof. Amar 
ée chez tous ne Alliés 
ce, elle ad nppliquéé d'ab 
x. Ce mnt des npparcits français 
x et d'une remarquable présision 
qu'elle met en, wuvre pour un succés certain, Le! 
Programme de ce navet eut 


Ÿ anilioter (es ensions. Gorunie st LEE 
réidueation.n'exiait pas, 1 ny à pas de devais 
Ai prime ui, à : 


PROVERBE. — Qui atort es Bi ace 


MÉDECINE-HYGIÈNE 


SOLDATS BRULÉS OU INTOXIQUÉS 
PAR LES GAZ 


LES sou, atteints en campagne par les liquides onflummés ou par lee qua 

vésieants ou toxiques, conservent malheureusement, dans bien des cas, des: 

séquelles locales ou générales qui les obligent, alors qu'ils sont rentrés dans leurs 
foyers, à se trailer de nouveau pour des tecldents qu'ils croyaient guéris. 


Les com 
LES Ent lsees tardives les pls rt. 

“quentes sont 

5 L'évolution victeuse de la clatrisation des 
brluresÿ 2° La selétose pulmonaire. 

‘Au point de vue général on observe fréquem 
ment, chez les brûlés comme chez les asphyxids, 
Ta pere prolongée des éléments minéraux de l'or 
sanisme et notamment des phosphates, 

LES BRULURES QUI Se CICATRISENE MAL. — 
Indépendamment des Hquides enflammés, certains 
us, comme la trdp fameuse ypérite ou les arsines, 
éhlorhes et bramêfs, provoquent des brôlures dont 
détendue Fait la gravig platdt que la profondear. 

"Cepenilant, et surldut À a fase qui a été très 
souventatieinte, quelques-unes, paroi ces brûlures, 

Les troubles 
ES cet repitires qui scetent um 
diatement à l'inbalation des paz toxiques sont 
parmi les plus redoutibles; mais, même lorsque 
Les premferndiroubies ont guéri, il me faut pas croire 
que l'appareil pulmonaire des Victimes eut 1oujourt 
Fédevenn tel qu'il était auparavant. C'est encore et 
Suront l'ypérite (et accessoirement le phosgène). 
qui provoque le plus souvent chez les < pazés » les 
Smiplications pulmonaires tardives. 

La cause eapilale de ces lésions tardives doit 
Aire atiribuée aux propriétés vésieantes de l'ypérite. 
(Cette sübatance réalise sur la muqueuse des bronches 
et des alvéolei pulmonaires de véritables brôlures. 
plus graves pour la fonction que celles de la peut. 
On a dit que l'ypérite lèche la peau et les yeux et 
mord le poumon, Les Urâlares des muqueuses 

piratoires se cieatrisent À Ia longue, mais Le ts 
Éfeatriciel n'a aucune des proprifté respiratoires 
de la muqueuse normale. 

“Aussi, peu À peu, le blessé par les gaz qui 
ävalt paru 8e rétablir des trogbles asphyxiques 


[rs médesinaaut opte locason danine À 
Tongue écliéunte les malades antcints de br 
iutes multiples ou de lésions pulmonaires étendues 
par les gas vésicants et toxiques ont été frappés 
Be consater chez eux la diminution du taux des 
| matières minérales normalement contenues dans le 

Fang ét notamment celle du. phosphore orpanique. 

De nombreuses analyses de ag ont donné À 
cet égaré des résultats concordants et l'examen des 
urines a révélé la plupart du temps une élimina: 
ion exagérée des phosphates par l'appareil rénal. 

Les conséquences de cette déminéralisation 
sont.les suivantes 2 perte des forces, rcitabilité du 
Système nerveux, tendance à la syncope, amal- 
gisement, 

"Aussi, même lorsque des brÉlures paraissent 
Hiensioairishes eclorsqu'iln'épronve pas de troubles 
respiratoires pénibres, l'ancien axé qui n'a pas 
reuouvé son équilibre doit se soumettre à un 
traitement général reconstituant. Les préparations 


|| 
| 


licatio 


ni déterminé de larges pertes de substance dont 
À ceatetion a ré ès Lente parfois mêmes 468 
Arles eutanées ont 4té nécenaires, Si ces greffes 
Ke prennent pas bien où si le brûlure se ferme pas 
ormaion d'une choice épaisse, rétratile, où 
manquant de souplesse, en. tésulle des défors 
maons très fAchees 30 point de vue esthétique} 
es supporations grolongées, de la gêne des mou» 
Vemepts des douleurs tenace : tous ces accidents 
jüsifent l'application de nouveaux. trutemen 
produits tee que. l'ambrine, suseepui 
Sbnauire à une chctrisation réailtre, interventions 
Shirungcales poar la corretion des déformation 
des plus génamtes 00. les Plus disrasieuses  Phÿ= 
ihérapies tee 
respiratoires: 
immédiatement cotséeutifs à son accident, devient 
un infime de l'appareil pulmonaire. [est aout. 
A moindre ef, 11 cet sujet aux brenchites et 
aux expeciorations parolentes, il maigrit ta patois 
En pen de fièvre. 

Pour super à eete insuffisance de Ia résple 

m dont Le bat eat de rénouveter l'oxypèue da 

fe sur est obligé de fournie un gros lort, 
Se diate d'abord ete fatigue ensuite, Comnie 190 
les malades atteints de scérose pulmonaires eh 
dldats gravement intoxiqués par l'ypérite_ son 
Alors exposds à Lou les périls Qu surmenge Ar 
diaque. 

Ain d'échapper À ces dangers, I et nécessaire) 
qu'ils évitent les milieux confiés, les climats 
aides où le brailla à est fréquent ; à doivent 
ivre à la campagne et au soleil et ne se Livre À 
Aucun travail périble, 

Dans qu'iques cas, an traitement spécial des 
voies Yespiatoies &t Indispensable. (nhalations 
d'oxyeine où d'air chaud par exemple. 


Répereussion lointaine dans l'état général 


ferrugineuses et_ phosphatées sont les. éléments 
principaux de cette thérapeutique ; accessoirement # 
les arenisaux (excodylate de soude, arrhénal), 
donnent de dons résultats en stimulant l'appétit 
et en facilitant Ja digestic 

Faute de prendre es précautions, les anciens) 
combattants, victimes des gaz asphyxiants, s'exp0 
Seraient à être trop aisément la proie de Ia faber” 
culose. 

Dans tous les cas où le militaire mobilisé) 
souffre plus où longtemps aprèssa démos 
bilisation, d'sceidents imputables À l'action de 
gas, ilLne doit pas oublier que son infirmité eat 
assimilée à une blessure de guerre etui donne lé 
droit d'être assisté par Le service de Santé militaire 
Tant que Jes accidents sont légers, la chose n'a pas) 
grande importance ; mais s'ils deviennent graves) 
Ft eotraînent_ une incapacité absolue de travail 
la pension de réforme ne sufit plus à l'entretien) 
du malade. 
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Co qu'a coût la Grande Gi 


[Les Dépenses 
| de Guerre 
AlieS 


probe evene nes 


È 


Une «queue cassée» devenue merde, 
Now York 1918 


LE 


La Société des Nations 


La Société des Nations (SAN) naît 
Officiellement avec l'entrée en vigueur du 
fraité de Versailles: Elle a pour rôle d'assurer 
lé raintien de la paix dans le monde. Le 
Siège de cette organisation internationale 
“stétabli à Genève, et accueille trente-deux 
pays membres. Son conseil permanent est 
Composé de la France, du Royaume-Uni, de 
N'ralie, du Japon er de la Chine. 


Le nobles intentions 


AImaginéen par le président américain 
Woodrow Wilson (elle figure parmi les 
Quatorze points de Wilson, cf. encadré 
P 46), les États-Unis ne feront néanmoins 
jamais partie de la Société des Nations. Le 
Sénat américain, sopposant à la ratification 
fdutraité de Versailles, s'est de fait opposé à 
Ladhésion des États-Unis. 


Les objectifs de la SAN. sont le 
‘désarmement, la prévention des guerres, la 
résolution des conflits par la négociation et 
Vamélioration globale de la qualité de vi 
Serre fin, elle est dotée d'organes dédiés (cf. 
ncadré ci-contre), Bien que la philosoph 
de la SAN. représente un changeme: 
fondamental par rapport aux siècles passés, 
fén prônant la négociation collective et non 
la diplomatie secrète, elle aura beaucoup de 
mal à s'imposer. Ne disposant d'aucune force 
Armée, elle dépend des grandes puissances 
Pour mettre en application ses résolutions, 
qe ce soient les sanctions économiques où 
lamise à disposition de troupes. 


iiralion parue dans le magazine Punch du 28julet 1920, 
dans un articie satrique sur la faiblesse perçue de 1 Sd N. 


Dersuasion 


nenlale 


Mon éipemthf 


Apvepenl md À où A 8 Leslie 


or reste ms sec 


Un cuisant échec 


« La Société des Nations est très efficace quand 
Les moineaux crient, mais plus du tout quand 
les aigles attaquent. » 

Benito Mussoli 


Bien qu'ayant rencontré des succi 
importants (cf. encadré « Les organes 
de la S.a.N. », ci-contre), la SAN. sera 


totalement incapable de remplir sa | 


mission première, celle du maintien de 
la paix mondiale. Elle ne parviendra à 
empêcher ni la guerre civile espagnole, 
ni la montée en puissance du nazisme et 
la Seconde Guerre mondiale. L'URSS, 
l'Allemagne nazie et le Japon quitteront 
l'organisation en 1933, et l'Italie en 1937. 


Les idéaux 
politiques 


La Grande Guerre a fondamentalement 
changé le monde. De nombreux 
courants politiques et idéologies voient 
le jour apr 
des démocraties naissantes comme la 
Turquie, où des prémisses des États 
s comme l'Italie ou l'Allemagne 


nazie. 


La confrontation 
des idéaux 


Bien au-delà des frontières, les idéaux 
se répandent au cœur des nations, 


résurgences anciennes ou. nouveaux 
mouvements comme le récent 
communisme né de la révolution 


bolchevique en Russie, 


WOODROW 


l'armistice, qu'il s'agisse 


idéologies 


WILSON 


Premier siège dela SEN, 


Les organes 
de la S.A.N. 


jpermanente Internationale de Justice, 


À. 18 Commission de désarmement et 


(Commission des. mandats (pod) 
lcoinies notamment), la, S.dIN: spa 

‘de plusieurs agences el : 
pourtraler des problèmes intemaonalie 


(Comité sanitaire (Organisation! de Ia 
santé) 


la malaria et la fève jaune. Les deu 
Kemiers {ont l'objet. dune camp) 
intematonale  d'exterminaion) 
smousiques. Une épidémie de yes) 
étés en Europa grâce aune! 7 


préc du Com en Union 30 


{Organisation internationale du travail Mo 
Dirigé par le français Aert/Thômas ELA 


responsabilisalon des. amateurs pour 


es accidents impliquant es 


Un monde d'idéologies 


RSS 


L 


Une Turquie nouvelle s'élabore en Ask 
Ja race ottomane retourne à son berceau, Par 
un curieux paradoxe, c'est au moment of elle 
renonce à l'Europe qu'elle s'européanise dans ses 
mœurs Comme dans ses institutions, proserit le 
Kéz et créo un Parlement. Asiatique où euro 
péenue elle entend désormais jouer un rôle plus 
factifdans le « Concert des Nations », peut-être 
Selui d'intermédiaire entre l'Europe et l'AS 
La dualité de son caractère l'y prédispose. La 
‘question est de savoir si la nationalisation de 
f'Asie-Mineure prévaudra contre la dispersion 
séculaire des éléments qui la constituent, 


EAU LU 


La Chine à l'autre extrémité de l'Asie, se 
féôupe en deux: au Nord, la Chine ancieane, 
fidèle à.ses traditions millénaires avec sa capl. 
fale à Pékin ; au Sud, la Chine moderne, ouverte 
aux influencés européennes, avec son Centro 
‘d'action à Canton ; ici la Chine des industriels ct 
des commerçants ; Là la Chine des mandarins et 
‘des lettrés. La guerre entre les deux camps est 
d'aujourd'hui ; la lutte entre les deux tendances 
à commencé avec la République, L'Europe, les 
États-Unis, le Japon en attendent les résultats. 


Lraîté de Westphalie, qui clôturs La guerré 

de Trente Ans, Jui Pendant une gl 
\aile d'années considéré éonme-la charte L6 
États européens. Depuis la Grands Guerre Ce 
Le monde enter qu cherche on fratté de WG 
Phalie, La Sci des Nations pense le (rouen 
Genège : mais Les États-Unis restent à Lars 
sou Lur Mgmonis, Jorifée par. la suceis de 
2918, TÜmion pañamérieaine alé, at dll 
de FAHantique, Maure de. sect neatés Dé 
Part el d'autre, daileurs, Safrment Of 
nations anglosasones des JoasiMliés d'abord 
dont S'meucent Les nations latines d'Europe 2 
d'Amérique, poussées à unir far crainte étre 


IÉHIPALAIS ve 14 CONCOR] 


L'Europe, en général, désire la paix, ‘et 
l'étroite collaboration des puissances alliées s'em- 
ploie à la lui conserver. À Ia répétition des crises 
dangereuses répond leur empressement. à es. 
conjurer : c'est, récemment encore, la détente 
réalisée entre l'Italie et la  Yougolavie: L 
c'est le rapprochement qui s'effectue entre: Hi 
Pologne et la Lithuanie ; c'est le donsentement | 
‘obtenu de l'Allemagne au contrôle des destruee 
tions accomplies dans les régions fortifiées de 
l'Est. L'esprit de Genève et de Locano faié 
son œuvre : le resserrement de l'Entente or 
diale, les démonstrations de l'amitié: franco 
belge, la solkarité des nations organisées en, 
face du péril bolcheviste en sont de probantes 
manifestations. Entre-temps, des - conférences, 
internationales se multiplient À Genëve, à Stock 
holm, entre autres, qui jettent les bases d'acs 
cords économiques substituant Ia communauté 
des intérêts aux rivalités épuisantes et cherehen, 
un terrain. d'entente pour traiter. les -quess 
tions sociales et arbitrer les: litiges commerciaux. 


— CONSEIL: — Ne conserves Jamal un Objet détérioré parles miles 


SÉRPRSS 


- 3e 


lémoindries ; cé sont là des symplimes avañle 
ésureurs d'une troisième Sotiété chant 
Des deux autres, Sans doute iréäuchibles, ces 
éléments peuveni c£ doivent séquilibrer, chacun 
deux étant moins hostile au partage de l'auto 
rite qu'enchin à en prendre La flux grande part 
Possible, et l'équilibre Hant nécessaire au moins 
autant que désiré. À défaut une concorde 


Hiom des nationalétés, le conflit des intérêts 
rététtent pour longtemps encore dans le dematne 
dUtopie, le monde trouvera dans La coneilia- 
tiom des forces contraires, celle stabilité rela- 
Bige qui est La condition même des progrès. 


Les États-Unis vont attsindre à cette espèce 

de suprématie qu'ont connue l 
skècle, la France au xvu*, l'Angleterre au 
suprématie non plus réduite à un conti- 
nent-mais étendue au. monde entier, Ils sont 
maîtres du Nouveau Monde non seulement par 
Teur puissance et leur richesse sans égales, mais 
aussi par le pouvoir présidentiel qu'ils exercent 
‘dans Je Conseil des Républiques américaines au 
nom d'une doctrine de Monroë transformée 
pour la circonstance en instrument de domina- 
Bon politique et économique. Après avoir té 
pendant la guerre les arbitres de l'Europe, ils èn 
Sont devenus les créanciers et les banquiers et ÿ 
‘exercent ainsi leur domination financière. Seule 
1a domination maritime leur est disputée dans le 


Pacifique par l'Angleterre et le Japon. Et leurs 
veléités de restreindre les armements 50 
heurtent à l'opposition de nations qui, toutes 
désireuses qu'elles sont de la paix, tiennent à 
‘conserver les moyens de se défendre le cas 
| échéant. 


universelle que la diversité des races, l'afirma- É 


L'Afrique s'organise ; dans 1e Sud elle à! 
ses États-Unis : avec l'Égypte reconstituée en) 
Foyaume, avec l'Éthiopie, les Protectorats et les 
départements français, le. Nord c orga- 
La France, avec l'Angleterre, orjañisé 

nda : avec la Belgique, La région! 

équatoriale: le désert lui-même multiplie, ses, 
‘oasis. L'ancienne masse impénétrée est parcourue 
Sans tous les sens : l'auto, l'avion y. préludent, 
À la voie ferrée. Le monde noir accède à Ja civili- 
sation des Blancs. L'exploitation. intensifée de) 
£es richesses naturelles, l'importation décuplées 
‘des produits d'Europe est l'œuvre de demain. 


Le Pacifique a vu ses côtes rapprochée par. 
ia multiplication et Ja rapidité des transe) 
ports maritimes, Ainsi s'y trouvent en présence 
Fes États-Unis ct Je Japon, avec la Chine et) 
V'Océanie, tandis que l'Angleterre veille à n'éd 
point être exclue, Théatre de guerres futures? Ou) 
d'un partage d'influence entre les nations inté 
ressées? Mais voici qu'une puissance, nouvelle) 
s'élève en face de ces compétitions, L'Australiè) 


S'érige en États-Unis et construit à Canberra:sai [IE 
apitale fédérale, symbole de. ses aspirations. | ; 


| 
| 


Jetez le ou faites-le passer à l'étuve (Diet. dela Pie Pratique). 
Me PS AIN TE 5 


Le monde fl qu est vu en 1928. Extra de lAmanach Hachette de 1928 


Ë 
= 


intemationale de » 
intellectuelle (CICI) 


Le Périt route 


« Je pensais que les grands conflits de 
l'avenir ne seront pas du tout des chocs de 
race, la rencontre de l'Orient révolté contre 
l'Occident cacochyme [] Nous verrons la 
lutte de ceux qui nont rien contre ceux qui 
possèdent et qui ne sont que les milliers : le 


D combat des illettrés contre les intellectuels ; 


de ceux qui ont un compte en banque centre 
ceux qui se saoulent avec leur salaire ; le 
pillage général des richesses acquises par 
la borde des prolétaires. Jamais les soldats 
français et allemands, italiens et autrichiens 
n'ont échangé dans les tranchées des regards 
chargés de haine aussi violente que celle dont 
séclairent les yeux du terrassier, éclaboussé au 


passage par la sans-soupapes de l'entrepreneur , 


de travaux publics. Les citoyens des nations 
‘voisines en état de guerre ne savent jamais 
pourquoi ik Sentretuent. Les académiciens, 
Les parlementaires et ls journaliste sefforcent 
de leur faire comprendre pourquoi ils tirent. 
Ils n'y réussissent pas toujours. Tandis que les 
prelétaires d'une même nation, magnétisés 


À par Ls mauvais bergers du communisme 


qui flattent leur paresse et sati 

envie, étrangleraient avec joïe leurs propres 
concitayens. L'Asie ne montre pas les crocs. 
Cest le bolchévisme, chacal monstrueux 
qui aboie devant la porte de la civilisation 
Sccidentale. L'assaut contre la propriété 
individuelle, voilà le conflit à venir, Il ny a 
‘pas de réveil de l'Asie, acharnée à combattre 
l'Europe. Les Jaunes contre les Blancs ? Non. 
Mais Les halluciné de Moscou contre l'euvre 
séculaire de la civilisation gréco-latine, contre 
tout ce qui a assuré le progrès de l'humanité. 
Quand on voit les contempteurs des religions, 
ceux qui font de l'anticléricalisme la clef de 
voûterde leur pédagogie, quand on voit ces 
mêmes mystifeateurs défier Lénine et l'adorer 
comme le Messie de leur religion, on jauge les 
profondeurs de la duplicité des hommes » 


La Sérénade du bourreau 
Maurice Dekobra 


Comme le montre ce texte de Maurice 
Déekobra, le Péril rouge est très présent dès 
J'après-guerre. Tout commence aux États- 
Unis, le 28 avril 1919, par la découverte de 
colis postaux piégés envoyés à des membres 
du gouvernement et à des industriels, le 
plus souvent accompagnés de tracts. Ces 
colis provoquent les premières émeutes de 
la Peur du Rouge de l'après-guerre. 


Le Péril jaune 


< Tous les observateurs des mœurs chinoises 

Sentendent poser la question + 

= Que va-t-il se passer en Extréme-Orient ? 

Et chacun d'eux d'émettre une prophétie. Mais 
iser, cest tirer une traite mon arceptée. 

“par l'Avenir ou lancer un boomerang dent on 


La Chine est un cocktail predigieux Set 
par un barman aux yeux bridés, un barman, 
silencieux comme le héros 'd'OUtWardn 
Bound!. La tragédie du Pacifique ne fait que 
commencer. Le conflit futur Chine-Japae. 
URSS-Amérique bouillenne à feu doux, 
La France et l'Angleterre y, parti 

à leur corps défendant, car il y aura des 
coups à recevoir entre l'ardeur patriotique. 
japonaise, la rancune soviétique, la fièvre 
intermittente de xénophobie chinoise et Ven 
ambitions économiques américaines. Unë 
lutte titanesque va donc commencer entree 
prolétaire blanc travaillant pour 30 franés 
par jeur et l'ouvrier jaune travaillant dis 
heures, sur nos propres machines, pour | 
francs. 

Gengis Khan avec ses flèches innombrables 
menaçait la vie des occidentaux. Le jaune ave 
ses salaires bas et ses besoins nuls menace là 
pain de nos syndiqués. La conclusion logique 
de ce grave conflit satisfera les marchands de 
canons, Elle désespérera une foi de plus ceux 
qui nourrisent des illusions sur l'homme, 
cette bête de proie. 


Confucius en pull-over ou le beat 
voyage en Chine, Maurice Dekobra 1934) 


À la lecture de cer extrait d'un carnéb 
de voyage de Maurice Dekobra, ete 
regardant la carte de l'immigration 
chinoise d'un manuel scolaire, il estraisé 
de saisir la peur du « Jaune ». Raisons. 
économiques, bas salaires, | peuple 
industrieux.. Tout pour. reméttreJen 
doute le modèle économique de l'ouvrier 
occidental qui lui ne -trvaillempas 
« pour un bol de riz », Ainsi, les divers 
gouvernements essaient de. stopper. 
l'immigration chinoise, avec plus où moins 
de succès. Il est également intéressant de 
lire les textes de Sax Rohmer, la série Eu 
Manchu, dans laquelle Fu Manchu cer 
asiatique fourbe, cruel et intelligent tente 
de dominer le monde par de multiples mn 
moyens. À lui seul, il incarne le Péri 
jaune tel que ressenti par l'Occident. 


Le Fu Kiux Kian 


Le Ku Kiux Klan revient en force aux. 
États-Unis, dès 1915, porté par le film de 
D.W. Griffith, Naissance d'une nation (EM 
encadré). En 1920, le K.K-K. décideïde: 
vendre ses adhésions sur un principe de 
pyramide (ef. Charles Ponzi, ps 274) Par 

ce moyen, en 1924, le Klan compte environs 

4 500 000 membres. Fort de sa puissance; 
organise des marches dans de nombreuses, 
villes, y compris Washington. (cf. les 
photos ci-contre). Encagoulés, drapés dans uw 
leurs robes blanches, les membres du 1 


[émraton chose, article issu du manuel score Géograph général, Le Monde mois l'Europe, Pramiéro onnée, 
Programme d 1920, L Galoubdoc 8 F. Maure, Libraire Hachale, 1931 


Naissance q° 
The Birth of a Nation 


tion 


1915 USA» 07. 
et Me Map" D D. W Got» Avec Lan Gieh 


Ca im one dé 
Sécession et a reconstuts 
pra sde Lara 
par ur Sora 
mon bles 
le sr ne ec 
Ses ol rue 
Anais crée KR 


ea qua de 
Qui Su, 0€ un par 
À A em os 
n, favorables au Nord, etles 
Après eur pa 
ol ur Les toutes nas 
el des Noirs Ivrés à eux. mêr s 
lux Kan, ustiier et vengeur 


Phct, Faber à Sen Franco. 
2: om D'émtGtarION pes Gao. — 2 QUARTIER CHNOS BE su FRANCIS 
Chinois émigrent beaucoup (exviron 300 000 par an). La principale cases 
QE a ententes trs rapide de la population chaire LE 
Dre Cl defe surpeuplé 59 mülions d'hablants au lotal, 84 par Mlomèire 
PE Or nt l'agriculture, st Rorissone qu'elle sol, ni Tindusirie, encor 
Éoeatre, ne progressent aussi rapidement que la population. D'oi) 1 
Moi pour Les populations d'aller chercher des ressources au dehors» 
nuls émigrent dans tous les pays du Pacifique : 1° en Asle, 43e ll 
péninsule Indcehinoise, à Sinpagour, dans l'Insullude ; 2 en Océane (PIE 
Ps Australie, les Hawan 9° dans Lez deux Amériques (États-Unis el Canada) 
PRufque. Pérou, Brésil, Antilles). Voir le quariier chinois de San FranclseoË 
Ve Chiots salaple facilement à tous les méiers; 1 est tntelligeni, doeils 
ponctuel, régaler : 
€ el vi de feu un salaire modique, (rés infér 
Te Pays europiens Pour un oral gai, Les ouvriers HE 
Vont Gal une concurrence souvent icioricuse ous ouvriers blancs. De Là des 
Taie que pilsieurs gouvernements (Australe, États-Unis, Canada) On 
UE à préenir en enrarant Fimigration chinoise sur Leur lerrHoires ; 
(Es De HW. Evans, Imperol Wadi 
el ooût 1925 


ét même les catholiques. Ils n'hésitent pas 
recourir aux actes de violences de tout 
ordre. 

L'article sur le Klan de François Crucy, 
darantde1923, reproduit p. 60 à 62, donne 
né Vision très précise de son influence au 
ta Quotidien aux Étars-Unis, et la manière 
‘dontil est perçu. 


Parade du Ken sur Pennsyivenia Avenue, Westington, le. Ê 
38 août 1925, Légende du Washington Past: « ets des fan- | 
Aéemas, es mambres du Ku Kx Kan recourant d Jours 
robes blanches J nat Jr dun cé storque La pol 
Jess qu'ils sant entr 90 000 et 35 000 done ct ronge 
procsion= Hommes, fmmes et enfants du Kn, » 


LE « KU-KLUX-KLAN » 


sauRs auéricaisrs 
Dès mon arrivée À NewXork, aû mois de 
novembre dernier, je fus éberiné par l'importance 
que prenaient dans toute la presse deux histoires, 
majors es mêmes : la « Probibition » et Le « Kur 
Kiux-Kian », 
Bien que le jou 


aliste américain, aogoel la 
est pas mesurée, ne sache pas 2e Borner et 
loppe sans fn, les histoires Ma Ku-Klux ne m'ont 
jamais lamé, Elles sont divertisantes come 

stores de cinéma. Elle éelairent, par craie 
côtés, le mœurs, Je habiinder amérienines et rat: 
Lachqt sous on veux 1e présent À Vsoire passée 


{Un monde d'idéologies 


Un) san," Boslo au canmencement dé 
ours me promemant avec André Morte, prof 
seur français À Harvard U 
fe fu aire par nn cor ù 
amts, portant, Par-demus leue-vétement, de lo 
ges Chemises Blanchet au devant Biorié de ing 
eos emblècies, Gé d'ane pèee de cagvuie, le 
ne Hrandimat des pinces on des user Le 
ane cheraactant 4 balais 

2 Que cn? demande 

1h éammnl, répandil mon compagi 
sarodient Le Kaas Ka. ESS 

ZA: die; Cu bon nie, À re ee jour 
naëx, dant en atlire pla déiue. 

des pas que Les 


1x 


où daos le Tenues! 1% à p 
dans l'Union. 
L'extraordinaire persistance que mettait La presse 
À réprendre le sujet, l'émotion quelle ms 
router, ai j'en avais donté, que, 
an État, l'affaire était sérieuse, en Met, 


en Amérique, À des titres et des 
s-ttres qui sautent à l'œil du lecteur. 
Jens rames quelques. 


KÉKLXKIAX noms Lane 

iQur GRANT, FOLP BY Govenxox Aus (Kax 
Nov Deere av Km 

— KEAN POTCONTS MENCIIANTS, (Dues Je Soë, le Va 


Auvaum Movkxo over murcores | 4 


Xe 
Memoier Muxieren Panic KU-KLKN 70 

Kisinns » en eme BADESS 
SemYene Ke 


Ke. | faillant où entuyant à Ja potence ceux 4 


NPRAMR. (La Impr) War 
'larment. 
ot de décembre, le serétaire de 
League déclare qu'à connut Le 
Klgers_ new-yorkais? 
: du Klan éerit : « Le peuple am 
ricain roxarde toire de Ku-Klux curime 
jun fe! Qu'il x prènne garde} Platôt 5 s'apereev 
ue les proxrès du Klan annoneent une serre civile 
FL eux cl vaudra! 

Aire parcourais-je joùr par jour ces nouvelles, 
Ai S'amplifaient sans paraftre se répéter, Cepen 
“dant, le fond de l'afaire iéchappait. 
es ans et le autres} mais les confrères américains 
rarce lesquels je voyageais s'amusaient plutôt de ma 
curiosité qu'ils me s'empremaient. de Ia satisfaire. 

Un des grands journaux de New-York, le New 
Hô World, avait copemdant publié aebque temp, 


| 
| 


interrogeais | 


rie sure us Kux Ki parien 1925 dans le jjgga salon 


PES) 


oos-où quatre eus aprèe que organe 
ann Lo Pie cnnalus PEU fat dat 
ere et met a viqurr out une série de es 
pos Ses das. 

Le send Rules, ai me à routes de 
EutUn en éme, à boop enpranté au gr. 
re. Quand de tone dre À m6 2 
Laèr mie on frais Mginaion D 2 détonsé V9 
Fes Bls mn vocsbuaie on langage de Kia, an 
HA pass Core gas Eu «Cons 
Brent « Kerer n4 Coralie 
a 
Hraleus a pris du En 

nie mène à Emperée n. On Jul danse À 

‘cup du à Hi ae D. D ve fi mama 
paie lee (I 

Willams L Sinon, «Imperial Wicrd » enpe- 
car de Devile Erple ee an ange pes 

sh enmigant lie Gene ane pate Vi 
Seré pristante. Quand € comment Ju vint dé: 
de Lie rent land Ko Ras II me le pas 
rêvé On mit wnloment que Je send Kaka 
Fab dan on 1918 À Alta (Gr) 

Le détis,darnt lt pénible Man lape. 
oem fac Le ropnedn, En 1910 en 102, 
ET grandi mphtoSont 
“mme 1e méntigt quelques-uns des 
ai Den RQ pendnt Lt année. 


auparatant les résultats d'une enquête sur le Ka 
Klux. Cut aux renseignements fournis À selle oces- 
sion par un ancien membre du Klan, M. Heury 
P: Kty, que j'emprante les détails suivants. 
Ku:Klux vient da £ree Kômes qui aigniie cercle. 
Le premier Ku-Kiux remonte à 1806. On était 
au lendemain de Ia guerre de Sécesaii 


ulaves noirs qui tenlaient, 
représailles, Le premier Ko-Klux # donha pour 
sion de maintenir la suprématie des blanes cb, 


sploit 4 


LA mails one 
Le 5 février 1921, un: homme de Lol nom 
8, 1. Hsbbos, demeurant À Hoëston Tes) et à 
sais. On lui rase les chevedx: On l'oblige à quitter 
la vie Nm, dite Klan, « fraternisé ace les 
vignes 
Le 3 ete 7 murs, dat Ia ième ville, deu nègres, 
l'un négociant, l'autre dentiste, sont mutilés par des 
howes da Klan, Tous deux sont nccosgg d'avoir 
ieteun des ration avec des Femineà anche 
Le mois suivant, deusautres noirs, auxquels on 
imputé la même Fate, soÿt ouettés € marqués at 
Front des trs iitiles K. K.K,;.tonjours par onde 


ss du Klan, masqués, enlèvent -Je Révé. 

rend Philipp 

came, et 'ent 

déshabillé ét fone 

soudrun dansk 

Klan l'a déclaré euupable d'a 
Le Ku-Klux-Klap, conteur des mors, emplète 

résolument sur let pouvoir des mugitrats régiliers 

Une femme ost-elle accée de biramie 2 le Elan 

nie hr ie la 1 AL pes URL GE 
iron. Un médecin exil soupçonné de prat 

| quer certaines opérations : le Klan l'amèse de forée 

À sa barre, l'acensé est fouelté, marqué, passé au 

Î on Je contraint à quitter l'Etat. 

| an éouvre Les murs d'une ville d'aver. 

| limements annonçant qu'il va ébarramer La cité 

[ae 1e pente de mañhande d'll des rohur 

: 7 | «t des Termes de mauvaise vie. Aillears, 41 01 

l'ordre, 'atribua des | Le wédeciis, hornet do couleur, À imerire sur Leur 

pouvoirs de coereition. C grande partie | Va T'ateet Se 

omimex que n'afrayaient plus ui lé coup de main, | el 


nie coup de feu, una de ls manière Lo Len LA 
avant es uns, Fosetlant les autres et î à l'égard de 


‘des plumes. Le 
dr préé l'égalité 


LA robe de feu de Ku-Kir-Klan. 
pré défend 


artois 
4 die | 


nation, | ste, mile: esvaliers, 


| sortant l'aniforme du Klan, déflent dans les rue 
| Dallas (Texas). En tête, un peloton entoure It 
croix de Leu. Puis viennent des porteurs de bannières. 
| Sur lesquelles on peut Hire diverue inscriptions + The 
incite |Tecisble Empire ; Wlite Supremey - (Saprématié 
| blanche); Pure Womanhood (Puseté de La Ferme) : 


étranges, masques. impénétrables, 
charte mystérieuse, cérémonies nocturnes, He 
Le Premier 
Empire, Son chef 
duqtel on voit, à 
un Grand Den 
Chclope, un Grand agi, un Grand Serib 
Escheqer, même un Grand Turk et 
Sentinat, 

Ta Kuk 
Par contre, où 
auxquelles 


Ka-Klax se samomme 
Je Grand Wisard, au-dessous 


un Grand 


"Grand dant 


Fait partie da Km, 
“ sa ma as dé Le 
en conmitations me non rte | A ar Le ange 8 10 rte du XIE ag 
ee er Lo | un jour un avis ain Conçu £ x Yow are to indicret, 
iéssion. Deux de ce questions sont | decidediv. Kemain in Cambridge at: your perl 
co tions sent | (Siomed) KR. Ki» (Vous êes op indiseret dci AN 
désent. Si vous rater à Cambridee, ct 
risques et péril) EX le jeune éodinnt 'entait après 
Avêr tofomsé 1 police 
Mais a pale de l'Etat de Mamachoneit 6 


| grand Droit autour d'un 
A'Harvanl Univers, qui 


| ais ea était sort, 
citation, mais non écrite. | 


" 
lié, autant sociale que politique, des hommes War 
et des noire? n 

Enfin, le. secret était imposé, sons. menhee des 
peines en an rave 


D SE ee Vies E See mt 
a KR au CAE hace À om mouvens voms Le 


LES 4 MISES EN SCÈNE » DU KU-KLUX-KLAN AUX ÉTATS-UNIS. — Réciplendaires en cagoule prétant serment 
devant La croix et ls drapeau étoilé, près de Baltimore (Etat de Maryland). 


F 
: 


alle ere Le x dans les affaires de l'Etat du 


Texas! Quant à le police des Etats de Sud, il semble 
qu'elle ne oil pas toujours insensible aux arguments 


jqéise sont formés pour noncer et combattre 
es « K. K. K. », on trouve note une correspon. 
‘dance, surprise, où dérobée ie et 1, Voïei quelques 


2 estraita d'une Ktre aüressée par uo Klansman de 

orfolk (Virginie) à son chef iérarehique, auquel 
“seu rend Gomple de son activité 

10 join 1921. — Nour vésons 'enréle le chef de 
a pale. Nous avons eu beanemup de diféealtés avant 
pouvoir gous sure qu'il était Aiible (1). Est, 
= montre heureux d'avoir 4 Initié, heureux à 
prendre qu'il peut compter sur noës four maintenir 
Fondée, Méareet de voir que sous pourons mettre éven 
suelement À aa disposilon notre organisation milaire 
our maters organicion). 1 no confirme que Li 
guests des aire, Je dMérends et ler condits qu'elle 
Stat altre on min de vie véritable vole. 


Fu 
eme 200 Fun À répétition et s'ot engagé À recu 
male tout chef désigné par mous comme sur chef de 
Ja sreté (eut drecter of nie eft5) (D 


JA péoltree ain dans le détail des Fait, ou 
Soit paraître «les raisons de La rensimance du 
KueKiux-Klan. On les aperçoit plus clairement 
feneure quand on observe les conditions dans Je: 
duels s'opère le reritement, 

(Un transfoge. du Ku-Klux rate que, ‘étant 
membre du Klan, il fut convié à Chatlanooga, à 
ua meeting au cours duquel un autre Klavaman 
médecin, pronotiça ii discours incenditire, attaquant 
vislemment juif. nâgren et catholiques, annonçant 


jose Chain 4 Colnb, (amd eh 
ju) enchaieut plusieurs males de fusil dans 
eur église, qu'ils prondraient les armes sons p 

uk deséendraient ds la rue, que le Ku-Khux 


Klum Bernie amer en comnéquenee et s'appréer 
Aion À n or par În om 

at révéler les alenoes passons en Amér 

Toutes, Jo choix di Kinn, dont Les convie 
relie 2 morales semblent ire relative, ont 
Sie de vieux mpôtres où @ mie réformateun. 
2 LA miement | décimehé I mirent 
2 ayaat dcoppé de 

ste Kiun ne pouvant eububter. qe 
asèe Lou entiment, on Le oi Ever ar 
Andre un mouvement séaphobe et préduer À la 

des or du ralhoiqu 


à de Ja formale de demande que 
uit ner “tout hole désirant ere dans le 
Klan : 

À Mae, 
van 

(Ze sesiqué, vai] des Etats-Unis d'Amérique, dé 
De se en oral et loyal ctayen Base, Seat 
Laden templrentes, sn d'epr, als our arte 
ele Carat religion, ou malt de Lo reprémat 
da Mans, à ceux d'un exp de dau Konereble, 
22 pripes da par dmérosairme >, vous pi 
soontoirement, tapeciteuement € en tout up de 


urban Srscttx, Ebraeen. ne 


renoncement, dr m'aduetire comme cinyes dans F nel. 
ne Fenree.  de mmurire où Ki de ( 


je ce Aube ane certaine mie en sue 

le et nus indispensable pour frapper Titnagie 
ration de ceux que l'on vent gagner que pour impre 
ner ceux que l'on.veut eumbatire, Celle soit 
 mérrète »_ ne redoute pas une cértaine public 
Tout le monde n'est. pas ndmin aux cérémonies 
“d'iitiation, de préslation du sermeot; mais si l'on 
messe ue parade nocturue, ou si lan chats du 
Kia ocal doivent e rendre en eorps et en umifonine 
ax funérailles d'un des leurs, il ne masquer pas 
d'en avier la popilation. 

Le Lens À autre, où lise passer des casptes rene 
dus de cérémonies que le code du Klan déclare ceper. 
dant devuir être tee weerdtes. Le 25 août 1921 

DoTMÉ Srarchlight, le. journal du Ko-Klax, publie 
Pod détails suivants sûr un meeting orranié par Le 


Aux Bus Unis, es ans de pa ae rcruent pri 
fGpment parmi Les Iran, vrcace or cdot Un 
nds choque ne peut as date pare de Ke lion. 
2) Une tai nc sur ce pee, ex 8 file de 
tb. De mn mi Cat, on où are due 
inhctens meurt, a prete amine à laguenent 
a, ce temp, da be meute comme ee Laure 
Jr, 2 bandes made porunt Pilou Xe Xe. 


Kia, aux environs de. Philadelphie, une Lu deu 


voix palsante résonse quelque part dns l'ombre 
+ Faporeurt Volel ceux qui demandent À être admis 
dons nos Jéglons! > 

lo, déflent Les nd: 


conduits pur vu gtaût 
asqué qu pare Laut la erulx de fou, le Jassont mu 
los répare des Mommes muets du Klap, Aux viinge. 
Ailes, 

Le d6Bié terms 


: en 6 tournant du 
EU du drapeas, tamdie à me vx, sortant de 
donttrue + 2 Tous les Domnis. de l'Amdrique 
doivent honorer a drapanae Au Dessin, noue le leur 
ferons snlder À geeux! > 
lors, dans un Sambolement. de feux brusquement 
allmés, surgit ae bord de ln cairière, du coté de 
Nord, le « Grand Korrigan du royaeme 3, 
et d'éariate, et masgo, qui serie + 
métique «ex vraie Amérieain 
étranger, Vanarebitce Le KuKlux ent (nfurb, Len 
América pe volent par aus dorment sur un voleas à 
Ta lubment de mauvais peltiiens diriger Ves aaires. 
Te volent pas venir Je péril, Le no ae 19m Jai 
compte que le ennemis den vraie princiras emérient 
(of trac Amercon principles) ment myrinden! Cent la 
che du lan d'éveiier d'esprit des vrais Américains! 
Nous, le Ktue Kiax ; vas, l'INViME Eurirs, 
noûs forment faiscas pour prétér man forts aux bras 
sneiants de la Loi, pour protéger nos feÿer, noë ex 
tentes, Motre peuple ee d'avenir do tre nation contre 
les sauts de l'enfer! > 


Ici, cel semble 


thon! Mais af 


set jofot 


A noler qu'un dei tu chefs de l'enlroprit, 
M. Edward Young Clarke, est ‘un spéeialiee. de 
ce mortes d'affaire, étant signalé antérieurement 
csame collecteur Anancer et propagañdité pour le 
<cmmpte de V'Anti-Saléon. League, l'organisation. dés 
prebibitoanistes, et_ pour l'Armée da Salut! 

Les sonres da revenus de Ve Invisible Empire » 
sont amer nombreuses. 

“Chaque nouveau Kmyhi, une Fois infronié, paie 
d'abord an droit d'entrée de 10 dollars. Partie de 
revient À l'organisation. lceale, partie 
ration duel Le nouvenn veu N'est 


présenté. 
Peut Klan régulrement contut dt verser 
chaque année un droit de $ 85 par tête mu sid6e 
Au gouvernement, eu fait à l'import Mise La 
Ka-klex dit avoir à présent plus de 600.000 mem. 
bres À 1. dollar 85 Par fe, ecla_ fait plus 
dun mio de dell) Cost 463 av jai deier! 

Le béodce prélevé sur Lex fourpitares semble plus 
important encore. 

Toul nouveau Klaosmas dit: acheter von unie 
orme x rude, cagoule, ini, au Ka-KÜax aie 
mé, dant une amnète fabrique ce matériel. Le 
Klaosmen-paie 6 dollér 50 une robe qui rtvient 

eu près à 2 dollars au fabricant le Ku-Kiux 
imprimeur, ile, matband d'inniqnes Prada ur. 
me brochures, ee nets, me pds Doutonh an 
='pour cent » équivalent à celui qu'il prélète sur 
Îa fourniture de ses robes, on peut évaluer À plue 
ieare millions de dollars le mogtant de se recto 
donnes ï 


“Tout ce sent le seandale! 
On rendra cute justice aux Américains qu'ils ne 
cherchent point à le cacher, S'ils rencontrent quelques 


sf 


(Une ééntion du Ku-Klux-Klan allant aux Sbadques de l'un des sa, (Etat Unie j 


fois en Aiérique à la foule entourant brusquement 


ment 


l'affaire savent rêler patriote, relig 


4 4 bu 


i taut en eroire des Amér 

am le Ku-Klux est une affaire, et même 
affaire! 

Invisible Empire , clan politique, à mx org 

nie économiques. Ses 

eut, et notamment Williams JS 


pliaieure ‘entre 
City Mamufacte- 
ing. Company, qui Fabrique: ln: robes, les culs, 
les insignes : la Srurcight Publishing Company. 

publie wi journal bebdomadaire eù qui édite Les 
Ve la Brochures de propsgande ; a Lane 
(University, où l'on se propos, J'imagine, de recueil. 
lie et distraire Les enfants du Klan ; la Clarke 
Reoliy Company, sceilté d'achats d'immeubles, par 
l'intermédiaire de lsquelle le Klan acquit en 1821, 
au ris de 75,000 dollars, une grande propriété À 
cinq milles environ de, la 


Ale sure Ku ou Kia pau n 1923 ans le joual L'ilustrion 


iffeultés pour eu venir à bout, cela vient de 
que les lois respectives des diférents Elals ne pére 
a de guérit le mal d'un seul coup. 

d'ailleurs se garder de porter aur de telle! 
manifestations un jugement qui s'appliquerait À 14 

su tout entière. Les Etats-Unis, par leu avis 
nes, par leur. constitution, par leur éendue, bar 
leur paiseance économique, par leur cousante tra. 
£omsation, forment nue nation d'espèce unigae dax 
le monde. 

M. James Bryce, autee d'ün ouvrage! jnftalé 
imerirax Commomurolth, et d'autres après 
ctamment Enile Bout. dont où ret ave intér 

d'une phjéhologie politique du fele 


‘at Fait 
W ya 

à Là a tempéament nd et sain qui Fait 

met Les ès us teur. 

Vérawents appauvris. Dex maladies qui. semblent 


mortelles à la desiption ue sont que bénigne pour 
aue coustitution dé cette vigueur. Elle les sapparie, 
le eu Gipiner d'elleméine Je virus à la. longue. 
La vigne amérienine n'est pas exempte dû phylleréra, 
mais ele le nourrit sans dépérie. Cest l'image de 
Américain. Ce qui n6 ferait qu'une plale de tout. 
notre corpe le démange À peine, 

Ces ln réserve qu'il faut faire à la fla d'a 

ice au long duquel ann dù s'étendre su los 
ext du KurkKiux-Kl puce Cnoct. 


La doctrine nationaliste noi 


Marcus Garvey, père de la doctrine 
Rationaliste noire, a fait l'objet d'un article 
Sigrié Maurice Dekobra, paru en 1921 dans 
le journal L'Husrration. En voici le fac- 
Similé, p. 64 - 65. 


Les anarchistes 


Le mouvement anarchiste est 
particulièrement vivace durant l'Entre- 
deux-guerres. Pour preuve, le journal 
Le Libertaire, fondé en 1858, devient 
organe officiel de l'Union Anarchiste en 
novembre 1920. Celui-ci voit même ses 
tirages grimper jusqu'à cinquante mille 
exemplaires, et, entre 1923 et 1925, il paraît 
quotidiennement. 

Mais, loin de la presse et des idéologies 
affichées à Paris l'événement notable attribué 
A des anarchistes est l'attentat à l'explosif à 
Mall Street en 1920, qui fait près de quarante 
Victimes et plus de deux cents blessés. Cet 
Aarrentat est attribué à des anarchistes italiens, 
mais l'affaire ne sera jamais résolue (c£ photos 
ci-contre), D'autres attentats 
Commis durant la 
contre les maires de Boston et de Cleveland 
Même Sacco & Vanzetti (c£ page 261) sont 
soupçonnés d'être des anarchistes. 


l'explosif sont 


sanie, notamment 


Le Péril juif 


(Le Péril juif un pamphlet dérangeant. Demande 
Aenquéte. Ta est le titre d'un éditorial de 7he 
Times de Londres, en date du 8 mai 1920. 
Sous ce titre sont décrits Les Protocoles des 
sages de Sion, (ef, Vencadté ci-contre), et il 
tendà prouver l'authenticité dudit pamphlet. 
Cet article a en réalité des visées politiques, 
éditer les  bolchéviques 


cherchant à 
au moment où Lloyd Georges envisage 
(de négocier avec eux, Le 17 août 1921, le 
Times publie un nouvel article, La Fin des 
Protrcaes, dans lequel il revient sur son erreur 
et certifie que le document est un faux. Mais 
illest trop tard: Les thèmes développés dans 
Les Protocoles sont repris tout au long des 
anhées suivantes dans de nombreux ouvrages 
‘antisémites publiés à travers l'Europe 

Un autre texte antisémite d'importance 


International Jew. C'est un pamphlet en 
quatre volumes, écrit par Henry Ford (cf 
page 72), le créateur de la Ford Motor 
Company, en 1920, Il est initialement 
paru dans le journal Dearborn Independent. 
Ford y développe des thèses antisémites, 


accusant les juifs d'être à la tête des grandes 
entreprises et les rendant responsables de 
la Grande Guerre. Très fortement inspirés 
des Protocoles des sages de Sion, les titres des 
quatre fascicules se suffisent à eux-mêmes 
pour se faire idée très précise du contenu 
Volume 1 : La Juiverie internationale : le p 
important problème mondial (1920) 
Volume 2 
Unis (1921) 
Volume 3 : L'influence juive dans le mode de 
vie américain (1921) 

Volume 4 : Les Facettes du pouvoir juif aux 
États-Unis (1922) 


Les Activités juives aux États- 


À l'aube des dictatures 


Les Années Vingt voient les débuts de 
dictatures, dont deux des plus extrêmes du 
XX 

allemand. 


cle : le fascisme italien et le nazisme 


Mussolini 
et le Parti national fasciste 


« Tout dans l'État, rien contre l'État, rien bors 
de l'État ». C'est ainsi que Benito Mussolini 
définit le fascisme italien. Le mouvement 
apparait au lendemain de la Grande Guerre, 
dans un contexte agité. Mussolini en sera le 
seul dirigeant jusqu'à sa chute, en 1945. 


À la sortie de la Grande Guerre, italie 
plonge dans une crise économique, politique 
t sociale suffisamment grave pour provoquer 
de nombreuses grèves. De plus, le spectre du 
communisme bolhéviqueinstlle une. forte 
crainte aux propriétaires et aux industriels. 


Dans ce contexte, Benito Mussolini fonde en _b 


Les dégôs provoqués pr xls 

Je 16 septembre 1920, à Wal Seal 

{New Yo, en faco dela banque JP 
Morgan, dun char rempl de rer 
et de débris métaliqus. L'attaque 
atbube à des anarhisies Rabens, mes 
Faflare n'a jamais ét résoue: 


Les Proocoks des sages de Sen est 
document qui présente le plan deco) 

monde pars juts el ronc mage 
Mais si un faux, qu a 68 réalsé pouriss 


7 découet qui s'agissait dur da 


biqué de loue pce. 


Les Prolocokes a ét ét par Uni fasses 
Fusse, Mathieu Goloéns, à La nu 

Sc. 1 est inspiré du Dogue x En 
entre Machiaol el Montesquieu de Meur!" 


Loi me en sobre un PTE) 
“élabore par un corse de sages jus, qu a 2e 


Un monde d'idéologies 


"4 L'ILLUSTRATION, JOURNAL UNIVERSEL. 


Farélnilé{éu tue du Negro Wértt Labdomadare, (ondé par Mareué Garvey 


| clergé! noir. Le 
étroite entre le 
la couv 
1 sotligne 


LE MONDE NOIR AMERICAIN D'otsn pénis une 
le nuits, cimentée par 
moraux et économiques. 
ee aux Etats-Unis de plus de | 
50.000 entreprises dirisés excluivement par de 
nègres ee, par conséquent, P'atlité pour Les noirs 
ivre en harmonie avee Le blancs, leurs édues 
D'autre part le D da Hs, un ltder Dègre, 
sie de Mareus Garves, voi le prog de 
Ans le bulltn de vote eù 
x amenés 
Que qu'il en fl, Mareux Ourvey préparait a eans 
fugue. Ï avait eyntre Lu a répugnanee di voire 
À muivre an T1 savait qu'avant toit 
anaitre 8 qu'il impondt 
êres. JL intra das ce 
da Ve Negrd World, Vorgane 
ie des intérêts de Ja race noire il Ver. 
or de prous res quil repréentaient | 
dan Ie motide une poyalatioa de 400 milions d'hom | 
qu'ils avaient out autant droit à leur indé. | 
les af à les jaunes; 1 on auvei | 
a rompagnie ju de ln Math Star 'Etoie 
one) qu desert 
1 des cc 


MARCUS GARVEY, PROPHÈTE 


Tablis que ont dégustions sabreptisement d'ex 
lens cons que le Praibition améreame rend 
Pas savORreEX CHE, un de mes a 
Der = 
= Vonlee-vous ver ce air ans La ville nègre 
SJ'appre/que H00D genileney de œouleue 20 Re 
al du ct de Le 129 mue. Ce 
mtiné monstre organe: par Tes augure du 
ur de Mare Garreÿ. Ce sers tr 


— Marent Garvoyt fie. Quel eut cet ilnstre 
L Vousp'avez jamait 
Moïe de Ta race noire, 
te de Ja race opprimé, du président de la 

» Communautés africates et de l'Assoes. 

à pour l'amélioration de Ia race sgre, de 
président de Je fature 

Réplique nègre en Afrique, directeur du Nage 
World (a Monde noir), le plus puissant. journal | 


nègre du monilet 


| 
dé onverten 


rat publiquement qu'ils représentaient les temp 


Te riqnes de Le pion Vin ER ren démirenlavage à où le noie 1Lehe en 
Suéndlé, mon ai -vonlat bien moitie, J'appre | PéOu d'un demirelavage « où le nor | 


Bi utuh/ adutea Hooker) Wadhisgton es né | Res Qu ee ae con 
jar Les dis, un home extraordinaire qui See a nn cmt) | 
Ets en %a-forte personnalité Je déc d'émanc. | aug SR ORE 
ation de sex frères et qui ourrit en son esprit fer É 
£ jure. Les Egyptiens, Les Grecs + les 
D Han vastes demi Phéniciens ont empranté Jear ivilsation aux noire 
Test prouvé mainteuant, dit-il, que Jésus-Christ 


Miaréus Garvéy ait né à la Jamaïque. D'abord 
graphe, 1 se fut à Londres où 1 fréquenta 
Manet Freud, = le défenseur de l'indépendance 
Fécyptienne; il juÿagra en Allemagne, en France, cu 
Urieot et ze oimaera surtout à l'étude de l'ethno 
snphie. 

En lb, M als à New-York & evnfai ses pro. 
ets rolossaux à un nègre notaire qui le dead de 
De livrer} le Toni propagande intile, 
Garves ne fut pui 11 modifs son pro 
rame 61 lait recomimeicer x Bpastolat quant Va 
Entre européenne survint, La part prise par les 
Moëre au tan ei lincita à panser que les négres 
démobilé rentreraieut dant leurs Foyers avec dei 
les: monde au Le dv ls à choisir Leur 

averti par an première expériene 

ares résolat d'étudier de pri Le tatnt et Ve cond 
ions des ren amé prêcher en pu: 
fie son nouvel évmngile, 1 ue rendait compte qu'il, 
e truavait à New-York aux a plus riche et La js 
mode; 1 2e sovenait des 


sont pro) 


étaires de lun 
cle 21.000.000 d'aeres sé tarron cultivées, 11 y 8 du 


Je Sud 50000 nègre qui exercent le. jirofesaions 
es plus variée, telles que notaires, médecine, ban. 
iefs, ce. On compte 900 Écolék @ collèges nègre 
ft fréquentés par 1.800.000 petit, noir et 
45.000 temples où prieht 4500000 uègres, Pendant 
a oerre les Boire Ont lin acheté pour 225 milions 
de dollars de Lous de Ja défense nationale.» 
Naturellement, les idées de Garvey avaient eustité, 
ès N'abônl, parmi les leaders da monde noër améri” 
Ja plis: vive oprosition. Ses principaux adver. 
aires furent et'sont encore le D'Moton, directeur 
ne M'etitut nègre de Tiikogce, et Jes membres 4 


un vègre.. Depais la uerre dé Sécesdion, loi 
noirs ont &4 élevés dans la eroyanñes qu'ils #08: et 
doivent rester infériturs aux blgnes… Malgré toutes 
les protestations hpoerites des natioes européennes, 


Le nègre sera toujours Je 1 bambouls » aux Jeux du 


blane, éestddire le souffre-donleur, la vie, la 
bte de soœmme qu'on exploite sans mere, Je paati. 
êré qu'on relègue dans des wagons spéciaux et quon 
arque dans Len quartiers malaing des clés lie 


(ES 


fat le clergé note qui offrit 1 plue vive ré 
es de Gurvey. EL la chose m'est peint 
renante, 1 l'on. considète les opinions du pre 
Sphète sur le christianisme, D'après Ia, Ja religion 
des hommes blancs he convient pas aux nos, parce 
quil faut étre aussi bête qu'un nègré (aie) pour 
croire eu un diea Mans, cn un meme Blañe 
des anges blancs, dans un paradis Blanel.… La thèse 
de Garvey est d'ofrir aux noirs use religion noire, 
avee un erfateur modelé à leur image d'est ire 
ru dieu noir. Il part aussi en guerre contre 1e mi 
siobnaires des bianes qui ne furent jamais que lex 
smisaires des négriène et lex empoisonneurs de Ja 


pese, és Ehéories ne pont pas du 

pasteurs ngres qui voient dans Je ga 

sue une caneurrence terrible pour le ehriia 

autant plan que Le nouvenn prophète compte 
aajonrd'hui plusieurs millions. de Mdalee. 


Cependant l'apontolat dé: Garrey ccontimutit 11 
fus un moment survellé par les satorté Fédérale 
ui Singuitsien de ser héarie} mais cs pere 
Fons anodines lui prétèrent Fauréle de martyre ei 
ui valarent de nouveaux adhérents. C'est alors qu 
Féasit À lañeer le Mae Mar Ling an eaphat de 
10 mio de do, enirement outent par lee 
oi. Un jour, un fanatique nègre Bt irapion dus 
“on bureau et ui envoya quatre balle dAreyolrer 
ans ler Ben quaisétemement De, 1 pro 
abâte para ce so levant le auditeurs 4° 
netig Pala 6 

Son propane ait mairtenant santé 
on sang Le nes dx Elate-l'ais lait sent 
Siasmer pour son futur empire en Afrique «pour 
on projet de Constiatsôn des Hertés soiree 
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Gta anges es lonntes 8 Women de LU 
Fa leon qu dre ce A de anis 
en matos que do Co 
dote, arr de br mil are a 
tes vu Babe Dont 1 ire Car 9 à Pan 
0 de manne qu Den ds uns au 
Ma Propre de De main de bat 
A PU à Le dur nie En OU 
bre dut 

Va Dent, dal, me di mon hole 
trst que rade 

Le oran age der re San 
drame dur rotor D 

Derant es pote A ou LOL RE A DA 
gr nie con V Les Pas 
mére dans I vie nègre Le fout d'ailes Je 
Pere ave Lune ronde cms < Guamd le 
Sommet us emeère te tr 008 Dr 
Se ms es où me are 

Ve time das er, Hal, Un ar 
oanant OR À où et Ce Dr a 
moi dsl ent ds cit va tale Cain 
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svanage nent Lies Brave des Haupas at 
An font eur ae era, Le somme ère si 
ae T9 nv dlleunt part où As 
mio, ne moin den mie «dam de ter 
Ce At dx le éme a eur. 
Dia Del robes, Cet un Lléepe arpadie 
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orangé Les ln Apr port des lets d'or 
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À doisément on nous présenta à Mareus Garvey qui 


/ trinait, imposant, anr l'estrade, 
T1 me remereia d'être venu, de France pour suivre 


cs efforts eme He asseoir À 23 droite, tandis que | 


Poratenr harangoait La foule aÿce une convieion à 
nolle autre seconde. 

Son discours achevé, le jaus-Dand exéeata quelques 
frs composés par un! msicien oir, et cette enco 
ilonie, Érompetée avec vigueur par douze instrumen: 
Listes de boue volonté, mit dam la joie les eau 
mille audifeuss, Mon a ur l'etrade, 
Bien en évidence, nous a 
eux. de tous ee nègres et, eme nous 
scals blanes admis par faveur très spécial 
réunion: paliique, nous ‘avions. la: sansation 
“eux phénomènes exponée sons La tente de quelque. 
usée Dopaytren. 

Bientôt l'orchetre se ut et le présilent se leva 
jour diner la parle" à « Son Encellencs Marcus 
résident _rovisoi 
=’ m, Tout Le monde let 
suragus, des vor-vou enthouast 
asounissants retentirent. L 

ifloual de l'Empire ai 
Garvey paris 

larvey est un gros homme, au crâne poiñto, a 
chan erépas, aux Tévres énormes, au rogand extra 
ordinairement vit et perçaut. IL parle un anglais 
ris acaléniqueet m'a eonvainen par son disons 
qi ignore aueane des Heellet de In rhétarique. 
Le en vérité nn très sing Orateur qui sait, avec 

art conan, gamer le em de ver auditeurs 
J'ai noté certains namagea de an improvisatic. 
1x valent d'être cités, ne fûtsce que pour none Ater 

Ta erélalité des noirs et sur le rôle qu'un 1 
apôtre peut jouer dans un prochain avenir 

Nous sommes 400 millions d'opprimés qui d- 
inndons notre liberté, dit-il dans son exorde.. Or, 
ré amis, si nos frères baton nos aiment, nous Je 
niméronaz mais «ils nous haïssent, nous les haïrons 
ani. Nous dénions aux Anglais le droit de noue 
exploiter; nous nons ihdignons que les Belges henta: 
(sen noë frères africains. Quant aux. Français. 
Nons avons jnstemen, 6 soir, ai 
reptañtaot de ee pays ct m0 lui rot 
Frañchise : Que la France nous ronve ao li 
Hat Et qu'il Fame savoir aux fraileurt sénéra. 
Taës qu'ils ont, en Amérique, de frs ner civilisés 
pour Les initier à a pol 
Lions.) Car, en some, 
Le sang des mègres sur les champs de bataille des 
blanes: Messieurs Clemenctau (il prononçait Ke. 
ménko) et Lloyd George anraiqnt 66 bi 
rassés pour Bnir la fuerre s'ils ne nous avaient pas 
Que (Hourras.) Ou, mes amis, si les noirs 
a &é 1, le Kaiser serait aujourd'hui dans le palais 
1 Buckingham. (Paciférations, trépigmemente, érin 


he Recent 61 


‘es tonte. 


Foie noi. 


2) On, Vous avez quelle fut Ta rec 
naissance dex bancs, comment is curent gré aux noërs 
“d'avoir eombotta pour lent ruse? ls nà pos do 

rent même pas un siège à là Conférence de Ia pat! 
(irogements désapprobaleure). Mais ils fürent 
panis par le el et expièrent bientôl ler ingrati- 
Uidé Mesieurs Klemerko, Lloya George et Vila 
arrmehèrent Les cheveux autor dt tapis Vert. 
Clitrité) M. Wilson tomba: malade et ot reitrer. 
aitipitatment aux Etats, Lioÿd ere Fat 


Un era 


à Liberty Hal. 


raiielé en Angleterre par ses ne amie d'Irlande 


et ML. Klemenko, pour paxer sa mauvaise Hime 
alla fur des singes en Afrique. (Ourmoun de -cl 


meurs joyeutes et de huéex d'allégresse.) Vondér-vons | 
4 le 


que je Vous dise ce que nons en pensons, n 
Pauvres airs, no Les Ba de 
Lans encore In queue da quasdramane, notre 
Nous riens dé céx Hanen ifatués et nou k 
rous que puisque nous, les gorilles, note 
pointus, non ligue wmez bons jrnr 2 
pur les chaton de bataille eur 
ducateurs! 
au moins pu no 
Laanelle ils 'entre-tunient 
à tuer am et je Vote Je demandes mes ani à 


ra À enaner leur guerr 
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Le Jarr de Liberty Hall 


era quai ons nou battroe Jour notre pro 
rase? Veuillez done, monsieur le Français, dire 
Sox compatriutes qu'ils feront mieux, dans le guerr 
Futures, de ous considérer comme des alliés (1). 

Quand le tumulte se fut ealimé, Marcus Gaive 
Feu de goitieier ct, d'emphati 


diteur 
l'habileté da 


Mamie Dana Pen fase 
aa Ba ue Din aire ci cer ec L 
AUS de Bit À pammere Banc ame ans 


smart. La Fran fa arsadle rate. ce qi rc 


6 D À 2 nc 8 fie à 2 amant MA 
etre Ann AE en print As 


Arcle sur Marous Garvéy êtlé monde noir américain, par en 1821 dans le jounaï L'iustration, par Mabrice Dekobca 


Ps he D 


ges, ROUX Hi DT. 


aire tuée | 
rés et pour aider 
ile auraient 
accorder eee berté au tom de 
Mais nous avons appris 


Al devint pure 


eofln son discours eu-élamant dans un erescend 
impremionnant quil ne demandait que V'Afrique. 
jpour Les noirs, ce ét uiue ovation. indeseriptible à 
les nâgres présents ef lire épouses enthousiasemés 
sagitèrent, debout, sur: les chaises, sur les tables, 
dans un Elan juvénile de conviction € de sincérité, 

« fut Lu, des nègres Hanoi. 


role ame remet d'avoir franchi VO 
pet entendre leurs ruvendiatins. Gnrrey me prie 
Fa son die de fonder en Elhiopio von fétur 
re où Les nègres Gé des cinq parties di 
de emdeaient tie lEldorado du monde noir. 
as avons bsoin de l'aide de: peronne, 
sn avons parmi mous Lou ls Lchnicens requis 
| pot pouer es fandatims de l'anpire nègre; moe 
es savants, des mec 
aeme; Jar SOA Fond 
qui fomners 
rie es tr 
Manches vo Jaunes. Ja cnvainen des lens 
mea frères À mes Hé} mon Programme fair son 
| chemins mu Bento chaque jo brie a pe 
hors 
Je proie à Loux ex noir de Faire conan ans 
aspirations à mer res ane de France «rem 
a de prophète d'avoie bien voue na mette 


8 soir à parmi Le sien, 


Taudis que nous rentrions À pied, nous asie. 
Lies à La sortie d'un très lusueax fréquenté 
seulement or les-noire de la ill nèvre. Des dames 
de couleur cmmitonfiéé do fourrures sobres, 
parées de brillants qui seintllaent sur le 1obe noir 
leurs grandes oreilles, des wentlemn vêtus. Ve 
cewnplets Fort Wien coupés, eoiffés de feutres qu'au 
dandy ent approavés, se” répandalent, en. groapes 
eus, sur le Erotloir. Je Ve un. beyant jus de 
régle, le cigare aux livres, motiber dans une superbe 
Timoasine, de lignes parfaites, San chaffeur, noir 
comme lui, aida reapeciéinement £a. maître, à 
mater dans la voiture à 
on ami, qu Jes regmrdait au, me posa alors 
la question que j'allais Ii adruer 
Voie es gens que Mareus Garvey veuf entra: 
ner à fonder avec Ii sûn empire afrieain.. Voici des 
is qui depuis des hntiée Joint, parmi nous 
de agréments d'ane Vic confortable, qui, avec leurs 
salles de bains, leur éloctrieitf, leur Change cé. 
ral, leurs maison modernes RON mieux partagé) 
que” vos braten payians français et qu 
dletralent abandonnre Hout cela pour allee 
les régions désertiques africaines, spas In fente, en 
je de mirrge de Garvey ft devemi are 
 croyervons pas que leur bel enthes 
same se calimera et qu'ils réléchiront dès qu'il leur. 
Fandes S'embarquer sur les galères de l'Etoile notre... 
Maumien Prxonrs. 


croquis de auteurs 


Ellgances de la il Qi, À New-York. 
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(‘The Ford International Weekly 
Eee 1919 ses premières 
(THE DEARBORN}:.: 
(5 Principalement 
l'INDEPENDE composés d'en 
| — pcombattants 
Vi 

= Eee 
ha Situation, 
ces escouade 
ne cessent de 
Saccroître À travers 
le pays. À partir 
de 1920, les grèves 


CCE] 


À The International Jew: 
_ The World's Problem 
= 


D Se se font de plus en 
ER plus viens, En 
ER réprimant _celles- 

di, le mouvement 

Lo gagne 


progressivement le 
soutien de plus en 
plus d'Italiens. En 
1921, il parvient 
même à obtenir 
trente-cinq sièges 
au Parlement. 
Ayant de plus en 
plus Les faveurs 
du euple, 
Mussolini envoie 
symboliquement 
ses troupes 
vers Rome. Le 
italien Victor- 
Emmanuel III le nomme alors à la tête du 
gouvemement plutôt que de proclamer l'état 
de siège. 
En 1924, avec l'assassinat du député socialiste 
Giacomo Matteo par un groupe de 
fascistes, tout bascule. Musso 
la responsabilité de sa mort et débute la 
fascisation du pays. Il_ applique un régime 
totalitaire, Même la jeunes italienne est 
embrigadée dès l'âge de quatre ans dans 
À des organisations paramilinires ! Les lois 
« fascistissimes » de 1926 concrétisent le 
À nouvel État italien fasciste. Mussolini travaille 
à rétablir lu situation économique par une 
politique autarcique. 11 fait notamment appel 
au dévouement des travailleurs. C'est ainsi que 
débutent La « bataille du blé » ou celle de « la 
1 bonification des terres », ainsi que le lancement 
À de grands travaux. 
À Le ficiome  musolinien  simprovise 
toujours selon les principes du Duce (tire 
‘donné à Mussolini) : l'antiibéralisme, l'anti- 
individualisme, le nationalisme, le rôl 
primordial ec unique de l'État er la discipline 
populaire. 
Ce niést qu'en 1936, après bien des méfiances, 
quil se rapprocher du mouvement nazi 
d'Adoif Hitler. t 


ssl 


premier aricl publié dans le Dear- roi 
JbormIndependent du 22 mai 1920 


endosse 


Hiuer et le mouvement 
national-socialiste 


L'Allemagne, à lu sortie de Grande Guerre, 
est au bord du chaos, Alors que l'empereur 


Guillume II abdique, naît la. république 
démocratique de Weimar À Munich, des. 
militants communistes prennent le pouvoir par 
la force en 1919 (le mouvement spartakäste, 
cofondé par Rosa Luxembourg). Mais ils 
sont abattus par des corps francs de droite, 
constitués de soldats démobilisés etide 
chômeurs. C'est dans ce contexte que nait uns 
fort mouvement d'extrême droite, attisé par 
haine du communiste et du juif. La plupart 
des soldats de retour du front estiment que lt 
défaite est due à une trahison. Et que celle-ci 
‘st imputable aux juifs, dont ils ont une image 
stéréotypée, car œux-ci représentent -uné 
minorité en Allemagne (environ. cinq «cent 
mille personnes) 

Adolf Hitler adhère à un parti le Parti ouvrier 
allemand, et en devient très rapidement le 
Ile rebaptise NSDAP plus connusousle 
nom de « Nazi ». Excellent orateur il rencontre 
vif succès dans les classes populaires. Il 
du svastika le symbole de son parti, et dé 
l'antisémitisme un fer de lance (c£ encadré ci 
contre sur le programme nazi de 1920), thèse 
qu'il développe dans son livre-programnié 
Mein Kampf (cf. encadré ci-contre)» 


Dès 1921, le part crée les Sections d'Assaitt 
(Sturmabteïlungen, où SA.) dirigées par Ernst 
Rôhm. Extrémement violents, ces grotpes 
paramilitaires sèment la terreur dans le pays, 
multiplient les affrontements avec d'autres 
groupuscules, le tout sous: le” préteeilde 
protéger les rencontres du Part. 

Il rien reste pas moins que son part nest qu'un 
petit parmi tant d'autres, malgré le putseh raté 
de La Brasserie de Munich,le 9 novembre 1923, 
où il tente de prendre le pouvoir en Bavière. 
Aux élections législatives de 1928, le NSDAP: 
ne recueille que 2,6 % des suffrages. 

pourtant, toutes les bases de ce que sera le: 
ne Reich sont là. 11 suffira de La crise de 
et du désœuvrement du gouvemement. 
pour venir en aide aux pauvres, pour propülser 
ce petit parti à la tête de l'État en 1933... 
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D aheman a region impor 
25 Les noncloyens ne peuvent vire 
soumettre à la légisiaion sur les étrangers. 
Le rok de iigr État et 
“mancons donc que toute fonction pi 
‘opens. 
à tous Les Goes des 
es non-choyens 


d'idéologies 


"a aire le oi est réservé aux sous coyens. Nous, 
que ne puisse être tenue par des non 


Un monc 


LA 5 demandons que État alenn s'engage à pure 
moyens d'existence. Si ce pays ne peut nourrir toute sa population, 
rom âte crpusés du Rec.) 
123. Nous demandons une lutte contre le mensonge politique et con 
A mac Pour pemetre a création une press alerae 
nue 
D ls drecteursetjourasts des joumaux k 
“lors shemans | 
2. c) soit interdite par la lo tout 
À alomants.[] 
7 later en Ange do ttes up, dons 
No ea pas en danger ou olnant pas sentier mal LG 
D raniaue [Le Pr combat esprit ééo-atial [1 


Murich, le 24-février 1920 


j langue atemande soie de5 


je paricipation financière ou toute infuence des RO) 


Mein Kampf 


Publié a 
0 eux vu 
D pond on 
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ue au putsch de à Duran AGO Hier 
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mile dxempis 
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État aux 
aux couples allemands 


Hier à sa sort de a prison 
[fe Landesberg a 20 décembre 1924 


naissance 
“sept sœurs » 


ci de cel réunion est expose 
Pfratemellement possible » les. M 
mondiale de pétroe | 
al accord d'Acacary ‘aussi 
ous le nom « des sept sœurs 
LEP Mob, pue Cu : Les Années Vingt sont une période particulièrement prospère. Un essor écono” 
EN || mique sans précédent se développe, tellement vite qu'il finira par seffondrer surluis 
même en 1929, entrainant Le monde dans la plus grande crise économique qu'illait 
connue. Ces années ont également vu naître nombre d'institutions et de fondations, 
principalement aux États-Unis, véritable moteur mondial de l'économie. 


La prospérité 5 
A Voir 


Les Temps modernes 
1936 + 1h23 « 


L'hésémonie 
des États-Unis 


Comme l'on peut le constater sur le schéma 
Express ci-contre, les États-Unis sont de loin la na- 
Ra DoDKouX Tone EMA tion la plus riche de l'Entre-deux-guerres, 
menant Sue Berceau du capitalisme, elle a de plus beau- 
coup moins souffert de l'effort de guerre et 
du coût de la reconstruction que les nations 
européennes. Jusqu'au krach de 1929, et 
même après, les États-Unis dominent l'éco- 
nomie mondiale et impulsent leur rythme 
à celle-ci. 


L'avènement du 
taviorisme et au fordisme ® 


La grande prospérité de l'Entre-deux- 
guerres est en grande partie due à une guerres, a repris les concepts du ta) 
révolution du monde du travail, permettant fisme et les a améliorés pour $es USIness 
désormais un production de masse, et donc Le fordisme va plus loinique leMaylo 

une consommation de masse, Ce sont les me, dans la mesure oùLles ouvriers 
principes du taylorisme et du fordisme. sont mieu! rémunérés «07 PERTE 
mes ouvriers afin qu'ils puissent achete NE 
mes voitures. » En réalité, les conditions "i 
du travail à la chaîne sont éprouvantes, 

ét créent un furn over important des. 
ouvriers. Le salaire élevé important vise 
surtout à lutter contre.le roulement des 
ouvriers. 


Le tayiorisme 


Mis au point par Frederick Winslow Taylor 
au début du XX° siècle, le taylorisme est 
un principe d'organisation scientifique du 
travail, visant à la productivité. Ainsi, les 
riches sont séparées, chaque individu effec- 
tuant un travail spécifique. D'une part, il y a : ' 
la conception, er de l'autre l'exécution, elle Férencie du raylorisme : 

même séparée en de multiples activités. Le * Comme pour le taylorisme, le travails 
principal inconvénient du taylorisme est la © à la fois divisé de manière verticale, 
répétiivité des tâches à effectuer. Le travail À 


‘en devient aliénant. tion), mais également de manière 


zontale (séparation des tâches) Ain 
Le fcrdisme naît le travail à la chaîne. 
"Le principe de standardi 
Henri Ford, créateur de la Ford D la ‘petm oduire debat 
due de l'Entre- 


: Es 


Une igne d'assemblage Ford en 1913. 


Les principes appliqués par Ford per- 
mettent une production et une consom- 
mation importante, tout en abaissant 
Iés coûts, Mais les ouvriers sont moins 
Aualifiés, effectuant une tâche unique et 
répétitive. 


Le règne du capitalisme 


: L'hégémonie des États-Unis, grâce à son éco- 
momie florissante épargnée par la guerre, im- 
pose le capitalisme comme modèle au monde. 
Mall Stret est la capitale financière du monde, 
D ctilés millionnaires comme Andrew Mellon, 
(Henry Ford où Rockefeller sont connus dans le 
Monde entier Tout le monde investit en bourse. 


- 


l La spéculation immobilière bat son plein, les 
n prix des terrains senvolant en flèche aux États- 
a Unis, du moins jusqu'en 1926, lorsque cette 

bulle explose. 

[+4 Des capitalistes 

[e philanthropes 
rie Lun des effets du capitalisme flam- 

A oyant de l'époque est la vocation phi- 


linthropique des grands industriels qui, 
n, Où 


Ainsi, en plus d'assouvir une passi 
de dorer leur image publique, 
de reverser trop d'impôts à l! 
Les grands philanthropes de l'époque 
ont pour nom Andrew Carnegie, 
Georges Eastman, Henry Ford, Daniel 
Guggenheim, Andrew Mellon ou encore 
(Julius Rosenwald, qui, pour la plupart, 
fénteréé une fondation philanthropique. 

2. Quelques-uns des plus notables sont : 


# George Eastman, fondateur de Kodak 

{le premier appareil Kodak est lancé en 
z 1888), détient en 1927 le quasi mono- 
polémden l'industrie photographique 
aux États-Unis. En 1924, il se sépare 
dela moitié de sa fortune personnelle, 
Cest-i-dire, soïxante-quinze millions 
de dollars, dontiles principaux béné- 
ficiaires sont l'université de Rochester 


ét le Massachusetts 
Institute of 
Technology 
(M.I.T.) de Boston. 
Il fonde également 
l'Institut dentaire ( 
George-Eastman 
à Paris, et il est 
l'un des premiers 
industriels à dis- 
tribuer une partie 
de ses bénéfices à 
ses employés sous 
forme de primes 
de rendement. 


+ Julius Rosenwald, 


industriel dans 
le textile et par- 
tenaire et diri- 
geant de Sears, 
Rocbuck and 


Company, erée le 
Rosenwald Fund, 
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mm 975.200 000.000 


auquel il donne 
des millions pour 
l'éducation 
jeunes enfants noirs d 


des 


ne: s le sud rural. 


11 a également fondé le Museum of Pepe 


Science and Industry de Chicago, pour 
lequel il a donné plus de 


1927 à 1932. 


-Andrew Carnegie, fondateur de 
Carnegie Steel, à sa mort en 1919, laisse 
plus de trois cent cinquante millions de 
dollars à diverses fondations, et lègue 
trente millions à diverses œuvres de 
charité. Andrew Carnegie a créé près 
de deux mille 
publiques gratuites aux États-Unis 


qui portent son nom, les Carnegie 


Libraries. Il a également financé 
soixante-cinq bibliothèques 
dans la ville de New York, et a aidé des 
institutions culturelles (des musées, le 
Carnegie Hall), des églises et des parcs 
publics. C'est lui qui fait construir 
1891, le premier Carnegie Hall à New 
York, la célèbre salle de spectacle. On 
lui doit également nombre de finan- 
cements dans l'éducation, comme le 
California Institute of Technology ou 
le Carnegie Institute of Technology. 
La fondation Carn également 
financé la construction de la biblio- 
thèque de Reims, en France, inaugurée 
en 1928, dans le plus pur style Art déco. 


q millions À 
de dollars, et dont il est le président de À 
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Un monde prospère 


“L'avènement 
dé la publicité 


“Lasoupe en boïe Campbell est 
= dsbuée à échelle nalonale aux 
Ebis-Uns 
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suvene) 
Le lt déshydralé Carmen, « Le lait 
des vaches saisies » 
 L'snanas en bol Dole, « 1.50 découpe 
Dia cuire, comme une plche » 
La Coca Cola se vend an bouelles de 
here « La pause qurfraht » 
Une boite de Coca-Cola des Années 
VRot (EE photo page suivante) 
LES ciemises avec col rataché 
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Fenry Ford 
Portrait LA 


Henry Ford es la fondateur dela Ford Motor Company, 
estné à Déatborm, dans le Mhigan, le 30 juillet 1863, 
Dès sa jeunesse, s'intéresse à La mécanique. À 15 ang, 
3 construit son premier moteur à vapeur, et devint un 
Peu ps tard apprenti mécanicien, dans les magasins 
de James F. Flower and Bros à Detoï À a fn de son 
apprentissage en 1862, À avale chez Westnghouse, 
évant de devenir employé en tant quingénieur, à 
T'Ecison Iluminaing Company de Der en juil 1691 

C'est en 1803 que débute sa camére de constructeur 
uiomobie, alors qu'il construit son premier moteur à 
combustion inteme, un modèle à un cyindre essence, 

(Ce premier moleur Ford voile our ur a tabl en bois 
Ge la cuisine de la maison des Ford au 58 Bagiey 
Avenue, à Det, | servira, dans une version uté. 
rieur, à moloñser une vélocyiete à quatre roues. Co 
n'est qu'en 1896 que a première voiture de Ford sera 
fi. 


Durant ces années, Henry Ford const plusieurs voëures 
de course, Avec une del, bat Alexander Winton dans une 
Course sur piste, le 10 ocobre 1801, Quelques années pus. 
Lard, en 1804, à bord dl: sa 998 racer élabt un record mon: 
il surun ml, couvrant la distance en 39 6125 secondes le 
12 janvier, sure La glacé de Saint Cia 

C'est le 16 juin 1905 quHenry Ford débute l'aventure de la 
Ford Motor Company, dans laquelle injcie 28 000 $, pour 
{un capital tal de 150 000$. La première Ford et vendue le: 
16juilel 1903. Henry Ford devint président de la compagnie 
en 1806, et deux ans plus lard, À commercialise sa première 
Ford T, qui sera Vendue à plus da quinze miions d'exc. 
plères. En 1919, Henry Foret sa fm rachètent out ie 
parts des autres actonnares, faisant ain de La Fond Motor. 
(Company une entreprise entérementdiigéaer la Es. 
Grand visionnaire de indus, Henry Fotd n'en reste pas. 
moins Un personnage controversé, Duran les Années Vingt 
Lientune poston foiement antisémite. l accuse otacment 
Les juifs de posséder les plus grandes entreprises aimâri 
cainés. 1 publ mème des anices dans le oumal Deachom 
Independent, dès mai 1920 (l.Le Péri ul, page 63). 
Henry Ford décède Le 7 avr 1947, à la sue d'une hémor- 
Tage cérébrale à l'âge de 83 ans. 


Un monde prospère 


dweiser 


4 LU 


ANTUING wo 
OAET cowrewrs à 
error. 
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Le désordre monétaire 


À la sortie de la Grande Guerre, 
les populations sont d'une part: 
marquées par un effort de 
guerre considérable et, d'autre 
part, préoccupées _par les 
questions des réparations, tout 
comme. les. gouvemements 
Les effoms de coopération 
internationaux sont très dif- 
ficiles, d'autant que 
grandes tendances voient le 


deux 


régimes autoritares, 
et ce malgré de nombreuses 
rences internationales. 


mique, cela se fait forte 
ment ressentir, Dès l'entrée 
en guerre, l'étalon-or a été 
abandonné, afin d'éviter une 
flambée des prix. Ces der- 
niers ont certes augmenté, 
mais dans des proportions 
raisonnables. Les planc 
à billets ont tourné à pl 
régime, et dès 1919, le retour 
À la convertbilité or ist plus 
able. Léconomie est 

ainsi en déficit chronique. 

De plus, le seul État sorti non 
Mende de La guerre sont les 
BfÉtars-Unis (qui sont néan- 
Lfroins obligés d'emprunter 
maux banques pour préter de 
| l'argent pour la reconstruc- 
À tion). Les impôts et Les emprunts flambent, 

bloquant la reprise de Ia consommation. 


LE 


'envis: 


L'Oncie San avec le trésor Vide, 
Ilustraton de James Monigomery Flag: 
en 1920, faisant référence à la sation 
‘économique des États-Unis au sortir de 

La guerre. 


D'un point de vue écono- , 


L'étalon-or 
L'abandon 


En 1914, au début de la Grande Guerre, 
l'étalon-or est abandonné, Il nest plus: 
possible de convertir son argent en équiva= 
lent or auprès d'une banque. Les énormes, 
besoins en matériel militaire provoquent 
l'inflation. Tous les pays font le choix d'im= 
primer plus de monnaie qu'ils ne possèdent 
de contrepartie en or, en comptant sur les 
réparations de guerre une fois la victoire. 
acquise pour redresser la situation: Même 
les États-Unis sont contraints de suspendre. 
la parité-or pour financer l'effort de guerre, 
et ceci malgré la mise en place de mesures 
pour la conserver. 

À la sortie de La guerre, le traité de Versailles 
impose à l'Allemagne ct aux empires 
centraux des réparations astronomiques. 
Celles-ci ont pour objectif de permettre 
à la France de reconstruire son éconos 
dévastée. Contrainte de remettre la plus 
grande partie de son or à ce titre, l'Alle, 
magne renonce au Reichsmarks or et opte) 
pour la monnaie papier. Les États-Unis, quil 
profitent d'une balance commercialélexeé 
dentaire durant la décennie, fournissent, 
par les plans Dawes et Young, les fonds 
nécessaires à l'Allemagne pour rembourser 
la France. Pour qu'au finallla France puisse 
rembourser ses dettes aux. États-Unis 
La République de Weimar fait face à 
l'hyperinfiation dès 1923. Les prix sont 
multipliés par un demi-milliard entre 1923 
et 1924. Cela la contraint à mettre en place 
une_ monnaie provisoire, le Rentenmark. 
Ceci permettra, à terme, de rétablirile 
Reichsmark or et enfin sortir de ce cérelé 
infernal. 


Le retour à l'étalon-or 


À l'initiative de la Grande-Bretagne, les, 
accords de Gênes de 1922 ont pour but del 
rétablir l'ordre. monétaire. mondial. Cêtte, 
conférence réunir tous les pays ayant parti 
cipé au confit, sauf les États-Unis 


Ces accords de Gênes prévoient: 
+ que les pays doivent au plus vite rétablir la 
convertbilité de leur monnaie en or 


| 


7 Convertibilité en lingots par le Gold 
Bullion Standard 
Vie Gold Esthange Standard : les monnaies 
on convertibles en or pourront l'être en 
monhaie forte ou devise clé, c'est-à-dire en 
monnaie convertible en or. Autrement dit 
‘en dollars, en francs ou en livres sterling. 


ne 


(Ces accords permettent un retour progressif" 
l'étalon-or. En 1925, la Grande-Bretagne y 
Parvient grâce à plan d'austérité monétaire 
mené depuis 1920. En France, il sera rétabli 
DA ‘en1928 par Raymond Poincaré, suite à une 
dévaluation des quatre cinquièmes de la 
Valeur du franc. Mais le répit est de courte 
* durée. La crise de 1929 va rendre la parité 
avec lor intenable. La Grande-Bretagne 
Vabandonne en 1931, la Suède dès 1929, et 
lés États-Unis en 1933. 


Le krach de 1929 


Lekrach de 1929 a été le premier krach 
boursier de l'histoire moderne. Il a donné 
Pliieu à une crise économique sans précé- 
dent, et aéré le terrain fertile qui a servi de 
Kérreau aux thèses fascistes allemandes et 
italiennes des années trente. Il sest répandu 
de poudre dans tous les 
pays occidentaux, en causant la ruine, voire 
Iésticide, de nombreux investisseurs. 


Les sources du krach 


Léconomie du XIX: siècle était placée 
sous l'hégémonie de l'Angleterre. Aprè 
1/Grande Guerre, le début du XX: 
léstplacé sous celle des États-Unis, qui ont 
contribué, grâce à leur soutien logistique 
étmilitaire, à sa fin. La forte croissance, 
dopée par la confiance de la victoire, fait 
Senvoler la production industrielle en à 
peine quelques années. 
Alien découle une croissance économique 
basée 2115 0 sur Le crédit à partir de 1925. 
Lesnrésultats des entreprises senvolent. 
Leursritres, grimpent  inexorablement 
nibourse C'est ainsi que les Américains 
KrOuvent une nouvelle manière de senrichir 
Fachéter des actions pour les revendre plus 
her ét ainsi engranger des plus-values. La 


facile de s'endetter pour acheter des actions. 


Sengouffrent dans cette opportunité, et 
és banques n'hésitent pas à leur prêter de 
(fortes sommes, Très rapidement, les États- 
“Unis comptent plus de quinze millions 
d'investisseurs. 


> Néanmoins, certains observent que la 
majorité des nouveaux titres introduits sur 
Mehmarché sont purement et simplement 
SA racheter d'aures res. Les 

ses n'augmentenr plus leur capital 

FE développer, mais pour acquérir 


d'âutres titres. De 1927 à 1929, les taux 
d'intérêt grimpent de 4,06 % à 7,6 %. C'est 
le principal détonateur du krach de 1929. 
Cette hausse des taux d'intérêt est due tout 
d'abord à la recrudescence des achats à 
crédit, tant pour l'investissement en actions 
que pour l'achat de biens d'équipement. La 
seconde cause réside dans de forts besoins 
de capitaux à l'étranger. Les États-Unis ex- 
portent d'importantes de capitaux, 
accroissant ainsi les taux d'intérêt. 

Cette hausse a une conséquence très 
simple : beaucoup d'investisseurs qui ont 
acheté leurs titres à crédit ne peuvent plus 
rembourser les intérêts qu'ils doivent verser, 
la hausse 
coût de l'emprunt. 


Le jeudi noir 


Le « Black Thursday », le jeudi 
24 octobre 1929, voit plus 
de treize millions de titres 
séchanger Les investisseurs 


paniqués vendent en masse 
leurs titres pour éviter de voir 
leurs actions s'effondrer. Rien 


là chute en inj 
capitaux sur le marché en 
achetant de nombreux titres. 
Cela limite la baisse quelques 
temps, mais nempèche pas 
l'indice phare de la Bourse 
AN old ce 
journée en recul de 12,8 %. 


De nombreux courtiers et 
banques constatent, à la 
clôture, que les comptes de 
nombre de leurs clients sont 
débiteurs, car ils ont acheté 
ns à crédit. Pour 
un investisseur qui 
a emprunté 10 000 $ à la 
banque a versé en garantie 
2 000 $ en actions. Avec ces 
10 000 $,il a acheté dé nou- 
velles actions. Il se retrouve 
donc avec 12 000 $ de titres, er 10 000 $ 
d'emprunt. Si ses titres chutent de 12,8 %, 
il perd 1 536 $, soit 76,8 % de sa garantie. 
Le courtier n'a d'autre choix que de vendre 
les titres mis en garantie pour clôturer la 
position de l'investisseur. Ces ordres de 
vente atteignent leur paroxysme le mardi 29 
octobre. Alors que les séances précédentes 
\ ont été relativement calmes, les volumes du 
29 octobre accèdent à un niveau encore plus 
haut, avec seize millions de titres échangés. 
Au 1" janvier 1930, les principaux titres ont 
perdu 25 %6 de leur valeur. Ceux de Du Pont 
de Nemours ont chuté de 90.%6, et ceux de 
Daimler Chrysler de près de 96% 1 


des actions devenant inférieure au À 


afin del écennie {en FancsILEX 
Ge 'Amanoch Hachat de 1954 


È 
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L'ILLUSTRATION 


JOURNAL UNIVERSEL 


boursière de New York : la foule aux abords de Wall Si 
UNE DÉBACLE FINANCIÈRE A NEW YORK À rech ee à rare lon, mi à a dm 
mouvement ne fu Pa 1 varuo de 
Un krach “était pan à Ne fnancer À de 
a entrainé des de mine contauaient à bénéficier de ous les abus de 
à LP ace dispo anus ras rs rent 


avaient ét loblet depuis deux 
Fa Hilton, par des rune ar des modes. Des 
Va. partent d' 


% du taux 


frbations, Ms Là cou profonde est benne 
me pus ln En de 192 par rhum À Len sauver. De excès du mal, peut-être, | 
1 . Faxuvité ancre du monde, ui 


fe derure, la Federal Reserce Ba 
rer par ape politique nouvelle qui 


rehé ‘améenin 


spedant, au pris 
entree de péril et tenté de le co 


TS Grse boursière dé New York, vue par le Journal L'ustration 


x he New iork Simes. e 


STOCKS COLLAPSEIN 16,410 30SHAREDA. 


Effet domi 


Bien que beaucoup prédisent une | Rent Ê BUT RALLY. IROKERS: 
remontée des cour, il est rapidement | pue = BANRERS OPIMS G E AR ORERSe 


haie quelle ne se produira pas. À ee 
de millionnaires de la veille ont tout| 
perdu, et certains préfèrent Le suicide à 

venir sans le sou. Des milliers de EL 
un avenir sans le F nr 
spéculateurs er de petits porteurs sont | D ONU 


ruüinés et les défenestrations nom- 


breuses. Les épargnants en colère se 
donnent rendl 
La petite rue, en bas de Manhatta 
envahie par une foule de m 


déçus par le 


ous devant la Bourse 


SE NAT ENtEes 
SET TO TIR EST 


Les censée 
aux États-Unis 


Premières victimes, les actionnaires 


première par les fenêtres Tous les moyens sont bons pour lutter JMsUnedu New York Times 
du 30 octobre 1929 


contre la mè ago, les nou 
aux pavés de bois de 


certaines rues pour se chauff 


chôma 
‘engendre, cette crise sans précédent touc 
principalement les salariés, 
du jour en lendemain des chaînes des mi 
‘usines aux queues interminables dk dans l'espoir de voir remonter le 
populaire, qui gr prix 
Aceulés, victimes d'un processus qui leur de gens meurent de faim, on préfère dé 
‘st incompréhensible, les habitants sont au truire les récoltes plutôt que de les voir 
désespoir, La crise nourrit la er 
lite de la Bourse étrangle les banqui 
‘usines, sans ligne de crédit ni débc 


aux 


pauvres s'attaque 


. Les fer- 


a les envoyant 


en colère détruisent leur production, 


ours des 


quotidienn achat. Peu importe si des millions 


e. La fail- partir à bas prix 


Très rapidement apparaissent les « Hobos », 
ferment les unes après les autres, Chacun illeurs itinérant qui voyagent à bord 
A le sentiment que des forces incontrôlables agons de marchandi 
sont à l'œuvre d'un travail. Dé 
En e fait entendre quelque part, des 
d se précipitent, Que l'on 
Un quart de la populat wocat, ou scientifique, on a 
millions d'Américains, est sans travail ! toutes les chances de finir Hobo. 


la recherche 


que la rumeur d'une em- 


ns d'un an, deux millions et demi … bauche 


ricains perdent leur travail. En 1932, milliers de He 


active, soit treize soit ouvrit 


La parique devant bourse 8 Ne, 
1629 ocobre 1929) 
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Le tééimprimeur d'Edison 


dans des baraquen 
surnomme ces bidonville: 


hommage ironique au président Hoover 
qui ne cesse de répéter à ses concitoyens 


« 11 faut laisser la crise suivre son cours etse 


serrer la ceinture ». 


Les citoyens acceptent de plus en plus mal 
le discours des gouver qui disent 


emen 
n'avoir aucune prise sur l'économie. La 


colère succède à la déception. Le commis 
nisme en profite pour gagner peu À péuldil 
terrain 

Washington, en 1932, esten état de sièges 
Le capitole est cerné par dix-sept mille 
anciens combattants qui campent autourde. 
la Maison-Blanche, Désormais condamnés 
au chômage, ils sont venus réclamer le paie= 
ment de leurs bons à intérêt garanti, 
. Hoover n'accède 
pas à leur demande, ct fait charger l'armée, 
sous les ordres de Douglas MacArthur, 
L'Amérique est alors au bord de la guerre 
civile. 


lors de leur démobilisatic 


mars 19 


En 33, promettant de combattre 
la crise, Franklin Delano Roosevelt les 
élu à une majorité écrasante, Il ramène la 
confiance aux Américains. Il instaure Je 
New Deal » pour lutter contre là crises 
En premier lieu, il aide les fermiers ien 
leur achetant le bétail à prix fort (35 $ par 
he), le transforme en conserve, et le leur. 
istribue sous forme. de comned-beef, 
dt donne non seulement de 
us démunis, mais aussi delà 


nourriture. 


ar sa politique de grands travail 
arrages, travaux forestiers, mode 
tion des terres, usines et bureaux)}il 
rapidement plus de quatre millions 
d'emplois, et modernise fondamentalement 
le pays 

Ain 


le chemin de 


(routes, 


Jnis retrouvent peu à pet 
prospérité 
Pour autant, tout 


est pas arrangé. Une 
le Midwest 
pousse les fermiers à tenter leur chance 
alifornie : un million de personnes. 
partent à l'assaut de la terre promise pour 
reconstruire une vie meilleure. 


grande sécheresse da 


en 


Chaque Américain veut croire en l'avenir 


Dans le 


Leffondrement de l'économie am 
gagné ses clients Les pays vois 
ses fournisseurs. Les jeunes nations qui ven- 
dent leurs matières premières aux États-Unis 
Sont les premières touchées. Le Chili, dont le 
uvre représente 80 % des revenus, ren vend 
plus un gramme. Des milliers de mineurs sont 
au chômage, des villes complètes abandonnées. 
meurent de faim dans les rues. Ils sont 


set notamment 


jetés dans des fausses com 
en faillite. 


d tour entière entre dans la 
crise. Des juntes militaires en profitent pour 
S'installer. 

L'Asié connaît des bouleversements d'un ordre 
différent, En Chine, la « longue marche » de 
Mao débutée en 1934, va faire basculer le pays 
dans le communisme. 

Linde est en pleine mutation. Le Mahatma 
Gandhi lutte pour l'indépendance. 

L'URSS, quant à elle, connaît les terribles 


Eten Europe 


percute dans le monde entier. Sans 
cuivre ni nitrate, plus besoin de ba 
pour les tran: et moins encore 
construire. Principal constructeur naval, 
l'Angleterre est touchée de plein fouet. 
Elle décide de subventionner la destruc- 
tion des plus vieux chantiers navals afin de 


ort 


laisser une chance aux chantiers modernes 


e face à la concurrence. 

été 1931, la crise touche le reste de 
l'Europe. Elle frappe en premier lieu 
les pr 

tributaire. 
comme l'Allemagne et l'Autriche, 
tembre de 1 


de 


ême année, la livre sterling 
et l'An; 


donne 
, et 


l 


l'histoire. L 
publiques, « en attendant un retour naturel 
de la croissanc 
Ce sont moins les produits qui manquent 
que l' pour les acheter. Vivant à 
même Le sol à dix dans une pièce et n'ayant, 
pour toute nourriture, que quelques 


pommes de terre cuites à l'eau, les mineurs 
belges continuent à extraire un charbon 
nent voler ce même charbon pour avoir de 
quoi se chauffer. 
La France, assise sur le premier stock d'or 
oit un quart des réserve 
diales, semble échapper à la cri 


dont personne ne veut. La nuit, ils v 


européen, mon- 


dans un 


premier temps, mais très vite, elle y sombre 
à son tour. En 1932, plus d'un million de 
chômeurs n'ont que la soupe populaire 


Un monde prospère 


pour survivre La foie so presse devant la Bourses 


Près le krach 


| 


ni 
Les forces américaines à Vera durant la révoliion maxicaine) 


Un monde de confits 


972 
Un monde de conflits 


RICE 


EL EN 


Les Années Vingt sont, dans l'inconscient collectif, la période du XX: siècle Ia 
plus calme, la plus prospère, où les conflits n'ont pas de place. Il n'en est rien. Les 
conflits armés sont nombreux, qu'il s'agisse de guerres d'indépendance, de guerres 
civiles, ou de conflits territoriaux. Bien qu'aucun de ces conflits n'ait eu la portée 
de la Grande Guerre, certains, comme les soulèvements arabes en Palestine contre 
l'implantation des premières colonies juives, marquent encore aujourd'hui la géo 
politique mondiale. 


Les conflits Durant près de trois ans, la guente grécos 
= turque 0j se la Grèce aux lutionnaires 
d'après-suerre . 


tures de l'Empire ottoman. La causeldh 
confit réside dans le Traité de Sèvres, qui 

l'Empire ottoman, à la sortie del: 
Grande Guerre, à céder à la Grèce des ter 
ritoires en Anatolie et en Thrace orientale 


La guerre sréco-turaue 


LD Combats de l'été 1920 entre la Grèce et] 


D la Tuque 


rc ronarur poste 
Sy en 1819 


LS 


Les nationalistes turcs, dirigés par leirépi 
blicain Mustapha Kemal, n'acceptént pas ee 
traité et prennent l'offensive. Ils remportent 
une victoire éclatante, remettant en cahsé 
le Traité de Sèvre. Le Traité de Lausanne, 
signé à fin du conflit, oblige l'abandon des 
coriaux de là G 


gains ter 
La guerre des frontières 
Pologne URSS (1919-1921) 


a guerre russo-polonaise à pour origi 
nition très floue des fronti 


BATUH YO El 
DAMICTAJMY-DODRZT-0-NASZ 
PPZYSZEVPI-LO SIC. = 


che de propagande polonais: «Aux ames | Défen- 
dons le pays! Gardez à l'esp nov desin!» 
HGrinde Guerre. La Pologne souhaite récu- 
Ipérer ses territoires ancestraux, et la Russie veut 
installer sa suprématie politique sur a région. 
Bien que les bolchéviques arr 
de Vanovie, la Pologne parvient à repousser 
Yenvahisseur en août 1920, sous l'impulsion 
le Josef Pilsudski. Son action, connue sous le 
nom de « Miracle sur la Vistule », fait basculer 
le confit. 
Bien que mil 
vainqueur, le trait 


Pologne. 


nt aux portes 


ment le conflit n'ait pas de 
jgné en 1921 avantage la 


[Rata des forces françaises de Dorimund en 1924 


L'occupation de la Puhr 
France et Belgique Allemagne (1923-1925) 


n raison des retards de paiement des ré- 
rations par les Allemands prévus par le 
Traité de Versaille f 
et belges occupent con 
de la Ruhr en 1923 et 1924, a 
triser les centres de production de charbon, 
de fer et d'acier afin d'obtenir les montants 
dus par l'Allemagne. Certe occupation pro- 
voque une vague de résistance passive, des 
mouv 

frontements, et quelques actes dl 
En 1923, le gouvernement, face au d 
économique, l'arrêt d 
et proclame l'état d'urgence. C 
que renforcer l'agitation, créant même des 
tentatives de coup 6 
de la Brasserie d'Hitler. Devant l'inaction 
de la communauté internationale 
et la Belgique acceptent le Plan Dawes et 
retirent leurs troupes en juillet et août 1925. 


ents de grève, des incidents et al 


ces actions 


pell 


at a ne fait 


comme le putsch 


Une période 
de querres civiles 


La révolution mexica 
(1910-1933) 


Francisco . Madero t Emiiano Zapata à Cuemavaca 


1} 
| 
| 
| 


Un camp rebelle | 


{ 
| 
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De 1910 à 1933, le Mexique est une nation! 
jette à des révolutions permanentes, Elles 
cédent l'une après l'autre, et près d'un 
million de personnes trouveront la mort 
durant cette période. 
Le président Madero, élu en 1911, ne par- 
jent pas à satisfaire Le désir de réforme du 
peuple et les conservateurs. Il est renversé 
1 Huerta en 1913. 
Ce dernier laisse la guerre civile éclater, tout 
en mettant en place une dictature. 
Zapata lance alors une nouvelle révolution, 
défendant la cause des paysans. 11 s'allie au 
grand chef révolutionnaire Pancho Villa, 
qui dispose d'une arme redoutable dans le 
Chihuahua, au Nord du Mexique. Huerta 
fuit en juillet 1914 devant l'opposition. 
Cest Venustiano Carranza qui prend le 
pouvoir. Mais Villa et Zapata supportent 
mal ce nouveau chef autor 
nuent la lutte, jusqu'en 1915, année où Villa 
est battu lors de la bataille de Celaya (consi- 
dérée comme la plus meurtrière du pays) et 
devient un hors la loi. Le parti de Carranza 
adopte une nouvelle constitution révo- 
lutionnaire en 1917, alors que Zapata et 
d'autres continuent la lutte, n 1919, 
date de son assassinat. Pancho Villa sera as- 
sassiné en 1923 (c£ page 218). Le M 
est exsangue, et l'opposition à Carr: 
renforce. Il est assassiné le 20 avril 1920, 
et cest Alvaro Obrégôn, le général en chef 
de Carranza qui a écrasé Pancho Villa, qui 
prend le pouvoir. 
À partir de 1921, Obrégôn tente de faire 
wiompher la révolution en revenant aux 
principaux objectifs de l'ancienne consti- 
tution : distribution des terre 
ment du système éducatif, limitation du 
pouvoir clérical, De nouveaux mouvements 
syndicaux s'organisent. José Vasconcelos 
importante personnalité du gouvernement, 
tente un soulèvement qui sera étouffé avec 
le soutien des États-Unis. 
Le président Plurarco Elias, qui succède à 
Obregôn, continue ses réformes. Ce qui dé- 
clenche notamment la guerre des Cristeros. 


Emiliano 


ire. Ils conti- 


jusqu 


développe- 


la eu des Cristercs 
Mexique (1926-1929) 


Le 1* décembre 1924, le président mexi- 
Cain, Plutarco Elias, prive de droits civiques 
Les catholiques (les laïcs et les prêtres), sous 
le prétexte qu'ils obéissent au « pape », un 
souverain étranger ! Le nonce, l'ambassa- 
‘deur du Vatican, ainsi que tous les ecclé 
tiques étrangers, sont expulsés, Les congr 
gations enseignantes sont interdites, et près 
de vingt mille églises fermées. 

En réponse, le 31 juillet 1926, le clergé sus- 
pend tous les sacrements pour une durée de 
trois ans. Les indiens du Jalisco se soulèvent 
contre les autorités de la capitale aux cris 
de « Viva Cristo Rey ! » (Vive le Christ- 
Roi !). Ils sont appelés « Cristeros ». Avec 


Un groupe de Cisieros 


cinquante mille combattants, ils constituent À | 
la plus grande armée révolu re qu'ait i 

jamais connue le pays et ils parviennent à M 
conquérir la moitié des trente États dela Del 


Fédération. Afin de mater cette rébellion, 
le général Calle, chef des forces gouverne 
mentales, se réconcilie avec les États-Unis | 
Il offre des concessions sur le pétrole en: 
échange de l'aide de /'US Air For. 
En 1929, le gouvernement promet une 
amnistie pour les rebelles er Sengage à ne \ 
plus appliquer les articles antireligieux dell | 
4 
| 


Constitution, Celle-ci ne sera pas respéetée, 
et des milliers d'insurgés sont assassinés 
dans d'atroces conditions après avoir reridis 
les armes sur ordre de leur évêque. Plus de À 
nq cents dirigeants Cristeros et cinq mille 


(Enique Gorssteta Velarde, général Cistero 


Des Crsteros pendus à Jaisco 


hommes de troupe Cristeros sont abattus, le 
plus souvent à leur domicile et devant leurs 
<onjoints et leurs enfants. 


La guerre civile russe 
(1918-1921) 


Suite à la révolution d'Octobre de 1917, la 
fguêrre civile russe oppose le nouveau gou- 


Afiche russe de 1920 : « Vite la révolution mondiale |» 


(Orpheins des rues, vicimes de la famine de 1920-1921 
= 


vernement révolutionnaire rouge (les bol- 
chéviques) aux blancs (les tsaristes). Les 
blancs sont soutenus par la France et l'An- 
gleterre, qui interviennent dans le nord et le 
sud du pays car, comme le déclare Winston 
Churchill, « L olchevisme doit être étranglé 
dans son berceau » 

Les blancs organisent, créant trois fronts, 
et obligent le nouveau pouvoir à transférer 
le gouvernement de Petrograd à Moscou. 
Ce dernier proclame la mobilisation géné- 
rale. Sous la direction de Trotski, l'Armée 
rouge, forte d'un million d'hommes, passera 
en deux ans à cinq millions d'hommes. Elle 
défait une à une les armées blanches. Le 
confit se termine par un long siège des der- 
niers blancs en Crimée. Les ultimes troupes 
vers Constantinople, 
définitivement battues, en novembre 1920, 
Cette guerre civile a coûté la vie à huit 
mille hommes. 


blanches évacuent 


nt 


La révolte de Kronstadt 
(mars 1921) 


Après la révolution d'Octobre, les bolché- 
viques instaurent, en novembre 1917, un 
communisme d 


rat très strict et imposé 
Les marins révolutionnaires de Kronstadt, 
une petite ville garnison située sur une ile 
à trente kilomètres de Petrograd (Saint-Pé- 
tersbourg actuellement), revendiquent aux 
soviets le pouvoir de déterminer le 
lement de l révolution (Note 
Conseils de délégués ouvriers, soldats et 
paysans) 

Le 28 février 1921, l'équipage du Perrapa- 
les, un cuirassé amarré à Kronstadr,s'in- 
surge. I réclame la réélection des soviets, la 
liberté de réunion, le travail bre pour les ou- 
vriers et les paysans. Léquipage du cuirassé 
Sébastopol, puis toute la ville, les suivent. Il 
ÿ a une exaspération des exactions des bol- 
chéviques, qui, alors que la guerre civile est 
jontinuent les exécutions sommaires, 
réquisitionnent les récoltes et condamnent 
si les prolétaires à la f 
Zinoviev et Trotski craignent que ce ne soit 


nine: 


Les troupes russes à l'assalt de 
Krondstadt 


Un monde de cont 


mon de Valera 


(NS Se ir de mère ndse, Éamon à] 
Ge Mr (16 - 1975) chère ts une 
Dia Son Fer, le mauvement randos cr | 
D nice Lit con lAngeee. à donne 

vi poéque de son pays durant pr da 
AD scan as, man par Là son to do 

Pre Ge lande». 


Engronn une première os en ar 1916, 
ae de Trsurecion de Dub, de 
era es! condamné à mor. Cependant 
AS Que 1 phpa do ses compagnons 
SA ebas, à doi Là ve sas à sa 
(DA ctubl rotcroits Les Anges cragrent en 
let csposer es État Us qui tes 
ent entier à Jours clés das La uen | 
re Alemagne. Lbèré ou bout dun 8} 
fat annisto, de Vlr 50 ru 
LS ren péson. À vol co Not 1918: 
env à un am ue carte de vou qu} 
Amême desshée. La conaue de a prison 
I passe. Or lu des desserte 
SA lerprerte dune serre : cle de 
LpEBE pate que lauménier. De Ver] 
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Un monde de confits 


Caro Gang (Gang du Caire) est us} 
Ge duchui espions britanniques] 
Riou des renseignements sur es | 
“RG de lIRA. La par sont 8 
LD Sssnés le 21 novembre 1920, os dû 
Bo) Sundey » 
sont Simommés « Cako Gang » caé 
(M salfenéSotent au Caro Cafe sul 


V2inoïembre 1920, douze d'entre) 
Mai sontiués à leur domicile, et rois 
Ph itres suivront à leurs blessures. Les! 
Le 1tDéS dèmiers échappent aux hommes de, 

(Caile acion rend les Britanniques: 
atxagssements de IRA I} 
1 


Le Ca Garg 


Le début d'une contre-révolution, et que cel 
ci ne sétende au reste du pays. Sans même 


écouter les revendications, ils décident d'écni- 
rmée rouge donne l'assaut 
sur Kronstadt via la surfice gelée du golfe de 
Finlande Au bout de seize jours, la ville tombe. 
Neuf cents marins sont exécutés, alors que 
huit mille dentre eux fuient vers la Finlande 
Des milliers d'autres sont déportés en Sibé- 
rie ou dans le Caucase, et la Teheka, la police 
politique, continuera durant des semaines 


ser la rébellion. 


à 


éliminer les prisonniers. Ainsi finissent les 
protestataires qui scandaient : « J/ est clair que 
Le parti communiste ruse ist pas Le défenseur des 
travailleurs quil prétend être. Sérant emparé du 
pouvoir il na plus qu'une seule crainte: le perdre.» 
La révolte de Kronstadt a pour conséquence la 
mise en place par Lénine de la Nouvelle poli- 
tique économique, vouée à relancer l'initiative 
paysanne 


La guerre civile irlandaise 
(1922-1923) 


La guerre civile irlandaise oppose entre 
eux les indépendantistes irlandais à propos 


Vokotares de la Troisième Brigade de Tpperay durant guere 


du Traité de Londres, ratifié par le Dai 
Éireann, l'assemblée irlandaise, en janvier 
1922. Une majorité suit Arthur Griffiti 
et Michael Collins, membres du premier 
gouvernement de l'État libre d'Irlande. Une 
amon de Valera. La guerre. 
éclate suite à la victoire des partisans di 
traité lors des élections de 1922. Quatre 
mille Irlandais paieront ce conflit de leur 
vie. 

Le palais de justice de Dublin, le Fotr 
Courts, est occupé en avril par deux cents 
partisans de Valera, afin de tenter de rélan= 
cer la guerre contre les Anglais. Lelgou- 
vernement de Collins, sous la pression bris 
tannique, n'a d'autre choix que de donner 
l'assaut. Après une semaine d'apres Com 
bat, les insurgés républicains sont vaine. 
L'IRA, bien que supérieure: en nombre. 
au départ du conflit, est sous-équipéés ER 
peu à peu va être obligée de mener des 
actions de guérilla face aux forces fote 
vernementales soutenues. par l'Angle” 
terre. L'hostilité croissante de Ia popt 
lation force Éamon de Valéra à ordonner 
à ses hommes d'arrêter leurs actionsilé 
30 avril 1923, et ensuite: de déposer les 
armes Le 24 mai 


minorité suit 


La euerre civile chinoise 
(1927-1937) 


La guerre civile chinoise, qui débuté ent 
1927, oppose à la fois les seigneurs de 
la guerre des régions du Nord aux Kue 


mintang (le gouvernement communiste), » 


mais aussi la division interne de ceiders 
nier, entre Tehang Kaï-chek et Ma6/Ze= 


dong, le premier étant opposé au sottier 
de Moscou, le second souhait 
nuer l'alliance. 


Plusieurs révoltes et soulèvements 
marquent la période, créant un trouble 
‘ébune grande:confusion dans l'ensemble 
du pays. En 1931, l'invasion de la Mand- 
éhourie par les Japonais déstabilise Le 
gouvernement chinois, et les commu- 
mistes en profitent pour renforcer leur 
position. Cela débouchera sur la Longue 
Marchelde Mao Zedong en 1931, et à 
alliance forcée pour lutter contre l'inva- 
Sion japonaise en 1937. 


Les insurrections 
coloniales 


La guerre du Pif au Maroc 
France et Espagne Tribusrifaines (1921-1926) 


Le soulèvement des tribus rifaines du 
Maroc en 1921, sous l'impulsion d'Ab- 
delkrim El Khattabi met en déroute les 
troupes espagnoles. C'est le début de la 
ffuèrre du Rif. Abdelkrim a pour ambi 
Hionde devenir sultan et de régner sur 
KoüE le Maroc, qui se trouve alors sous les 
dominations française et espagnole. Les 
Rifains sont des paysans montagnards, 
oupés du reste du Maroc, qui, le 21 juil- 
1601921, mettent en déroute les troupes 
espagnoles, tuant près de quatorze mille 


soldats au cours de la bataille 
Abdelkrim, afin de rallier à lui toutes les 
impitoyable 


tribus, se montre encore pl 
que les forces coloniales. Les tribus dis- 
sidentes sauvagement attaquées. 
Les hommes sont mutilés, les villages et 


sont 


les récoltes incendiés, les femmes et les 


enfants livrés au 
tituées er esclaves. Avec ces méthodes, il 
parvient à faire plier les tribus et choisir 
leur camp : le sien. 11 crée ainsi la Répu- 
blique confédérée des tribus du Rif le 1 
février 1922, nt président, 
ais continue à respecter le sultan en 
place. 
a guerre qui s'ensuit oblige les Espa- 
gnols 
qu'ils débutent les premiers bombarde- 
ments à l'arme chimique (gaz moutarde) 
Hidalgo de Cisneros est le premier à 
+ une bombe de cent kilogrammes 


F60 


troupes comme pros= 


dont il dev 


se retirer sur les côtes. C'est alors 


de gaz moutarde avec son Farman 
Gol té 1924 
Les troupes françaises interviennent afin 


h durant 


d'éviter la con 


gion au reste du Maroc, 
qu'elles contrôlent. Les Rifains cèdent 
du terrain face à l'offensive française. En 
1925, des pourparlers de paix échouent, 
et les tribus rifaines sont vaincues. Ab- 
delkrim est envoyé en exil à l'île de la 
Réunion en 1926 


Chou En-Laï 3 


Moine rame de mandarins, Chou Er 
Laï (1898 - 1976) devient commune 
“dige plusieurs soulvements urbains El 
participe au commandement de Léa 
Fouge durant la Longue Marche (1834, 
935) Chof du gouvemement de ASS 
52 mor, fidèle à Mao Zedong, rebd à 
(Chine sa place dans le monce, 


Écrasé à Sranghal, Chou Era cree) 
à prendre sa revanche à Nancharg Le! 
A eoût 1627, à la le de berie me 
hommes, 1 ocupe la il et pétll 
pong, se fat romethe le casse de là 
Banque municpale Deux ous les are 
surpris par Tang Ka:zhek, les commu 
rises se débanden. Chou En-La lentes 
de gagner la côle. 1 y parvient, épis 
Jes wements on loques els pros 
‘Une barque pour rejoindre Hong. Kong: 
Quelques années plus tard, Chou Er-Lail 
de nouveau à Shanghaï, ous l'spet 
dun paisble marchand de gras Mas 
fige, en fi, un réseau despons LS 
daptateurs. En 1967, le Japon envahi A 
fa Chine, Chou En-Lï pense que EM 
murists el nationalistes doivent. su 
nie Li, mas Tcharg, Kakek (Se 
dércte Fa prsonnir à Sin-gan.le chef 
matorakste, nalemerl, en échange 68 
sa fbéralon, signe un accord qui rester 
lea vigueur jusqu'à la fin des hostités st 
Agas. 


{Un homime de troupe marocain enr. 
DD part Armée espagnole, brancssant un. 
rophée de guerre » en 1922 


Bction syri e 
Rebeles syriens (1925-1927) 


La SAN, suite au démantèlement de 
l'Empire ottoman, confie le mandat sur la 
Syrie à la France en 1920. Les méthodes 
françaises, directement inspirées de ses 
rique, ne plaisent guère aux 
iens, plus particulièrement aux Dru- 
Ils est 


| colonies en 


2 
sans égards e1 
locales. Durant 
prend nais 


nt celles-ci trop militaires, et 
et les coutumes 
l'insurrection 
ance dans le Djébel el-Druze, 
menée par le Sultan el-Atrach. Il infige ses 
| premières défaites aux troupes fran: 
Le soulèvement se propage à toute la Syrie 
en quelques mois, jusqu'à devenir une rébel- 
lion nationale. Le Parti du Peupl 
1925 par Abderrahman Chahbanda 
al-Khoury et Jamil Mardam Bey, se rallie à 
la révolte, Mais celle-ci sera défaite, du fa 
te entre les diverses familles 
du pays sur l'objectif à atteindre et la ma- 
nière d'y parvenir. En 1927, elle se termine, 
ct a pour conséquence une réorg 
politique du M 
pare le pouvoir civil et militaire. Le pouvoir 
civil mène alors une politique plus libéral. 


s les él 


créé en 


La révolte communiste 
aux Indes néerlandaises 
Parti communiste indonésien = Gouverne= 
ment colonial (1926-1927) 


La révolte communiste aux Indes néerlans 
daises commence à Banten et à Batavia le 
12 novembre 1926. Les insurgés s'emparent 
durant quelques heures du central télépho= 
nique, avant de gagner la côte occidentale de 
Sumat cée par le Parti communiste 
indonésien (PKD) l'insurrection 
verser le gouvernement colonial en plaëe et 
à proclamer une république. La répression: 
est brutale ; des milliers de personnes sont 
tuées et plus de treize mille sont arrél 


à ren- 


Les mille trois cents cadres du parti SOnt 
condamnés er envoyés au camp de Boven 
Digoel, en Nouvelle-Guinée (actuelle Pa= 
pouasie). Le Parti communiste indonésien! 
est interdit dès 1927 et devient un mouves 
ment clandestin. 


La guérilla 


de Sandino au Nicaragua 
États-Unis — Guérilleros (1927-1955), 


Le Nicaragua repré 
tégique pour les 


te un enjeu tr 
Unis. Ils y voient 
la possibilité de creuser un canal'entré 
l'Atlantique et le Pacifique. Leur prés 
sence en Amérique du Sud débouche 
sur une révolte, menée par le général 
Augusto Sandino entre 1927 et 1933, 
dont la déclaration « Si cent hommes 
aiment le Nicaragua comme je l'aime, le 
Nicaragua sera libre ! » restera célèbre. 
IL refuse l'accord de paix proposé par 
les États-Unis en 1927, mais Jà guérilla 
est repoussée par Le corps des Marines 
américains, grâce à l'appui de l'aviation 
et de l'artillerie. Les rebelles, repoussés 
Join de roue agglomération, sont réduits 
à la famine et à la désertion. Le gouver= 
nement nicaraguayen se trouve alors en 
position de force face à Sandino, ce qui 
débouche sur un accord de paix en 1933. 
Les troupes américaines sont alors rem 


placées par la Garde Nationale, qui a été 


SÉRARES eS 


mouvement nationaliste prend de 
ayçal échoue à 

rie, qui dev 

mme une de:ses pi 


à Hébron en 1929. Les 
Arabes réclament leur indépendan 
l'arrêt dé ig n juive sur leurs terre: 
Personne 


commissions d'enquête ou d 


bilatérales. Le problème entre les Arabes 
palestiniens er les Juifs sionistes 


ée par les États-Uni 
place l'armée et la poli 
jent supprimée: 


Scène de destruction après les émeutes 
ébron on 1829) 


Un monde de confit 


at juif en Palestine. 
SAN. donne aux Britanniques un 
dat sur la Pal afin d'y favoriser 
immigration juive et la mi 
d'un « foyer national juif ». La p 
ion arabe de Palestin 
s mani- 
festations régul eu dans tout le 
pays dès 1919. 
En avril 1920, des émeur 
Jérüsalem, faisant une diza 
fétiplus de deux cent cinquant 
Cest la veille de le Conférence de San 
Rémos qui doit entériner la mise en pla 
dimandat britannique 


MEniesiaion antsionisl à la Porte de Damas à Jérusalem le 8 mars 1920 


L'ILLUSTRATION, JOURNAL UNIVERSEL. 
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LA «GUERRE SAINTE» DE PALESTINE 


emeot de rejoindre son poste. Le danger qui mb 
Prasient de bandes arabes formées en Transjordanie et, 
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"Survine In grande guerre. Le 9 décembre 1917, Jéru= 
riens Cu pre ar Les troupes britanniques, Quelques 
Snunes ue 106 le 2 novembre, lord Balfour, alors 
Mine, par une detre à lord Roëimehld, avait déclaré 


Auteritral 


2000 coton 
mn 
4 


Un monde de confits 


een ne 


Le pra de De Fo om D 
im pee dans pars av ke és apaiser be roues 
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Veuses biodées rassemblés devant Le quartier général anglais 


Por eur les patrouilles dans ls rue. 


otfesllement que « l'Angletère envimgrait 1 
| Seiace l'étabisement en Palestine du Foyer N 
| Suit et feruit tour we clorta pour le faciliter >». Co 
| doute; la reco! fo Etat j 
| robes à 
| ctéesce que 
| conf à la Grar 
| Keaël. Le mio nitel du Jour de Pique 
| Se à Jérmien | > pouvait devenir une réalité. 
Ave l'appui de deux organiser paisants, di Fonds 
| mationaun atimentér parle Jucdaiane univene), le Keren 
Hayæod et le Keren Kahemeth, la colonbmion, ju 
| qi die, pt un éraement le 
000 environ en 1922 et 1923, les immigrants jui 
montèrent À près de 12000 en 1924, à près de 31000 
en 1028 D ou vrai qu'ils retombaient à 13000 en 1605 
AU moins de 2000 en 1927. Ce déclin, 
Péutätre pamager, à 6 40 À den causes 


MTS 2 au, es dim 


au Djsbel-Drune et qui cherchent à fran 
Sr D fronbère, Jusqu'ici eee ont pat 
Être désarmées où disperées 

À l'ngne de l'émeute 31 3 a eu un 
confit reigieux. Le mur des Lamenta- 
Eoes, moe oxeidentale de l'ancien 
Kemple de Salomon, où tout au moins 
“ds Temple d'Hérode, est pour Len Juifs 
A endroit enr de Porinage et de ré 
ookes rituels, mais ls m'ont que le 
Août dy prier, ar le Mur, qui enclô a 
mequée d'Omar, eut 


(must 


ane. Déjà, au Moi dpctobre 1028, un 
Le 


er Intident s'était. produit 
Yoüte avaient 6 molestés net 
eme par I polo angle-palstiné 
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Var nie À Rsbom ein, Erbe de 
sppai du baron Fimond de Role 


Mr 


Lames damutt dir, de 
Sera done un pays peu tendu, fra 
orme de premier Cablmement 21 
Wei o ps os eo mn Nperemion 
Rnibe r 'exérience none pq, 
Le le 78000 inmérent ame de 102 
FAQ, près de 22000 mb 2 9, ont dû 
Atet le paye futé d'un emploi ouf 
Han 

heure présente, 5 y à 62 Paletine 
iron 160000 Juil contre 20000 me 
Sans, 77400 ebrétiens et 2000 divers 

Len Jus, répartis en communautés 
cotrtrlies de forme amer cuieue, 
SORT opar a comptent gore 0e 
SD ments détient mains de 4% 
Au eut Leurenvablmesneok eu donc pas 


at prévoqué une renisance indon. 
le qui peut être appelée à un grand 
Avenir par Félectrifcation de la Valiér du 
Jourdain et lesplotation de la mer 
Morte, iMpuñiabie réservoir de sel et de 
spufre, Une matitique officielle, À la 
Gale du 31 décembre 192, évalue à 
1340000 livres palesiaiennes le capital 
juif venin 892 établissements indus. 
Ares, occupant S711 ouvrier. Les con. 
ruclions urbaines, de 1024 à 1929, ont 
SHnorb près de 4 raillions de Livre, 6t 
a populticn agricole, pour 104 colonies, 
S'Éait à 30300 personnes, Len écolet 
Juives, en 1977, comptaient 20527 élèves 
AL LS Imtituteus. 
Eavimgé comme une afire, Je sio- 
nisme à soté Jusque bencoup plun 
Su pret mis mot 
{ve le soutlent, dans une pensée Hé 
His la récupération d'une patrie, avec 
ms tdilions et aan âme. DEA lhébreu 
 redevenu une langue vivante, C'vt 
Le enmelère qui rite Je nationslimme 
Fate er amies de Pain, en 
njorité ethnique, »Y considéraient 
jaime cha eux, Îla voient aujourdhui, 
ûr leur territoire, une autre pation, et 
Lotibuer ou re reconstituer, apr dite 
int sbdles de carenés. Les {roule 
Rue ne nont qu'un épisode d'une rivalité 
de ro qui baisers, même quand en 
trou anoiques auront rétabli 
ordre, C'ét aussi ee qui Vémo. 
Lion exumée dans Les mileux femdliter 
Au monde entier, qui reprochent au £oU: 


Ce: demi lxphince, erés des Les colonies en grd) du Fonds National Jui 


Nermement anglais son arufante pro 
Téolion, — Rome Loue. 
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LES JUIFS A JÉRUSALEM: DEVANT LE MUR DES LAMENTATIONS. 


L'EFFERVESCENCE EN PALESTINE 
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SR 
demeure toujous som vive et l'en ne voit malheurs 
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musulmanes et les mosquées. Beaucoup do cbrtiens, | 


Los scale sanglants d'une malson de Motra où une fun juive de sept personnes 


2 46 marée 


| sue mana d'abord pee par a Ole 


qui profes à l'égard des Jui des entiments presque 
Buse Bose, se sont, amie À cute démonstration 
Pendant toute celte jouée da 2 novembre, h vile 
le Jérumem, en particule, à présenté Un ampeet 
Étrange, déerique, aVee 2e Ehabons clous et so Res 
lement les patrvailles die 

lanniques. Car lee Jai eux aumi, par crainte de 
reprcailis, étaient rotés cher eux a avaient eumelu 
Jour activité habituelle, Une de non grmvare montre La 
Por Neuvo tele qu'elle aie ce ourik. Les 
anbes inoents su 1e plier de droits, Ja velle 
Se espve, quon PA pan eu Je Les 
clcer eneore, signifient : € À bas Balloue ee ea 
meme > À lamitrepias, la porte de lien 
Notre-Dame-de-Pranee et riement sormontée d'un 
Souble rique : une eois e£ un criant, Le croisant 
dite de Rave los le Ta opt où 
fameuble : qua CS mn 
ébmdrent le rolmant, mai ha mparponirent une crois 
Sr tléme prend de son Mr une Mate 
ation y ‘ur À semble suiquer le npro- 
ementcxnet dans icn de es, qui Men produhé en 
Palestine cotre lo musulmans e€ les chrétiens ont. 
des Jui 

En raison des précautions prie, à n'y a pas eu de 
souveaus désordres, sauf à Haïl, le 3 novembre, où 


“Cepodant là commion d'equée envoyle 
pr 


Photsrather L, Chir-Geyt 


Palestine par le gouvemement. brtansique pourait 
m4 travaut rouille lo témoignages contradictoires 
ur les émeutes du moi d'août. Lan rempoomabiités aout 
Veù fc À dub, que part appart À la 
me et contre Les permonnes ee Le 
biens, Les murolmans font valoir qu'ils n'étaient armés 
que de Fatons or que leurs advermires 
Pomédaient des fusil des grenades À 
aïe et même des mérailloume, Cola est vrai. Mais 
les Juil, qui some en minorité, répliquent Que ve 
À pas eu le sain de préparer ces moyens 
dé et paix Pative den uaer, le auraiené tous 


le plus entique. Les efectife britanniques, très pe 
nombreux à oœte date, étaient dans limpombibté 
matérielle de rétabli l'ordre, et, sans ls coliboration 
des forers aériennes qui extreèrent un mlutaire eff 
d'intimidatios, los Shoes auraient pu tourner tri mal 
Néaamoins Lex avions 2 contantärent de survol Len 
neglotmértions et ne lancdrent aueune barbe 

Les événements de Palestine Dont par éd, d'autre 
paré, ms avoir leur retentimement à Genève, où aiège 
Bétuollement ls Commiaion des mandats, Mais cette 
commission n'a pu ven ceeuper que de façoe ofcieom, 
ar elle n'a pas encore été mire du rapport qui al 
Permis de juger mur pièces. 


La common d'endotte bitannique ruilant des émolgragos 


dans ls run de Sir. 


Ati sure con palestinien, Journal LU 
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L apogée du colonialisme 


Karamchand Gandhi (1869 2 


Moins (de Am 9 
famdle 


1. 


Avec la redistribution dl 
français nont jamais été a 


972 
L'anogée du 
colonialisme 


OS 


territoires allemands, les empires coloniaux anglais et 
à vastes que durant l'Entre-deux-guerres. Plus que. 


jamais, il est possible de faire le tour du monde sans jamais quitter le territoire 
national, C'est aussi Ia période où sont organisées les plus fastueuses expositions 
coloniales, visant à monter au citoyen les bienfaits de la colonisation et la puissance 
des empires. Mais déj un vent d'indépendance commence à souffler. 


Les empires 
coloniaux 


L'Entre-deux-guerres est la période qui voit 
le plus grand empire de l'histoire : l'Empire 
britannique, Et non loin derr 

l'Empire français. La carte politique datant 
de 1929, située en page de garde de cet ou 
vrage, permet de s'en rendre compte. 


La redistribution 
des colonies 


L'article 22 du Pacte de la SAN, signé le 28 
juin 1919, pose les principes généraux du ré- 
fgime du mandat : les peuples des territoires en 
question sont considérés comme incapables 
« de se diriger eux-mêmes dans les conditions 
particulièrement difficiles du. monde. mo- 
derne », De ce ait est nécessaire d'en assurer 
le bien-être et le développement, tâches consti- 
tutives d'une « mission sacrée de civilisation ». 

Les territoires en question sont les anciens 
territoires de l'Empire ottoman et les colonies 
allemandes. Les bénéficiaires en sont les puis- 
sances coloniales victorieuse dont l'Angleterre 
et France, ce qui en fit les deux plus grands 
“empires coloniaux de l'histoire Le rableau page 
96 liste les principales colonies de l'Entre- 
deux-guerres, ainsi que le nom actuel des pays. 


Les plus grands empires 
du monde 
L'Empire britannique 


Il appartenait à cette race d'Anglais qui sont 
capable d'aller et venir en plein soleil à midi 


Bien que l'Empire britannique n'ait existé 
que sur une période relativement courte, il 
fut le plus grand empire que le monde ait 
jamais connu. À son apogée, il couvre près 
d'un tiers de la surface de la Terre, et englobe: 
un cinquième de la population mondiale (CE 
encadré 97). La prospérité de l'Angleterre. 
repose essentiellement sur son empire, db: 
proviennent charbon, acier, coton, pétrole ets 
thé. Les colonies anglaises peuvent se diviser. 
en trois grandes catégories : 


Les colonies anglaises de peuplement blanc 
Les principales colonies de_ peuplement 
blanc sont le Canada, l'Australie et la Note 
velle-Zélande. Elles ont été très facilement 
conquises, car vides d'hommes. Au contraire 
de l'Afrique du Sud, où la conquête a été plis. 
diff. Les Anglais y sont heurté aux HO 


CR nn AR » 
les « guerres des Boers » (1880-1881et1899% 
1902), dont l'Angleterre sortira triomphale 

Ces pays ontun statut de « Dominion »: Leur 
gouvernement est autonome, maïs ils restent 
sous un système de « protectionnisme écono= 
mique » strict de la part de la métropoles 


Les colonies anglaises d'exploitation 
Ce sont es colonies «classiques »; où FA 


glais domine l'autochtone. En Amérique, cest 
le cas de la Guyane er du Honduras britaes 


nique Con Aie qu te SS a 
nies anglaises est la plus importante 


Inde est La « perle de la couronne », 


L reine Victoria devient 


On y compte aussi Ho 


bleue et route rouge 


apoghe des empires coloniaux britanniques et français, | était possible de faire le our du monde sans jamais quite (a 
Terre nalonal, comme le montrent ce deux cars de la roule bleue (Empire colonial français) et de a route rouge 


Principal 


es colonies, dépendances et mandats 


Colonie Nation Éauivalent(s) actuel(s) 


Grande-Bretagne Yémen 


: Grando-Botagne | 
Bochuanaland “Grande-Bretagne 
Bornéo du Nord Grande-Bretagne | 
de Bornéo du Su Pays B2s D | 
Cameroun * France, Grande-Bretagne 


(Canal de Panama 


Grandé-Brtagne 


Congo boge Boque Répubique du Congo (Zaire) 
Côte de Far Grande-Bretagne Ghana 
État mais fdérés Grande-Bretagne Singapour Masse 


Grande-Bretagne 


Grande-Bretagne 


es rs mn 
Goom Étls-Uns “Guam | 
cr En EE | 
Pare Lo ce ee 
ne || 
NTRTTEN ra cn 0 || 
Grande-Brotagne H 
Birmanie, Bangladesh \ 
Ce n 
ae re Sn ne ee 
ET Pneus nue 


Pays-Bas. Indonésse 


Mozambique 


Noé 
Nouvele-Guinée holandaise Pays-Bas 
Nyassaland Grande-Bretagne 
Ouganda Grande-Bretagne 
Palestine Grande-Bretagne 
Phppines ÉLas-Unis 
Rhodésie du Nord Grande-Bretagne 
Rhodésie du Sud Grande-Bretagne 


États-Unis. 


Seycheles Grande-Brelagne 

Sierra Leone Grande-Bretagne 

Somaliand anglais Grande-Brolagne | 
Somalland français France 


San anpo-g Grande Bagne T 
Su Oui fra” Canton ane \ 
Simara ES on | 
Grand ane srngre Srariend 

Syrie” France Syrie, Liban È | 
Tanganyika * Grande-Bretagne Tanzanie Ë 

Tee oral Tarot 4 

Eu Franco radeBrlgne Eu /| 
nine nds Sage une | À 


Grande-Bretagne 


Indique ün mandat de la SA. 


_ 


fo 


Les relais 
Les Anglais disposent de relais stratégiques 
et commerciaux, parsemés dans le monde 
entier : Gibraltar, Aden, Singapour, Malte, 
les Falkland (Îles Malouines). Ce sont des 
possessions ol! des protectorats gardant 
leurs autorités politiqu 


L'Empire fra 


L'Empire français regroupe | quatre-vingt- 
douze millions d'habitants pour une superficie 
de 12 356 637 km? en 1925. C'est le second 
plus grand empire mondial après l'Empire bri- 
tannique. À partir de la troisième république, 
Sous l'action de Jules Ferry, le colonialisme 
connaît sa vériuble expansion. Les Français 
pratiquent l'administration directe avec l'aide 
de cadres « indigènes » formés sur place, aux 
1h «poutois très liés Néanmoins, dans certains 


Fiussein 


és Fayçal 1, ro 'rk. 
120 ma 1683 - 8 Soplembre 1933. 


LlLe but des mouvements nationakstes 
es [..] est d'unir fnalementilés! 
bes en une seule nalion [. LNoUS: 


LGrojons que notre idéal d'unité arabe en 
PAsie est justifié sans avoir besoin d'au 
Dent» 


[Fayçai in Hussein est le fls d'Hussen, 
bn A, ché dela Mecque et ro du 
[az 1 fait partie de la ignée haché, 
[qui fi de Lui un descendant direct du) 
Prophète Mahomet. 


[C'est un héros de la grande révoli arabe 
[de 1916 contre les forces oltomanes) 
[durant squelli mena l'Armée du Nord 
[Composée de quarante mile hommes 
Rai de Syrie en 1920, est dessus el, 
chassé du pays lorsque ceci e$t pla, 
Fsous mandat français Ave l'aide des 
Hsnniques, Fayçal devient en 1921 pt 
rs roi dirak, et ce jusqu'en 1933, 3188) 
or Durant lout son règne, l amère! 
Jirak vers La modomié et a prospél 


L'apogée du colonialisme 


L'apogée du colon 


A PLUS GRANDE FRANCE 


lENSEMBLE 92 000.000 
| TRAVAILLANT A LA PROSPERI 
PACIFIQUE DE LA FRAN 
andu leur sang pour la d 


FRANC 


——. 


territoires tels 
que le c 
ou la Tunisie, le 
régime du pro- 
rectorat $ 

pose. Un 


dent général, 
comme Lyau- 


Dr a Marc, 


surveille les 
souverains lo- 
caux. 


Les colonies 
africaines 

Le plus grand 
domaine 


colonial fran- : 


Au Maghreb, 
la France oc- 
cupe l'Algé- 
rie dès 1830, 
mais y mène 
une longue 
lutte pour 
« pacifier » 
le territoire. 
Elle occupe 
également la 
Tunisie et le 
Maroc. 

Les deux 
grandes 
entités colo- 
niales _ fran- 


gaises en Afrique 
sont: 

*L'A.O.F 
l'Afrique Occi 
dentale 
çaise, qui se 
compose de 


Fran- 


Maurita- 


nie, du Mal, 
du Niger, de la 
Haute 
du T 
Sénégal, de la 
Côte 
et du Dahomey 
principalement. 
L'A.E.F., 
l'Afrique 
Equatoriale 
Française, : qui 
comprend le 
Congo, le Ga- 
bon et la Cen- 
trafrique 

Par ailleurs, là 
France y compte 
aussi, en colonies, 
Madagascar et là 
Somalie, 


Volta, 
had, du 


d'Ivoire 


ctrême-Orient 
En Extrème-Orient, les Français possè= (Hi 
dent la Cochinchine (Vietnam du Sud), le WA 
Cambodge, le Laos, le Tonkin (Vietnam L 
du Nord) er Annam (Vietnam du Centre), | 
regroupés sous l'appellation d'Union indo= 

chinoise, De plus, la France bén | 
comptoirs en Chine, à S 


Les colonies d 


Les autres colonies À 
Dans le reste du monde, l'EmpireWfrans, 
çais compte des comptoirs en Amérique H 
(Guyane, Antilles, Terre-Neuve), en Inde 
(Chanderagor, Mahé, Karikal, Pondichérys 
Yanaon), et (Polynésie, Nou= 
velle-Calédonie, Nouvelles-Hébrides). 


Les autres nati 


Les autres puissances coloniales sont biens 
moins importantes. La Belgique possède le 
Congo belge, l'Espagne s'adjuge le Sahara 
et la Guinée espagnole. Le Portugal étendh 
son influence sur l'Angola, le Mozambique, 
Goa et Macao. Les Pays-Bas s'implantent 

G le et en Nouvelle= 
Libye, la Soma 
Jnis on fait de 
l'Amérique du Sud et des Philippines leur 
chasse gardée. 


L'esprit colonial 


< Je leur ai parlé dela tribu des gentlemen qu 
donnent des noms aux chiens, se décarent 
devant les dames et se dressent debout das a 
bataille, » ; 
Bil, dans L'homme qui voulait être roi. ME 
Rudyard Kipling: 


Il suffit de lire l’article Un monde nouveau: 
en début du présent ouvrage pour se rendre 
compte de l'esprit colonialiste qui imprègne. 
l'Occident dans les Années Vingte Les 
mentalités n'ont que fort peu évolué depuis 
le XX: siècle, comme en témoigne ce texte | 
issu du Grand Dictionnaire Universel La= | 
rousse de 1872 à propos des Noirs FA 


Le Elanc tout puissant 4. 
ï 
| 


1 Cest en vain que quelques philantbropes chi 
essayé de prouver que l'espèce « nègrén éstanssio 
intelligente que l'espèce blanche. Un faitincen= 

ls ont Je cerueau plus léger 


Page méconnue de l'bsoire de l'Amérique du Sie massacre des 
bananeraies critalle à lui eue qu pourait tre La domination tci- 
dental aux dépens de la population lacile, D'autint ph méonue 
quille est indirect et lie à une sat pricée 


La Colombie ét in pays regergeant de gisements dé pétrole, dr, de 
platine ct d'autres préieus métaux, sr lesquelles entreprises ame 
riaines ont la mainmise, I en va de méme paur de vastes territires 
où Len esplite la banane, Le caca, Le tabac et Le agen, ave la 
bénédiction du gouvernement 


{United Fruit, une compagnie américaine, emploie près de vingt-cing 
mille personnes en 1927. Celles-ci fent des journées de dure beures 
au minimum, cb né peroicent pas de salaire. En leu ef place, ls 
resoivent des bons qui ne peuvent être utilisés que dans ls boutiques 
de l'entreprise, qui ne vend que des | 1 importés des États-Unis 
Leurs conditions de vie so déplorable entassés dans des cabinehin- 
sahubres is not aucun accès be soins médicaux, le fout ant géré par 
de sous-traitants qu perrset à United Fruit de ne pas homo 
rer Les conditions ls plus élémentaires ess «em pos Lean» 

Un syndicat de rvailleurs présenté un aabier de doléane, qu est 
rejeté Sensuit uné grève qui débute le 12 novembre 1928, ave pour 
Lits: « Pour l'erier et pour la Combe». La grève et qualifiée 
de subrersive (rappelons la peur dubolcheti), y compris par le goer 
nement colombien et la presse. Au point d'insiriuer que des agents venus 
Moscou sont présents pour préparer une révolution. 

United Fruit exige l'intervention de l'armée auprès du gouvernement 
pour bite la grève. Le président Miguel Abadia Méndez déclare la 
ame en état de siège, et charge Le général Carkes Cortés Vargas de mettre 
zum terme à la grètx. L'armée installe dans les dépendances de la com- 
pagnie car fin protéger Les dirigeznts américains de la United Fra, 
soi-disant menacés de mort par Le travailleurs Les officiers sont pourvus 
en alevl cigarettes, et même en « pretirues » dela région 


cela ne fait quencenimer la situation, et des Masages de la voie ferrée 
menant au port où sont embarquées les bananes sont organisés par Ls 
grévistes Ces derniers sont conviés Le 5 décembre au village de Ciénaga, 
Sous prétexte d'y revoir la cste du gouverneur. Cst bien entendu Le 
général Corté qu les asueill, avec tros cents soldats leur infimant la 


124. 


Le massacre des Bananeraies 
Colombie. 1928 


6" 


Jon 


L'apogée du 


isolation immédiate de « teute réunion de pli de rois indus » et 
menagant de « tirer sur La foule si nétesaire ». Alors que Hgfaile sssnde 
« Vive la Colombie !», « Vice l'armée! », et refuse pre 
Le général donne aux soldat placés sur ls toits ét armés dé miralleuses 
Fondre d'svrir le feu, prétextant : « fallait abiolument que la Lo soit 
respectée, et elle l'a ré» 

rviron cing mille paysans sent présents, accompagnés de leurs femmes ét 
re ont pas mort su les allé sont acheus à la baïon- 

uns dans es fes communes. Et des en 
par train pour étrejeté à la mer Les survivants 
sont pourchaués, alors que Les tribunaux jugent à la v-oie leaders di 
nt ouvrier, Ces quelques jours de tuerie ce malgré le silence 
de la pres, donnent lie rapidement en manifstaions à travers tout 


Lpay 


nes de 


Pour United Fra 
ut et telement n 
fesiennel au non 
‘plus d'une année à 
“guérilla, epérant des a 


at rever, et le travail peut reprendre. 
Le général Cortés signe un accord pro= 
ri... La zone est militarisée durant 
le quelques travailleurs organisant une 
brillant des plantations. 


Le général Cort reco 
président, ayant empéhé 
aies auraient pu interens 
Fruit. Lédiorial 
4 2 Reste à avoirs rex 
cells de enacrer la moitié de l'Arn 
des travailleurs,» 


ont neuf merts, roi es félicitations du 
ation de révolte où es fre 

ir pau protéger les intérès de la United 

re du quotidien Héral sinterrge tout 

pas de mesures plus faces que 

4 de la République à massacrer 


Une enquéte parlementaire du Congrès américain en 1929 déceivre 
Les fasses communes, estime à plus de ing mal le name de morts, et 
Lient pour responsable l'ligarcbe. D y aura ccpendant aucune 5 

ion politique ou pénale. Corté est proms directeur dela Pole natio= 
nale, posté duquel il et destitué le 8 juin 1929 pour lassasinat d'un 
jeune manifstant dans les rues de Bngota, qui se récèle être ls d'un 
ami du président Abadia M. 


ma à m'a raconté QU 


6e Les Sacros ele mer rouge, 
Henri de Monfreid, 1932) 


La grâce 


nous rendons 


L'État interdit les guerres 

L'État nous délivre de note 
A nous soulage, nous qui 
L'État tranche nos palabres 
L'État confère aux chefs de 


1 
2 
3 
4 
5 
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L'État nous in 


moins volumineux que celui de l'espèce blanche. 
Mais, cette supériorité intellectuelle qui ne peut 
être mise en doute, donne-t-elle aux blancs le 
droit de réduire en esclavage la race inférieure 
2 Non, mille fois non ! Certes les nègres se rap= 
prochent de certaines espèces animales par leurs 
formes anatomiques, et leurs instincts grossiers 
mis ils en diffèrent et se rapprochent des blancs 
sous d'autres rapports dent nous devons tenir 
compte. Il sont doués de la parole, et par la pa 
role nous pouvons nouer avec eux des relations 
intellectuelles et morales. Nous pouvons done 
essayer de les élever jusqu'à nous, et probable 
ment d'y réussir dans une certaine mesure. Il 
st un fait plus sociologique que nous ne devons 
jamais oublier : leur race est susceptible de se 
méler à la nôtre. Ceci est Le signe sensible et 


frappant de notre commune nature, Leur in=* 


férierité intellectuelle, loin de nous conférer le 
droit d'abuser de leur faiblesse, nous impase le 
devoir de les aider et de es protéger. » 


Article « Nègre », Grand Dictionnaire 
Universel Larousse, 1872 


Le Noir vu par le Elanc 


Comme l'acquis et la croyance populaire 
engendrent facilement des réactions de 
défiance, le Noir ne pouvait être perçu que 
comme un être diabolique. Sa couleur, ses 
attitudes déroutantes, l'absence de  vête- 
ments, ou au contraire, le port de costumes 
effrayants_impressionnèrent désagréable 
ment l'imaginaire du Blanc et ne firent que 
le desservir à ses yeux. 

Aussi, dans la société coloniale, un code ad- 
ministratif particulier est mis en place, Le 
Noîr n'a pas le droit de vote, subit un justice 
spéciale très sévère, paye des impôts par- 

"4 


aue 
à l'État 


Anterdi de tuer les gens 


esclavage 


sons dans la misère 


vitages leurs pouvoirs et prétogaives 


É des routes 
L'État prend so0 Pacte Je biens de DIANCS 


L'État protège les palmiers 


L'État nous 2 


prend comment manger 


La sait qu' fut upper page 
La encadre Den RE ve car eur ff sun 


1 veut que nos enfa 


L'État fait expédier nos lets 
Lai veut que ous conprenons| 
23 L'État accepte l'adoration de 


2 


la bonne nouvelle 


pe ot sance 
a nd ess compas 


ticuliers, et bénéficie rarement des ii 
essentielles. Le troc, seul moÿen d'écf 
jusque-là, disparaît. Les modes d'ei 
communautaires sont combattus. Led 
cation et la scolarisation selon le mode dem 
pensée des Blancs sont imposées er. 

sées à l'extrême. Ainsi, des cours d'histoire. 
sont dispensés par un missionnaire flamand) 

à des écoliers africains sur « nos ancêtres les. 
Gaulois » ! 


Cest ainsi que, dans les Années Vingt, 
l'Africain est encore spontañément persil 
par beaucoup de Blancs, comme * eriel, 
menteur, fourbe, voleur, pieds nus, impie 
dique, infatigable, musclé, dansant bien, 
courant vite, le visage rigolard, l'œil féroce/ 
la dent pointue, ne Sexprimant quelpar 
sous-entendus vicieux sur les Blancs etné 
les appréciant pas, si ce n'est en marmite 4 


ï 


Le colonial, ou « la vision du 
Elanc par le Elanc » 


Il y a des différences phénoménales entre 
le boulaya (bizut), qui ressent une certaine 
appréhension face à chaque situation quil, 
rencontre, et le vrai colonial. Mais, au AIdu MM 
temps, le nouveau venu assimile la manière 

de vivre de tour colonial bon teinte 

Le colonial mange très épicé, à 

climat, Il a une propension à boire beats 

coup de whisky « sec ». La bière tient une 

place d'honneur, avec des marques prisées 

la Stanor, la Primus et la Simba. Les brouss 

sards adoptent le thé et le café à cause des 
facilités de transport. Lors de réceptions, le 
Shaker est mis À contribution pour des c6le 

tails déronants rivalisant d'imaginations 


Il est vrai que les conditions dé vicsime 
posent des facultés d'adaptation certaines, 
et forgent des caractères bien trempés Tout 
boulaya entend l'histoire de Speke”parti a 
la recherche des sources du Nil'quisefieu 
manger le tympan par un insecte, un 
horrible abcès et le soigna à laïpoudre den 
cartouche. Re 
Mesurant à sa juste valeur le poids de la 
solitude, les femmes pionnièresionteréés 

« porte ouverte ». Quiconque passe est invi= 

té spontanément à partagec ün\moment en 
bonne compagnie. 2 


Comme la grande majorité des colonis 
les Européens de la métropole nesont 
plus ni moins racistes. Trois rés K 
valent vis-à-vis des Noirs : 

+ Lindifférence, pour ceux 


Le colonial 
Les vétemnts du coloflal 


Jane sous la coque, impose à Son poreur un sauna 


pémanent. 
= La saharieme menton olynoocerne, le he ne 
médiemen son poteur sus Les topques, Cote tue 
Sd aomeebement bien à ous es dégais. 
Les chaussures: Le brousse se baie sauent 
hausà de Mogques bts do ur lames pare 
dou sa probgo arm des ambères aus tombant 
res Cause. 
“La caplia : Tenue décoractée, sors Ge shot à 


grandes poches, 
Les robes cas: Ontouve eauert des pes amples 
de coder te à os Les leurs » en eu get 
aniäla moe. 

À Le spencer: Ensenbi comprenant un penis où de 
= “smoking (bande istérale de Soie) et une veste immacue 
Ë 


Nr gente 


Le or et à mer ‘réa la al, 
Les soutanes aies uniformes: La ac des mans 
Lu qiuno lo qui ont passé quete 3 changent 
a cost onobe de er lnue pour du bn, eva de 
ne pou souane Eur relgeu. 
La chapaa dt « scout»: Co chapeau Ge ol cu de 
Heu of ombre enfant. sports borcsLl 
12 ras mans parure fr gr en 


£= Les malles du colonial 
lUn vrelmoniel n'a pes de valises, mas des males 

mélaliques peintes en vert: 

La mañe-secttare, pour les dossiers et le matériel 
de bureau 

La malle -ban réconnessable à sa fomé arrondie, 
et obique. Elo content les produits de folie et 
d'entretien 

La male-canine, contenant tot le nécessaire à la 
oushe 

La male-camp et mâle-t sent lors des dép: 
Bements, d'étape en d'étape 
La ralé-pemba (malle ren), sans spécaisation, 
ortnt out 8 dont on peut avoir besoin 


are 


La médecine coloniale 
Dans és colonies a médecine pour Européens, bien: 
‘entendu sépare de Là médecine pour indigènes, fut 
rés compartimentée 

és hôpitaux pour les matins, ls soidas et es fonc 
fiomnaires coloniaux, suvis de ls créato de forma 


rares 


différente de l'indigène 


b 
Ê ) Une vision 
l IDeson voyage au Congo français entre 1925 et 
À 1926, lécrivain français André Gide rapporte 
Din témoignage du régime appliqué aux indi- 
gènes (assassinats, bastonnades, emprisonne- 
ments arbitraires) dans son ouvrage Véyage au 
(Congo: « I ne me suffit pas de me dire, comme 'm 
fait souvent, que les indigènes étaient plus malheu- 
eux encore avant l'xeupation des Français. Nous 
avons asumé des responsabilités envers eux aux- 
quelles nous n'avons pas le droit de aus soustraire. 
A Désormais, une immense plainte m'habite ; je sais 
Di des chou dent je ne puis pas prendre mon parti. 
Quel démon mia poussé en Afrique ? Qu'allais- 
“je donc chercher dans ce pays ? J'étais tranquille. 
À présent je sais; je dois parler.» 
l'en va de même pour Albert Londres dans 
Terre d'ébène, en 1928, ou de Georges Sime- 
= nondans l'hebdomadaire Foi, en 1932, qui 
. dénionce violemment les méthodes coloniales 


Le Congo est un grand Bal 
a fort et des eaux. Dieu ÿ 
Coup de bêtes pour nou Je a 


nombreux, Gépendaient dinéréls mllaires el éco 
miques sans rapport avec les besoins sanitaires. 
L'ouvérure dune fscué de médecine à Madagéscar 

on 1896 et bien plus tard (en 1818), de l'École d'Of-ags 
ces de Sant à Dakar a dimub relatvement cale] 
pénurie, 

La stuolion santa de TAfique noie reste Géplo-s 
table. 1 'exste que dix héplaux en AOF, L'école mp coude. 
de médecine de Dakar a encore formé que peu de 
médecins auraies. 


D or short ou co 
étaient des sauvages, mais. 
ment leur ineligence s'est 


D cms de jrs 
ant Du. Les préres sont arivés ch 


les Noirs pour apprendre eux sauvages! 


{Une caractéristique rabtuëné des preflrs Gabisse: 
ments état séparaion de lhablal européen de celui 
des autachones. Les anciens « quartiers Héseres » 
des compos ou des concessions se rotouvérent 
incus dans Tuttanisme colonial et prfent souvent, a 
en Afrique nor, Fappelation de « plateaux»: Ces 
emplacements aérés bénéirent de lou potable 8 
de l'assainissement, ce qui es prolégearoatvement 
des épidémies. 

Dans ls vilages indigènes, en revanche, on s'néres- 
2 pou à hygiène, on crœusa pau d puis on pr 
peine en considération ie problème de l'eau potable 


le foi en Dieu. Beaucoup de Not: 
sont convertis à leur enseignement. 
Pourquoi nous roncanons de nombre 
bons chrétiens eu Congo 
Les prêtres. soignent l'âme des) Nos 
jices médecins soignant le cos 
Imolades. À dire vrai, la lerre du Congor 
sl entrain de progresser sur Vo 
éducation. Nous rendons grdce 
pour avoir envoyé des Belges dans ME 


Leçon « Le Congolais » extraite din me 


“pue scoaire des Irères de Sain-Gabriel 


La chicotte 
ou fmbo: fousten cu fai de lanières 
de peau dtippopolame 


La chicote, au Congo belge, set à purirles Congolais 
qui autrepassent le règlement colonial. Le condamné 
est dévétu, alongé sur le sol les membres étés, et 
À se voi aüministrer des coups de fouet {de chicott, 
en l'occurence) sur les fesses, comme on peut le 
vol sur la pholo c-conire. Cette « punlion » est non 
seulement rés douloureuse, mais paricuiérement 
‘dégradante. Dans un recuel à l'usage des fonction- 
naies coloniaux du Congo, on peut ire, concemant 
a chcoht : « Comment obtenir la coloration dune 
population indoiente qui trouve aisément, dans son 
propre mieu, à satisfaire à ses modestes besoins en 
malière d'almentation, de logement et d'habilement ? 
Ceci résume presque lou le problème colonial.» 


Hournel de voyage d'André Gide publié, 
'en 1927 aux éditions Gallimard 
D8 rtur d'un Voyage au Congo 


ance et Le ségrégaion race) 
pas 6n cause la colonisation 160$! 


doivent Le rs PE 


Fqués pour leur dangereuse cupkstés 
“adrinistraleurs compétents doivenE 


fdeil'espnt coloial. qu 
époque, Abu le plus vendu des 


entre aujourdhui à prête à br 


JEonioierses, mais permet de 58) 


une sion 2s5ez juste de comment 


ares le Noir durant Entre 
Utéreurement, Hergé déclarer 

KoBos le cet album :« Pour Congo 
OUGomme pour Tintin au pays dsl 
Sais? 0 fai que j'étns nou de 

DA atéioës du mu dans lequel je vois 
falien.1920. Je ne connaissais dé 

IDE pars que ce que les gens en racors 
“ent à l'époque : «Les négres sont el 
“GAMES enfanls, beureusoment que roûs 
bornes à, te Et je les ai dessinés, 

CS /Alieans, Coprs ces crléres, 
jdans:le pur esprt patemolste qui ta. 


219215 Exposiion: intemationale, di 
caoutchouc et autres produits ropicaux, 
“à ILondres (Intemational Exhibition ol) 
Rübber and Olher Tropical Products) 
AAS22 : Exposiion nationale coloniale, à 
[Marsaie, d'av à novembre 
DAMISZEnish, Empire Exhibition, 4! 
Membley, à Londres 
660 Exposition intemationale colo® 
(Mle: Umenime et d'art flamand, à! 


HExposition coloniale intematio= 
nel dé Pars. Ouverture de lexposton 
6 ma 1991, Porte de Vincennes. El 
fccuel Lene-quaire mins de vit 
“leurs et dura six mois. 
1864 : Exposition coloniale portugaise, 
Por (Exposçéo Cole Portée 


| 
| 
| 


DExposilonide l'Empire, 4 Von 


Empre Exhibition) 
 Exposion de l'Empire, à Gas 


ie Exposlion du monde portugais, 
à Lsnonna (Expo do Hu Poe 


Expositions coloniales 
«z00s humains » 


« Il faudrait être bien dénué d'imagination 
et de souvenirs pour ne voir dans l'exposition 
coloniale qu'un magnifique ensemble de palais 
et de colonnes, d'architectures, rouges ou de 
couleur ocre, autour desquels passent, dansent, 
chantent des Africains, des Asiatiques et des 
représentants des iles du Pacifique. Si belle et 
attrayante qu'elle soit, 
paraissent ses richesses, elle a une signification 
re AE 6eme le 
jaleur de symbole. Elle matérialise pour 
nes esprits un immense et heureux effort fran- 
sais qui se poursuit 

demi-siècle. » 


si varices que nous ap- 


persévérance depuis un 


G. Lecomte, L'esprit colenial, Vu n° 168,3" 


juin 1931 


Les origines 


Tout commença au début du XIX: siècle, 
avec l'exhibition de la « Vénus Hottentot », 
une femme de la tribu Hottentot qui fit 
office d'attraction lors d'une grande tournée 
européenne où elle était présentée comme 


une curiosité S'nsuivirent des 


‘expositions « 


exotique. 
hropozoologiques » tout 
au long du siècle, dont la première fut celle 
de Moctezuma au Mexique, où étaient pr 
sentés toutes sortes d'animaux, mais aussi 
des humai albinos, nains, 
bossus, etc. 

Les expositions coloniales, dès la fin du 
XIX' siècle, sont l'occasion de présenter au 
public de la métropole un « échantillon » 
des divers peuples colonisés, mis en situa- 
tion dans un environnement entièrement 
reconstitué, La première exposition fran- 
gaise eu lieu en 1906, à Marseille. 


S « anormaux > 


Les expositions coloniales 


Les expositions coloniales sont nombreuses 
durant l'Entre-deux-guerres, 

peut le constater avec la liste ci-contre. 
Depuis le début des années 2000, on uti- 
lise plus volontiers le terme de « z00$ h 
mains », qui a pour mérite de décrire assez 
ment ce qu'était une exposition colo- 


comme on 


exotique, les animaux et les humains dans 
des enclos thématiques, derrière des grilles ! 


Dans ces « villages nègres », les visiteurs 
qui jettent de la nourriture ou des babioles 
aux groupes exposés ne sont pas rares, Les 
commentaires sur les physionomies, en les 
comparant aux primates, fusent, En plus de 
subir Les visiteurs, les « indigènes » ainsi ex- 
posés, sous un climat bien différent du leur, 
dans des conditions pour le moins spar- 
tiates, sont nombreux à tomber malades, 
voire à décéder. 


La volonté politiaue 


Derrière la volonté affichée de montrer la 
richesse de l'empire de la nation, l'exotisme, 
le curieux, les expositions coloniales ontlan 
objectif politique non affiché : en montrant 
des humains exotiques, différents, étranges, 
en cage avec des animaux, on fait d'eux des 
populations colonisables, auxquelles l'Oveis 
dent tout puissant apporte la civilisation, 
Et on légitime ainsi l'acte colonisateur! 
Mais, suite à l'exposition de 1931 (la ders 
grande exposition coloniale), des eri 
tiques commencent à se füire entendre sur 
ces pratiques, pour y mettre fin, parides 
hommes d'Église, des Européens vivant 
dans les colonies, ou encore la Ligue fran 
gaise pour la défense des droits de l'homme 
et du citoyen. Néanmoins, la presse, même 
la plus contestataire, restera silencieuse sur 
le sujet. 


niè 


AUSSTELLUNG STUTIGART 
Q.suni- 5.auausr 19928 


coloniale de 1931 


LExposton colonial est inaugurée le 6 ma 1961, au bois de Vincennes, en présence di présidé Dourique et du 
graréchal Lyetey 
iiement prévue er 1925, en réponse à la Blsh Enpre Exhbion de 1924, lExposion clrile à pou object 


métropole 
balise, en sicmos, rente-quatre mons d'entrées, et résume À le seu esp color car comme l'annonoë 
Paul Reynaud, Je ministre des coories, rs de son discours Ga eure : « La coloisalon est pus grand fa de 
a» Ring pour du sou ie Va en pere al me à a 
ce pas de caor-pâe. » 


|EXPOSITION COLONIALE 


INTERNATIONALE 


| 2m 


“à au 


L'apogée du coloniaisme 


23 avi 1924 par le ol 
George V. cote exposiion. colnises 
prsens onquantehul pays. Seuis 


DA uncoût de douxe malons de ivresse 
D Dire, cesti pus grande cxposiion cos 

nid jamas réalséo. El complbisera 
F2 url ingiaept mins de viseur, 


“éhanges commercaux, renforcer les 
ans an la mère pate avec ses sœurs} 
ses Mes, les rapprocher des unes 
es autes, pemette à tous ceux qui 
ont 2bégeance eu drapeau brannique” 
LGe.s9 rencontrer sur un sal commun eté | 


es autres ». Maxvel Aron est l'arele 
déceiduproet. Les ro immeubles prin- 
[poux de l'exposiion sont le Palais del 
Jdusine le Paiis des lechnologes el 
Palais des arts Le Palais de lndustre) 
est lors a plis grande construction et 
béton armé jamais bête, permettant une) 
construction rapide de édifice. Une Hgne 
1 chemin de fre une gare dédiée SON 

D comirutes pour connecter le sie à La 
gate de London Maryebone 


D'étranses récits 
Sur ces Hollandais 


(Paris de hommes qu avant voyag) 
Pjoniet qui vaversoient Tomon San) 
ent dérange récits surcos Ho 
bis. Pak non avai encore jamais vus, 
{mai pressentai quil aurai peur de lur, 
spaciOn Li avai di que les hommes! 

blencs étaient énonnes, lrès_ gros ef 
8 fat Leurs yeux élaent incobrs 

Preis 25 voyaient for bien, quoiquis 
LS mussent comme des aveugles: au 
omme, des figures lalées danse 

ant élaient gauches et raides, 
Æquoguon ne fit pas certain qui. 
felssent one âme ol qu'une percale dun 


arts. 8 Bai. 1s érient venus, voi 
MD en des années de Java, le sou pays 
ranger dont Pak eût entendu paré. 
Dhs étaient très intelligents et puissants, 
ans doute parce quis avaont la eat 
2 Care comme certains dieux. Quoique 
ut cel part ot étrange et eat, 
les Holandis ne semblaient rien farade À 
(malus respectent les cieux de Te el 
ss anciennes. étaient capables de À 
RCI males ce r'ainelent POS 
Lquon fuit Jos hommes. On prétend À 
(mme que dans les trrtores soumis, IS 
LEmpéchaient les rjohs do fairo exécuter 
à mot. aient mere 


ibales et sauvages 


Les cannibales n'ont eu cesse de fasciner et 
d'effrayer les peuples occidentaux, comme 
en témoigne l'article de l'A/manach Hachette 
106. Durant l'Entre-deux-8 
ion des expéditions et les moyens 
technologiques permettent d'aller à la re 
plo- 


contre de ces tribus, comme le font l 
rateur documentaliste Martin Johnson, où 
le journaliste William Buehler Seabrook. 
Et cela ne concourre qu'à entretenir l'image 
du Noir sauvage, à qui il faut apporter la 
civilisation. 


dévorer des individus de sa propre espèce. 
En tant que phénomène social, dans cer 
taines soc À 

à ingérer rituellement de la chair humaine 
Souvent associé à la guerre, à la mort ou à 
Ja régénération, le cannibalisme ne sert pas 


s traditionnelles, 


à nourrir des hommes, mais a une fo 

d'identité 

fert de l'âme d'une personne à une autre. 

On distingue deux types de cannibalismes : 

- Lexocannibalisme, qui est le fait de fait 
de manger la chair d'un ennemi afin de 
s'approprier les qualités guerrières de l'ad- 
versaire. 

- Lendocannibalisme, qui est une pratique 
funéraire, consistant à ingérer les restes 
d'un parent décédé. Certaines tribus ré- 
duisent même en poudre les. ossements 
qu'ils consomment avec de la bière de 
manioc. 


de royauté, ou de tr 


À la rencontre des cannibales 


Au début des Années Ving, William 
Buchler Scabrook, un reporter du New York 
Times, met à profit un voyage en Afrique. 
pour rencontrer une tribu d'anthropophages, 
les Guere, qui ont pour tradition de manger 


les ennemis tués 


au combat, 11 apprend par 
l'un des guerriers quelles parties sontIles plus 
appréciées. Pour la viande, cest tout Je dos (ee 
qui correspond, chez le bœuf, à l'entrecôte, ail 
filet et au rumsteck). Pour les abats, le foie, Je 
cœur et le cerveau sont considérés comme des. 
x de choix. Quant à ses goûts persons 
nel, il lui avoue : « /a paume des maïs était les 
lus tendre et dé 
Seabrook a l'occasion, ultérieurement, de tes 
ter par lui-même la viande humaine = 4 C4 
ressemblait à de la bonne viande de veau bien 
développé, pas trop jeune mais pas entre Mn) 
bœuf Cétait indubitablement comme cel et 
ressemblait à aucune autre viande que 
lait si proche d'une bonne, 
iande de veau bien développé que je perse que 


sonne qui soit doté d'une sensibilité normale 


more 


cieux morceau de tous ». 


n'aurait pu la distinguer du veau» 


‘LONDON DEFENDED 


and Searchlight Spectacle 
Official Programme = = 


One Shilling: 


{Poster de l'un des programmes officiels de La Bsh 
- Enpie Exhiion 


Hors de l'Exposition coloniale de 


1931 en France, les Kanaks furent expo- 


SEs comme « anthropophages ». La raison 
remonte à l'arrivée des Français en Nou- 
Kelle-Calédonie au milieu du XIX: siècle, 
‘A cette période, les Kanaks dominaient des 
fibus-esclaves qu'ils nommaient « tribus 


garde-manger ». 


Sclon Georges Clemenceau, journaliste à la 
fini du XIX: siècle, rapporte que l'on trouve 
ur les marchés d'Afrique équatoriale des 
individus sur lesquels chacun marque le 
morceau qu'il désire acheter. Lorsque tout 
estwendu, la personne est abattue, découpée, 
et les morceaux distribués aux acheteurs. 


fout cela concourt à la vision de l'indigène 
comme un barbare, tout en insufflant un 
frisson de peur exotique aux citoyens occi- 
dentaux. 


Un souffle de liberté 


JBiénsque l'Occident soit convaincu du 
bien-fondé du colonialisme et de l'apport 
dela civilisation aux « sauvages », dès le 
milieu des Années Vingt, un vent de liberté 
ft d'indépendance commence à souffler au 
ein des peuples colonisés, dans l'Empire 
Français comme anglais. Dans un certain 
nombre de pays, il prend la forme d'insur- 
Kections, comme décrites page 87. Dans 
‘d'autres, il s'agit du boycott des produits 
‘anglais, prôné par Gandhi dès 1921, puis de 
Jäimärche du sel en 1930, pour Analement 
obtenir l'indépendance de l'Inde en 1947. 


Lune des figures emblématiques de l'indé- 
Pendance des colonies françaises est André 
Mätwa, qui, dès 1926, fonde une associa- 
Hioma Paris, l'Amicale des originaires de 
HAfrique-Équatoriale française. Elle ne 
tarde pas à devenir un syndicat très orga- 
is, réclamant la fin de la discrimination et 
‘du régime de l'indigénat, ainsi que le droit 
AMalcitoyenneté française (cf. encadré ci= 
contre). Viendra par la suite Aimé Césaire 
et la négritude. 


La nésritude 


déceux qu'on opprime» déclare Aimé Césaire. 
Ce mouvement commencera à prendre de 


Y'ampleur à la fin de l'Entre-deux-guerres, 


prémices de la fin de la colonisation fran- 
gaise de l'après-guerre. 


Le Papalagui, ou le Blanc 
vu par L'indisène 


Siles écrits occidentaux surla colonisation sont 
nombreux, l'inverse rest pas vrai Il est néan- 
moins intéressant de voir que de nombreux 
auteurs occidentaux ont écrit sur Le sujet, met- 
tant en avant le point de vue de « l'indigène » 
face au colon. Le récit le plus marquant est sans 
doute Le Papalagui d'Eric Scheurmann, met- 
tant en scène Touiavi (cf l'encadré ci-dessous). 


: En voici deux extraits significatifs: 


« Quand l'homme a bevin de beaucoup de choses, 

il est d'une grande pauvreté, car il prouve en cela 

quil est démuni des choses du Grand-Esprit. Le 

Papalagui est pauvre parce quil es possédé par les 
objets. I ne peut plus vivre sans les ebjets. » 

Extrait du Papalagui, 

« À propos des objets » 


« Le temps voulu a beau être à ne le voit même 
pas avec la meilleure volonté du monde, et il in- 
coque 1 000 choses qui lui prennent son temps. 
Grincheux et leur, il reste cloué à som travail, 
pour lequel il néprouee ni joie, ni plaisir et auquel 
personne d'autre ne le contraint que lui-même. 
Mais il voir soudain qéil a le temps, quil est bien 
à ou si um autre le lui donne (ls Papalaguis se 
donnent souvent du temps l'un à l'autre, rien nest 
aussi appréié que ce den), alrs le désir lui manque 
à nouveau, ou iles fatigué de on rail sans joe. 
Et régulièrement, l remet à demain ce quil a le 
temps de aire aujourd'hui.» 
Extrait du Papalagui, 
No 


À lire 


Le Papalagui 
Erich Scheumenn - 1920 


André 
€renard 


ère ete Par, sauve d'abord la Pa 
D Car si ta mère moura, tu auras à 


André Matswa est nd en 1899 au Co 
Originaire de l'ethie Lari emp 


française, une associalon ayant pourà 
de « secour les Noirs Ibèrés du senioe) 
rmltare en France ». Mais. calé-dl 
tarde pas à 50 muër an un moUY 
potique ant-coloialste. 

IMatsua, de relour en Afrique, est 


F {condamné à la déportation au Tchad 
prison de Mayama, où il décède en: 

dans des circonstances n'ayant 
‘été élucidées. || deviendra un martyrels 

1 restera l'un des symboles de l'ndéper- à 
dance des colonies. Ÿ L: 

È # 
Cannibat-Land: ë 
Adventures with, 
a Camera in the. 
New Hebrides 


Livre de Marin Johnson = 1822 
Ce me real lxpéciton. do Mari 
À Johnson (cl. page 214) dans Jes/NA 
voles-Hébndes (les de lochan. 

( fique). à la recherche de 

L bus de cannibales, et convert 


LE terme « négritude » apparaît pour la pre- 


ière fois sous a plume d'Aimé Césaire, 
‘danslle numéro 3 de la revue des étudiants 
Martiniquais L'Étudiant noir, en 1935. 11 
revendique l'identité noire et sa culture, à 
Mopposé de la culture de la métropole, per- 

“çuecomme instrument oppressant de l'ad- 
ministration colontale française. 


Traduit en quinze langues et vendu à des milons d'exem- 

paies, Le Papalagui est un recuel d'observations et de 

réflexdons de Touavi, dgniaire samoan du début du scie, 

Qui ft un voyage en Europe. ivre sa vision du monde 

occidental, u'l passe au Wil, melant en évidence les 

absurétés du mode de vs des puissances coloniales 

En réa, cela GES chou, 

crvain alemand qui, imprégné de l cuture polymésienne, 

sé au même etre Dr ave so Sup 
au voyage de Bougainul. Ce qui ne 

es propos de ce Ir. re 
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Les Mangeurs d'Hommes : Boucukurs be Chart émane 


répartis les Français qui travaillent  Sarisrg 
ille ‘du Monde : Baîwe, Pas, FLonract, LONDRES 
— Emplacement des Troupes.— N\ 


Baux Hôtels de 


Missions Nationales : 
50 jour. 


TucoériRe 


F8 De La FLorrk, — Trois Grandes 


Aurour nu Lac Toma, — Le Tour du Mondelel 
Lk Traxssiniaux, — Voyageurs en Aslé :11.is Paincu 


< EXPLORE) 


To = La Catastrophe de la Martinique : La msrrucrion De Sr-Pii 


Carte des États-Unis: — 
Cine De Fer pe LEnurE er 


La Côte Française des Somalls 
AVENIR DE L'ExPansION FRANÇAISE: 


NOTRE ÉDITION COMPLÈTE POUR 1903 contient en outre 


Atlés de 40 Cartes en Couleurs ays No: 


PHeATIVES, = Céographii 


physique et économique de tous les Pays à Tassuux Rom TotUr te] 


LES MANGEURS D'HOMMES 


Q'x de Duntaqus à 
slot dans FAT que 
mots, M Lab dires de 
Basse plus nan bré 9 
domination le ete 


Les Anthropophages les plus rap) 


Le Anthropofhages les plus rapprochés de 
nous, — Lis ne sont guère qu'à mille lieues au 
Sud-ouest de Marteille 
récemment, 
1869) par War. 
felh,- dans 
montagnes js 
rant de éuve 
‘Cavally des ho 
s au Niger 
supérieur, et no. 
fammenth Lola, 
parmi les Mac 
vons. 6 
Gers. 


ils ont été rencontrés tout 


promenaut. 
autour du ville 
age, trébacha 
contre vin trone 
affreusement 
mutilé, et déj 
Tout c'iuvert de 
fourmis. Pour 
utiliser, dan un 
festin de choix, à 
le sel dont les E 
Européens leur. 
avaient Fait eu 
deso,-les_ indie 
gènes. | avajent 
égorgé une jeune ca; 


CawxIBALR Vi 


jexilsppariafent de leur 
ation atroce comme dôme chose loate naturelle. 
D'ailleurs, ajouté Wall, toutes les peaplades 
‘de ces régions sont cannibales. L'usage de la chats 
huMaine, comme nourriture y est commune : on 
conserve dans. une calebasse d'hu le de pale 
certains morceaux de choix, et on les. man 
l'occasion d'une grande fie. Si_ les victimes man 
quent, intervient le sorcier qui accuse un 

de maléfce. Le malheureux est aussf(ôt mi 
ctdévoré. 


PROVERBE : Los 


11 sé doulerait qe la France possède des cannibe 


n ne Le croit généralen 
Le déT Européen ne peut S'exere 
quelques centaines de mètres des postes où flotte notre 


EU 


rale principalement dans lin 
{orerie de La Sans 


ha, a 182. Ces satiqages sont-Flé nombre 
Meme dans Les contrées sotmises MO 
ne très faible partie di ter 03e 
es noirs contient à S'entredétérées 


ochés "de Nous: 


Chez les Bhoués, dans Ja région qui Füt1on#s 
Lemps terrorisée par Semory, le capitale &'OUIORS 
chef de mission, dit que tous les Gons 60 N gb 

mt anthropephages, bien qu'ils aient À 1éûr dPO 

grey sition, en ass) 


= 
TS 
eu 
ol 
Es 
ce. 


entre eux Art 
humains 

l'ordinaire de 1a° 
vie, de. dereu 
ver fidèles AU 
parole: données 


a Cane ne 
Mission Crampel dans lOubanghi en 1899. Trois otages s'étant évadés du 
ROSE SO retrouvés en partis dans les marmies d'un village sols 


Faure 
cdte où les Etroplens RE 
Éabi depuis longtemps des compo Tao 
pophagié sut. Les M Fans, ou Pom 
eribre uk pouste devant ll de Cibes GES 
Rs vase Moon de Grue de A 
Vas ne dime de « va Gr a PE 

Sur les parcs du aïe, ent l'Ogl 
fleuve du Gabon, et le Congo te at 
ne sont pas antropophage en us etreradee 
En uen, dérorent lex mor a le prisonaiers | 
5 pas batiment de cha onalnes 


parut, sauf 


P1/Boueherios de Chair humaite. — Un peu 


Va at Le Brazmile, es indigènes ne craint 
ne pasren 900 d'apporter ur 1e marché des 
Moredt de Ghale humaine qu'ils esvrèrent de 
Mme pour da pore Décorer, is farent évè- 
Meme ie us cn ne lex emphebn pOs de 
nnser à excio entre eux leu bideux dom 
Sneree À paclques Klomèues de La mation, Pos du 
es blancs. Eréguemment is amenaient 

Sr leche un esclave vivant, desire à 

Pure à mesure qu'un ach 

Hésignitde parie par préféré on uagait 
le eos de legniayes À Me d'on8 matière colo: 
ae quléonque, de lines Hndiguant le morceau 
Maui pulse corpsianier vendus lesiave était 
à mort désoup ei ditibné. Paroks, que 
Que achete, prend de rentrer dans son village, 
Mer patietee. Alors, pour ne pas manquer L 
Poe, Le boucher antbropgphage enleve d'un coup 


tardaik À venir les aomuéreurs der jambes 
bras réclamarent leurs morceau Ét on lex servi 
‘Un Blanc à l'Engrais, — le juge de Saeghet, 
a assité au mare — Gjaleient rép 
dun ancien fonctionnaire: congolais, 1 connai 
a pauvre diable de longue date, et aurait voai 
Sauvet, Mais son 
à « période d'en 
ML. 42 Saegher lui proposa. son Imervention, ui 
ehieme vériiables < à 4e tuer sous peu, 
malheureux ! lui expliquait son sauveur, E 
"Oh! répond le fonctionnaire déchs, cela 
west bien égal, D'ailleurs, je ne sus pus “eneofs 
ni mort, ni-mangé. J'échapperai peut-être à. mOn) 
Sort, tadis. qu'assurément je ne {rouveral jamais 
Vme aussi conforable auberge. que celle, où je 
n'engrisse maintenant. > 
Peu de jours après, l'ex-fonctionnaire ft 108 
et mag 


Dasseuns ne £A Tao AwrroporniGe pes Guersés, 


LA min focale Wal en reçu par ab canal des Guerss, qu témoin leur mi par des nés 
& des chants, 


dahache Ia jambe où le bras au malheureux encore 
vienat! 

Un mirslonnaire belge, le P, de Decken, qui 
à parcau le Congo supérieur relate, dans cet 
Gcdre d'idées ane horrible mais curieuse anecdote. 

Arrivant dans un. village le jour du. marché, 
ft vitun malheureux se promemant de long'en large, 
fclle une seminelle. Des lignes racées sur-son 
Los le divnaient en ue foule de. morceaux. 
était un prisonnier de guerre, par conséquent de 
Né haie À Vendre son le Géalt par los, et la 
lsmbalaion de Vinfortuné sait destinée À attirer 
Yatéention des aoquéreurm. Quand tous les lots 
farent vendus on l'abatis comme une pièce de 
Hétail, 

Mgr Aupouard, évèque de Brazzaville, raconte 
vus se le cuonibaliime aa Congo des dstails 
Plus épouvantabes encore. Un jour._on s'apprétait 
E'éaun prisomnter de guërre. On atendit quele 
que rempr l'acheteur de a tte ;_mais, core 1 


Les Bondjôs.— Le moyen Oubanghi (affsent, 
du Congo) est ra région des Bondjos, LL suffit au) 
Congo, de prononcer ce nom reouté, pouf que l'on) 
comprenne. aussitôt l:s_ incroyables, dangers at) 
milieu desquels 2e débat le voyageur égaré parmi 
ex peuplades anthropophages. Stanley nos Adi 
linpression terrifante du eri féroce qu'il éntens 
uit dans coute, cette région, retentir suc se Pas 
«Voilà de la wiande, de la viande qui passe, ea 
viande, de la viande! » 


Les Bondjos ont cest de particulier (que,)P#n 
un.raffinement de:gourmandise et de cruauté, ls) 
bisent les membres à leurs caplifs. et les font 
fremper dans l'eau pendant plusieurs, jours AA) 
de les mettre & mort où de let manger: 


Les Banguis, qui sont une peunlade dell 
même région, ont captoré et_mangé en. 1890.18) 
Européen nommé Mussy, chef de.posté À Bang 
‘en aval des grands rapides de Zongo. Dans l'Ovellé, 
Ét le M'Bomon, vers les plateaux, les Niams 


ir 445 


L'apogée du coloniaisme 


isme 


L'apogée du colon 


— ALMANACH HACHETTE 1908 - 


Niamÿ, où Zaindés, mangènt Jeurs prisonniers, de * 


Ruerte! el (ous. les défunts. dont Ve corpa. est 
oint défendu par leur faille = saut dns le cas 
Où fs ont succombé k Une maladie de pen. 


Les Monbouttous. chaksént J'hamme comme 
fun gibier aû ori de’ «Pis Piehio! (Viande! 
Viande) », et chez les Abengas, les enfanté ven- 
‘ent ou échangent contre un autre eudavre 1e corps 
‘dé leur père mor. Les JAkkas, sorte dé nains 

dans les forêts, chassent le gibier humain 


Les Craunibales des An 


1 D'AFRIQUE nos passons en Amériqu 

Voyons que (Les: Crabes, Canibis. ou Calibis, 
qui peuplaient les Antilles lors de l'arrivée des 
Espagnols, avaient dans leurs cases des réserves dr 
hair humaine salées 


Tout récemment, on cusait encore, aux îles 
Fidji, dans des fours ad ge, les prisonniers de 
guerre, 

En Nouvelle-Zélande, les Maoris font por- 
der par les esclaves, les vaineus, les femmes, les 
“enfants, le bois qui go servir à les cuire. ML le 
Dr Cari Lumbotz, qui a séjourné quatre ans chez 
les, Cannibales. de l'Australie orientale, raconte, 
dans son ouvrage, que lorsque Les tribus sauvage 
de ces. pays (se font It guerre, cles ont preque 
toujours pour mobile principal le goût de la chair 
humaine. LA-basles combats ne sont paint un moyen 
de conquête rerritorile, mais simplement a chasse 
au gibier humaio, Les Can we 
Queensland et de certains autres points du continent, 
Sstralien ne mangent né La tte ni les intestins de 
leurs prisonnier, Ce qu'ils prisent le plus, cet Ia 
graisse dont sont envéloppés les reins. En manger 
Les à leur avis, s'inoealer une partie des foros et 
du courge du mort Ils portent même fr 
mentun moreçau de cette graisse, enveloppé d' 
dans un petit panier pendu À leur cou, En 1833, À 
une centaine de milles de Townosvill, an 
une mère pousser 11 ertaaté et l'inconseien 
qu'à dévorer son propre nourrisson, 


Les indigènes fixés au sud du golfe de Car- 
psntarie, dit M. Withe, ne tuent pas pour manger, 
mais leuts femines se réçalent dela chair des hon 
mes emportés par une mort naturelle, 


L'Istation raconte le fait suivant, sugges= 
tif et tout récent : < Un cannibale” des îles Fidji 
donnait “récemment — au cours d'une interview 
qu'il accordait À un journaliste américain — quel. 
ques aperqus très persannels sar les préféronc-s. 
des anthropophages. D'abord, ils préfèrent d: 


avec des pièges où des fiches mp 
L'adjudant de Pradi, qui ft partie des 
sion Marchand, it que sf l'anthrop. phagie 
pas chez les sultanx musulmans Zamdés, 
de Raf et de Sémio, par contre, 

ibus vassales de ces: sulians,_télles que) 
Tabous et_les M'Bicis, sont anthropophagess 
sallans, qui n'emplolent &ès_ tribus que Pour 
Wavaux manuels ete pértagé.-R'ont Pas 
propés de leur interdire lé cannibalieme, ousti 
ferdiction existe, on ferme Les yeux. 


beaucoup Ia chair le l'Océanien à celle dé Dao 
La chair du blanc est très salé : cel da POLY 
ien est beaucoup plus douce, Rien n'est 
mauvais, paraît-il, parmi les blues, q8e les 
matelot, La saveur du vieux matelot &t 6 

et ceci vient de l'usage: qu'a fait ce dernietid 
lcoofs et da tabac. Joignez-y une salare 

bref, ce n'est pas-mangeable (et ce disant 

noir palpait les bras du journalie et li 

son doigt entre les côtes d'une manière qui ne: 

blait pas être totalement platonique. Cars 

faute de grives, on mange des. merles). Vosies 
demandez quels sont les _meillcurs moréet##li 

ajouta le vétéran. La tête d'abord, les yeux EL 

srvelle pour &cmmence, joues, 

“des jeunes sy recu très délicat! 
haut du bras, le mollét, la- cuisse pasre nee 
mais le/feste ne vaut tien 4 cest pour les chien 
Etle fauvage vint l'après-midi retrouverle)s 

liste, armé d'un fusil, ui oMrant de le coudre 
quelque distance dant un endroit où. i tr Ê 
< beaucoup de perroquets ». Bien que très salés lei] 
Journaliste préféra se passer de perrogcets. Eb 
n'a péulétce pas eu lou», 


Boudin dé Sang humain. — En Asie les 
tbropophagie n'exerce pas d'aussi grande:ravagelt 
on_ne saurait cependant être comp'et xa*$ (men 
tionner les faits rapportés par M. Chan-Tom M 
avocat qui habite la Birmanie, 11 raconté quete 
sauvages 

au nord. 


anéantir leur force, annuler leur puissance, 


E'État des Peuples Anthropophagel 


YRÈS cette mpide res de 'anthropophagie à 
A raves le monde, une observation. d'ordre 
génral Simpane. Paique partout, les dévorants 
Font physiquement ct tatliccoalement supérieurs 
aux dévoré, Île sont Jsstocraies 1e forment les 
cles Slevées, somposiex d 8 chefs des res 
des plus habiles et des plus forts. Leurs vie. 
fiaes sont es llbles et lee pauties où 1e 
biane ait prisonnier. Les anthropopiaes ‘eut: 
mêmes, prétendent augmenter our Lors Ver FH 
Mgtnce, leur coupe, de note Ja fo, de toute 
ï 


qu'au dire de tous les voyageurs dignes de Mo 
lorsque, soit en Afrique, soit en. Océanie, Ont 
contre une 1H sachant travailler ee, 1e 
tisser les éiofles, et ayant un semblant d'organis 
tion. sociale, il y a de grandes chances ‘pour Que 
ette ibu soit anthropophage, Surveillés, fs sab# 
tiennent de manger de la chair humaine par craintes 
mais si la surveillance ext supprimée, ils revienteBtill 
À lears odieuses pratiques  resque toujours accoua 
paynéss de rites religieux, 4 


Aussile_ missionnaire, l'explorateur, 
pariois quand , 12. sappres 
slon totale de l'anthropophagie pourra sêtr 
obienues = 
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Fasle el misère 
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Une décennie 
de faste & de misère 


7 


12e. 


PC 


Durant les Années Vingt, le faste éclipse de son aura la misère quotidienne dans 
laquelle vit pourtant une grande partie de la population. Les enfants travaillent 
dès leur plus jeune âge et louvrier a du mal à boucler ses fins de mois. C'est aussi 
la grande révolution des mœurs, avec l'émancipation de la femme qui préfigure la 
femme moderne. 


lants 


| Le niveau de vie Le travail des 


| 
Les Années Vi 


ts est une chose nor, 
male dans les Années Vingt. Aussi biens 
dans les usines que les commerces, dans Un 
grand nombre d'emplois. Mais, en 1924, st 
adoptée la déclaration de Genève, qui posé 
les bases des droits et de la protection des 
enfants. La scolarisation obligatoire change 
également la donne, rendant plus difficile le 
ger moderne lui travail des enfants, L'âge légal pour le travail 
les tâches domestiques: passe à 16 ans durant le début de la décennie. 


Le travail des ei 


t sont une période de mu= 


tations marquées par le boom économique, 


les avanc l'amélioration 


es technologique 
du confort moderne et l'émancipation de la 


femme. La vie de famille en est fortement 
impactée. Auparavant, la femme tenait le 
rôle de femme au foyer, mais désormais, 
elle tra 


aille. Lélectromé: 


simpli 


Des enfants creurs de chaussures 


( 


te 


“Travailleur de La santé 916,00 $ 
Enseignant (école publique) 1299,00 $ 
Ouvrier d'État ou municipal  1377,00$ 
Ouvrier du téléphone 1108,00 $ 
Vendeur 

(commerce de gros ou détail) 1416008 


MACi aprés Sont donnés les revenus annuels 
D dlüne famille ouvrière américaine en 1925, 
ainsi que son budget annuel. 


Revenu annuel d'une famille ouvrière en 
1925 aux États-Unis 


" Budget annuel de cette même famille 
Pièces automobiles 696$ 


"Achats automobiles 20,82$ 
“Habillement 62,045 
Dentiste 3,268 
Nourriture 160,59$ 


Meubles 
9,498 
Gaz et pétrole 
2 15,70 $ 
Logement 
98,89 $ 
… Transport interurbain 
495$ 
n. Transport local 
ÿ 913$ 
Consommation / hab. 


619458 
(Commerce personnel 27,33 $ 
Santé 7,198 
Médecin 768$ 
Education privée 7,728 
Loisirs 24,528 


Religion / Bien-être 11,31$ 
(Téléphone et télégraphe 5,888 
Tabac 


13,138 
Services publics 9,828 
Total 1126,46$ méricaine 


La monnaie a 
Lu Salsires annuels médians de 1925 
Dm Travailleur agricole 1434,00 $ 
à Employé de bureau 
manufactures) 239,00 $ 


Domesticité 741,00 $ Les Vaeus nom 
Main d'œuvre agricole 382,00 $ 152858 mas 
Ouvrien(gazevélectricité)  1552,00 $ 208 100$, 905.100 S FE 
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Dans la dèche 


à Paris et à Londres 
Gocrge Orml 1833 
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ALMANACH HACHETTE 1920 
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jrs 
[so CENFAVOS. 
CENT AVOS.- 


Faste et misère 


. LES PRIXEES 
‘CHOSES USUELLES 


vêtements 
Pabits masculins 


{Costume en soie sur mesure. sd aparirde 750$, 
Costume en fine poignée. EE 250$ 
Costume en cachemire. 1850$ 
Costume en velours côtel.-Norto 995$ 
Pardessus on peau de chien. 4 37150$ 
Pardessus "CHistorel. Lè 1995$ 
Escarpins d Oxrd & à 595$ 
“Chaussures do avai en cuir RCE 485$ 
“Calagon eh dentelle ue * 485$ 
(Chemise en popelne.…… S PRE 185$ 
CHAN DE DO mm 7.008 
(Chapeau de feutre, < ne ES 
Casquati de goleraine… 135$ 
(Chapeau én peau de phoque. RER 165$ 
Cravate en sole. 365 
Naud papillon: ne. 556 
FXE-ChAUSSONES ; 26 
Bieu de travail en Colon 150$. 


Boutons ce manchetes, MALE 404 


Fabits féminins 


(Robe de haute couiure… nan 
Robe en crêpe de so æ s 1650$ 
Déshabilé en sain … fs 

Robe à la françase,.… 

{Chandail en fine poignée 

Néggé en crêpe de coton. 

(Causses à talons hauts parisiennes 


Bas de soie (Vos paires) 
Manteau en velours à col de fouure 
Manteau de fourrure en renard nor. 
Sac à main en soie. 
Peïge à cheveux 


Communications 


12 m0. 
Par mot supplément. 
Tai International, par mot: 


“Jusqu'à 30 grammes’ 


Distractions %* 


Place assise 
INrrelodeon 


Match de base-ball professionnel. 


Parere. 
Loge. 


Tarifs des speakeasies 
Bière | pod ns 
rie “ado, 


Vial verre) 
Wisky { vrr). 


Activités artistiques 
Banjo à quare cordes PRE 


Par semäne {service comp) 
Hôtel de bonne qualit. 


Maison {ocation à l'année), 
Apartoment loco à Ja semaine) 
Peit apparement {ocalon à La semaine). 


Pepas 


Pet déjeuner 
Déeuner, 
Diner. 


Matériel médical 


Aa à en 
Aomiseur.… 
Bande (10 ms. 


Éauivement 
d'extérieur et de voyage 


Sac 6 voyage (contenance 4 Ke) 
Valse (contenace? Kg). 

sl de croisière (contenance 2549) 
Garde robe (contenance 40 kg) 


iTenis 6e 2 m x 2m. 
enle de 3 m x 4 m 
FTènte de 5 m x 8 m 
Bâche de 8 m x 12m. 


Canne (ré). 
Thervos (25 res) 
(Outre à eau (172 tre) 


Tarifs maritimes 
(États-Unis / Ancleterre) 


Transports aériens 
à pr de 180000 
Transports en commun 


(Cartes à jouer 
Cigaretie {un paque) 

Coca Col (172 te). 
Dicioonaire.… 
[Encyclopédie en 10 volumes 
Frais universitaires (per semestre). 
Machine à écie Remington. 
Mécroscops grossissement 250 Jos 


10€ 


Montre à gousset en or. 
Montre bracplel…. 
Nécessaie de mage 
(Cadenas. s 
‘Chaine gère (par 30 nel 


Trousse de ol pour femme (15 ibces) 
RER 12208. Tous de aura (0 pc 

Le ol Ce RETERENT Veste simple … : : 

Pince à levier. 

Sce manuele. 


Armes & munitions 
(Baïonnette … 


icules à moteur 


à parti de 2400.00 $ 
à pari de À 400,00 $ 


[Un marché à Westiniong DC. en 1922 


Faste et misère 


L'âge d'or des 
maisons closes 


LEnredeucqueres marque la fn de) 
ge dorides maisons closes dans la ca= 
plie française. Celes-cifomeront défe 
Wivement leurs portes le 13 avril 1946, 
Laplus cllbre la plus lurueuse es le 
(Chabanais, qui vol passor lo Tou-Paris, 
UNS agsse de stars, do diplomates ou 
LMhotmes poiques. Bien plus. qu'un) 
sole leu de plais chamels, cesl 
An endroit en Vue, où i faut se montre 
D ans la bonne socibé, où l'on passe des: 
D nus fesives sans forcément goûter aux 
Charmes des pensionnaires. La person 
MMS la plis célèbre fréquentant ass. 
Aliment le Chabanais cat Edouard VII, 
lors Price de Galles. 


pois de Weshington, B Not, 
Maimesure la distance entr le genou 
“labs Ge a tenue de ban en jui 
es bords du Tiol Basin, Celle» 
Lche doi pas dépasser 6 pouces 
so environ 15 cm), 


Les mœurs 


Ce ne sont pas les hommes qui comptent dans 


mais la vie qu'il y a dans les hommes 
Mae West, extrait de dialogue du film Zn 
no Angel, 1933 


a donne de Ia 


La Grande Guerre a chang 
société. Alors que les hommes sont sur le 


front, les femmes commencent à travailler, 


pour les remplacer. Beaucoup d'entre eux 
ne reviennent pas, et nombre de femmes 


doivent de fait continuer à s'assumer toutes 


seules. De ce drame mondial naît ainsi le 
début de l'émancipation de la femme, qui 
jusque-kà était cantonnée au rôle de femme 


au foyer. 


e génération de femmes modemes| 
porte désormais des jupes courtes, des robes 
échancrées, des pantalons, et se. couper 
les cheveux courts. Elles fument en publié, 
conduisent, travaillent. 

Même si certaines lois_les_contraignent, 
comme aux États-Unis où la jupe ne peur être 
à plus de quinze centimètres du genou (comme 
le montre l photo ci-dessous), ou encore ave 
l'interdiction de fumer en public dans cer 
taines municipalités, les fèmmes. modemes 
deviennent un phénomène de société, très vite! 
sumommées « flapper » (garonne) par le ma 
gvine Vanity 


La libérat 


La femme passe aussi par dé 


grandes avancées, comme la contraception mo= 
derne, ou les premiers tests de grossesse ta 
création du planning 
le mouvement des 


a (c£ page 340) Et 
ufragettes remporte une 
F ts-Unis, où les femmes: 
obtiennent le droit de vote dès 1920. 


Population de auelaues villes 
des États-Unis et d'ailleurs 
en 1920 


États-Unis 


New Yo. 
Chlcago 
Brook. 
Phladeiph 
Détroit 


Agslomération 


de plus de £00 CCO habitants 


6620043 ha. 
270 703 ha. 
1202018 38 ha 
r1 828 779 ha 
983 678ha 


Cléveland.….. 1.796 678 ha 
StLouis… 772897 ha 
BO8HON 748 060 ha, 
Ba#more «793 826 


De 300 000 à 600 000 habitants 


401 287 a 


15 812ha. 
314 194 ha, 


- De 100 OCO à 300 COO habitants 


298 103 ha. 
25750ha. 

1 258 288 ha 
256 491 ha 
249 164 ha. 
297 606 ha. 
237 084 ha 

1. 24 891 ha, 
=. 24808 ha. 
216261 ha. 
208435 ha. 
200618ha, 
191 601 ha. 


179754 ha 
62.597 ha. 

178 806 ha. 

AH TIT ha. 
17 687 ha, 


NEA EE 


Houston Tèxs).….…136 276 he. 
Hard (Conneciu)… 138096 ha. 
Scranon 137 783 ha. 
Person {New Jrse}) 35875 ha. 
Youngstown (Oh) … 192 358 ha. 
Springfield (Ms) 129614 ha. 
Des Moines ia) … 126 468 ha. 
New Bed (Mass) 121217 he. 
Fan River (Mess )…. 120 485 ha. 
Treo (New eve) 119280 ha 
Nesle (Tennesscg) 18 342ha. 
118 110 ha 

16 30he 

SMS 777 ha. 

#13 344 ha. 

112759 ha 

110 168 

108 694 ha 

sn 107 784 ha. 

Fort Worth (Tèkae)… 106 482 ha, 
Spokane ) 104437 ha 
Kansas Chy (Kansas) 101 177 ha. 


Autres pays 


Agslomérations 
de plus de 600 CCC habitants 


Berin (Alemagne)… 1 800 000 a. Mach (Espagne) .…. 655 000 ha: 
Bimingham (GB) … 861 S85ha) Manchester (GB). =. 741 063 ha: 
Bombay (Inde) 978 000 ha. Marselle (France) ….800 000 ha. 
Bruxeles (Belique)… 580 000 ha Meboure (Aus ) ….723 500 ha. 
Budapest (Hongrie) 900 000 ha Mexico (Mexique. 000.000 ha, 
Buenos Aires Mian (la) 690 000 ha. 
KAvgentne).…. 1 837 000 ha. Montréal (Cañad).… 800 000 a. 
Ca (Le) Egyps)… 791 000 a. Moscou (Russe). 1 100 000 ha. 
Cole (ide). 222000ha. * (2) | Munich (Alemegne)…600 000 x 
Canton (Chine) #50 000 ha, Naples (lle) 
Fouchon (Chine)... 660 000 ha, Ningbo (Chine) 
Hambourg (Alemagne) 1 000000 ha: Odessa (Russe) 
Hangtow (Chine) 500 000 ha, (Osaka (Japon) 
Hangzhou Chine) … 700000 ha. Paris (France) 
Hanovre (Alemagne) 1 500000 ha: Pétin (Chine) 
Istanbul (Turquie) 1 000 000 Pa, Prague (Bohème). 700 000 Ka: 
Kiev (Russie)... .600 00ha. Ro do Janeiro (ré 1200 000 ba. 
Leipzig (Alemagne) 600 000 ha. Stlanghai (Chine). 100000 Ha, 
Leningrad (Russie) 2300 000 ha, Singapour (Chine). 
Liverpool (GB) …… 772685 ha. Syäney (Australe) 
Londres (GB) 7 258 263 ha. Tianin (Cie) 
Lyon (France) 700 600 ha, Varsovie (Pologne). 

Vienhe (Auiighe)… 2400 000 ha, 


Moins de 600 000 habitants À 


Riga (Russio).…….S60 000 ha. 
Rome (tab). .600 000 ha. 
Tokyo (lepon) 240 000 ha. 


te et misère 


Fa 


_. Ton 100 des 
prénoms américains 


(Ce op 100 estissu des prénoms de baplôme des enfants nés entre 1900 et 1910 aux États-Unis, c'est4-dffes adultes ayant entre 20 et 3) ans durant 
F'Enre-deux.quers. 3 


Source : Données de la Social Securiy Administration américaine 
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Lés Carrières Féminines : L'Évo 0» 1A maux. — Des Bibelots Char= 
Pants à La Prrocmavuur. — Précis de Graphologie : Écrrrurus #r Canactinis 
P2078 des Songes : La Sixineariwox prs Rivrs. — Les Olseaux de Cages 


Lks ue JOLIS. 


— LES CARRIÈRES FÉMININES 


ES rrme ontprouvé pendant Ia quer 


» leurs qualités d'énergie et leurs Incultés! 


ouflauen dans la Plupart des emplois et métiers où elles remplaçaient nos 
solurss Beaucoup d'entre elles conserverunt leur poste pour combler les déficits, 
‘euusés par l'horrible hécatombe. 


. L'Énergie 
L'éutcaner, le goût et La dextérté de 

Ayrançaisé continueront'À lui assurer 
a supériorité dans Ja mode, lascouture, la 
lingerie, la plume, là broderie et une quan- 
tité d'autres travaux. 

Les pouvoirs publics et les Chambres 
sont intervenus. pour réglementer, le: 
Salaires de ce travail féminin qui était 
vraiment par trop dérisôire. 

Parmi les «rémplaçantes + qui, pen- 
dant ces années de guerre, ont suppléé 
À l'absence de nos soldats, il faudrait 


féminine. 


‘ter au fableañ d'honneur du travail 
les fourgonnettes des. karéé, en culotte 
comme beaucoup de femmes destusiness 
qui chargeaïent où reprenäient les Colis, 
les livreuseé des grands magasins avi 
leur coquet uniforme, les conductrices 
et receveuses de.tramways à la casquette) 
sévère ou au calot crânement planté, les 
leveuses de boîtes postales, les distribue 
trices de dépêches et de petits bleus, et 
tant d'autres, dans toutes les professions; 
ad costume pittoresque. 


Nouvelles earrières ouvertes aux femmes. 


A dusine.— Les femmes sont entrées ça 
fotle à l'usine comme mantuvres ét 
Béauconp d'entre elles y resteront. Cer- 
Kaiñes ont acquis une habileté profes- 
sionnelle quiien fait des ouvriéres quai 
fées, d'autres sont. devenues contremai- 
tresses on chefs d'atelier 

D'autre part, des jeunes filles sont 
actuellement élèves de l'Ecole Central 
des Ecoles supérieures de chimie et ce 
reeritement nouveau fournira Bientôt 
bon nombre d'ingénieurs féminins. 

Entré ces deux catégories, il y a place 
pour éelles qui rie sont-ni bachelières, ni 
Hicenéiées,. mais qui: munies du brevet 
élémentaire consacrent une année où 
deux vds étudss techniques. Les inqus- 
friels accuefllent volontiers des dessina- 
trices, _calgtiéhses, caleulatrices,- secré- 
taires techhiques, manipulatrices de labo- 
ratoires, dont la situation peut devenir 
extrêmement ‘intéressante, bien rému- 
nérée, et pour lesquelles les débouchés 
sont actuellement limités. 

“Dans les :bureanx. — La « dactylo» 


est devenue depuis quelques années ti 
type social caractérisé qui a presque totæs 
lément remplacé le.+ vieil employé 
mais chez. les secrétaires dactylographes, 
des degrés de l'échélle sont très multiples: 
Ja jeune fille qui a° une orthographe 
détectueuse, qui est incapable de rédiger: 
gt qui sténégraphie lentement quelques 
phrases simples, a devant elle un avenir: 
extrêmement borné. 

Une bonne instruction générale, préa 
jable à toute formation. professiontielle, 
ést indispensable pour remplir un posté 
dé secrétaire important et rémunérateur, 

Les candidates à cette carrière, qu'elles 
se destinent aux administrations, publi 
ques ou aux affaires commerciales, doivent 
‘étudier les méthodes les plus récentes de) 
Sténodactylographie et acquérir une 
Connaissance très complète, de la, langue, 
anglaise. Le français et l'anglais) seront, 
plus que jamais les deux idiomes univers 
sels, Bien rares sont désormais les maïs 
sons dont on peut assurerila correspons 
dance en ne se servant que de,sa langue, 


Faste et misère 


SPOUR MÉTIERSNOUVEAUX 


ARS 
à 


Dés nouvees carères féminines au sort de le Grando Guerre, Extra de 'Amanac chat do 1920 


ALMANACH HACHETTE 1920 
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matemelle, Les jeunes filles cultivées qui 
peuvént rédiger et sténographier en an- 
plais débutent avec des gains doubles de 
celles qui n'ont reçu” qu'une instruction 


Les Carrières 


ES étudiantes de l'enseignement supé- 
rieur fourniront dc plus en plus des 
avoeates, des médecins, des professeurs 
n'ya Jà rienide bien nouveau. Ce qui 
l'est davantage, c'est le choix que plu- 
sieurs) ministres ont fait. récemment de 
femmes, docteurs en droit ou agrégées 
de l'Université, comme attachés ou même 
‘chefs de leurs cabinets. 

L'entrée de l'élément féminin dans 
la vie politique se trouve ainsi amor- 


Nouvelles Carrières #0€ 


À Guerre, les œuvres de guerre, l'exemple 

de nombreuses. Américaines expert 
‘en toutes les branches du « Social Service » 
ont,multiplié chez nous les, travailleuses 
sociales-spécialisées. Ce que des bénévoles 
ont ‘commencé pendant les années de 
“rise, les professionnelles le continent et 
dernouveiles carrières, très honorables 
et convenablement . rémünérées, sont 
ainsi ouvertes à dés femmes qui joignent 
ärune baute valeur morale une véritable 
compétence. 

Des infirmières visiteuses en nombre 
déjà important sont attachées aux dis- 
pensaires antituberculeux, aux Sanatoria 
ét: Stations »sanita d'autres, spécia: 
Jisées pour là lutte contre la mortalité 
infantile; apportent leur concours aux 
institutions do Puériculture. 

Dés organisations privées: emploient 
‘des: visiteuses sociales ; des directrices de 
Hoyers, de Coopératives ; des secrétaires 
de/Mutualités ou de syndicats, 

Les usines qui occupaient pendant la 
guerre un ‘immense personnel féminin 


Situation à 


le travail sous toutes ces. formes 
abonde en France, nos jeunes filles 


s: 
ne doivent pas oublier que le prestige 
‘de la nation rend pour-elles à l'étranger 
les Aébouchés plus nombreux et les 


situations meilleures.  Commerçantes, 
ouvrières des métiers de luxe, institu- 
trices, employées se placent avantageu- 
stment dans les pays alliés ou neutres 

Elles doivent seulement, pour lesfaire 
avec, sécurité, stipule à l'avance des 
contrats très précis prévoyant la durée 
de l'engagement, les clauses du dédit, le, 
rapatriement, les congés, ête, et se mettre 


primaire, €t qui, à moins de travaillée} 
beaucoup et d'être spéclaleient dotées, | 
demeureront toujours comme les «fem 
mes de peine » de la machine à écrire, 


intellectuelles. 


cée, en attendant l'électorat et 
gibilité. 

les projets qui sont dans l'air pour, 
Ja véforme de l'enseignement se réalisent 
la place des femmes ne peut manquer dif 
gagner en importance. L'école _ uniques 
réunissant garçons ét filles de toutes! 
conditions sociales jusqu'à treize où qtas 
torse ans serait logiquement. confiéefil 
des institutrice. La femme est la rvéris 
table éducatrice, 


ré 


vaiént eréé des postes de Surintendantes! 
d'usine, à l'imitation des « Ladies Superins 
tendentss qui veillérent sur les ouvrières) 


l'invasion et par les come 

trices /déléguées du Ministère des R& 
gions libérées président: l'assistance des 
populations atteintes par les 6v 

de guerre, Témoins des résultats obtertus 
par ces fonctionnaires, plusieurs préfets 
de l'intérieur ont établi des postes ana 
logues pour. la coordination des. œuvres 
d'assistance publique et privée dans!leur 
département 

Evidemment, ces carrières ne peuvent! 
être abordées de front : les débutantes 
où les très jeunes filles n'ÿ. sauraient 
trouver place. 

L'âge minitvum d'admission est vingt 
etun ans pour, les infirmières, vingt 
cinq ans et davantage pour les surintens, 
dantes ou les inspectrices, Il y faut des 
femmes ayant, en outre de leur prépa 
ration technique spéciale, de l'expérience 
et des vues générales, 


l'étranger. 


dès leur” arrivée sous la protection du 
consul de France qui veillera à l'exécue 
tion de : ces contrats. 

En résumé, toutes les carrières, pour 
les femmes comme pour les hommes, 
réclament une sérieuse préparation spé 
cialisée, ne se bornant pas à. un simple 
préapprentiscage, mais comportant Jdes) 
études dont la nécessité pratique ne se 
fera peut-être sentir qu'à: mesure, qu'on 
gravira des échelons nouveaux ? Ml 
serait trop tard, en effet, pour acquétit 
des connaissances au. moment, où Jeu 
défaut barre tout avancement, 


Hs té, 


Éérait de Popular M, ne 1 


De nonbreuses femmes ën 
Angleterne,, qui ont: divorcé 
de leur mai, continuent à 
porter leur alliance, mais 
Avec une entaillé faite par un 
bijoutier. Cette entaille 
indique qu'elles sont divors 
Gées, Celles qui ont divorcé 
plüsieurs Pois nt plusieurs 
entilles sur l'alliance, 
parait 


Extrait de Popular Mahanies panier 12 


Les suffrasettes 
et le droit de vote 


Issu du terme anglo-saxon « suffrage », QU 
signifie droit de vote, « suffragetres » este 
nom donné au mouvement féminin pour le 
droit de vote des femmes au début du XXE 
e. Né au milieu du XIX: siècle, le mot 
vement prend de l'ampleur un peu partout 
a Grande Guerre intensi® A 


dans le monde. 


fie les revendications, avec la place de plus j 
en plus importante des femmes dans lauvie h: 
rs Î 
Dès 1918, les femmes anglaises obtiennent à 


Le droit de vote, mais seulement à partir dé 

trente ans, alors que les Anglais peuvent v= 

ter dès vingt et un ans. En 1928, les femmes: { 
anglaises peuvent également voter à partir * 
de vingt ct'un ans: Aux État-Unieie er RE 
1920 que les femmes obtiennentile droit 


de vote, pouvant ainsi participer à l'élection 
de Warren Harding, En France, il, Gudra Ÿ 
attendre 1944 pour que les femmes bénéffs À 


cient de ce droit. 


Véritable icône de la décennie, la + aps 
per », ou « garçonne » en français, symbolis® 
l'émancipation féminine. Avec ses chevex 
courts, ses robes courtes et son impertis 
nence, elle rompt totalement avec les codes 
en vigueur encore quelques années aupas) 
ravant. Elle se permet même d'adopter la 
mode masculine et de porter des pantalons! 
Les opposants conservateurs assimilent Jes, 
Pappers aux lesbiennes et érigent contre 
elles l'homophobie. Ils font circuler lasru=, 
meur que les coupes de cheveux ‘cobrtes 
favorisent La calvitie, ou la pilosité du visage 
Parmi les symboles de cette nouvelle mode, 
l'actrice Louise Brooks incarne I parfaite 


La « flapner » «| 
| 
| 
| 


flapper 


La couverture de Lie Magazine 
déhié au phénomène des fappors, en 1922 


ÿ 
e 


Le pantalon, jusque-là réservé aux hommes, 
devient un attribut féminin, notamment pour 
Les activirés sportives. Dès 1924, des pyjamas à 
pantalons viennent remplacer les robes d'inté- 
rieur. Mais cette. mode est essentiellement 
réservée aux classes aisées, et au milieu urbain. 
Dans les campagnes, la tradition règne. Cer- 
fains curés refusent la communion aux jeunes 
filles vêtues de pantalons, À l'école il en va de 
même. Le pantalon reste interdit aux jeu 
filles (à l'exception des rigueurs hivernales, à 
fcondition qu'il soit porté sous I jupe) 


Le roman La Garonne, de Victor Magritte, 
publié en 1922, fit scandale, mais pérennise 
Je temme de « guçonne ». Il y met en scène 
une femme émancipée, qui, trahie par son 
fiancé, mène une vie autonome, dominant les 
hümimes, prenant pour amant qui elle veut 
Elle sesstie également à l'homosexualité et à 


THE SATURDAY 
ÿ POST 


FSC. CE 


La couverture du Saturday Evening Post 
du février 1824, ayant pour tr « Nappor » 


sant 


ea 1983) 


(Cote. lemme. remarquable fut Mau! 
Hour, l'épouse d'un révérend' angkcans 
lun ibre-ponseur, poursuivie. pouricbe, 
cénié lors de la paruion. dun OUNr8gEN 
fdéducaton sexuel, une: socalsle) 
fébienne' une. théosophe, présente) 
fnematoncle de l'association: 10 
Sophque, une … tindoue  fondatiées 
du collège hindou de Bénarès en) 
inde, intemée pour avoir suscité unes 
région en faveur de l'indépendance do! 
Tinde pendant la Premère Guerre mon 
ciae, ue présidents du Congrés Nation 
al indien, et la découvreuse et la femme 
félenderesse de Jddu Kris ame 
faisant la propagande du nouveau MAeS® 
se (ele accomplit tout cola: avec beau 
Coup de verve et d'esprit). 

ANots : les « Fabiens » constibentides 
pus 1884 le plus célèbre cub de pensée 
socialiste en Angleterre) 


Faste et misère 


Le savoir-vivre 
d' Emily Dost 


La béenstance occidentale et ph 
sous le signe du livre Étiquette, d'Emife 
Post qu parait en 1822 ol dir. 

vie un bestaolr, C'est d'aleurs 
aps vendu do La décennie. 1 

la létqualo de lo Dents OR 
{comment dresser une table et s00 paté ie 
Savoir se lenir en loutes cebnstances ea 
ec tout éd 


Faste et misère 


Alla Nazimova 


Actrice bisexuelle suifureuse 
(Aa Nazimova dans son flm Salomé 


Aa Nazmora (1878 - 1945) est une 
danseuse ot actrice dogine russe ar 
ie aux États-Unis en 1005, ès en vue 
(sitles planches des théires pour so 
HI est également do nolaét pus 
blgue quel est homosenuele, et entre 
Hbtnombre de Lasons, Ain de caimef 
fé imeu, ole se mare avec Chats 
Bryan ui acteur ange homosexuels 
Seront partenaires à l'écran, Ala devient 
rapidement une ser, ès 1920. El est 
ant Ln mp l'actrice la mieu payée 
della Metro Gokdwyn-Mayer, qui produit 
son fm Selomé. Cote ndapaton du 
roman d'Oscar Wide avan-arcste st 
Un échec rentssant. Cela met un fr 
ls caère d'Ala, mais le codé Haÿs 
Fra cher, les mœurs dAla étant 
(Gahotorié publique, Ele devient rap 
(démenl persons non gras à Holywoad- 
le) conne copendant à brüler les 


Féchangisme, aux plaisirs de lopium, à la vie 
noctume endiablée, avant de trouver Le grand 
amour à La fin du roman. Le livre est jug 
nographique, l'Eglise le met à 
breuses sont les librairies qui refusent de le 
vendre. Magritte est d'ailleurs rayé de lordre de 
Légion d'honneur F 
otif de « faute contre 
débauche, et atteinte au renom de notre pays à 
l'étranger ». 


por= 


l'index, et nom- 


décret présidentiel au 
honneur incitation à la 


Un autre roman, qui lui connaît un su 
international, est La Madone des sé 
Maurice Dekobra, en 1925, qui met en scène 


ping de 


aristocrate anglaise, l'audacieuse Lady 
Diana Wynham, qui mène une vie aventureuse 
et libérée. 


Les scandales à Hollywood 


Toute une série de scandales secoue Hol- 


Invood durant les Années Vingt 


commen- 


POURQUOI LES HOMMES 
PRÉFÈRENT LES BLONDES ? 


Éxérait de Modes Mehanir, septembre 152} 


cer par Roscoe Arbuckle, un célèbre aeter, qui 
est soupçonné de la mort de l'actrice Virginia: 
Rappe en 1921 (cf. « Des atfaires de meurs, 
page 272). Dès l'année suivante, cest le décès 
de l'acteur et producteur William Desmond 
Taylor qui défraie la chronique sur fondide: 
bisexualité, Sensuît la mort par overdose. de 
l'acteur Wallace Reid en 1923, puis d'Olne 
‘Thomas, de Barbara La Mar de Jeanne Eagels 
et d'Alma Rubens, pour la même raison FIGE 
Irwood apparaît comme un lieu de débauche. 
Un code de conduite doit assainir tour cela. 


La censure 


En pleines Années Folles, les prémisses de ll 
censure voient le jour, avec notamment la For 
mule Hays en 1924 Ce règlement veut obligés 
Les auteurs de films à soumettre leurs scénarios 
à une commission pour en juger la valet ét 
donner ensuite des directives très précises: Fort 
peu la respectent. Mais dès 1934, cette formulé 
se transformer en Code Hays, réglementant 
très précisément le contenu des films. 


Ce code trouve son origine dns les scan 
dales ayant entaché Hollywood (ef ci-dessus), 
Ceux-ci conduisent à la création de la Motion 
Pictures Producers and Distributors Assoc 
tion, présidée par l'avocat William Hays, en! 
1922. La première mesure prise par Hays est 
de bannir Roscoe Arbuckle de tout film. Il 
impose également un certificat de moralité, 
nécessaire pour toute personne apparaissant à) 
Lécran (pas d'adultère, pas d'homosexualité, pas 
de consommation de drogues.…). S'ensuit, dès 
1927, une liste de thèmes à éviter dans les soë= 
narios, ainsi que des recommandations: Seuls 
Les baisers chastes et l'hétérosexualité sonEtolé= 
rés à l'écran. Celles-ci sont bien vite contour 
nées grâce à La créativité des réalisateurs en ti= 
Jisant des métaphores visuelles. 


Le travail des femmes 
à en auelaues clichés 


Faste et misère 


Les fles de La Cenral 
Hgh School de Washing- 

apprennent La méca 
rique en 1927 
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Chronologie pour 1920 


* 1920 est une année bissextle d'une durée de 366 jours 

: 6633 de la période juienne 

* 8680-81 du calendrier sraélte (5680 commence le jeudi 25 saplembre 1919. 
commence le lundi 13 septembre 1920) 

2 86-57 du 77° ycle du calendrier chinois 

* 1338.39 de l'Hôgie (13 le vendredi 26 soplembre 19419, et 1 
mercredi 15 septembre 1920 suivant l'usage de Constantinople) 
128-129 du calendrier révolutionnaire (ar 
etl'année 129 commence le jeudi 23 septembre 1920) 

« 49-50 de La Il République françak 

2° annêe de la paix du monde 


Les éclipses en 1920 


Le diamètre du Soel ou dela Lune s'entend 1, Heures exprimées en Temps Universel. 


18 mal. Écipso parole vssble dans l'océan Indien et dans le sud-est de Australe. 
Grandeur 0,974. 

: 10 novembre, Écipse parilé en parie visble à Pars, où le pr 
14h 50 min 30 5. Grandeur: 0743. 

Lune 

223 mai. Écipse lotae, 
La demeure dans l'on 8 à 1 h 41 min 6. Grandeur: 1,225 

* ZI octobre. Écipse otale parlement vsble à Pars, où la Lune se lève à 15 h 
La totalté dure de 13 h 28 min $ s à 13h 54 min 18 ; aucune de phases n'est 
donc visible à Paris, où l'on aperçoi seulement a soie de la pénombre, à 15 h 58 min 18, 
Grandeur: 1 405, 


contact aura lieu à 


Sue page 142 


$e loger 


ments tpiaues 


wypique des Années Vingt nest 
férent du logement actuel. Dans les! 
pages 134 et 135, retrouvez trois plans de 


maisons typiques de l'époque, inspirés di 
catalogue Sears Home. 


Hôtels & motels 


Avec le développement de l'automébile 
et des moyens de transport, les hôtels 
connaissent un développement important, 
Ainsi, en 1927, J. Willard Marriott ouvre 
son premier restaurant The Hot Shoppe, 
à Washington, D.C. C'est le prèmier 
ent de ce qui deviendrals 
célèbre Mariott à travers 
le monde. De même, l'homme d'affaires 
Conrad N. Hilton inaugure le premier, 
hôtel Hilton le 2 août 1925, a Dallas 
(Texas, États-Unis) 


établisses 


haïne d'hôt 


L'ouverture du prémier motel 


Jusqu'en 1925, seuls les hôtels existent Maïs: 
cette année, le 12 décembre, le premier 
motel, le Motel Inn, ouvre ses portes à San 
Luis Obispo (Californie, É 
le développement de la voiture, Arthur 


ses 


Î 


LE 


Les révolutions 
du auotidien 


considérablement facilité la vie quotic 


Heineman a l'idée d'ouvrir un hôtel conçu 


à mi-chemin entre L 
Francisco, trajet qui 

jours de route. Passer une nuit 
motel coûte 1,25 $, douche incluse ! 


alors deux 
dans ce 


monde 


Les palaces 


Le Shepheard's au Caire, le Bokor Palace 
au Cambodge, le Pera Palace à Istanbul 


26" 


Durant les Années Vingt, un grand nombre d'innovations, dans tous les 
domaines, que ce soit domestique, les transports, la nourriture, ou le travail, ont 


nne. Bon nombre de celles-ci ont même 


durablement marqué le mode de vie actuel. 


ou encore le Waldorf Astoria à New 
York, pour ne citer qu'eux, sont autant 
de p: dans lesquels séjournent de 
riches Occidentaux. Un monde à part 
où l'on croise diplomates, archéologues, 

, milliardaires, qui vivent de 
ul des saisons et des 
rticle page suivante, de 
1924, montre l'organisation de tels lieux 


1 
3% 
3] 
s 
Un quartier de logements populaires. 
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950 POPULAR MECHANICS 


Au portail d'un bôtel de luxe moderne, où les clients y trouvent un confort assuré pour eux 


par une armée d'intendants attentionné 


Le management 
d hôtel à très grande échelle 


Depuis son bureau, pour un Directeur, la cuisine de son 
hôrel nèst rien d'autre qu'une usiné où 10 000 produits 
environ sont préparés en deux heures, pour être ensuite 
servis en quinze minutes. Cest la production en quantité 


et la standardisation du service qui ont rendu cela possible + 


à grande échelle. Si les maîtres d'hôtels et les serveurs 
étaient autorisés à agir individuellement, chacun se basant 
uniquement sur son point de vue, il nen résulterait que 
précipitation et désordre. Pour pallier à ce problè 
grands restaurants et hôtels ont mis en place un système 
pour contrôler chaque mouvement. Quand vous prenez 
place à une ble, de nombreuses tâches sont efféctuées 
par les serveurs et les maîtres d'hôtels pendant que vous 
regardez le menu. Ils placent l'argenterie les serviettes de 
table;le pain, le beurre; certaines assietes, des bacs à glaçons, 
ct pour finis, une carafe d'eau, Dans une chaîne de grands 
hôtels, quand voys voyez deux diners en train 


e, les 


c vente 


soyez assurés que la carafe d'eau sera exacte 
neuvième objet à être placé sur chaque tble, Et avant que le 
diner ne se termine;ily aura au bas mot une centaine d'objets 
différents qui sera mise en place, utilisée, puis enlevée: 


Le service des cuisines démontre l'efficacité de la gestion à 
grande échelle, et cest dans celui-ci quon trouve en grand 
nombre ces appareils électroménagers, qui font gagner un 
temps si précieux. L'intendant des cuisines, en analysant les 
registres passés, peut estimer Le nombre de clients qui vont 
commander des œufs mi-mollts. Cette estimation est Bite 
pour chaque jour de l'année, mais cuire et servir ces œufs 
est une autre affüre, qui mobiliserait surement -une armée! 
de cuisiniers sil ny avait pes la machine à cuire les œufs. 
Lorsque la Commande arive, le cuisinier a juste à mettre les 
œuf dans uné corbeille de métal qu'il fait plonger dans une 
cuve d'eau bouillante. Puis iL doit configurer le: minuteur 


La grandiose salle à 
manger où des dizaines f 
de serveurs sont aux 
aguets des désirs 
D de Plusieurs centaines 
de clients 


l'hôtel où sent quotidiennement 
es tartes et les pâtisseries 


Le panneau 
d'information de la 
cuisine sur lequel les 

spécialités sont notées 


| | pour les serveurs à 


l'avantage les clients 


POPULAR MECHANICS 


La vérification ét l'enregistrement des 
commandes dès quelles sortent de la cuisine 
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Un empleyésort s 
pre Des bouchers experts préparent la viande 
un costume d'un ke ? 
S en de succulentes tranches de rôti 
ascenseur de service 
camonflé dans la 
paroi 


Un comptoir avec des centaines de carafes 
prêt à servir un thé ou un cafefumant 


PULAR M 


ant l'absence des parents, les enfant 


d F sortdivertis dans garderie de l'hôtel 
x 


De savoureuses 
dades sont 


composer des plats 
de fruits et légumes 


HANICS 


istrement des 
ceueil, où 
leur est alloué une 
chambre avant de 
devenir un membre 
de la grande famille 
hôtel 


Les groom sant fermés pour avéir 
une voix agréable auprès des clients 


Révolutions du quoëdien 


de lximachine, à baläncier ou électrique selon les cas, sur le 
temps de cuisson désiré. Une fois la durée passée, les œufs 
sont automatiquement sortis de l'eau et prêt à être servis. 
Le découpage du pain est également géré par une machine, 
offrant aux clients des tranches uniformes. Le principe de 
la machine reposé sur un disque circulaire toumoyant et 
découpant le pain de façon homogène, Après chaque coupe, 
un système coulissant fait avancer le pain sur la machine, 
préparant la tranche suivante. Le découpeur à viande repose 
Surun principe similaire, et le préparateur de légumes ut 
pour les patates et carôtts est encore un autre exemple de la 
machinerie utilisée en cuisine. * 


En dehors des appareils pour manipuler là nourriture, on 
peut trouver plusieurs autres exemples de gains de temps 
dans les services de gestion de clientèle, mais aussi dans celui 
du ménage. Le télautographe offre un service complétant 
celui du téléphone, dont l'avantage est de permettre une 
communication différée entre émetteur et le destinataire 
du message. Le texte inscrit par le biais du transmetteur 
st ainsi reproduit par l'appareil receveur, le contact direct 
étant pas nécessaire le client peut ainsi gagner du temps. 


L'installation téléphonique reste l'atout majeur de 
communication, er elle est d'un niveau équivalent à celui 
d'un central téléphonique de grande tille, Dans un des 
plus grands hôtel, leur standard raccorde 3 340 appareils 
téléphoniques, soixante-dix opérateurs étant nécessaires 


pour gérer les appels. 


POPULAR MECHANICS 


Le phénomène deständardisation des services, équipements, 
et ressources, est pourtant loin de samèter aux Cuisines er 
aux salles à manger. Une chaîne d'hôtels, par exemple, à 
mené une étude sur chaque objet présent, des tapis jusqu'à 
porcelaine, dans le but de voir si était possible de produire 
ces objets soi-même, pour un coût inférieur à ce quoi 
peut trouver dans le commerce. Un exemple concret fur là 
construction d'une chaudière d'ornement et la décoration 
de a porcelhine de Cine achetée pour lomementer. 


La même grande chaîne d'hôtel a lancé la productfon 
dans ses propres usines de tisus, bonbons, nécessaires 
d'imprimerie, vêtements et une dernière spécialisée dans 
la réparation de meubles. La standardisation a aussi été 
étendue à des produirs comme le linge de table, li verrerie, 
les savons et même des produits de base comme l'huile 
d'olive ou le café. Sur rous ces produits, la sälndardisation a 
permis une économie de 100 000 $ par an. 


Le directeur d'un hôtel modeme, aujourd'hui, le visualise 
comme une usine aux nombreuses-ramifications, Que 
ï soient le room-service, l'équipement où encore 
vorre diner, ces ramifications peuvent se moduler ensemble 
selon les désis et plans du directeur qui tient Là, grâte à la 
ardisation, un moyen de proposer un produit unique} 
et personnel « 


Le bureau d'information et du courrier est une plus value non négligeable pour Les clients étrangers en recherche de 
conseils, et pour se guider dans l'immensité des grands hôtel aux nombreux couloirs 
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Le standard téléphonique privé 
© de l'hôtel, avecses opératrices 
Des serveurs 
compétents offreñt 
une aide précieuse 
dans le choix des 


La brigade de \#R 

cuisine au complet, 

avec ses ustensiles 
astiqués de près 


Un grand soin 
est apporté 
au nettoyage 
de la cuidine après 


: lesservices À 
nr cl ! 


| Les repus sont servis directement depuis 
la cuisine jusqu'aux étages supérieurs | |" 
Ÿ il 


trot de Popular Méchanlcs, décembre 1924 


+ Le 15 janvier, velle de l'instauration du 

la prohibion aux États-Uns, 

Les buveurs ont donné de somplueuses 
« soirées d'adieux » ès arosées, 

= Le 16 janvier, le XVII* amendement de 
la Constiulon américaine, établssant 
la prohibition de lalcodi, entre en 
apphcaton. Calle loi est appuyée par le 
« Volstead Act» du 28 octobre 1919, qui 
interdit la vente d'alco!, y compris dans, 
Les restaurants et les bars, 

* La Société des Nations bent sa 
première session à Pars le 16 janvier. 

+ Les femmes oblennent, le 8 août, le 
droit de vote aux États-Unis. 

* Léglise, sous le ponifcat de Benoit 
XV. canonise Jeanne d'Arc le 30 ma. 
La procédure avait déjà amené à 53 

ication en 1908. 


Naissance 
de la Société 
des Nations 


Avec lente on gum du raté de 
Vs, sonde D ln au Qu 
SO rt. Ron à SN 
gas nana dat le 
où Hub à Gent, ae 22 pa 
marbre. En soumis Tué 
Gel permanent Congo de à Pan 
Su Rome, de le Gr one 
La China Le 1 de a SGN tue 
1 male el a dns le merde Ba 
Von le SAN racer aan on a 
san Ba Una 


* Le célébre band el révolionnaire Pancho Villa se rend au président Huera le 28 uit 
Mexico, Cet roddtion marque la fn de La révolution maxicaine débute en 1910 


* Les troupes françaises occupent Damas le 24 juil 


prenant ainsi le conrèle de La 


{comme le stipule le mandat de La Socsété des Nations. Lo roi Fayçal part en ex, d'abord en 
Paleslne, puis en lie, avant de prendre a trône dirak sur la proposiion du Royaume-Uni. 


+ Le président français Deschanel 


ne, le 15 septembre, pour des raisons de sant. 
Alexandre Milerand devient le nouveau président. 


+ Si Robert Baden-Pouel convoque la deuxième Réunion internationale des Scouts à 


Londres le 1° aoû 


* Ouverture, le 14 aoû, des VI Jeux Olympiques à Anvers (Belgique) 


|dangoissss 

mars, sui 3 un 
à Bordeaux 
“embrasse une 
çassée_»_ (un 
Plus tard à Me 
à quatre pattes 
ramassan les leurs a 


th lanches par des K 
qui l'atclamentauxquel 


Gris mans Ds 
du par de ES. La population total 


vie a augmenté de 49 à 56 
24,3 milliards de dolars. 20 % de a fo 


année sont des Ford Modèle T. 


soldat mur) 


“La Russie soviétique est 
le premier Etat à légaliser 
l'avortement. Mas en 1936, 
laine l'ieréra à nouveau. 

* Le « Plymouth Rock », le 
cher sur lequel les pleins du 
Maylouer ont posé le pied 

‘débarquant sur le sol américain 
retrouve son | emplacement 
ofinal grâce à un nouveau 


ui ont 


La population mondiale 
aieint miliard 
d'individus. 
“Selon le denier 
recensement des États- 
Unis, New York a une 
population de 5,6 milions 
personnes, et. Los 
les passe der 
San Francisco avec 
575 480 habitants. 


des Étais-Unis est 
105 710 620 
Pour la première fois, 
moins de la moi 
d'entre eux vivent à la 
campagne. Le nombre 
urs a chuté de 
30 %, l'analphab 
n'est plus que do 
6 % et l'espérance de 


S. La delle publique américaine s'è 
rimitive des États-Unis est ina 


+ Le personnel de maison et le nombre de domestiques des États-Unis a baissé de 


pporunités: 


de maison de la casse moyenne 


ploient le plus Souvent des joumaliers, de préférence des noirs plutôt que des 
immigrants. Seuls les ménages les plus aisés peuvent se permettre d'entretenir un 


domesticié 


$e nourrir 


La décennie est marquée par l'industriali 
tion des aliments, et le fort développement: 
du marketing. Ainsi, dès 1921, la Washbun 
Crosby Company. crée_le_ personnage (dé 
« Betty Crocker », la parfaite femme au foyers 
ttes, qui devient 
une vé icône de la culture américaines 
La plus grande révolution viendra en 1929, 
avec le procédé de congélation rapide inventé. 
par Clarence Birdseye, fondateur de la Genë 
ral Foods, qui mettra sur Le marché les pre 
Unis. 


dimé 


avec ses bonnes petites rex 


miers plats surgelés aux É 


Les progrès de l'industrie 
alimentaire 


Dès 1920, le thé est proposé en sachets, grâce 
on de John Sullivan en 1908. Eri 
1927 est commercialisé le lait homogénéisé 
par la compagnie Borden Milk (jusque là, 
le lait était vendu avec un dépôt dé crèmes 
sur le dessus, et devait être mélangé avant 
d'être servi). C'est aussi Le début des célèbres. 

alisées par 


céréales Rice Krispies, comme 
lh 


été Kellogg's en 1928. 
ité emballage, les progrès sont nombreux 
également. Pour la pr 
les briques de lait en carton, en lieu et plate 
des classiques bouteilles en verre, vendues! 
par les Sheffiel Farms de New YorkDe 
même, les cartons à œufs se développentien 
1924. 


mière fois apparaissent 


Un détertement de friandises 


L'industrie des friandises et autres aliments 
ait un développement sans 


sucrés _ con 


précédent. Bon nombre de friandises 
consommées quotidiennement encore. 
aujourd'hui ont été créées durantiles 


Années Vingt Parmi les plus célèbres: 
commercialisations figure l'esquimau. glacé, 
que Christian Kent Nelson, un immigré 
danois, fuit breveter à Onawa (Towa, États 
Unis), en 1922, C'est une barreïde glâcé 
able à une sucette, enrobée de chocolats 
mo Pie est en vente dès 1920. 


semt 
Cet 


rt S PAK 


ae 


Danse même registre, la C Humor 


Non mo matique, en 1928, un (cœur de noix de 

employé de la Frank H. Fleer Company, 

Walter Diemer, inve élèbre double de 5 et par la Hershey 19 
M 


chewing-gum ro: 


at noir) est vendue au prix 


* 
*| Un magasin d'aimentation en 1925 


à cinéma Betty Compson en: 
de manger un Eskimo Pie en 
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Révolution du quotidien 


Lre du repas sonne pour les 
Yorkais, une 

ble Morgan, au 23 Wal Street 
n. dénomx fs et plus de 200 


nouipé, mais le 
dans son vre 


Gta lo principal sup 


our aire ofice de. mér 


jécie, un morceau dela 


144 


Finckdent dans son 


Crimes & justice 


Création dela Cour permanente de justice internationale {C.PA le 13 décembre. Costa 
première juridiction nlematiorae à vocaion universel, Son Slt, adoplé par l'Assemblée 
de la SAN, a été ra ni par es États-Unis, ni par lURSS. Contrairement à la SN. 
vie paralysé, la Cour, siégeant à La Haye, se monire irès acive durant tout l'Eire-deux 
gueres. 

+ Une loi est votée en France et sipue que l'avortement est strictement interdit. La 
contraception est également passble dune amendo, voie dune pee de prison. Toute 
infomation difusée sur Le sujet peut également aboutr à une pénaité. Le gouvemement 
espère ainsi augmenter le taux de naalé, au dément de a condition fémirine 

* 5 personnes sont tuées le 9 féver à Lexnglon, Kentucky, alors queles essayaent de 
Ayncher un homme nor aceusé demeure 

= Le 2 évier à Berlin, 21 personnes sont arrété pour ds violences antisémites 

= À New York, pour la première los depuis que La prohlionesL entrée en vigueur en jar, 
un agent fédéral lue un contrevenant à celle-ci 11 mas, 

+ Lors Sun hold up à Brainiree le 15 avr, dans le Massachusèls 5 indhidus luent 2 hommes 
et volent L paye de usine, ce qui représente près de 16 000$. Ce holéup vaut à Sacco et 
Van dre arrété le 5 mai. seoat enérués Le 23 aoû 1927 pour meurtre. 

* À Metesen, Vignie occidental, 12 personnes sont lues le 12 mai dans un échange de 
“coups de feu entre les mineurs de l'Union et les détecivs. 

+ Une foule en colère de près de 5 000 personnes Iynche 3 hommes noir Le 15 juin à Duuth, 
Manesola. 

+ Des émeutes raciale à Chicago font 2 mors ke 20 ji. 

+ Le mlonnare Wilom Brass Loyd et 19 autres personnes sont décarés coupables, le 
3 aoû de consphaon (La Conspiraton rouge) visant à renverser le gouvemement des 
Éats-Uns. Ce procès signale le «Péri rouge » 

* Les autorités, dns le bu de les mañse, ont matraqué 150 femmes lors d'une émeute au 
Bedford State Relormalor le 24 ju, à Non York 

+ Les agents de la prohbtion efectuent un raid sur 50 bars clandestins à New York le 
1" septembre. 

Fat Arbueke. le célèbre acteur comique, est accusé ke 5 Seplembre 'avor kinappé, volé 
et assassiné une june aciice, Vrginia Rappe, lors d'une le au SL Francis Hôel de San 
Francisco. sea acquit en 1922, mais ce procès marque la de sa carre e est riné 
parle scandale 

Monk Eastman, ueur à gages t chf de gang st retrouvé mot le 25 décembre dans une 
rue de New York, après avoir somé la teur en vil pandant lus doigt ans. 

+ Les médecins américains prescrvent des containes de mllers d'ordonnances avec des 
médicaments alcooisés,e ce pour que eus chent puissent en ou légal, conlouer 
Les restictins de La Prohbtion taire de alcool | 

 Crarls Por met en place son « Schéma de Ponzi», qui s'avère tr une escroquerie qui 
ruine Six banques (p.274)! 

- MKohm-Abrest directeur du Labortore de Toclogie Français, image un procédé nouveau 
de recherche de l'arsenic dans es wscèes de personnes supposées empaisonnées. 

+ M.F. Béclère signale un cuneux procëdé didenbicaon des empreintes digitales par es 
rayons X 


Aventures & explorations 


Ouverture, le 20 avr, du Pare National du Grand Canyon, sure Colorado, Atzona. 

 Amundsen découvre une terre nouvel dans l'ocêan Arctique le 17 juil L'explortour s'est 
cassé le bras en ombant un jour de son navire. 

Le capitaine de Kerangat doane une conférence, le 5 novembre, à la Société de Géographie 
{Pars) sur son voyage de l'Oural au fleuve Jaune, à lravers les steppes lrghizes e le 
Turestan chinois, l'Asie centrale, lc, soï un Voyage de 10 000 km entr l'Oual et Pékin, 

n 1919 à mai 1920. 

Découverte de Ia « météorite de Hoba », la plus grosse jamais trouvée, dans une ferme de 
Namibie (Afrique). Mesurant 3 m sur 2.5 m et pesant 66 lonnes, cette sdérie (alkage er 
nickel) a jamais été déplacée de son eu d'impact. 


enfin, en 1927, les premiers Hostess 


Cakes ( 


äteaux au choco 


Ja crème 
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rcialisées et, en 1929, le sod! 
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stato. Chips sont 


ar 


La vogue des cocktails 


La popularité des cocktails d 


Année 


Vingt est en 


partie duehà 


prohibition. L'alcool de contrebande nétantiis 


pas toi 
qu'il sc 
encore 


leur av 
MacElh 


naître 
où lon 


s de très bonne qualité, ou ayant 


& douteux, il faut 


l'arranger pOur 


it buvable. Nombre de cocktails 
sommés de_nos jours ont) été 
s des spenkeasies. En dehors 
des États-Unis, les cocktails connaissent 


ènement à Paris grâce à Ham 


hone au Harrys 


vieux bar à cock 


New York Ba, 


ils de la capitale 


La prohibition fera également 


mondaine 


re un cocktail en privé. 


La naissance des cocktail party 


Au cœur de la prohibition naissent les 
Emblématiques des Années 


en grande partie 


la conséquence de la mauvaise qualité de 


l'alcool illégal, et de son mauvais goût, Aù 


hc 


mation de cocktails lalcoolisé 


souvent accompagnés d'a 
à la mode durant la décent 
perdurera. La vente de matériel de bar 
{verres à cockrail, shakers 


etc.) € 
invite d 


plose littéralemen 


use-gucules, est 
nie, et la tradition: 


; livres de recettes, 
at. Désormais, on. 


des amis. chez soi pour un! apéro 


dinatoire, chose qui nét 
les habitudes avant la prohibition: 


t nullement dans 


Manger au restaurant 


Sortir manger dans un restaurant durant 
les Années Vingt est tout aussi courant 


qu'aujoi 


urd'huï. Deux lieu 


ax emblématiques 


ouvrent leurs portes durant la décennie : le 


dis 
Castle. 


à New York, et 


‘chaîne des White 


| 


gts pour 1 perse 
A harpagne 28 ju rad 
2 1 Gillre à fe de pes (Gi, Contre Où 
D Rés le. Blood and Sand» dans un ahaker À moi *Mérrir) 


“15 dk 
5 dde cermeuth se 225 dde jus dongle 


ARE d plsons. Fappez er passez dans un vom à Réaliser Le « Mimos » directement dans le verre Venere M 2 
\s eocktail rafraïchi Jus d'orange frais puis complétez avec le chamytagne Fais, "4 5 
dans un verre de pp lite». À noter que son om BAS 5 
— Bloody Mary Tobet d'un quiproqu entre l'Angleterre la Fate eee £ 
Trgrédients pour 1 personne : États-Unis ë 
ÿ de codha Ta + 12 deja Le 
LOS d'deiaue Méretribire 205 d'deju dues Monkey Gland 
22 pad Tasr “der ngréient peur 1 pere Dates 


poire dl degin 225 cd 
Réalisez ke + Bloody Mary » dans un verre à mélange. {lt dinp de grenade 5 el 
ARE ls ingédiens ave des glagons (pour nf Ce cl nonimé d'après de tue mél 
Van da lever pi une à ad Dr men 350), co lequel Br 
nano el clsl po, Décre cune e Shoes eine probe a vie et amého ei 
et ésentullement ue rondelle de cinon. Sens : 9 : 
en eu Rés le « Monkey gland » a hate Pope ns 
ù le émet avec des glaçons puis vez Enle s 
À Bondy Servca dans un vere de pe «ver à Marine 
 Dréäenhpar 2 pomme < 
DE dome dr rm + +2 gra BU 


rauantes 


11920 Le Rose, inventé par Johnny Mis! 
au Chatham Bar, à Paris! 

Le Bloody. Many en pat 
Femand « Pele » Pelot au Ne 
Vo Ba, à Par = 
Le Negroni, té fer Fes) 
« Goomy » Sorasel. pour de 
conte Caml Negroni 


nds pour pre : 1822 Slphen Poplki venise 
*2dldegin * 26/ de Crmparie ‘blender * 
Aléander » a ak Frpper me 20 nu " La Blood and Sand, ct as 


Mirtini Ciao) 00 


DR sons ct venez en filtrant Uhr impératserne LUE 0 
Domaines RS me 
re a par 199 eee ra de 
léniom « Alexandra », 


le flm éponyme do RUdoNES 
Valeino (Arènes sanglantes: GE 
Fred No) s 
Le Brandy Alexander nent 
par Hay MacEhone au Gros 
Club. à Londres #2 
Le Buck Fi: o8é par Par 


Rose 
bre ngréiets pou 4 perenne 


ddéireh 05 délires CS 
 Pngréient pour 1 peronne 7 MeGary au Bucxs 
 Ffrrtetles Pr Rats 
CPR PRES Rene «Re ans vor à bg Se es Le Monkey Glan, EE 
A D Pi» dretement dans evo See MN de pe ver à Mar an Fe 


dns un verre de sy « 


Bar, à Paris (dont il devient, 


Versez Le jus d'orange das 


À ÿ el do 1e me année) ESS 
Ja te rfi, puis complétez ave ke champ Ce Fe EE à pe rt 

haies coanu sous € 50m « Mimona » aux Ects-Unis. 22742 te 244 
à re parconadr avc celui écrit à dauous rte ne 


£ 24 defripe 1 (Gif Contraan Grand Marie) 

RAÏ Le + Wie Lady sa ae 
Trio peur 1 pere ingrédients avce de La glace et servez dans 
205 pa nuredeummne «14 de gin Pen vor à Man» rfraichi 
Her cr 10 dd champagne 


Paris 


1627 Hamy MacElhons pubs 
nd Cortals, 50 Fe 
Paris (toujours dr ee 
1929 Harry Mac 
recette de White Lady 
du gi ÿ 


2 anverr de pe «te » avec une cerise dans D 
un mors d'orange sur Le bord. 


Le restaurant Sardi, fondé en 1921, est | 
devenu un incontournable de Broadway: “ 
Le Sardi est d'ailleurs plus réputé pour 

sa clientèle artistique que pour sa cuisine. i 
Les murs du restaurant sont décorés l 

de nombreux dessins des plus fameuses 

scènes de théâtre, ainsi que de caricatures 

de célébrités. Le menu est conçu pour 
contenter chaque client. La liste” des 

plats comprend des spécialités relles qué | 
, le ragoût 

ade de x 


mesclun californienne. Le Sardi propose 


l'escalope de saumon à la poël 


de bœuf à la provençale et las: 


aussi des soupers tardifs en fin de soiré F 
ainsi qu'un prix de diner fixe. Les employés 
sont amicaux et attentifs, même pour les 
clients non célèbres. Un bar est également | 
A à la disposition de In eli a 
rchéologie ee VAR ti 
yhranus Moriey publie The Inscn ère l 
Is rapides 44) 
Les progrès de la science DES PA À 
n 1921, le restaurant rapide White Castle ï 
+ Mse au point dela dendrochrenologie (méthode de datation arc par And ouvre ses portes à Wichita, Kansas (États= | 


E. Dougss(Indateur du Labor 0 Tre-Rng Research de l'univers GAZON). 
+ Rudoboh Boysen ere, par crisement. les mûres de Boysan. Ce san des frs rouges lès . à : L 
pésés pour ae des conflures ou comme parum de glace, notamment dans le Pacique de restauration rapide, connue pour ses 
sud hamburgers nommés « Sliders ». Fondé par 
* Remington Co. mel sur le marché les promires Billy Ingram et Walter Anderson, White 
re ta Castle a pour objectif premier de montrer 


F'encrassement du quence de 
re patte blanche aux consommateurs. En 
effet, le public est très réticent à manger 


de la viande de bœuf depuis le roman 


Unis). C'est le début de la première chaîne 


Le tnérêt 


Aussi connu sous 


De à Mes mat au pont à pr SR 

are, Der je Jungle parue 

RRQ 2 mue à nie de coie d'Upton Sinclair, 7e Jungl, paru en°1906, à 
a neerinn ae RER dans lequel l'auteur dénonce le manque 

ph EN dt indé pa ne ences inérvenant ere plusieurs on d'hygiène dans l'industrie bovine Ateette 


- (aussi connu SOUS hérentes ‘elles. fin, un restaurant aux façades blanche: 
D Tom (usa oo ne Truman fin, un restaurant aux façades blanches, 


Le om de Léon Mere), Corus et à l'intérieur entièrement carrelé, ‘est 
RS Once or Aenoye de à oct, un conatuit. Les employé tt 
L'obinre 2 0 Pr ane nr SE RTE d'uniformes _ impeccables. Le W premiér 
S Fngtumanise. DNS 58 10 L Poe Le gi ei D restaurant à Wichita remporte un frané 
répandue, où TE an varier 82 SANS se amet succès. S'ensuit l'ouverture, dès 1923146 


ets, L'ante plusieurs autres, tous. reconnaissables 


por à latenne 


fume 69 boue. ie Cri di Cent Baron fer Asfrononcal leur forme de château blanc et à leur fausse) 
y fire varier le volume sel Telegrams par l'ntemational Astrencmical Un tour à créneaux. 
rapport à La main gauche désormais l'organisme of 


: Francis Wilam Aston, chimiste et phys on angl 


mel au poil spectrographe 


fragment. l'obiendra le pri Nobel 
es tavaux 
Découverte, en aoû, dans La constellation du 


ns des Lan as ds ag 2 
édiorial du 13 janvier 1920, décrie lou hypothèses PU! Vénier certaÿ 
«Le Professeur “dimatig liées depend + 


1 réaction et 
chose 


En réalté 1 semble seuleme 
La connaissance enseigné 
be », Le joumal ne se 


juilet 1967 


petits commerces & 
grands magasins 


Pour la plupart des achats, les Européens 
oncle tour des /échoppes : le boucher, 
JaNdroguerie, le boulanger, etc. Aux 
Kats-Unis, ill est de coutume d'acheter 
bon nombre de choses au drugstore du 
“coin, qui fournit la plupart des biens de 
‘consommation courante. Mais les grands 
magasins sont de plus en plus nombreux, 
et la vente par correspondance est très 
répandue. 
liexiste nombre de chaînes de magasins, 
comme celle des vêtements J.-C. Penney, 
quisouvre son 500° magasin aux États- 
Unis en 1927. Fondée en 1902, elle est 
Hotamment connue pour sa marque de 
Métements de travail Big Mac, lancée en 
1922: Lachane d'épiceries À & P, quant 
Aelle, necompte pas moins de seize mille 


(LS contenuid'une boite à outis domestique en 1925. Extrait 
de FAlmanach Hachette de 1928 


—— on 
LA BOITE À OUTIL: 


DE LA MAISO 


mägasins sur le territoire américain en 
1929 ! 


Les catalcaues £ la vente par 
correspondance 


En dehors des grands magasins qui 
pratiquent la vente par correspondance, il 
existe nombre de catalogues spécialisés, 
dont l'un des plus connus de nos jours en 
France a vu le jour en 1928, La Redoute 


Sears, Rocbuck and Company Catalog 

Sears, Rocbuck and Company, fondée par 
Richard Warren Sears et Alvah Rocbuck 
en 1886, est une société qui distribue ses 
produits dans toute l'Amérique du Nord 


. et Centrale. C'est la plus grosse société de 


vente par correspondance d'Amérique, 
et son catalogue, dans lequel on trouv 
absolument tout, y compris des maisons 
vendues sur plan, est une véritable 
institution dans les Années Vingt. Elle 
ouvre, en 1925, son premier magasin 
physique, à Chicago. 


Le catalogue de Ia 
Manufacture de St 
Etienne 

Edité par Manu- 


france, nom com- 


DRE éco dumaqur viivis du prolrsse 
LOIRE Gi out nécessaires Por, nes Ben 


ont nes que vous pouver nequerir fclle 


(esfonnel s'jote sou 


mercial de la Ma- 
nufacture Fran- 


rar 


1 


Er esree 
LR 
en pt 
CR 

r- Aer 


ce ce 


“és 
Er 
Fée 

Pier Lai 

Été pus 


ntm ete spttuUe |] 
EM Eôte lon dans 1e comnerte 
Moparés à ae 
at un pe 


Be = 
Mani t 

Msnnennue 
Penn ne coute 


uw, D] 


_ 
es 
ES 
“e 


utillage: 


Ve araveut lat des mire veille À) 
PRE Fred oi toujours en 


çaise  d'Armes 
et Cycles de St 
Etienne, le cata- 
logue de cette 
société créée en 
1885 est le plus 
ancien catalogue 
de vente par 
correspondance 
français. Prin 
cipalement spé: 
cialisée dans les 
fusils de chasse 
les bicy- 
clettes, elle pro- 
pose … énormé- 
ment … d'autres 
produits 
cannes à pêche, 
articles ména- 


tu. 


Farry Ma ‘ 
& le Harry? 
“York Ear ( 


1890, 3, dés son plus jeune: 
Mtre barman. Quitiant le giron fem 
Va débuté sa camière en France,4 
Rivera. En 1911, les engégé) 
, à Paris, où celui-ci venait! 
‘bar américain avec un dk 
LClancey. Ce dernier était pr 
À'baraun (uv NON 
ren La prohibition (cl, p. 
» démonter et était venu l'installer: 
Daunou, à Paris. Li 0 
Nork Bar a lieu le 26 novembre. 
Jour de Thanksgving, avec Hany< 
omplirPuis, après quelques 
ats-Unis, eu 
«dans la Royal Navy Al Force 
(Première Guerre mondiale, dd 
barman du Ciro's à Londres, oùi 
2 carre « dinveteur de 
publie d'ailleurs un petit livre, le, 
*ABC of Mxng Cockais. Chaiÿ 
Milancement du Ciros de Des 
[fetoure en France. Révant de! 
Pkà son compte, il saisit lo 
10-1923, de la mise en vente, 
MaBsr, qu'il rachète le 8 février, ëti 
noël nom en Harr/s Ne 
lEn 1924, il fait paraître dans le 
DTrbune une publicité toute simples: 
lo taxi drivor « Sank PDO! 
and got road) for tho worst LL 
ES 


lune importante clientèle 
(Gest également en 1924 8 
onse le premier « Sith 


Harry fonde également, avec Os 
Maciyre, l'essocalion)« 
Ba Fy » qui a pour Wall 
à l'épanouissement el La chuté d 
». Depuis sa création. 


ÿ + n° 
Ham ce poil Écossais UnMpR 
Prondouilard aux cheveux coupées 
(courts, aux sourcils noirs. 


gers, horloges, Wa 


outillage, ma 
chines à écrire, 
etc. Le cata- 
logue de 1928 
ne fait pas 
moins de huit 
cents pages, et 
chaque article. 
y est illuseré ! 


+ 


+ Les Américains Wightman W. Gamer et Harry À. Allard montent que a foraison d'une Le catalogue de La Redoute 

ué de lbac dépend de la durbe de léclaoment journalier (pholspénode). Ils Créée en 1837, CETTE PIE 

nomment ce phénomëne phatopériodisme. En muliiant laurs travaux POS 

répartissent les plantes en fonction de a sensibiité de leur oraison MR manufacturier de textiles français, publie 

2 la longueur du jour (plantes ind planies da jours cours et en 1928 son premier catlogue. C'estila 
plantes de jours longs) 


Notre santé 


+ Sur les consels de Plere Cure, M. le Trocquer demande au 
Consal municipal de Paris acheter en Amérique deux grammes 
de radium pour une somme de 5 mon de francs, Grau meubles 

out destiné à Assistance publique, ol Fon onstale par an 
à Pars 3500 victimes du cancor. 

+ Début de l'utlsation courante du mercurochrome, dont les Le confort moderne 
propréès antiseliques ont été découvertes par le docteur Hugh 
H. Young du Johns Hopkins Hosptal en 1919. Le mercurochrome 
est commercalsé dens un petit facon rouge, qui rslera sa 
marque de fabrique lou au 109 


naissance de La Redoute. Il fait seize 


dans lesquelles environ quarante articles 
ntés. Il frudra attendre 1956 
apparaissent dans le catalogue de 


écoration, des accessoires et des. 


décennie se caractérise par une 
ate évolution du confort modé 
est grandement facilité 


par 


bre d'inventions, que ce soit grâcelau 


réfrigérateur, à la machine à laver, ousau 
ête, le 13 jun, que les gons pas envoyer leurs enfants rasoir électrique 
par colis postal. 
en servi machine à timbrer les envois postaux, la Piney-Bowes, aux P 
États-Unis. Les débuts 
: Commercaisation de a balance automatique, qui afche directement le poids. r conditionné 
« Commercalsation du thé en sachet (inventé en 1908 par John Sulvan). 


Jusqu'alors utilisé uniquement 
ditionné, 
à des fins de confort est insts 
Détroit (États-Unis), dans ile 

grand magasin J.L. Hudson, 

en 1924. Régulièrement, des 
| clients, en raison de la chaleur, 


rs dans l'industrie, l'air con 


qu + Dar dre 
aux bons soins del 


D'HYGIÈNE FT) DE COIFFURE, favori. trente, on era de ; 
GR LA GET CANINE Dans Le al datent Pohocho | sévanouissaient. L 


décidé d'installer trois unités d'air 


jun saor société a alors. 


rour. 


conditionné. Très _ rapidement, 


a F : 
Sas mans ù les cinémas Sen sont équipés, 
dnemdes à Ë Fe 
ane rene een Polit en raison d'une forte (baissé 
darbon be D lee chaude «+ d'affluence en été. Le premier fut 
a nn le Rivoli, à New York, en 1925 
et 
Fous er de trois cents cinémas 


e ncent qui = 
4e "on gave de Fit 


come de amas “ suivront cet exemple au cours 
“ja babétants da a dé l'air conditionné 
devenant un argument 


comm 


jal de premier ordre. 
Le me pour attirer le client En 


Ms re Le Invori d'une étain 1929, le Milam Building, à 
M de did (ea re * À 


immeuble de bureaux: équipé 


Raovt ram, San Francisco, est le pren 


4e chambre où de leur de l'air conditionné, 


Lhygiène corporelle est 
litée par l'apparition Sur 
le marché, en 1920, des deux 
premiers modè 
de sèche-cheveux, äRaeiné 
(Wisconsin, États-Unis) 
le Race de la Racine 
al Motor Co, etle 


Dès 1924, la 
commercialisation des 
premiers mouchoirs en 


Article exral du ouai 
L'ibstration de 1627 


he 


papier Kleenex évite désormais de laver 
ses mouchoirs en tissu 

En 1925, Jacob Schick, un colonel 
américain à la retraite, invente le pr 
rasoir électrique. Mais il faudra attendre 
1928 avant que le modèle névolue et 
puisse être produit en série. 


La Vie au bureau 


Alors que le travail de bureau se développe 
partout dans le monde, les petites 
inventions facilitent le quotidien de 
millions d'employés. L 
moderne, simple et pratique, apparaît en 
1923, et les premier 
1924. Les premiers stylos quatre couleurs, 
deWEducational Exhibition Company de 
Providence, arrivent sur le marché en 1928. 
Par simple pression les posible de choisir 
Ja couleur souh enfin, en 1929, le 
inventé par Dick 


feuse de bureau 


wnets à spirale en 


Éypist une machine à écrire por 
produire simultanément de 
copies d'un document, est comr 
en 1927. 


La naissance des enregistrements 
sonores modernes 


Les Années V 
enregistrement 
1920, les premiers essais de gran 


gt marquent le début des 
S sonores modernes. Er 


du son sont tentés par des ing 
HMV. 11 fau ndant attendre 1925 
pour qu'apparaissent les premi itables 
strements électriques. Ceux-ci se 
font d'abord avec des micros au charbon, 


Révolutions du quotidien 


en: 


dérivés de ce sés dans les téléphone 


assez médiocres, puis avec des micros à 


DES TUBES PNEUMATIQU AN: 
PORTENT LA CORRESPOND ANC LE 
DANS UN IMMEUBLE DE BUREA 


ne Le vitre ur 
RS mama oi 


a corp count Jo ia QU 0 
on ag à un a 

be ou 

lila A étage a LL 


bes outils pour faire gagner 4, 
du temps et de l'argent à la ménagère. : 


Un testeur qui permet de F Un peigne de poche pliable, dont 
rapidement déterminer si un œuf 4 ; ù une Section est composée des 
it bon ou nom, grâce à la lumière fines dètts et l'autre du manche. 
qui passe par la coquille sur un Ouvert, il mesure 15 cm, 
miroir disposé dans le pied et et plié à peine la moitié 
witble grâce à une ouverture 


Toutes les sensations d'un toboggan et d'une balançoire sont 
combinées dans le « Wbizzer », créée pour permettre aux enfants 
de jouer dans leur propre terrain 


Un batteur à œuf pour faire 
monter la mayonnaise avecsm 
réservoir automatique pour ajouter 
L'huile comme il se doit, sa pour: 
autant se salir Les mains 


———_—_— 


Transformer n'importe quel vase 
en une lampe électrique plaisante 
et transportable est possible grâce à 
un adaptateur qui comporte la base 
pour l'ampoule fixé à une prise à 
l'intérieur du tube 


Pour assurer la pureté de 
L'eau potable un simple filtre 
et un siphon ant été associés. 
L'éoulement débute ave£une 
«pression sur la poire 


Un filtre et un mélangeur qui régule la température de led, et qui peut'être utilisé 
pour nettoyer Les bouteilles (à gauche), où laver la vaisselle (à droite 


N et fist aux robinets par des colliers d'angle en caoutchouc 


ET 


Des ciseaux ave des lames , ; 2% à Un ouvre boité spécialement 

d'acier détachables permettent de conçu pour les ampeurs et les 

facilement les remplacer lorsque ii scouts, qui peut être pli à plat et 
telles-ci sont émoussées et cest | ser mis sur un porte-cef 

plus économique ! 


Un siège, un bain de pieds, une douche et une baignoire enfant 
combinés dans une seule baignoire, nécessitant moins d'eau et 
offrant une place plus importante que l'on soit debout ou assis 


Un chauffage éléctrique portatif 
qui peut être aceroché dans un 
‘placard ou unehrmoire pour 
sécher plus rapidement le linge 


Un aiguiseur d'aiguille de 
tourne-disque qui fonctionne 

sans retirer la pointe du bras, par. 
simple pression sur le levier 


Mn grill steak muni d'üne poignée, adapté pour une cuisson au ge 
Les bords sont minis d'une rigole pour récupérer le jus dé viande 


it n peau de cygne avec 
Les plumes et l'outil indispensable du 
ménage du samedi 


Une attache rapide pour balais ou lavette, qui permet d'utiliser 
n'importe quelle longueur demarche afin d'atteindre tous Les coins reculés 
es murs ou des plafonds. Le syslème se compose de grifés de métal actionnées 
‘par un ressort 


ira du Popular Mechanios del1924 


Révolutions du quotidien: 


Schéma de 
fonctionnement du 
premier Photos 
(p.154) 


An d'employer les compélences des joueurs de basabal noirs, Andrew Rube Fos, 
l'enraineur de l'équipe des Glanis de Chicago fonde, la 3 jamier à Kansas Cay, la National 
Negro Baseball League. Cebe-c regoupe hui dubs, dont les Monarchs et les Giants de 
Kansas Ci, qui sontles deux premêres équipes noires du Missour. 

 Créaton dela compagnie Intermatiomal Telephone and Telegraphic (TT) 

Henry But crée, à Youngsloun, Ohio. ls Good Humor Bar, de la glace recouverte de 
chocolat, surun bélon. 

« Me en vente des premières barres de crème glacée Eskimo Pie 

* Coco Chanel met à la made La robe fuseau une pièce, qui s'arrête juste au-dessus du 
genou. 

+ invention du broyeur évier (connu aux États-Unis sous les noms « macarator » où 
«electic pig »). 

+ Le tracteur, vent on 1889, commence à être usé largement dans les campagnes 
ambrcäines, marquant le décin des chevaux comme animaux de ferme. 

« Agpariion sur le marché des deux premiers modles manuels de sèche-cheveux, à Racine 
(Wisconsin, Étals-Unis : le Race, de a Racine Universal Molor Co, et le Cycione, de la 
Hamaon Beach. 

2 Les premiers essais de gravure amplifiée du son Sol lents par des ingénieurs de HMV. 1 
faudra cependant attendre 1925 pour qu'epparaissentles premiers vériables enregistrements 


éccques 
Arts & lettres 
Sur les onde 


» Fondaon dl ado Corporation of Amen (RCA) ani à Nous (ts 
Us accueil do 2 mio de ol 

2 La son Gé de Dés En Uns) dde, le 20 où le premier programme 
radiophonique quotidien. 

» Dao 8 ab du prema programme natal dd pr son KDKA e 
Fr 8 eo ba de as ns np dr 
ok 6 nt Cora on as Dora Le ao ls LS en 
préstéentielte Baden à M FPS Op cbr où 

à Gran 
GR, tr one dpart do rascciuscn 
à Free 


s les Kicsaues 


+ André Brelon, Louis Aragon et Phiigpe 
‘Soupauf publient l'une des premièresœuvres 
entièrement surréalistes. tué Champ 
magnétiques, le recuel parait dans La revue 
Littérature, périodique qu'is ont fondé pou de 
temps auparavant 

: Le magazine Argosy (créé en 1888) fusionne 

avec le All-Story Magazine, ce qui donne son 

Lt définitif: Argosy Al-Stery Weekly. La revue 

puble desœuvres de lous genres Héraies, 

‘dont la science-fiction et le westem. 

« Lancement du megane Black 
Mask, qui va rapidement imposer 
comme la rééenc des 

« hisoires de mystères et de 

détecives », avec des auteurs 


condensateur, ès proches de ceux toujours 
aujourd'hui. Puis, : én# 11928, Ma 
Western Electric met au point les premiers 
micros électrostatiques, et General Electric 
les premiers haut-parleurs dynamiques, qui 
nent la qualité sonore. 


utilisés 


augmentent gran 


Pour l'écoute des enregistrements les premiers 
pick-up électriques (tourne-disques), qui 
remplacent peu à peu les phonogrammes à 
Trois ans plus 

brication du phonogramme: 

son, définitivement supplanté 

onéreux et plus pratique, 


box entièrement automatique 
est mis sur le marché en 1927, par Rowe 
International, sous la marque AMI, 
ormais au client de choisir sOn 

ori dans les lieux publics. 


st à la fin de la décennie, en 1929, que 
té le Blatmerphone, le premier! 
enregistreur sonore sur bande. 1 sera d'abord 
utilisé par la chaîne de radio BBC. Mesurant 
mi de hauteur et de largeur, 
cinquante centimètres ide 
profondeur, il pèse près d'une tonne. Les 


sera in 


un mètre 


pour plus d 


émissions sont enregistrées sur des bandes 
d'acier qui défilent devant les têtes de lecture à 
une vite 


€ de l'ordre d'un mètre par secoñdes 
Une demi-heure enregistrement nécessité 
environ un kilomètre et demi de bandes Le 


Blattnerpt à utilisé jusqu'en 1945 


Toujours domaine du son, en 1929, 
ynx artificiel est mis au point 
par les L d'AT&T Ce dispositif. 
mécanique, placé sur le larynx, enNeapte 
les vibrations et sert ainsi de micro. Il sera 

utilisé par l'aviation!) durant ll 
Seconde Guerre mondiale. 


le premier 


Un confort domestiaue 
derne 


La ménagère nest pus en reste <ôté 
! Cest même une période 
florissante pour lui faciliter la Vie, come 
le sous-entend le message de nombreus 


publicités de La 


inventions 


décennie 


rvation des aliments subit 
une révolution en 1926. La société 
américaine Electrolux Servel dépose un: 
brevet d'invention pour un réfrigérateur 
ménager, et le présente sur le marché 
américain dès la fin de l'année, le 9 
décembre, Ce modèle fonctionnant au 
gaz est silencieux. L'appareil à été mis 
au point par des étudiants suédois, Carl 
G.Munters et Baltzar Von Platen. 


I ns 


L'apparition du grille-pain à éjéction: 
automatique marque la | décennie. 
En 1921, l'inventeur Charles Strite 


Un che indien effect des; 


ments au Smithsonian pour l'etnolsgue, 


Frances Densmore: 


‘obtient le brevet du premier modèle, un 
produit inventé pour les commerces de 
restauration en 1919. 11 fonde la Waters 
Genter Co. et débute la pro 
gril coque en aluminiu 
près de neuf kilos, et i 
à fabriquer qu'un seul exemplaire sort 

ne par jour, ce qui n'en fait pas 
un produit de grande consommation ! 
Ii faudra pour cela attendre 1926 et 
invention du Toastmaster modèle 
1-A 21, le premier grille-pain à éjection 
Automatique conçu pour un usage 
domestique, qui permet de griller 
unedtranche de pain des deux côté 
simultanément ! 


de 


Poele plus grand bonheur des amateurs 
“décocktails,en 1922, Stephen Poplawskt, 
propriétaire de la Stevens Electric 
Company, invente le blender électrique 
(mixeur), spécialement pour faire des 
milkshakes et équiper les fontaines à 


f. soda. 


Dans la 


étanche en 1928, qui permet de conserver 
les aliment 
en 1920 du broyeur d'évier (connu aux 
États-Un 


l'abri de l'air, et l'invention 


sous les noms de macerator 
nt 
asser des déchets solides 
ant la vaisselle. C 
e, en 1921, par la mi 
du Drano de P. W. Drac 
& Sons. Principalement constitué de 
caustiq 
aux tuyauteries domestiques. 


qui permet de facil 


soude ce déboucher est 


destil 


Côté ménage 
suédoise fondé 


lectrolux, compagnie 
en 1910, met s 
nier modèle d'aspi 
apparait sur le marché 


de la société Maytag. Ce 
modèle qui n'utilise que l'action de 1 
Il faudra attendre 1929 pour disposer de 
Yoption essorage 


€ le premier 


M 


laver « Gyrofoam» À 


4 


j 
| 


La styo quatre couleurs 


Le ssimaster most 1, premier ge 
po à lon aoraque or pue 


Livres de L'anni 


* La Mystériouse Afro de Styles (The Mysterious Afair at Styles) (quest non seule 
le prèmer roman d'Agaiha Chrisbe, mais aussi a premire appañion d'Hercuis Po 
nage fiche) 
: Tarzan l'indomptable et La Princesse de Mars, EG 
: L'Atantide, de Pie Benoit 
: Les Liaisons tranquils, à 
: L'Envers du paradis, de F, Scoû Finger 


Rice Buroughs 


* Main Strect T 
* Outine of History, de HG 
* Le Temps de l'innocence, 
aron (prix Puitrer en 1621) 
: L'Empereur Jones, Eu 
+ Tho Secrets of Jujtsu, par 
Alan Corsorphin Sn 
* Le Papalagu, d'Eñch 
Alemagne seulement) 


L'Attantide 


Pierre Benoit 


de SaintA 
ne Morhange, W 


ce Soviets, d'Albert Londres 


+Au bagne et Dans la Russie des 


- La Conspirtion rouge, de Jospoh 


pas a loué la mot 
Me des 0 den, per 
are terne du déset du 


Merelo (pamphlet qui cherche 
prouver que le « Péri roux 
sur les États-Unis) 


Lesel 


La compagnie United Artists. est 


créée par Charie Chapin, Mary 


Pod, Doug Fasbenis et D, 


cesse des temps anciens 
ro Goff 


le Année, are les hommes au Sein 
royaume et leur donne, de manière 
là mon, sfn de venger toutes les 


bia) de Pier Ank 
+ The Ponaly. ave 
de Walace Worsley 


‘ La Sainte Bible (La Sacra Bib- 


* Les Deux Orphelnes. avec Lan 


Gish, de D. Gi 


* Pollyana, avec Mary Pickiord 


« Le Cabinet du D? Caligari (Das 


Kabinet Des D Caligar) 


Le Golem (Der Golem, Wie er in die Welt Kam), de 
etavec Paul Wegener 

Die Todeskarawane, 
Lugosi 
* Dr Jekyll M. Hyde, avec 


| John Barrymore | 
OR JERYLL= MRHYDE 
| 


On et Caire Adams 


accident 


lune chiur 
Phs 


LON CHANEY. 
“THE PENALTY 


WAR 
Meur ane 


Le linge lavé en m 
sans fux-plis grâce au fer à 


chine peut être repassé 

Vapeur, 
commercialisé en 1926 par l'entreprise 
Eldec de New York (il n'apparaîtra en 
France qu'en 1953). Note : Le fer à repasser) 
électrique fut inventé par un Américain, 
Henry W. Seely, en 1882, 


La première balance automatique, en 1920, 
affiche directement le poids. Et à partir de 
1929, les fumeurs n'ont plus à fre le plein 
de leur briquet, grâce à l'apparition briquet 
à pile, dont l'allumage se fit par un filament 
chauffé par du courant électrique 


a 


La révolution dans l'horicserié 


En 1927, Warren Morrison, à 
en ték 


génieur 
mication, met au point la 


première horloge à quartz en se basant 
sur l'effet piézo-électrique, plus fable que) 
les anciens systèmes mécaniques. L'année 
suivante, Horton et Morrissonseréentile 
première montre à quartz. Naït aussi là. 
première montre waterproof, uns modèle, 
de poignet baptisé Rolex Oyster Perpetual, 
commercialisée en 1927 par la marque Rolex, 


Le développe 
photographie 


ent de 1 


ancêtres des photomatons apparaissent Sur 
Les trottoirs et livrent quatre photos différentes 
pour 10 cents. En 1928, les premières cabines 
photographiques, permettant de. réaliser des 
photos d'identité (cf. p. 152), sont utilisées à 
New York. Elles ont été mises au point par 
l'inventeur américain Anatol Marco Josepho, 
d'origine hongroise. La machine délivre huit 


photos en huit minutes et elle a coûté près d'un 
million de dollars ! Ce nist qu'en 1986 quetées 
cabines prendront le nom de « Photomaton 
(du nom de la société créée la même année) Ce 
nom deviendra rapidement le nom commun) 
de ces cabines dans le langage courant. Il faudra 
attendre les années cinquante: pour/voiriles 
premiers photomatons en France. 


T.. Svedbes 
photographier d'anciens documents, ce qui 
permet de) déchiffrer les” palimpsestesset, 
aussi, de détecter les faux. On'a mis au point 
des appareils permettant de photographier 
l'intérieur du canon d'une arme, ou encore à 
travers un microscope. Des clichés réalisés avec 
des temps d'exposition très longs pérmettént 
de voir des étoiles et nébuleuses jusque-là 
invisibles. Les recherches en cours promettent 
des films toujours plus sensibles et plus rapides, 


utilise les ultraviolets pour 


Débute aussi la commercialisation du premier 
appareil photo Leica boîtier 24x36 mm, 
en 1924. Cet appareil, compact ec robuste, 
révolutionne la photographie en offrant enfin 
un appareil léger et facilement transporuble 


aux reporters et aux artistes. 


53 
HART 

Dés enselanes lumineuses et un 
- ciel conauis 


La publicité grandissante se cherche de 
houveaux supports. Cest ainsi que la 
première enseigne lumineuse clignotante, 
Composée de quatorze mille ampoules ct 
de trente mille mètres de câbles affichent 


les résultats des élections sur les 
quatre fices du New York Times 
Building en 1924. La fée électricité, 
largement domptée, permet, pour la 
première fois, d'entièrement décorer de 
guirlandes électriques l'arbre de Noël 
de la Maison-Blanche, aux É: ï 
le 25 décembre 1923. 


©“CONFORT MODERNE ” 


IL fut une époque, pas tellement lointaine, où le confort d'un immeuble étnit repré 
<enté par à-Éuu et le guz à tous les étages» dans des « Appartements ornés de 
graces », Aujourd'hul, le _confort commence dès l'escalier avec l'ascensaur, In 
minuterie, ete. et a pénétré sous loutos les formes dans foules 1es plècow. +0 


«Fée Électricité» est entrée au service 


T'homme, qui l'a transformée en bonre=il 
aire. même son bien-être. 


te 


se 


Pubioté pour un aspirateur HG 


en1926 


Les autochro: 


Lautochrome, inventée en 
Jes frères Lumière, esl Un 


Lumire | produisent 
plsques d'autochromes paroi 
Vol de onquarte mins de à 
on. C'ost à Aer Ka (@ 
hago suivante) que lon dit 
ès mporent de cichs. l'en 
phoographes aux quatre css 
onde pour onsbluer les Are 
plane n en couleur. Ce 
chrique demande un Long 
Pour celte raison le p 
on souvent ms en Scône lé 
el la. végélaion 


2 pocidts du Kodacome 
2 l'Agfachrome | 1936) 


Révoluions du quotidien 


4... Sainte Eible 


La Sacra EibDia 


Italie - 3 h 40 - De Pier Antonio Gariezza, 


Avec Umberto Semprebene et Ade Maruceli Des EN Aibert 
ten s < Te Fatal Sign 
+ The Phantom Foe Kahn et les 
+ Pirate Gold ; “ Ar 
+ Ruth of the Rockies ives de 
«The Third Eye la planète » 
2 ral by Three £ 
: Velvet Fingers Abe Kahn est un banque 
2 The Lost CI méchnefañçinà à amoués, 
ei parle National À En Fes À en Asocoÿ en 1850 Ds 122 
n Pres à den 2 Fntomas À of 606 brunes de voyage 
«The $1,000,000 Dollar < Auiour du monde», Da unes 
Reward 
< The Branded Four | 
Bref nn ps 
= Te Flmiog Disc du an, à as er Lu 
2 The Hawk Tail a 
+ The Invis A ” F' S jeunes diplômés du Japon, 
or Gr nn PA Sn don 
AL vojage au san el en Cino en 130, car eq at 
ombre de ce 4 6 fs par Un 
à Ge tar «ces 
he Tiger Band ME a plante 
“Vanstiog Tail PRE A de phapaphies coder (adochrones) à 
2 Te Wind GT Re EP QU on En 
« The Moon Riders pratiques mSson de photogra : 
: King of the Gireus el de modes: de aa Puma dot La da 
: The Vanishing Dagger douze md auoohomes pin due 
à de ps Net ao ne Grquantaine de 
: The Evil Sert Un projet de dou 
: The Sereuming Shadow MBA anses ds nr 
: Hidden Dangers depot des conf mauans ne else entente, af 
2 Te isibe Hand La is de 199 mat au a 
a 8 28 au ets Goo Lo dan de 
+ The Vellod Mystery “on, qui Sera ainsl préservée, 
Feaux arts n 


156 


- Ouverture del première exposition inemationale Dada à Bern, Le 1 ji. 

* Le ténor italien Enrico Caruso chante Aïda à La Havane (Cuba), pour dix mêle dollars ! 
Les bits se vendent jusqu'à 35 dors piéce, autant de une viable fodune, ce qui suscte 
Ja cobre du pubic Lo sor dela premêre représentation la sale est Ja be dun afentat à 
La bombe. Caruso accompli sa demière prestation au Metropolitan Opera de New York le 
3 décembre, où un pan de Gécr tombe et le heure au ane, au eau du fin, durant le 
demie acte de Somson ef Dai H restera hosptalsé 6 mois pourunepleurés et une infection s connaissent plus 
généralisée (el 1921, page 184) parir du 28 novembre 1922, date 

* Deuxième sonale pour plano « Concord, Mass, 1840.60 » de Chaos ves. Cetie sonate anniqué Jack Sivasé HDI 
‘consttue un dé à l'atadémisme. On y trouve loutes les innovations qui jalonnent la musique du rÉ 
sie anale poforalé, porte, usters, laons el oages 


avec des fumées lâchées d'un avion. 
es Turne: 
Luck 


Sur les pla: 


“ Les Ziegfields Folies mettent en vedetis Fanny Brice dans Rose of Washington Square. 


Aüir. terre & mer Une industrie béton 


inde révolution industrie 
“Bugatti vend sa première vu le 20 mars. C'est un modo de ue avc un moteur 16 soupapes RE à a 


: Sad-JosephLecoine tabit un nouveau record de vitesse aérien à 275 ke 7 févr nie est l'invention d'Eugène 


+ Mieman et Cha accomplssnt le premier vol au-dessus du désert du Sahara 18 Hi con précontraint, en 1928, Cet ingénieur 
PA Ar meer re français, célèbre pour ses constructions de 
avoeavesé la Mécteranée par es Bars ançais, P o 

+ Le7jult TULS. Navy parent à faire voler un hydravion sur une dstance de 150 kiomètres, avec: grands ouvrages en béton et en béton armé, 
our seu plc un guidage par signal rio permet ainsi aux architectes de donner fibre 

 Aor quon le repeint aux couleurs de son nouvel arateur, un violent incendie se déciare à cours à leur imagination. 


bord du plus grand paquebot au monde, le Bismarck, le 5 octobre à Hambourg. Lincende a 
és ceftanement pour origine un sabotage alemand, le Bamarck devant passer sous parilon 


ang sule à la guere Les dommages, en qumporiants, sontrbpars à grands fs Leave Dans le domaine de l'automobile, en 1925, 

Do mr on 12 uso on Richard Drew de la société 3M, osent 
+ La compagnie anenve (@ueersand An North Teror Aural Sera) due ses A a 

vos réguiers d'evons-tas en Australe. Eke a été fondée par Hudson Fysh et PJ. MoGuness, que: le peines automobiles 2e RME 

Ana es PS OL Lee malin A Tecene te Pi ARR in Ces cobrenir une ligne parfaite entre deux couleurs 

mir ausaiens sur es carrosseries, invente Le premier scoteh de 
«+ Le 5 décembre, un équipage franças qui a sauvé le Vénus, cargo espagnol abandonné, est masqu 


dt mou de ae pop Si Lean 
La Roy Duc Aie Se an ace a en à Les ac un De ‘ 
Havland DH-16 qui peut transporter deux passagers. L'appareil à été loué à La compagnie Etéest en 1921 que le pilote John A. Macreadÿ: 
Ép EN FE ne “ D É effectue la première démonstration réussie 
Se Lonances ge Men Bloom pi des os ENTER NE 
TT ER dépanner 51 ma à Tin) 
TT ELEC (Os Écs-Uni. Un champ infé pa ln 
event la premirefomme à per un fon au-dessus de a Manche mite du sphinx est traité par pulvérisation, 


JOUR) 


L'ILLUSTRATION, AL UNI 


mea 


FI 2 Un da d'opération cuire. 


Stone Ce dan à de — Lans à Meun  C dieu 


LES MACHINES À FAIRE LE FROID 


À quon ser we MAEMNIR À GO ? — Dans le 
Che Soi une mechine À H01 à évidemment pour 
objet Ia production de gts, I réduite de sorbts 
de caca, de ras, de iles de œuierie mime, | 
qui comepundent à cie forme Lgère de TA.| 
Aa a amande Géants La are ca perma.| 
Manee peut, au surpls, Jouer dé une fem an | 
rôle buerap plu rico d'emiance à un malade | 

Mu la réable deimtion dune mashine À | 
Lao un stériut ot a comaetion des den | 
ré aimeairee En dé Molament Quantté de 
Brit « tourent » en queues heures; la Plapart 
cent où sm en une journee Que de 
Hrübes, de Sales, de lag, qe de « ro » 
Bréicex de viande de polo, rés an parie 
Ranger ep lei caremunt du mmémmaie, en 
mot sors le ledesain pour légal En Bve, 48 
Vos durées sont plan verte plan chères er dame 
Are so mains rapide ais Kut aus onéreux pour 
1e bule, parfc même pour In nt, Le machine 
À ob amure en continué Jalineot rai ob l'ale 
ment ain. TA et an vd fn 

On item ef qu'une tata organique en | 
same es vue de Iniformaion Les tiers | 
de 6 boclesemement paroi LA rapide sout prise | 
Valenent Le mierabe et le belles dont de où | 
Htéralement sanprairée à Impréene quite | 
ailent mm cent à Je dé 
œatre se. portent fréquemment mutuel appeï. Ce | 
Sont av es das, oo ferment otaber gui | 
faopéret à Falimetation de Late cclale, mème | 
Fe ierdbies, a ant à 1 bus de toute orme. | 


LA CUISINE MODERNE 


Fi. 1. — Diposion pinérale d'une cuisse mooerne 


tation nlcoliqué, lattique, batyrique, ete, jusqu'au 
remment où, par Auite d'une Véritable combinaiuon 
de Terentations simullanée où socemives, Ke 
Îa substance envaique Pefoodre dans la atré 
fsetion (). 

Or, tax ce mierv-orpaniames, levures, moisisres | 
€ leurs sure ont besoin dé chaleur pour demeurer. 


Acte. La machine à Froid les anprardt, les paralye 
mé. Tant qu'ils aout sue ea domination, 1 
demrarent inofensis. 


ions pas penser cependant qu'elle Les te! Elle 
m'est pas Un térihateur, Certains micro, qui 
sont annibilé par une chaléor de + 90, récent 
a froid de l'air Hide À In pression aumosphérique, 
ui et de 10981 

Le froid he peut dore que ralentie 1e vie de 
microbes. EU même s-Lon constaté que l'alieraaes 
de chaud et de Froid moyens qu'on peut leur appli 
quer donne ce résultat imglier qu'ils fent_ bien 
vite de l'laphation à un tel régime! De par l'étrange 
somplent de tempérament qe leur: recoonaistnt 

1 Lex savants qui les Gadient, 1 saccoutument 
Vite à ce cab où à ce Éroid, qui désormais feet 
a du Lout er vitalité 


1 semble, par conséquent, go'an paint de vue de 
La conservation. des_liments, une des premières 
qualités que düive posséder le machine à Avid où. 
Îa constance dax Je mien des terpératures que 
duse 

Une ant, avi grande importants, et Ja 
sécherone de l'atmosphère froide qu'elle renferme. 
{Car Les ausophères barmides sont très favorable at 
développement des eulonies erblennes, surtout 


mpérature n'est que médioenanent base. 


Quelles. valeurs dofveët done. avoir lo lempéras 
tures foumies Dar wwe machine Frigurifque de 
ménage ? On se tromperait fravement en pensant, 
e În tmpératare intérieurs d'une armoire froide 
dnive a maintenir à quelques degrés en dou de 
ir, où mème à sérv ulement, La guides d'aïl 
émiation, lit, ete, ls af, let chaire anal 
6 mme Weéules ln plupart des dur serait 
ravement atteintes par un tel froid, 11 faut males 
ment qu'elles sent muintenaes 174 rafraichin. 
‘Chaque denrée, d'ailleurs, a ue température de 
comervation qui est optima pour él, souvent à 28° 
disibme de degré prés ; l'adastrie natarelemee. 
Mere avec précagtics, Dana Ia Vie ménagère. 08 
he par latin we move à rééiement 


| Révolutions du quotidien 


decor parfois, a ll sel, à — 10" ct = 
D'ordinaire à se maintient aux environs de 2) 
C'est entre mes Paroïs ras que se rélie La Flac, 
2 eut, généralement sous celle 
Ta Pa € pratiques 


ex Re on ee CE 
Ês mors 3 Ce de Pasta de ur de Go Ms 
De Does Par à 0 2 MM 


: 
È 


+ John Wison réalise un saut en parachute d'une aïude de 6 500 mére, le 8 juin à San 
Antonio (États-Unis). 

+ En jui, Jean Casaleleste un resprateur à oxygène qu ptrmotra 
ar raréfé. 

* Le Dayton-Wright R.B, Racer est présenté à Étampes (France) en septembre. Cetincroyabie 
avion venu des États-Unis est à la pointe de La technologie : rai d'allemssage rétractable à 
commande manuelle et ssposif permettant de modifier l'angle d'incidence des aies ! 


Catastrophes de l année 


+ Un tremblement de terre à Couxtian, Mexique, fait pus de 1 000 victimes le 6 janvier. 

Un tremblement de terre en ali. ke 9 septembre, fai 500 victimes tisse plus de 20 000 
personnes sans-abi 

Le 16 décembre, un tremblement de terre dans la province chinoise de Gansu (Chine) 
provoque d'importants glssements de train et fa 200 000 icimes. 


Faits fortéens 


+ Un humanoïde couvert de fourrure est 
abat et pholographié à la frontière entre La 
Colombie etle Venezuela, dans les montagnes 
A est du lac Maracabo, los d'une expédition 
péolfére suisse drigée par le gécloque 
François de Loys, Lexpértion, affamée, 
afsible par la maladie, à Vu surg# un couple 
de ces créalures hors de la jungle. De Loys 
na jamais précisé les circonstances exactes 
de cette rencontre. Croyant a 
ours, les membres de lexpedtion ont ouvert 
le feu. En s'approchant. sont découvert une 
espèce de singe de lès grande tale [environ 
1.50 m). ls ont photographié le cadavre. Pour 
la majorté de la communauté scientiique, 

A sagt simplement dun snge-araign 
partcuhèrement grand, alors que pour 
'aues, cela pourrait constiuer ke chaînon manquant entre le singe et humain, 

 Loivier El Butni, dans lolveraie de Gethsèmané (sie au pied du Mont des Olvirs, 
connu dans les Évangles pour être le théâtre de « La Passion » de Jésus de Nazareth) 
tombe le 23 février. Selon une longue traction, est di que le jour où cet lvir tomber 
l'Empire turc tombera également. (À ner que selon d'autres sources, La chute d'El Buini 
aurai eu heu en 1915, sut à une invasion de saulereles, 

+ À Os, en Norvège, une mêre et sa fe entendent la musique dune harpe. Eles vont à la 
fenêtre, où elles aperçoivent un objet rouge brillant qui rapetisse pet à peët. Plus Fobjet 
diminue (ou s'éloigne) lus le volume de la musique diminue, jusqu'à ésparatre to 

À Bear Creek, dans le Montana (États-Unis) sont Gécouveres deux énormes molaires dans 
une mine de chatbon connue sous le nom d Eagle N° 3. Elles seraient ro los plus grandes 
que des molares humaines normales, et on! él Irouvbes dans une couche sédimentare 
vil d'au moins lente milions d'années. 


UN AUTRE PHÉNOMET 
AÉRIEN OBSERVÉ 


Uni autre phénomène aérien à été observé par un certain 
nombre d'habitants Et nuit dernière, On ne sait pas Si ee qui 
à étévu était une comète ou une étoile filante inhabituelle- 
ment gr phénomène a été obseiné à 20 h 15, et 
d'après la desetiption donnée par ceux qui l'ont vu, nome 
breux Sont eé0 qui Sont enclins à croire que ee n'était rien 


d'autre qu'une 


Erbralt de Pharer-Tihuuc de Logsniport (Indiens), 
26 mars 1920. 


re à la mode 


a fortement évolué au cours dé 
notamment sous influence) 
de Coco Chanel et de sa robe fuseail 
noire, Mais c'est avant tout la période des 
flappers (gasçonnes), véritable symbole de là 
libération de la femme. 


Bien que la décennie voie surgir de 
nombreuses modes, du manteau de ratôn! 
au pantalon patte d'éléphant ‘en! passant 
par la robe fapper, Ir majorité des gens 
à s'habiller avec conservatisme. 
d'affaires ou professionnelles 
refusent les bas de pantalon de soixante= 
quinze centimètres de diamètre, Ce nest 
€ tenue pour un employé, cest Bo 


continuent 


Les réunio: 


pas ui 


pour la jeunesse. 
Les conventions vestimentaires /seMSon® 


considérabl 


ment assouplies, mais 
lexister, Les deux | sexes 
portent gants et chapeaux quand! ils 
quittent la maison pour se rendre cheziles 
se. L 


sont en tissu, et les chemises 


continuent 


commerçants ou à l'ég s mouchoirs 


midonnées ét 
repassées. Seuls les laboureurs et les vachers 
portent des jeans, Les règles qui définissent 
la tenue correcte sont connues de tousilés 
gens bien élevés, et {e pouvoir d'achat en! 
aug ion de la classe moyenne rend'lal 
distinction entre les classes sociales de plus 


en plus difficile 


La révolution du style 


Cocc 


Dès 1920, la créatrice Coco Chanel/met 
la robe fuse: 
-dessus du genou Ct 
révolution. L'année suivante, 
nmercialise son célèbre 
parfum Chanel N°5, ainsi que «sd petite 
robe toute simple », le célèbre fuseau noir 
(le noir étant jusqu'alors exclusivement 


à la mod 


s'arrête juste 


une véritabl 
en 1921, elle 


réservé au deuil), fourreau droit sans coà 
manches trois quarts, tube noir en crépeldé 
Chine. Elle correspond! parfaitement à 1 
mode « garçonne », effaçant les formes du 
corps féminin. Le magazine Vogue qualifie, 
cette robe de « Ford signée Chanel », Étisant 
ence à la populaire voiture amériéainé, 
Elle ne tarde pas à devenir un classique des 
la garde-robe féminine de l'Entre-deu 
guerres. 


ré 


L'épcaue premières Miss 


En 1921 est organisée la première 
élection de Miss Amérique, à Atlantic 
City, le 7 septembre. Le véritable butide. 
organisateurs est de retenir. danis Ja. ville 
les touristes au-delhhdu  \eck-end dell 


co 


Margaret Gorman, la promière Miss Amérique 


fêté du Travail. Bien qu'ils aient annoncé 
Ja présence des plus belles filles du pays, 
aucune des six () candidates n'est venue de 
plus loin que de Philadelphie. La gagnante, 
une blonde aux yeux bleus, est âgée de 
ans. Elle s'appelle Margaret Gorman. Déjà 
Miss Washington D.C., elle mesure 1,60 
mètre pour 54 kilos, et ses mensurations 
Sont de 75-62-80 


En 1920 a lieu l'élection de « la plus belle 
femme de France ». La première Miss 
France est Agnès Souret. Née en 1902, elle 
ae teint clair, les yeux bruns et des cheveux 
chätains, pour une taille de 1,68 mètre. 
À Ellelest due parmi 2 063 participantes, 


Elle décède en 1928, à l'âge de vin 
ans, d'une péritonite, lors d’une tourné 
Argentine 


a mode masculine 


Le changement le plus important dans 
l'habillement 
tournant du siècle, qu 
d'affaire t la 
habituelle Un 
correctement vêu porte un costume, d 
des chaussettes 


masculin intervient au 


id le costume 


oderne de tenue 


de l'employé homme 


chaussures et 


Portal de Coco Chanel en 1920 
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Révolutions du quotidien 
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Pubriaue nécrolosique 


* Jiscinta Mao. l'un des 3 petts bergers témoins de l'apparition de La Vierge Mare dans le 
viage portugais de Féima au cours de l'année 1917, meurt 1e 20 lé de pleuré. 


Jiacinta Marto 


+ Décès, le 20 février à Wshingion, de l'ex. 
ploraleur polaire Robert Peary, à l'age de 
64 ans. NG le 6 maï 1856, cet explraleur 
‘américain est surtout connu pour avoir 
conduit l'expédiion qu. la. première, 
aurai ateint le pôle No le 6 avi 1909, 
en Iraineau à chiens, les de sa huème 
et demie expédton. À son relour all 
une polmique avec Frederick Cook, qui 
firme avoir li aussi alt le pôle Nord, 
mass le 21 avr 1908. La controverse sora 
tranchée parle Congrès des États-Unis, 
qui fi ofcielement de Peary le premier 
vainqueur du pe Nord. 

Durant son expédition, 1 métai acoom- 
pagné que de son domestique nor, Mal. 
the Henson, et de quare inuëts (1 avait 
renvoyé ous les autres membres de son 
expédition). a suivi un plan de route ès 
reciligne, et n'a jamas fa de pont pré- 
8. Selon loue vraisemblance, et sue à 
une reliure de son camet de bord. est 
probable qu'à n'ai au mieux qu'approché le 


pô à une rentaine de kiométrs. Tout comme expédition Cook, d'aleurs Ingénieur cl de La 


marne, Peary a (ès ft lout mi enœuvre 
en fonction de son ojecif. Dès 1886, 2 a 
fréquemment séjouné au Groenland, ain 
de s'accimater et d'apprendre les ich 
niques de déplacement des Esquimaux. 
En 1892, malgré une jambe basée, à 
navigua sufisamment au nord pour pou 
ver lnsularté du Groenland. En 1905, 
son pot yacht, le Winward, laisse place 
à un navire spécialement conçu pour ses. 
explorations, le Theodore Rosevel. 

1 a relaé ses expéditions dans plusieur 
ouvrages : Norward over the Great Ice 
(1896). Nearest o the Pole (1907), The 
Non Pole (1908) et Secrets of Pol Tra- 
wl(1917). 


Décès, le 11 juil, de l'excimpératice Eu 
génie, femme de Napoléon Il, dernière 
impératice de France (de 1853 à 1870) 


Décès, le 24 seplembre, de Pierre Cart 
Fabergé, à Lausanne, en Suisse, à lg 
de 74 ans. Ce célètre joaller des Roma 


Pierre Carl Fabergé 


Robert Peary 


nov est passé à la postérié notamment 
pour 5e œufs en matériau rares et pré. 
ceux. 


Mort du peintre Amedeo Modiglani, le 
24 Janvier, lerassë par La uberculose, 
après avoir mené une vie lourmentée. 
D'une santé fragle dès sa jeunesse. 
le pointe était aussi connu pour ses 
tableaux que pour ses excés d'alcoal el 
de drogue, qui l'ont fragisé et conduit à 
cell fn prématurée. Le lendemain de 
sa mo, sa femme et modèle Jeanne 
Hébuleme se suicide, sant leur file 
de deux ans, Jeanne, orpheine. Ses. 
raddicions el sa fn tragique font de 
Modiglanil'ncamation vivante du mythe 
romantique du « peintre maudt » 


pant nt maintenus par des brerelle 
et des épingles empêchent les pointe 
du col de la chemise de se redresser. Les 
cannes sont encore très présentes, et le 
vrai gentleman porte toujours un chapeau 
et des gants. La tenue de soirée peut être 
informelle, le ng se porte alors ave 
une chemise sans amidon et un gilet brodé 
ou une large ceinture d'étoffe, ou tout à fait 
formelle, l'habit étant de rigueur 
L'intérét croissant pour le sport. marque 
ion des vêtements vers l'ampleur 
les mouvements. Le sots- 


cède rapidement à 


u maillot de corps. Le 


sont maintenant plus 

gousse. Les che 
sont courts er les visages complètement 
rasés, r petite moustache devient 
remarquable 


Les chemises ont toujours des manchettes 


lesse. Ils ne disparsitront 
ieu des années trente, avet 

l'invention de La rayonne qui donne au tssth 
une résistance suffisante. La décennie Voit 
aussi arriver des couleurs plus claires! ét 
sus plus légers. Les tenues dés pays 
chauds se popularisent, et les vestes de toile 
blanche, les pantalons blancs en flanelle, 
les panamas et autres canotiers deviennent 
parfaitement acceptables en bien des 


Côté sous-vêtements, les premiers 
slips à poche, conçus par André 
qui confectionne les premiers 
sa bonneterie de Troyes 
apparaissent en 1927. Il les commercialisé 
la même année sous la marque Jil. Pour 
l'anecdote, en 1926, les fermetures Écl 
sont pour la première fois nommées 
zippers » dans le monde anglo-saxon, 
uite à un déjeuner de! promotion où 
1 s Gilbert Frankau à lâché 
dans la conversa Zip! Ie open ! 
Zip! It closed 


$ 


hapeaux 


sont longs et amples. 

Populaire manteau de raton, desti 
origine à la conduite automobile et aux 

radins des stades, sera plus tard remplacé 
par celui en poil de chameau, moins 
volumineux. Dans la journée, un feutre 
ou un melon complète le costume ; une 
Casquette suffit quand il s’agit d'assister 
Al une rencontre sportive. Le haut-d 
forme accompagne généralement l'habit 
de soirée. 


La mode féminine 


La mode féminine a subi une véritable 
révolution. 1 
le conet, et la silhouette « natu 
est devenue él 
commercialisés 
gorge Maidenform. 
lingerie féminine est fon 
coururière Ida Rosenthal, son mari Wilf 
Rosenthal, et Enid Bi 
était son emplo 
s plates en vo 
s et de 
érements, plus particulièrement des 
outiens-gorge, qui mettent en valeur les 
courbes naturelles des femmes, d'où le nom 
‘de Maidenform 


Les robes ne prennent plus la tailk 
jupes ont été raccourcies et les cheveux 
urts. Le contraste est violent 

lécennies précéde 
gnons, têtes 
is de cols rigides, hanches 

ntièrement couv 
par a robe er chevilles prises par les bottines. 
Désormais, le sexe faible vit beaucoup trop 
vite pour se laisser ralentir par ses vêtements. 


La tine d'un chapellr en 1925 


està 
qui s' 


la mode fémi 
flapper dre 
rête, chose à combien osé 


s des genoux 
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Un magasin de vétements mascuäns 
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Aves HACHETTE 1925 


LA ie DE Ce COURS. 


un 0 VU pas. 
Page do leur oise, se conti 


ristiques de. 


vinrent Lu der 
Gi Tcndss Ie res 


La 1 
bouetie ne fut 
Jamais si joune, 


aux jupes extrémement courtes. Elle Soi: 
Fèreat de ps et do volants (ge, 2 et 7) quine 
eur endevalent ren de eu svétese, Sur les 
RD a, où bon de ange 

(Gg: ) ou de pertes (Mg. 4, celesci 
Filles à de précleufe broderies parier. On 
put Oberver, price à des ets de centure 
fie, Rouge app g  de ceries 
son. 5 orme bolro di certains 
Ares (ON 687), uno tendance Era nette vers 


à taille remontée, Tou 
tes les robes eurent des, 
panches Jongues, saut 
‘où l'on continua 

herbes 
On aima jes encolures 
montantes agrémentées, de eravates/plus ou’ 
moins Fantaisie (Bg. 6 et7). Même le sokr on 
réduit Je décolleté (Ag, 4) no las devant, 

je s'uvrant para Josqu'à 1 tail 
(Be: D. Sur le cooveux, jours 
Onéfonça en toutey sas de tout pets 
<hapeaux en feutre, en sole ou en velours; 
sans garniture, ou presque, et complétant par. 
Jeux extrême simplicité celle da costume 
fout entier 


La dominante fat 
donnés par le « genre 
spas qu né durs, 

s'adal es Led 


genres de 
En, qu'aux robes d'après-midi, voire aux 10. 
ele du sol, En alt In bouse droite die 

jumpér » où « sweater » et la petite Jope 
Amplñé de plie qui compostrent les robe 
» gore sport » (BW x OL 3) 5e lrent pour le 


ins ne pesaient 
<o ertpé de Chine Pour l'après-midi, en 


set Ne 
SUD ue Leo œuntren ne (08 


= fleur Molés ou petites leurs groupées en de mi. 


Haine on en erèpe sae 
Ai pour esir, Sur où 
peiles robes simples 
Elune lens ceci 
om paris co 6 
: veste court (kg. 


Une fantaisie à saccès fut le peau de 


mais encore des 
“chapeaux, des gilets et des garnitures de toutes 
acrtes, Jusqu'à des Meurs, car la Meur fut, 
Giro tous, le colifchet à Va mode : grosse" 


0008 bouquets, pour l'épaule, pour la Gelne 
Küro où pour la boutonnièe, 


& 
j 


Benères chronologiques pour 


1921 


921 


: 1924 est une année non-bissextle d'une durée de 365 jours 

+ 6534 de la période juienne 

5681-82 du calendrier israôlte (5681 commence le lundi 1 
commence le lundi 3 octobre 1921) 

87-58 du T7 cycle du calendrier chinois 

1339.40 de l'Hégie (1339 commence le mercredi 15 seplambre 1920, et 1340 commence le 
dimanche 4 seplembre 1921, suivant l'usage de Constaninople) 

128-130 du calendrier révollionnaire (année 129 commence le mercredi 22 septembre 1920, 

l'année 130 commence le vendredi 23 soplembre 182: 
* 50-51 dela Il République française [4 seplembre 1870) 
+ 3' année de la paix du monde 


Les éclipses en 1921 


Le Giamétr du Sol ou dela Lune s'entend 1. Heures exprimées en Temps Un 
Scleit 
+8 avril. Écipse annulaire, vis annuaire dans les régions polaires boréales, et 
comme écipse parle dans tout l'Europe, l'Asie occidentale et le nord de l'Afrique. Com- 
mencement à 6 h 51, fn à 11 h 38. Fin à 10 03. Grandeur: 0,829 
1" octobre. Écipse totale visble come lol dans les régions polaires australes, com: 
écipse partiel dans a parte australe de l'Amérique du Sud, et complétement invisible en, 
Europe et en Afique. 
L 

avril Écipse lotle, complètement nvisble en Europe. Grandeur 1,073. 
16 au 16 octobre. Écipse partell, vssble à Pan, Entréo dans l'ombre à 21 h 13 min 54 s. 
Mieu de éclipse à 22 h 53 min 488. Sortie de l'ombre à Oh 33 min 42 (heure de Green) 
À Pais, La Lune 5e lôve à 16h 82le 16, couché le 17 6h 


CALENDRIER POUR 1921 
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La Première Guerre mondialé, en donnant 
à beaucoup de femmes: un! travail hors 
de leur foyer, leur a fait découvrir que 
les hauts cols, les manches: évasées 1er 
les corsets étaient une gêne, et que lé 
longues chevelures qui se prenaient dans 
les machines représentaient un: véritablé 
danger. Après la guerre, beaucoup d'entre 
elles reprennent leur place à la maison, mais 
nt leur corset, 


très peu 


La line ine 


La lingerie est la plus touch 


par la 
révolution. Le corset est remplacé par IE 
soutien-gorge et la culotte, ou le caraco et 
le boxer short, en crêpe de Chine ourêm 
soie. D'abord simples er sobres, les sous: 
vêtements senrichissent vite de dentell 
rubans et broderies. Des combinaisons sont 
ussi taillées dans les mêmes. matériaux: 
Un journal publie un article selon lequelilà 
salariée typique dépense presque 40 4% de sa 
paye en lings 

La mode favorise une silhouette mince, là 
taille à peine marquée. Au cours de cette 
décennie, les robes remontent d'abordau” 
dessous du genou, puis redescendent/sir 
L e, pour enfin revenir au) genoû 
n 1930, la mode arrive à mi-cuisse eby 
reste, pour la journée, jusqu'à la Deuxième 
Guerre mondi 
particulièrement appréciées par les Aappers, 
mais la majeure partie de Ia société les juge 
à la limite du scandale. Cependant, les 
femmes de toutes les classes ont adopté dé 
nouvelles libertés : elles fument et boivent 
en public, se maquillent, montrent leurs 
bras nus en soirée, et coupent leurs cheveux, 


chev 


Les robes courtes Sont 


Les coupes àla Jeanne d'Arc ouà lagarçotine 
font fureur. Des épingles sont crééesipous 
éviter aux cheveux de tomber dans les eu 
et pour réaliser des mèches étudié 
fronts. Pour celles qui gardent les Cheveux 
la tête ou à 
maquillage, autrefois méprise 
de toutes à l'exception des prostituéesier 
st dorénavant'en Vogueldans 
toutes les classes sociales. 


s sur les, 


longs, le chignon s'impose, su 
l'arrière. I 


des actrice 


Chapeaux, 
coiffure & accessoires 


Parmi les chapeaux à la mode le chapeau. 
cloche de feutre, qui couvre de près toute là 
tte, est le plus caractéristique de l'époque, 
Créé par le couturier français Rebouxeil 
éclipse bientôt le béret, le grand chapeau et 
le tricorne 


Le sac à main ‘agrandi pour accueillir 
nécessaire à maquillage ‘er cigarettes 5 il 
vient compléter la panoplie de jour : robe, 
manteau, chapeau et gants. Les escarpins 
remplacent les bottines et s'agrémentent de 
toutes sortes de cordons, boucles er talons: 


| 
1 
| 


sous-vêtements féminins 


Une robe de soirée 


En 1926 apparaît la mode de la permanente, 
grâce à une nouvelle technique inventée 
Îe coiffeur italien Antonio Buzzacchino. À 
Jà fin de la décennie est commercialisé le 
Nestle-Colorinse, le premier colorant pour 

ET cheveu disponible 
l oïffure. Chacune peut ainsi se faire elle- 

* même sa couleur. 


en dehors des salons de 


Dour le soir 


Si, dans la journée, les tem 
sobres et sombres, le soir elle. 
Non seulement les robes s'arrêtent au 
genou, mais les décolle 
Jesnuques échancrées et les bras nus. Des 
traines accrochées aux h 
ornements 


restent 


Révolutions du quoëdien 


ntillent. 


sont profonds, 


nches et d'autres 
nt couramment  arborés. 
Souvent, un vêtement s'arrête au genou sur 
Jedévant et descend jusqu'au sol derrière 
La soirée appelle les couleurs : rose, rouge, 
jaune, violet, mais aussi les premiers 
Plensémbles blancs. Au début des Années 
Minge le velours, le crêpe et la dentelle 
dominent, mais les nouveaux synthétiques, 
Vont bientôt s'imposer. De pr 
| robes sont perlées où ornées de franges où 


les 


de glands, Les longs colliers de perles sont 
en vogue, a 
argentés. 


ä que les turbans dorés ou 


Des lunettes 
de soleil pour tous 


En1929, Sam Foster lance la production 
industrielle de lunettes de soleil à bas prix. 
Celles-ci sont tout d'abord vendues sur les 
plages d'Atlantic City, dans Le New Jersey, 
avant d'être commercialisées sous Ia marque 
Foster Grant. Jusqu'alors, les lunettes .de 

f soleil sont très prisées depuis le début du 
| Siëcle par Les stars du cinéma, mais restent 
Lu onéreuses. Ces dernières. les affectionnent 
DOM rrout particulièrement sur les tournages, 


Révolions du quotidien 
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Pevue du monde 


+ Début ce fiaïon en Alemagne 

Le 5 mai la conférence de Londres fn les réparations dues par l'Allemagne à 
Maks-or La paix est ficehement Sn ete 'Aemagn ok Étal-Uns le 25 août. 

= La Mongolie obtient son indépendance de La Ce. 

Le 8 alt Ange and ouvent Lu era éienee essantls cb. En Gécee, 
ces pays signent un ai à Londres, ment création e lande bre un après Late amv. 
vessare du val. Lande du Sud cet son indépendance, et lAngéere consene es 6 comtés 
GUN 

= Iauguraton 1 1 novembre, ea tombe du Soldat Inconnu à Washngon, danse metre nato- 
rad ing 

Ina. 28janer, du soldat noxrau sous Ar de Tom à Par, France. 

La président amércan Haréng ouvre le 12 novembre, au Continental Memarl Hd. La Conférence 
de Washington sur Je sarmement, réunissant les pincpales puissances marimes du monde 
Étas-Uns, France, Lapon, Angetee et le). Le chef dela dlgahor chine ego Ko, y 
présente une « décralon Cndépendance de la Cine » 

Le 20 jult débuse la guerre coloniale du Ri {Maroc entre ls rebeles arabes gs par Ad 
Kim etes Espagnols. Les troupes espagne subissent une lee dé à la bat 'Anoual. 
les conte ataquen el cape oil du mont Ad ù 6 on décauie 3 000 salés 
massantés 

* Le 19 mai, la première loi sur l'immigration entre en vigueur aux États-Unis, en établssant des. 
quotas par pays qu fvotsan immigraton ango saxomne El ser due en 1924. 

En Inde, un vaste mouvement comporte boot des produs anges et non-copéraion est 
Han par Gand le Pat Congrès avec l'appui es musuimans. 

* La Grande Breagnereconai, le 22 rover l'indépendance de l'Afghanistan proclamée park 
roi Amenulah {raté de Rawa Pr) 

* Le pie impr iohto dent fégert du Japon le 29 noventre. lente out ue dun Voyage 
de 6 mois en Europe. où lavé l'Angete,a France ae, les Pays-Bas ea Bloque. 

+ Émeutes à Jfl (Pate) danse conte du of enr Arabes nanas culs sons. 
du 1 au 7 mai. Le bn se à 47 Jus et 48 Arabes tés, el 146 Ji et T3 Arabes boss 

: Naissance des paris communistes cho, porugas, beige ep chécosoraque trauma. 

+ Enitale, après avoir fondées Fasceaux Baies de combal en 1919, Mussolenrassembe ous es 
merbres au sein d Part national fasciste os u congrès de Rome. Le mourement de Mussaini 
comp 300000 achérets ant 1822, one 17 000 fn 191. 


Quelaues chiffres 


8 mins des femmes américaines ont un aval. 50 % d'entre elles sont enseignantes et 
37 % secrétaires. Le travail des enfants S'st sensiblement réduit. Seulement 8,5 % des 
enfants américains entre 10 et 14 ans tavailent. 

* Le Royaume-Uni compte 42,7 miions habitants. 22 % de la population active travaile dans 
Le tertare. Le chômage passe a bare du mâion. 

* Les États-Unis sont n possession dela moié du stock d'or mondial. 


Crimes & justice 


+ La 31 janv, Mme Gays Winerof, épouse du banquier 'Hoyuood qu a té idnappéo une 
semane auparavant a retrouvée para poic de LOS go, aie el sauve, sui à un reset 
sgrement de opérateur léphonique. Les eus, ak et Foy Car, ot été are rt avoué 

+ Le clbre hors l-oicheotee Henry Star atzque le 18 fera Peoples Sie Bank GHason, 
en Ahansas.Accompagné de bo compls, est grvement blessé une bal dans le dos al 
ahandoon par se compagnons. sucrombe à se blessures le 2 févr la prson d'Hsison 
À âge de 48 ans. Henry Starr Set rendu ère par ses méme écris en prison à part de 
181$, et parle im man en scène sav, À Dblr La, en 1913. a té premier on 
Li à iserune voue lors un cambriolge. 

Le 21 évier, Peter Grupan, so Ge Raspauie aBemand, hypnoseur pervers, coupable din- 
ces, commet un double cime seul sur deu adacenles ui Li vaudra son exécution en 
jonéer 1922 

+ La Subdeabotla pine de mort 8 ma. 

+ Une meute raciale à usa, Ckhra (Ézs-Uns) le 1 jun, se onci par ES mots et a dos 
Husion une zone de 30 blocs habtaion un quarir nor. 

+ Le 10 jt Marquer Fay ie son époux Le Prince Al Kamel By, ans lur suite de el 
Sanog à Lonres ie de Sévoss sens, ele st acqilé rs de son pros, sous es ap. 
plaussements del ue. 

 Commencement 7 novembre, en France, du procès d'Henri Desiré Land poule mou de 
Bfmes. Le 1 décembre, est condamné la peine de mn. 

Les Étts-Uns sont sum par Le vague de cocaine el héroïne synthétique fabriquée 
en Alemagre. 

+ Mayor Lanksy et Bugsy Sgel créent gang « Bug and Mayer», à New York (États-Unis, Saga 
n'est qu do 15 ans. 

Création de « 'Abwehr le sence de renseignements du ministre do La défense aemand. 


Aventures & explorations 


Charles K_Howard-Bury et son équipe d'apiisles explorent la face nord de l'Everest Dans 
son ivre Mount Evoresl, the Reconnassance, qui para l'année suivante, à déc la Gécou- 
verte de nombreuses races, qui estime étre colles d'un grand loup gris. Mais les sherpas, 
Selon un aricle de The Statesman, un joumal de Calcuta décrivent ces races comme colles 
du « metch kangm », que le joumañsie traduit par « abominable homme des neiges » {a 
traduction exacl dla « homme des noiges sale ), C'est ainsi qu'apparai. pour La première 
fois, la dénomination dx abominable homme des neiges »! 


rilards de 


pour protéger leurs yeux des. puissants, 
Mais comme elles souhaiter 
être reconnues en un clin d'œil à l'écran, 
elles ne les portent jamais lors des prises 


de vues. L 


Les tenues sport 


, «une tenue informelle dans, 
le rythme de la vie moderne », « ensemble 
sport », ces phrases envahissent Les magazines 
de mode. Lengouement croissant pour le 
sport iré de nombreuses innovations 
vestimentaires. De même que le sous 
vétement une pièce cède la place au maillot 
manche et au caleçon, la! 

nture de cuir, moins contraignante que 
casquettes s'imposent 

bicyclette. Chez eux, les 

mmes apprécient le confort des robes de 
bre ou des vestes d'intérieur, etcest 

ue peut sexprimer un goût pour 

Les tissus de couleur. De même, les peigniois 
aux rayures éclatantes et les blazers sont toÿ 
à fait acceptables, à la plage ou à la piscine! 
Les chan col en V et les chemisetres des 
avert apparaissent sous les griffes 
et Lacoste. Parmi les hommes; les 
ent si populaires auprès dés 
restent portés aux abords de Ii 


coton à cc 
de Dante 


s femmes, les tricots sans manches 
e rigueur pour le tennis où le golf les: 


rs pour l'équitation, et les pantalons de 


s rehausse La plupart des rentes 
es pyjamas ont du succè 

érieures, Composés 
d'une tunique et d'un pantalon ample, ils 
nt ornés aux ourlets: par des 
contrastés typiquement, des 
P pyjamas vert pâlerLes 
films hollywoodiens des années trente les ont 
montrés partout dans le monde. La plage est 
le seul endroit où une femme dévoile plus dé) 
De plus en plus, le maillot 


auprès 


galons de coul 
galons v 


peau quen soir 
une pièce remplace l'encomibrant costume dé 
bain du 


Communiquer 
Le courrier 


Le courrier est le moyen de communication 
Îe plus sûr ec le plus d 
période. L'automatisation du traitement du 
Courrier débute en 1 
service de la première machi 
les'envois postaux, la Pin 
ats-Unis. C'est aussi certe 
Vanecdote, que la poste amé: 
le 13 juin, que les ges 
x leurs enfants par colis postal. Le 
transport du courrier « 
rapide grâce aux liaisons aériennes (c£. Les 
débuts de la poste aérienne, page 397). 


oppé durant cette 


avec la mis 

imbrer 
Bowes, aux 
née, pour 
ne décrète, 
ne doivent pas 


de plus en plus 


Les télésrammes 
& le téléphone 


Uilisés depuis longtemps, les: « Petits 
# Bleus », les télégrummes, sont encore 


monnaie courante durant la décennie, et 
ce malgré l'apparition du téléphone, qui le 
remplace petit à petit, com 
schéma page 1 


le montre le 


Lune des plus importantes compagnies de 
téléphone améric 
l'International Telephone and Telegr 

(IT&T). 11 faudra cependant attendre le 
9 juin 1926 p les citoyens de New 
York pu 
téléphone à domicile pour un ab 


s voit le jour e 


ar que les ci 
nt profiter d'un service d 


lement 


Les premières cabines téléphoniques à 

pièces s'implantent doucement. À Paris, 
cinquante 

sont 


en 1923 apparaissent les 
première suivante 
installées les cabines. 
téléphoniques rouges à Londres, qui 
deviendront vite l'un des emblème 


de l'Anglet 


année 
premières. 


Le 7 mars 1926, le premier 
appel téléphonique par 
ondes radio est effectu 

avec succès entre New 

York et L 
Mais ce nest qu 
le 7 janvier 19 
quest 
gurée la p 
mière liaison 
téléphonique 
transatlan- 
tique \com- 


ndres: 


inau- 


Le service 
téléphonique 
transocéaniaue 


Les in de Bel System on russe 
La première transmission tansafaniquen 
en raccordent Pas et la Vigini (ÉLASS 
Unis) pendant un bref instant en 15h 
Un an plus tard, IS 501 pan TUE 
metre en pace la pramière converse 
favec un navire au large, et en1926 
conversation transatniques 
Janvier 1927, la aison tééphonigUes 
commerciale lansatianique ent ete 
Mot et Londres (par ra) @ébues 
Les années qui suivent. le SènMcalee 


1929, le S.S. Leviathan devientie premiers 
panusbol proposant un se de F8) 
Aléphone à 568 passagers USD 
écupa 

Pacque débute rs! 

les amnèestonie, 2 

reliant Hawaï er. 19910 

que Toto en: 1944 
(AT8T célèbre le senñce: 
intematona en 126$. 

cent promet 


Les dei 
Giford, le 
el le vcopi 


dent. M 
52 uouvent dans deux pécés 
situées dans le mime but ER 


Révolutions du quotidien 


Mescurogheone Pa0 


176 


Archéologie 


Début des foulles des grottes de Zhoukoudian, près de Beling (Pékin) en Chine (ef. 1923 
p.212) 

 Daya Ram Sahni débute les premières foules d'Harappa {découverte en 1836) au nord du 
Pañéstan 


Les progrès de la science 


Le mot « robot » est inventé par Karel Capek, écrivain Ichèque, pour décare les hommes 
mécaniques dans son œuvre À U,R (Rossum's Universal Robots, 

+ ASiutigar (Allemagne) le chimiste Fnedrich Bergus afina sa lechnique de fabrication des. 
sence synthétique à partir de charbon, 

 Abert Hu invente le magnétron, au laboratoire de rocharcho dela Genara Electic à Sch. 
nectady, Now York. C'est un désposif qui transforme l'énergie cinétique en énergie ler 
magnétique, sous forme de micro-onde, Cetle invention es à l'origine du radar (1834), el du 
four à micro-ondes (1947). 

 Nyfen and Holmgren metent au port Le premier microscope d'opération, rendant ainsi 
possble la microchirurge. 

Albert Einstein reçoi le prix Nobel de physique pour son explication de l'tft pholoélec 
que et d'autres pets Wravaux Il est à noter que sa {héorie de Ia relativilé n'est pas men. 
Bonnée. 

Le Dr John A. Larson, de l'université de Cañfomie, met au point le premier polygraphe 
{détecteur de mensonge) se basant sur les mesures de la pression sanguine el de l'actié 
dectrodemale. 

«+ Enaswonomie, le 1 000'astéroïde découvert est homologué. En 1868, seuis 100 astéroïdes 
étaient connus {contre 10 000 en 196). 

= Frederick Soddy, radochmiste bnlannique, obtient le pix Nobel de chimie pour ses re 
cherches sur la désintégration racioacie et sa formulation du concept disotope. 


Notre santé 


* Le psychiatre el psychanalyste Hemmann Rorschach ml au pont son test « des taches 
d'encre », 

= Le promir enfant es! vacciné en France contre la tuberculose (BCG) le 18 je. 

«Thomas Hunt Morgan démontre que les chromosomes sont es supports physiques de l'in. 
formation génétique. l recevra le px Nobel de physloge en 1933 pour ses rochorches. 

: Pour la première oi, les maladies cardiaques deviennent la première cause de mortalé 

aux États-Unis, devant la tuberculose, 

“ Johnson & Johnson meten vente le premiers bandages « Band-Aid », 
autrement coamus sous le nom de sparadrap. 

* Margaret Sanger, nmire fervente partsane de La contraception t de 
La berté d'expression, fonde l'American Birth Control League (la Igue 
pourle conte des nasssances, qui deviendra le planning famä) à Non 
York (États-Unis) 

Le phamacologue allemand Oo Loei met en avant la neurosécrétion 
à travers des expérimentations par sümulaion électrique du nerf vague. 
Loowi démontre l'existence d'une transmission chimique de linux nor 
veux au niveau des synapses. Il nomme cefle substance chimique le 
« Vaqussto » ou «substance Vagale». Douze années seront nécessaires 
pour découvrir que celle substance vagale est 'acéychoine. 

+ Les Canadiens Sr Fredenck Banlng et Charles Best sole pour la pre- 
mère oë l'insuline dans leur léboraloire de l'univers de Toronto en ji. 
le. Linsuine est un tatement qui sauve la ve des personnes ateinles de 
diabète. 


Notre auctidien 


* Linventeur Charles Stite obtient le brevet du premier grlle-pain à éjection automa- 
tique, un produit inventé pour les commerces da festauralion en 1919 1 onde La Waters 

Genter Co. Ainsi débute Ia production du grle-pain à coque en aluminium. I pése près 

de 9 kg et il est si compliqué à fabriquer qu'un Seul exemplaire sort de l'usine par jour | 

Jusqu'à l'invention du Tosstmaster (cl 1926, page 250). 

Mise en vente de la Baby Ruth bar aux États-Unis. C'est une barre de chocolat et dé 

caramel, couverle d'arachides et de nougat 

La Washbum Crosby Company crée le personnage de « Betty Crocker », la parfaite 

femme au foyer avec ses bonnes petites recetles, qui devient une véritable icône de la 

cuture américaine. 

Première élection de Miss Amérique, organisée à Allantic City le 7 septembre, Le 

véritable but des organisateurs est de retenir dans la vil les touristes au-delà du week. 

end de la fête du Traval. Mais blen qu'is aient annoncé la venue des plus belles iles 

du pays, aucune des six (|) candidates n'est venue de plus loin que de Philadelphie. La 

gagnante, une blonde aux yeux bleus, est âgée de seize ans. Elle s'appelle Margaret 

Gorman. Déjà Miss Washington, DC. elle mesure 1,60 m pour 54 Kg. et ses mensura- 

tions sont de 78-62-80. 

Coco Chanel commercialise son céläbre parfum Chanel N° 5, ainsi que « sa petite robe 

toute simple », le célèbre fuseau nor. 

Electrolux, compagnie suédoise fondée en 1910, met surle marché son premier modèle 

S'aspirateur. 

Mise en vente de la barre chocolatée Mounds Bar (cœur de noix de coca enrobé de 

chocolat nor). au prix de 5 ct, par la Hershey Company. 

Mise surle marché des Wise Potato Chips, par la compagnie Wise. 


AND'AID 


merciale, reliant New York à Londres 
appel de trois minutes coûte 25 $(7: 

selon certaines sources, soit un équivalent 
de 310 930 $ actuels). 


vante, le 28 mars, la première 1 


‘année sui= 
de rélé- 

et New York est ouverte. 
ministre français du Coms 


la ligne, en présence du! 


phone entre Pari. 


s PTT, du général Pershing et 
1. Gilford, 


présiden l'American 


Telephon Company 


Les pre 


lephone and Te 
(AT&T), la soc 


cations. Le 1° n 


pour la première fois uné 
phie par câble à trois destinataires 

imultanément, dans trois villes di 

Le 6 ma 

d'Honolulu à New York, à la fois par une 

liaison cäblée et radiophonique. IL est 

même possible, à partir du 2 mai 1926, de 


à dessin par ondes radio à 


le premier « fax » estienvoÿé 


transmettre 
travers l'océan Alantiqu 


3 CA D rudes CANNES APRES 

ee à - Ses siéphoner 

UN PEU DE STATISTIQUES les Années 
Vinet 


; Jo comme ajourdhui, 1 Sue 
ÊrE- : (écroches le combiné pour passer AM 
# È E à D cou de 1. À cote iférence près Que 
= K A À 3 F a es ue opéraiice qui répond et mal fs 

relation avec l'interlocuteur souhaié:"Il 

ï su de connalre l'adresse éphoiqua 

l | f | dela porsonne que l'on souhale onde 
LEE JA côté de chaque poste, 1 est pos da 
\ (| D : | Arouver un annuaire, qui est gratuitement, 
£ & oh 1 DD loumi avec la ligne, Celui-ci, en pés des 

\ ë É à | aesses tééphoniques_ content AU 


fort dans le combiné, la qualité sonors! 

| | é étant pas exceplonnele, ce quiniest 

{ f AE = = \ pas l'idéal pour avoir une corversalon) 
= Gscrèt. : 


L'opérarice est essentielle + au bon! 
fonctionnement des ignes. Grace) 
ke, on peut connalre l'essedel 
linteocuieur, demander à rappeler 8tsh 
on appele d'un poste autre que le siens 
connai le numéro de celui. 


La 
téléphotosraphie 


H. Aquist, inventeur de. ceMprocedé) 
consistant à tansmetre des Images Pol 


‘Son fonctionnement est le: suivant > 00) 
place une daposiive de limagel dans. 
É 


Révolions du quotidien 


électriques proporionnels aux oies @ 
3 E M ons de l'image. Ces signaux sontensue 
Î à £ Nransmis par Les ligoes téléphoniques 
| l'appareil récapleur, Cou Wade 
t $ L a &ù signaux et les Incruste sur un eue de 
È 2e É M potcue photographique, qui re est, 
; | 4 Pl qu'à fare développer en chants 


Le 


6 : _$ A noire Les premières «images fac 

a Se D — + = e le 547 om, envoyées de Clveand 
Érenion 9 Vers Manhattan, chacune ayant nécessité 

Sept minues pour re anse ES 


Le Hombre de posies de lélephone dans le monde. Extra de l'Almanach Hechells de 1936 


Parailleurs, la société Édouard Belin met au 
point le Télétype en 1924. Ce téléscripteur, 
un appareil d'apparence semblable à une 
machine à écrire, permet d'envoyer et de 
recevoir des messages via des signaux 
électriques. 


$e déplacer 


La plupart des villes sont dotées d'un 
transport public. Dans les agglomérations 
les villages plus modestes, la marche est 
Le suffisante, Le voyage est détaillé page 392, 
DR dans le chapitre « L'Age d'or du voyage ». 


$ 
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restaurant 
devenu un 


ce 


td 
euses scènes de EAU 
célébrités. Le men 


de caricatures de Late 


ainsi que de caca 


de mesaur. L 
Qupers tardfs en 

Le ner fe. Les eme) 
atertfs, mème pour k 
Un bar est 

cientle. 


Arts & lettres 


= Ouverture du restaurant Sardfs à New York, 
+ Les perles de culture, développées par le scien- 

Hique japonais Kokchi Mikmolo depuis 1894 et 

aboutes en 1913, sont désormais culivées avec 

succès el en quantlé. Elles deviennent rapidement 
courantes sure matché de a pete. 

Mise sur le marché du Drano, par PM. Drackett 
& Sons. Princpalement constlué de soude caus- 
Fique, cest un déboucheur desôné aux tuyauteries 
domestiques, 

Ars que la mode raccourci les jupes el dé 
vole les genoux, la police de Sunbury, Pennsyt 
vanie (États-Unis), promulque une li le 6 mars, 
obligeant les furmes à porter des jupes qui des- 
cendent au minimum à 10 centmétres en dos- 
sous du genou. 

* Ouverture du premier restaurant rapide Wie 
Castle à Michita, Kansas (États-Unis). C'est 
le début de la première chaine de restaurabion 
rapide qui vend des hamburgers nommés « Sk- 
dets » (1. l'encadré « White Cast »,p. 46) 
La compagnie Lionel Trains, nventice du train 
électique (depuis 1901), vend son miionième 
exemplaire, 


Les sociétés 'édiion Collier et Harper annoncent leur fusion, créant ainsi lune des plus 


grandes maisons d'éiion du monde. 


Sur les ondes 


» Premier reportage sportif sur a staton radio KDKA, le 11 avi, courant un match de bone 


aux États-Unis. 


: Fondation de la BBC (Bash Broadcasting Corporalion) 


Livres TO 


Tarzan le terrible, d'Edgar Rice Burroughs 


: Les Archives de Sherlock Holmes : 
Doye 

+ Jaune de Crome, par Adous Hudey 

: Six personnages en quête d'auteur, 

* Three Soldiers, de John Dos Passos 

« Searamouche, de Rafaol Sabatni 


Le septième art 


A Small Town lol de Mack Sennet 

: Le Kid, de el avec Charie Chaplin 

“Les Trois Mousquetaires, avec 
Douges Farbanks 

: La Marque de Zorro, avec Doug 
Fatbanks 

« Le Gheik, avec Rudoph Valenino 
{première le 31 cbre) 

«Les Quatre Cavallers de l'Apo- 
cahypse, de Rax Ingram, avec 
Rudoph Valenino 


2 The Avenging Arrow 
* The Double Adventure 

* Hurricane Hutch 

«The Sky Ranger 

* Miracles of the Jungle 

The Great Reward 

The Hope Diamond Mystery 
The Mysterious Pearl 

The Advontures of Tarzan 
The Diamond Queen 

* Do or Die 

= The Secret Four 

= Terror Trail 

«The Wite Horsoman 

= Winners of the West 

The Blue Fox 

« Man of the North 

Breaking Through 
«Fighting Fate 

+ The Purple Riders 


L'Aventure de la pierre de Mazarin, par Athur Conan 


par Luigi Prrandelo 


Le Cheik 
The Sheik 


Melo avec Adoiphe 
Agnes ares — nie 


Éts-Unis-1h20-De 
Menjou Rudolph Valentino, 
Au sud 6 Ba uno ob 
np 
a 6 da 
une jure Are àà 
le pre 


(SZ 


Le règne de la voiture 


L'avènement de 
fondamer 
est désormais aisé de se dép 
re des ballades. Etes ge: 
pas. Le développement des infi 
et des commodités explose littéralement. 
Sur les voitures, rien n'est standardisé, que ce 


l'automobile change 
alement les comportements. Il 
er, d'aller 
ne S'en privent 

structures 


soit l'emplacement des cadrans, des pédales, 
le nombre de Elles avancent 
fièrement à une vitesse de croisière de 60 
km/h, une fois démarrées à la ma 

Les plus sportives filent à 150 km/h, En: 
France, le permis de conduire apparaît en) 
1921 22 (cf. 
180). Ce 
automobile. L 


le code de la route en 19 
at aussi les débuts de l'assurance) 
Massachusetts (États-Unis 
at à la rendre obligatoire, 
en 1927. Avant cela, le Danemark avait 
été le premier pays au monde, en 191 
prendre cette décision. 


Le l'automobile est dominé par 

rec son modèle T. Mais dans cette) 

nt aussi nombre de marques, 

pour certaines encore connues aujourd'hui, 
premiès 

de luxe 

t'aussi 


périod 
comme Bugatti, qui vend sa 
le 20 mars 1920, un mod 
doté d'un moteur seize soupapes!C 
le cas de 
14 avril 1927, son premier modèle de voiture 
destinée au grand public. Et en 1924 naït la 
marque Chrysler, Walter Ch 

ché son premier modèle de voiture le 
5 janvier 


vo, qui met sur le marché, le 


La première voiture équipée d'une vraction 
avant voir le jour en France, en 1926. Elle 
est inventée par Jean Grégoire, qui la baptise 
Tracta. LA s voitures emblématiques 
de l'époque est mise sur le marché en 1929, 
de Duesenberg Modèle Ja 
ent les premiers, 
aux États-Unis. 


modèle de lu 


e appars 


Côté prestige, le dernier modèle de Rolls 
Royce Silv 
7.876 exemplaires au total ontété 
C'estun des p s d'automobile 
conçus par Henri Royce en 1907, l'une 

voitures les plus chères du monde, qui 
établit la réputation d'élite de Rolls-Royce 


au niveau plané 


Ghost est vendu en 1924, 
fibriqués. 
premiers modè 


ire. 


SALES a KP SERVICE 


Lino Fordson 


CARS-TRUCKS-TRACTORS 


, Ford met sur le marché, 


Ie 26 novembre 1927, la Ford Mod 
qui remplace la Ford Model T, la voiture , es 
américaine depuis près de vingt ans. France : Amicar, Balol, Béquet, BNC 
; eR 3 Bugat,… Cioën,_ Damenl, Deigés 
Quinze millions de Ford Sen 
fhaînes de montage du constructeur depuis 1 nt le Conemmet Poe care Vo SOS 
1908: Au prix de 460 $, cinq 2x Nouvelle GrandeBrotsgne _: AM. Angus 
Ford/À sont immédiatement com ner der 


Lagonde Rey Rols Rojce 
mai: Al Rambo ll. ot Fc 


ont sorties des 


ions du quotidien 


nte mille 
andées. 


Cest aussi l'époque des exploits. Le 4 


: États-Unis : Buick, Calc, 

! Septembre 1925, un nouveau record tombe à RS Le poissé pr 
Une voiture de l'American Automobile D, a RE 
Association vient d'effectuer la traversée des Pierce Arow, Sutz 544 
États-Unis en 4 jours 21 heures 30 minutes 


Î seulement ! Cette même association dé 
‘également, dans un rapport publié le 18 
juillet, qu'il semble que 
'aussibons conducteurs que les hommes. 


femmes soient 


Les véhicules utilitaires ne sont pas en reste, … commence à être utilisé largement dans les 
et cestprincipalement le tracteur qui subit campagnes américaines, marquant Le déclin 
de grandes évolutions. Inventé en 1889, il des chevaux comme animaux de ferme dès 


Uns Duesenborg-l vers 1930) 


ÿ 
$ 
É 
3 
ë 


Le code de La route de 1923, version Buste et condensbe publiée dans l'Aimanach Hachette do 1925) 


ALMANACH HACHETTE 1929 


LA ROUTE EST À TOUT LE MONDE 


LE développement sans cesse croissant de la locomotion automobile nous a alu, 

en mai dernier, la mise en vigueur d'un officiel Code de Ja Route. Il remplare, 
avantageusement, les lois et décrets établis en 1851, en 1852, en 1858 et el 
1868 sur la police du roulage et des messageries publiques, et il met aussi at 


j 55 SPORTS ET JEUX ss ||" 
MAIS... IL Y A UN CODE DE LA ROUTE 

point les décrets de 1890, de 1909 et de 101 concernant Ia circulation des véhi=, 

eules automobiles. Voici les points princiraux de cette nouvelle réglementation: 


Ts intéressent les conducteurs d'automobiles, ceux des voitures à chevaux, les 
‘charretiers, les meneurs de bétail, les piétons, Lous les usagers de la route. 


De rene tente entame 2 Gros, En | or Quoine 1e € 
Trend gent ler droite 
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de $-chorau 00 bkeg 
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long dus routes javées où en dat do réfection, La 

1" reok ion des cycles et également Lol 


ê 
ï 


Beaux arts 


+ Le tableau The Man with the Falcon de Tien est 
vendu, le 8 avr, aux Duvoen Brothers à New York 
pour 300 000$. 

+ Le New York Metropolitan inaugure, le 2 mai, une 
“exposition majeure des peintres impressionnistes. 

- Les Watts Towers sont érigées à Los Angeles par 
‘Simon Rod. [Wats-toners pa] 

+ Le peinte suréaiste alemand Max Emst peint 
L'Éléphant de Célèbes. 

+ Achévement de la Tour Einstein, à Potsdam, 
par l'architecte Erich Mendelsohn. C'est lune des 
‘œuvres les plus marquantes de l'rchicture expres 
sioniste. La construction a débuté en 1917. El est 
située à Potsdam, en Allemagne, et abrite un léles- 
cope solaire. Sa construction à pour but de permettre 
Ia vérification des héories d'Abert Einstein, d'où son 
nom (Ehsteiturm en alemand). 


Sur les planches 


* Première, le 7 seplembre, de la piéce Tarzan of the Apes sur Broadway. Tous le animaux du 
spectacle sont do wérlables bles africaines 


Aüïr. terre & mer 


Mise ou ponl du premier carburant de qualité par Thomas Midgle, qui travaille chez Gone- 
ral Molors. L'adjonction de letræethyl, un antdétonant, permet de protéger les soupapes et 
d'éviter es détonalions dans le moeur. 

Début du service postal aérien, le 2 janvier, entre New York el San Francisco (États-Unis). 
Le 22 février, Un avion postal état un record sur cele ligne en franchissant les États-Unis 
en 33 heures et 20 minutes. 

+ LUS. Navy passe commande de 125 hydravions, le 6 janvier af de soutenir industrie do 
lation 

Le 18 février, l'avion postal de Carroll Eversole pord son hélice en vol. saute en parachute 
et prouve ainsi son ué à l'adinistration, qui refuse don fournir à ses équipages. 

* Afhur Hamiton étabit un record de saut en parachute, le 23 mars, depuis une altude de 
près de 7 500 mètres. 1.52 pose à treize klomôtres du point prévu. La même année, le 1° 
norembre, le record est porté à pus de 8 100 mètres par le sergent Encl Chambers. 

Ouverture de l'aéroport d'Orly (Paris) en mars. I dispose d'une zone d'atiemssage de 800 
sur 750 mètres el de quatre hangars. 

+ Le 15 mai, à New York (États-Unis) lviatice Laura Bromwel bat le record féminin de 
loopings successis. Elle en réalise 199 en 1 h 20 min. Malhoureusement, ele décéders le 
5 in dans un accident d'aviation 
Le plote John À. Macteady flecte la première démonstralion réussie d'épandage aérien 
des cultures le 31 mai à Troy, Oh (États-Unis). Un champ infesté par La mte du sphinx est 
ainsi puèrisé dinsecticide. 

* Wesley May réalise le premier ravitailement en vol le 12 novembre. Ave un bidon attaché 
surle dos, l passe de l'aile dun Lincoin Standard à cell d'un JA, et verse l'essence dans 
Le réservoir de ce dernier, 

Le 21 jult, des avaleurs américains prouvent à lULS, Navy qu'un bombardement aérien 
peut couler un navire, en faisant démonstalion sur un baleau allemand réfommé, avec six 
bombes de 900 kg. 

* En août, le constucteur d'avions français Louis Breguet donne une conférence durant 
laquelle i aire : « malgré La rareté des accidents, un objectif restait à atleindre : améio- 
raton de la séculé qui devrai devenir quasi absolue, L'avion de demain serai confortable, 
puissant rapide et sûr. Bienôt le voyage en bateau para une excentnoté » 

Les tests de la promière automobile sans conducteur, entièrement dingée par radio, sont 
éfectués à Daylon, Ohio (États-Unis) le 5 août. C'estun succès complet 

La transformation de lU.S.S. Jupler débute. 1 devient le premier porte-avion au monde, 
sous le nom dU.S $. Langley, et débutera sa cambre dans lU.S. Nawy en seplembre 1922 


nnie. En 1924est mis sur. 

ain le tracteur Farmall, le 

premie multiples (labour, hersage, 
etc.) commercialisé par International 
Harvester. Les premiers tracteurs à pneus 


de cuoutchouc apparaissent en 1925 


Floride, dans les plantations de citronniers 
Cette machine, bricolée pour l'occasion, 
sera perfectionnée par les sociétés FB. 
Goodrich en 1931, et Firestone Tire & 
Rubber en 193 


Un tracteur Farmall 


PARATION AUTOMOBILE 


Extrait de Popular Sclonco, avr 1923 
Fe AUX FILLES DE LA 
H 


{ NE VOITURE REMPLACE 
E LE CARROSSE ROYAL 
5 DU MAHARADJAH D'INDE 


Érérait de Prpulan Mechanin, octobre 1924 


Révoltions du quotidien 


Les voyageurs français, # 
+ Le C7. le premier diigeable à hétium, est RASE ere 
testé en vol le 2 décembre avec succès, à RER des Petits 


Portsmouth, Virginie (États-Unis). guides pratiques, publés par 
+ hauguraton, à Berlin (Alemagne) de BRON 


FAVUS Quotes une unes Pa 
trabe), qui fait le tour de La ville, et dont La fans, horaires, plans 
Gonsion avi ts en 1812. Cest 
5 prière à aout», mois el 
er ncoodbe au eau router que 
Dhs ré, Enreemps. dus) Mage 
Srnes sen so de ie ess. La premêre aura pracabe 
‘sera italienne (cf, 1924, p. 232). 
+ Les États-Unis disposent d'un réseau de routes pavées de 187 000 miles (622 816 km). 


Catastrophes de l'année 


* Le paquebot Santa Isabel sombre le 2 janvier près de Vila Garcia (Espagne). 24 per- sb 
somes rouvent la mor dans cel catastrophe. cdi 
Le 16mas, le bateau à vapeur Hong Koh Sombre à Swalow (Chine) uant 1 000 personnes. 
Le 14 avril, 193 centimètres de neige sont tombés en 24 heures à Siver Lake, dans le Colo- 
rad (Étals-Unis. 1 s'agit de La pus fee chute de nage jamais observée en une jouée cnmbettt 
dar ke monde Erora de Modern Mani 
Les inondations du Colorado (Étais-Unis) font ps de £00 vicümes en jun 
Le 2 août lors d'un voyage vers Hul, Yonshire (Angleterre, diigeable ZR-2 (US. Nav) 


S0 casse en deux, explose, s'écrase Gans la riibre Humber, 82 personnes lrouvent La mort 
‘dans ce accident. 


: Le 10 seplembre, un pont s'effondre à Chester, Pennsylvanie (Étais-Unis), sue à la co. 
ion avec une barge de charbon. 21 personnes trouvent la mod. Ÿ 
: Une explosion dans une usine de coiorants en Allemagne fait 500 vicimes le 21 septembre. Eoulez la mécaniaue 
= La famine etes épidémies font trois milions de mors en Russie. De nombreux paysans 
ont que de la soupe d'herbe à manger. Durant ver les coms sont emplés en as dépas Lessor 
sant les 6 mât, en atendant de pouver les enlerer au pantemps, lorsque Le sol aura 
dise. Les Éas-Uis enaient pour 20 ms de dolars 6 denrées akmenttes a 62 pl 
Fée étonnantes est sans aucun doute, en 1921, | 
le test de la première automobile sans 
Faits fortéens conducteur, ent ï r 
effectué à Dayton (Ohio, États-Unis) 15 
août. C'est un succès complet 
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l'automobile entraîne de | 


nombreuses innovations. Lune des plus 


rement dirigée par radio, | 


Le 51 janvier, une goélette américaine de 5 mât, le Carroll A. Deering, qui passait 
48 heures plus Lt au large du cap Zookout, au nord des îles Carolnes, à une vitesse 
de 5 miles à l'heure, est retrouvée échouée sur des bancs de sable, au large de la 
côte de Floride, portant toute sa Voilure, Aucun signal de détresse n'avait été relevé. 1 
n'y a pas âme qui vive à bord. Des bossairs vides signalent que des embarcations ont 
été mises à fol, Des fins pendent le long de Ia coque el, finalement, on ne retrouve 
que 2 chats gris dans la cuisine, mourant de faim, Toutes les voiles sont grèées, sauf 


et le confort de 
les innovations 
Firestone débute la vente 


Révoluions du quoiien 


Le grand {oc, mais on découvre deux flèches lacérés (Note : un féche est un type de de ses premiers pneus avec chambres à € 

vole). 1 manque les papiers de bord, le joumal, les chionométres, des vêtements sir (gonfhbles en 19298 quite 

dans le posle avant et lhoroge du réeclowe. Dans a cabine du capitaine. y a un Enndement Le. confort JA ET 

Certain désordre et des liroirs sont restés ouverts. D'autre part, 3 »s de bottes 2 ë : 

en caoutchouc dans un cabinet adacent peuvent indiquer que d'autres hommes ont s 1922, George Frost, un Américain de 

utilisé la cabine, Une cabine de réserve semble, elle aussi, avoir été occupée. La huit ans, invente l'autoradio. Le premier il 
re est installé sur une Ford modèlell. À 


partir de 1921, il est possible d'acheterile 
; mis au point 


travaille chez 


premier 


burant de qualit 


par Thomas Midgley, dj 
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billard sont tom 
me ue, Leur chute est 


ms 
grandes que 
maison, apparenté 
roue re. comme si elle De 
Le les efforts pour expliquer leur soute 


Qabland.(Cabferie)) 
Erémeit de da Tribu d'Onkle 43 ail 112 


permet de protége: 
soupapes et d'éviter les détonations dans 
le moteur. En 1928, des boîtes de vitesses 
synchronisées évitent les _ craquements 
ments de rapports. Les 
tures équipées de jauges 
d'essence arrivent sur le marché en 1929, 
tout comme le pr dl». 
Etienfin, toujours en 1929, Volvo monte 
en série un pare-brise feuilleté (brevet de 
1909). 


ières ve 


nier klaxon « musi 


Les premières autoroutes et les 
feux tricolore 


Le développement de l'automobile 
irrémédiablement le. développement du 
réseau routier. En 1921, alors que les États- 
Unis disposent d'un réseau de routes pavées 
de1387 000 miles (622 816 km), à Berlin 
(Allemagne), l'AVUS (Automobil Verkehrs 
und Übungsstrafe), dont la construction 
débuta en 1912, est inaugurée. Elle fait 
léltour de la ville. Mais cette première 
= autoroute » ne ser 
routier que bien plus tard 
industriel Hugo Stinnes sen sert de piste 
des 
La première autoroute praticable est 
italienne. Elle est ouverte au trafic en 
1924. L'autostrada, sur un trajet de 128 
Km, relie Milan à Varèse (Italie). Conç: 
développée par Piero Puricell,l'autostrada, 
contrairement aux autobah 
ide à péage et n'a qu'une seule 
Oroure « moderne » 
sera celle qui relie Cologne à Bonn, en 
AAllemagne, dont la construction débutera 
ens1929, et qui sera inaugurée le 6 août 
1932 par Konrad Adenauer. La première 
autoroute américaine, la Bronx River 
Parkway, est achevée en 1925 à New York. 
Elle est la première à disposer de bretelles 
d'accès et: d'une séparation centrale. des 
voies. 


entraine 


raccordée au réseau 


Entre-temps, 


et 


lemandes, est 


La mythique route 66 (US Highway 66) 
est ouverte à la circulation en 1926, le 11 
novemb Chicago (Illinois), 
traverse le Mis ansas, l'Oklahoma, 
le Tes uveau-Mexique, l'Arizona 
et la Californie, avant de 
Angeles. Soit un itinéraire de 3 940 km au 
total (cf. la Course Transcontin 
page 239). Suivant la 
pour les routes des 
route partant de la route 66 est appelée 
route 666. Elle traverse l'Utah, l'Arizon: 

es rares 


arrêter à Los 


tale à Pied, 


ure établie 


Ja sixième 


ains de nt déserte, ne 
tardent pas à remarquer un tau 


mortels particulièrement él 


accidents 
Ainsi que, 
selon la rumeur, de nombreux phénomènes 
normaux inquiérants. Des. pétitions 
oyées à chaque sénateur de ces 
l'autoroute du diable » soit 
rebaptisée, ce qui fut fait. Elle se nomme 
désormais route 491. 


Les grands ouvrages que nécessitent les 
routes fleurissent également, à 
New York, du Georges Washington Bridge, 


le cas, à 
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ne atterdamee Courant de Rottirdar 
US an de mb 5 ei 1921 


grosse male et le sac de tolle du capitaine ont disparu, Le gouvernal ne fonctionne 
ps, la roue est démolie et l'habitacle a êté écrasé. L'enquête a été close en 1922, 
sans apporter d'explication à ce naufrage, faisant de ce cas un des grands mystères 
des dispariions en mer. 


: Les marins d'un cargo péruvien, le Francisco Moreno, découvrent. en septembre, un 
navire abandonné dans le Pacique. Cependant. Ils observent que le 


dières brûle encore dans la cam! mme sl avait 616 allumé 2 
(Gaston, P. De formidables énigmes sur la mer, 1973) 
+ À Zanesville (Ohio), Thomas Townsend Brown efléclue des expériences à son Labo- 
raloire de Physique Expérimentale sur la force agissant sur les conducteurs cha 
lécouvre le principe de base de ce qui sera appelé ultérieurement l'Effet 


e l'un des pus riches. Suie à une candi. 
re malheureuse pour un rle dans Mignon, à Naples, où malgré ses qualtés naturolls, 1 
est incapable de suivre l'orchestre, Ennico Caruso éludie avec Guglelmo Vigne entre 18 el 
squ'l est 
me premier ténor pour La création de Fedora de Girdano, où 1 mpressionne. Dés 
ui s'enchaîne pour ui: toumées en Europe de l'Est t en Amérique du Sud, nvitaion 
à là Scala de Mian, à Londres. 1 joue au Metropohlan de New York, auquel à se be irémé- 
nt à partir de 1903. est le symbole du bel canlo, d'une puissance soutenue et sans 
connu pour avoir superbement Incamé ses rôles sur scène. Bon viva, Î a 
plusieurs aisonslurbuletes et médialisées, 
en digne précurseur des stars. acuells. 
Un accident en décembre 1920 (ci. 1920, 

p 166) li sera fatal. 


bit). Les dermires forces 
« blanches » en Mongoie sont décimbes 
en décembre de la même année (el, son 
port, p. 488), 


Pierre Car Fabergé 


dont les travaux débutent le 21 septembre 
1927. Ce pont suspendu sera inauguré € 
1931.11 est alors le plus long pont suspendtt 
au monde, avec ses 1 064 mêtres.Jusqu'alrs, 
le Bear Mountain Bridge, sur le fleuve 
Hudson, dans l'État de New York, 

le 15 juillet 1924, détenait ce re 
Le 18 février 1927, le Moffat Tunnel est mis 
en service. Ce runnel ferroviaire traversant 
James Peak dans le Colorado mesure 11 km 


et a coûté douze millions de dollars. Lest 


et l'ouest des États-Unis sont désormais 


interconnectés par le rail. 


En 1923, Garrett Morgan dépose le 
brevet des feux de circulation tricolores 
es (cf. encadré p. 183), quilne 
tarderont pas à fleurir à tous les carrefours 


automatiq 


Decords de vitesse 


cords de vitesse automobiles tombent 
s après les autres durant la période: Le 
7 avril 1922, Sig Haugdahl établitun record 
non gué de vitesse automobile 

», en 
atteignant 290 km/h, à Daytona Beach 
Floride, États-Unis), Cinq ans plus tard, lé 
29 mars 1927, le major H.O.D: Seagrave, 
sujet de Sa Majesté de Grande-Bretagne, 
établit un esse au SO 
en atteignant les 327,96 km/h, toujours à) 
Daytona Beach, Celui-ci ne tiendra pas 
longtemps. En 1929, la Golden Arrowidut 
ajor Seagrave, développant mille chevaüx, 


à bord de sa « Wisconsin Spe 


nouveau record de 


atteint au même endroit la vitessé dé 


km/h 


Voitures à 1 


En 1918, Walker L. Jacobs, un jeiné 
vendeur d'automobiles âgé de vingt-deux 
onde La première entreprise de location 
de voitures à Chicago. Au dépar, la perité 
société propose une douzaine de Fordill 


ans 


àlal 


tion. En cinq ans, l'entreprise se 
développe au point de posséder unelflotté 
de six cents voitures et de générer un million 
s de chiffre d'affaires. En 1923, 
e de la Yellow Cab 
chère et la renomme) 
Corporation. 


de doll 
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La Wisconsin Special de 1922) 
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Penères chronologiques pol 


Chronologie pour 1922 


21922 estune année non bisseutle dune durée de 365 ours nn 
2 6636 de la période julienne E EMP. F 
COTE DE ET EEE U\ TRACTEUR REMPOR ÉLÉPHANT 
F'année 5683 commenco le samedi 23 septembre 1822) À LA CORDE CONTRE UN ÉLÉ) 

+ 58-59 du 77 yo du calendrier chinois 

2134041 de bg (1540 commence le mercredi sepambre 1924, et 1 

commence le jeudi 24 août 1922, suivant l'usage de Constantinople) 

2190431 du calendrier révoutomnane année 130 commence le 

23 septembre 1921, et l'année 131 samedi 23 septembre 

51.52 de all Répubique française ( 870) 
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Extrait de Modera Mechanir, sevembret924 


Grandeur maxima de l'échpse : 0 
24 septembre. Écipso lose, sb en Europe La zone de lola es une 
bande qui part de a côte des Somais (Afique odentae) et ant le nocd de 
la Nouele-Zélande, en coupant 

1h04. Maximum à 3h 40. Fin à 6h 16 


Révolutions du quotidien 


ei tracteur: 


Autoneise et motoneise 


En 1923, Joseph A. Landry fait breveter 
l'invention de l'autoncige au Canada et aux 
États-Unis. Il a transformé une automobile) 

et fit le voyage de 40 km entre Mont-Joliet 
Rimouski (Canada) avec son procédé. Bin! 

que Ray H. Muscott, de Waters (Michigar 
États-Unis), avait déposé un brevet en 1917 
Landry vendra une centaine de véhicules 
jusqu'en 1948, pour l'exploitation forestière 
principalement. Il faudra néomoins 
attendre 1936 pour que la première véritable 

autoneige voie Le jour, la B7 de Bombardier 


Carrett Morgan, inventeur-né 
(1877-1665) 


out is mécanique (salon de pu) ectique (usaton, 
de ui son (pour non oyans) st él à tance 
te lou po de ersecton qu'il EU. 

IMogan a également crée le joumal Cländ Cal destné à 
dorer uns pus grande sb aux horimes d'afares nas. 
bou par es punaux locaux. En 1931, Cvland deviendra 
Ja ramêre grande M à bre un mare nor 
Armçudnombreuses décorsions contune Médae en or serie 
ans, 1 uvre son aleer de répare de machines à coudre … de damants, oflre parungroua de notables de Creed, sur 
8 eux ans ps tard con propre atlerde cote. invente lquele ces mob on été gas : À Garef À Moger, note 
en 1909 premier fleur pou cheveu « GA Morgan Har… GipyenJopli honor et pis ra. 
Refning Cream ». Ma ce sont deux mentions de pote 

unesele qui vont fimmoraiser : Je masque à gaz ts feux 

de circulation. 

Morgan dbpose a brevet du masque à gaz en 1914: ap 

un capuchon de So, qui roge carie L mb elles gaz 

ques sans gâner La rospiion. Fabriqué et conmercinisé 

park Natonal Salty Dove Company, à se vb des pus 

réceux quand une expsion ans union), en 1916, conce 

erte-deux ours à plus de 80 m de profondeur Sos 

182 Er. Muri de leur masque à ga, Megan et son Ft 

parviennent ecrire hoimes un un rats. Cthéroïsne 

8er rt dors lou es Pumaux, à mers le pays el eur 

Vaso mésell or pour héroïne pariavil de Cole 

Unis parles por, masque à gaz saura égaement des 

rer de es huis lo de la Premére Guerre monde. 

Laure Imenton majeur de Morgan est le sgnal d'art 

fadomalque pour aide à la Groglon des pion et des 

vécues. en cbitle rene ds gouremements large 

anarden en cal Goës à 1 General Ekchie Corporation 

pour 40 000$, uno verte frune en 1923 Son système est 


jons du quotidien 


En 1924, Carl Eliason construit dans un petit 
frarage, à l'arrière de son magasin, la première 
motoneige (qu'il appelle Motor Toboggan). 
Le modèle initial est un simple traineau 
avec un moteur entraînant par chaîne une 
courroie de toile. Eliason dépose le brevet en 
1927,eten vendra plusieurs centaines jusqu'à 
Ja Seconde Guerre mondiale. Sa clientèle se ait avoir un fs 
compose principalement de chasseurs et de ep Hi 
ponte ets 

‘ete souhaitant pas: 
Les transports sg à voile. il 


est ns au ravi, 


UN GLISSEUR DES GLACES RAPIDI CONSTRUIT 
AVEC DES PLANCHES ET UN MOTEU DE FORD-T 


en commun En uülant des 
== \ pets dé toi 
Les bus et trolleys al étune variété À 


de boulonser devis = 

En 1929, les premiers bus à double étage dispo FE ne a ï RÉ 
de Chou Line en en ere | Re Mt Vent 

#. San Francisco prend 5 jours et 14 heures, | 


Extrait de Moderu Michanr, déunbre 192 


Révoliïons du quotidien 


Pevue du monde 


* En faïe a eu la Marche sur Rome, le 28 octobre. Benio Mussolini et ses: 
Chemises noires » sinstalent au pouvoir. L'Hae entre dans sa période 
fasciste. 

* Élection, le 12 février, du pape Pie XI au Vatican 
taie) 

« Le 27 fer, la Cour suprême des États-Unis 
vote le XIX° amendement, qui octoie le droit de 
vote aux femmes; 

+ En Australie, les frappeurs de fourure ont 
quasiment exterminé le Koala, en en uant ps 

8 mBons en à peine 4 ans, Le gouvernement 
prend des mesures pour protéger l'animal et le 
sauvegarder 

+Le 28 évier, l'Angleleme accoe son 
indépendance à l'Égypte, mais els 
mamie surle canal de Suez. 

* Le 30 décembre, Lénine fonde l'URSS. Ee est composée dela Russie blanche, 
ea Russie-Sibérie, de traine et de la Transcaucasie. Ce nouvel État estirès 


centralisé, Chaque république, en raison d'un gouvemement particulier, peut se 
développer en accord avec ses partculanlés, mais La diplomatie, La guerre, le 


commerce elles nances se trouvent entre les mains du gouvomement fédéral. 
orné par le Soviet suprême etle Consel des Commissaires du peuple 
Le pape Pie XI défini « l'Action catholique » et l'Église la mot en œuvre 


résoudre, dans une perspective chienne, les problimes de la ie famale. 


professionnelle, civique, socle etintematonale. 
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+ D'après le demier recensement, 11 % des habilants des États-Unis ne parent pas anglais. 
Henry Ford, le célébré constructeur automoble, gagne 264 000 $ par jour (soi emiron 


1.320 000 $ actes quotidiens, ce qui fat de lui un milice. 


wer,le mark alemand aleint le record de 7 260 marks pour un dollar. Liiiaton 


Crimes & justice 


Le 25 février, Landru, criminel sumommé «le Barbe-Bleue de Gambais », est guilotiné à 
Versailles (France) Tout d'abord escroc à la peîte semaine, Hen-Désié Land, qui est marié 
et père de quai enfants, vise les petites annonces malimoniales pour recruter ses Luures 
icimes pamiles veus tles orcées. Entre 1914 etl 12 avl 1918, jour de son ares, 
cepeñlhomme chauve au physique igratsurat séduit 285 femmes, dont cernes sontréduites 
à état de cendres dans sa maison de Gambas, dans les Yvelines, Pendant plus de deux ans, 
Landru int aux polos te ses mes pendant un procès à grand spectacle. (p.24) 

: En mas, 'ish Republican Amy (IRA) se fome offclement « pour La sauvegarde do 
Fhonneur el de l'indépendance de lilande », sui au refus du traté anglrriandais par une 
pari de OM IRA.Le 7 aoû, IRA Coupe le câble sous-marin qui fat la son enr Europe 


etles États-Unis, à la station de Watervie. 


DES STAND 
COURMAGÉS 


Aer pus la elle Nu 


Mabiiber lon vie ent 
an en je les st 
pui 


S DE HO! à 
PAR LA NOUVELLE ORGANISATION 


tes. pointe 
ent en SR 
ot et EME 
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Asa té fer por 
Tes Un prix de plus ls et 
a en li atisiquese Le promo pair 
cata La ue st 3 il FL Fr 
Rasa Je, de Ven You La ler ajouté dessu pm de 
ae des pourais Br ares car 
n Ke me 

qu. Num cri 


il sohatent dre 6 
qu 


des lignes aériennes ou des rails au sol 
existent depuis la fin du siècle précédent 
acent, dès 1902, les _omnibüs 


pomobiles dans presque toutes les 


grandes cités. Le système du « rail légers, 


comme on l'appelle alors, est maintenai 


menacé par l'apparition: des autobus à 
aploi 
et plus efficaces, De grandes villes comme 
Boston, Chicago, New York et Philadelphie. 
maintiennent toutefois de. vastes réseaux 


ence, plus souples d'es 


avec des voies à grande vitesse surélevées 
ou souterraines. Les trolleybus erules 
bus électriques alimentés ‘par des} 
tituent un intermédiaire 
entre l'autobus et le « rail léger »/La plupart. 
des bus américa 
e, mais les grandes métropoles 
comme New York utilisent des modèles à 


ns ne comportent qu'un 


impé 


Tarifs 
Avant 1920, le ticket de bus ou de trolley 
se payait 5 cents. À la fin de la décennie, 
10 cents. Pour ce prix, il est 
possible de parcourir toute une ligne. Säl faut 
en emprunter plusieurs pour atteindre une 
le changement coûte 1 ou cents. 
Les heures de fonctionnement sont dictées 
par les besoins des usagers, Dans les petites 
villes, le service s'achève généralement 


le tarif 


destination, 


f 


Une rame de trolley de 1924 


en début de soirée, après la fermeture des 
bureaux et commerces. Dans les plus grandes 
agglomérations, il s 
22 heures où minuit, Dans les très grandes 
tés il est ininterrompu, la fréquence des 
daprant à l'affluence. 


poursuit p 


wfois jusqu'à 


passages 
Les taxis 


Les taxis existent dans toutes les communes 
iméricaines, grandes ou petites. Même celles 
deldeuemille habitants en ont un ou deux 
indépendants. Les grandes villes comme New 


sieurs flottes appartenant 
Leurs stations 


à des compagnies concurrent 
sont généralement installées devant les hôtek 
res. Un ap 


river un de leurs 


gares et autres lieux simi 


à une de ces sociérés fait à 


véhicules devant votre porte en dix à trente 


minutes. Les taxis, ne disposant pas encore 
d'émetteur-récepteur, doivent contacter leur 
dispatcheu 
téléphone 

compagnies et installés dans les statioi 
taxis, de bus et autres endroits publics 

La disposition des chauffeurs er des clients. 


sr téléphone ou de visu. Des 
spéciaux, reliés directement aux 


de 


mpagnie Wie Line en 1 


Révolutions du quoëdien 


192 


* L'acteur Fatty Arbuckle, céèbre comique américain, est acquité le 12 avri pour le vol el 
Je meurtre de Vrginia Rappe dont 1 ét accusé (cl, 1921), ressort ruiné de cote aflaire, 
Plus de 600 000 mineurs de charbon et près de 400 000 chominais sont en grève presque 
toute l'année 1922 aux États-Unis. Le 10 maï La police arréte 200 leaders parmi les grévisies 

pour a pose de bombes dans des usines ete meurtre do deux policiers, 

: En Géorgie (Étas-Unis) le 10 mal, un jeune noir est torturé et brûlé vf par La foule qui le 
soupçonne du vil d'une femme blanche. 

- Au mos d'août, la guerre des Tongs fai rage à Chinaloun (San Francisco, États-Unis). 

: Commencement, le 16 septembre, de l'affaire Halls-Ml, appelée par les tabioiés « le 
meurtre de la décennie », aux États-Unis. Les corps du pasteur Edward Hal et d'Eleanor 
ls, une femme marie qu dirigeait son chœur, sont retrouvés enlacës, leurs lfres d'amour 
étaées autour d'eux. Le mari GEleanor, Frances Hall ses deux frères et son cousin sont 
arètés pour ce meurtre. ls seront lous acquités on 1928, personne n'étant convaincu de 
eur cuipabité. (lp. 22) 


Aventures & explorations 


Le 13 seplembre à Tripoli (Libye), on enregistre une température de 58° Celsius à l'ombre 
ce qui esta lempéraure la ps élevée connue. 

+ Manore Howarih devient, le 21 octobre, la première 
femme à franchir La Woisème dorsale de la 
Cordilère des Andes, 

= Départ le 17 décembre, de a mission 
HsardtAudouin-Dubreull. qu 

ectue la première traversée du 
Sahara au moyen d'autocherles, Elle 
rele Touggourt à Tombouclou, créant 
ainsi la première aison automobile 
ere Algée el les pays du 
Soudan. Arvée le 7 janvier 1923 
(p.210) 

Découverte du volcan Aniakchak 
surles oûtes de l'Alaska. Sa cadeira 
mesure près de 10 km de diamètre ! 

+ Le 9 juil, à Alameda (Calfomi, 
États-Unis), le nageur améncain 
Johnny Moissmuller est lo premier 
à parcourir ke cent mètres en moins 
d'une minute, avec un record de 58,6 
secondes: 


Archéologie 


‘Le 4 novembre, Hors 
Carer découvre la tombe de 
‘Toutankhamon, Les trésors ms 
À jour inspirent un intérét pour art 
el le sie égyplens qui va durer 
Jusqu'à afin de la décennie (ef. page 505) 

: Premières foules des vestiges néolthiques de Windmil HI, en Angletere 

: Début des foulles à Ur par le Batsh Museum et luniversié de Pennsyivani, diigées par 
(Charles Leonard Woolley La campagne de foulles prendra fi en 1931 seulement. 

* Découverte du tombeau intact de fa Reine Puabi, en Irak, lors de la foule des ruines SUr 
magniiques parures : diadème constlué de feuiles do, divers objets. en or, laps zu 
comalne, et autres pieres précieuses. 

: Fouïles du sit de Doura-Europos sur lEuphrale par Franz Cumont 

* Recherches aériennes de sites archéologiques dans Is sud-ouest de l'Angleteme par 
Alexander Keller et O. G.S, Crawlord 


Les progrès de la science 


Le 7 février, Marie Curie devient la première femme adniso à l'Académie de médecine 

française. 

Lenteur américain aux 300 breveis, Lee DeForest, pionnier de limage et du son 
Slcironique, met au point un système qui Laptise Phonoflm permettant d'enregistrer du 

son sur ne pellicule. Holywoct n'est pas intéressé par 08 système. 

La société anglaise Vickers Co. met au point le premier tank avec un canon dans une 

tourelle rotative à 380", le Vickers Meäum Tank Mark 1 

« Phil T. Famsworlh, âgé de seulement 15 ans, décrlle système de la Kélévslon électronique 

Le 25 février, la carto aërienne de New York est réalsée en 89 minutes seulement grâce à 

la nouvelle caméra aérienne inventée par Sherman Mis Fairchid. 

Le 27 septembre, le docteur Albert Hoyt Tor et Leo C. Young, chercheurs au laboratoire 

radio de la marne à Amacostia (Washinglon, Élais-Unis) réalisent La première détection 

d'objets par émission radio. ls mettent en évidence la rélexon d'une onde racioélectique 

par une surace métalique. Le radar ne verra cependant le jour qu'au début des années 


Notre santé 


* Le 11 janvier, Leonard Thompson, un Canadien âgé de 14 ans, devient a premire personne 
à recevok des injections expérimentaes d'insuline, 
: L'embryologste Herbert Evans et son assistante Katharine Bishop, de luniersié de 


Suite page 196 


Le prix de la course 
Les tarifs des taxis sont réglementés par les 
communes où ils travaillent, et basés sur 
ourue et le temps passé dans 
niques 
ressort 


Des compteurs mt 
comprenant un chronomètre à 
caleulent automatiquement le prix de la 
Ces appareils, pouvant être trafiqués. 
font l'objet d'inspections et d'agréments de 
l'administration locale. Ford er Chevrolet 
ont construit des modèles: dé 
spécialement à l'intention de Yellowier 
de Checker, les deux plus importantes 


compagnies américaines 


voitures. 


n que variables, les prix sont 
généralement plus élevés dans les grandes 
villes. En général, il faut compter un fixe de 
outent 3 cts par kilomètre. 
fait tourner le compteur 

même quand le véhicule est bloqué dans 
Compter 
« toutes les couche 


$ de l'heure. 
la société, 
stituent souvent un moyen 
brenir des renseignements en tous genres. 
Un pourboire de 5 à 10 9% est habituel 
Le métre 


Courant dans la plupart des grandes villes 
européennes, le premier métro du continent, 
asiatique est inauguré le 30 décembre 1927 


Les bicyclettes 


Pesant 16 kg où moins, là bicyclette est un! 
engin robuste transporte sans danger jusqu'à 
dix fois son propre poids, Il apparaîe à Ha fin 
du XX 
énorme roue avant et sa petite roue arrière. Les! 
pneumatiques sont en usage depuis plusieurs 
décennies et, aux changements de. vitese 
par pignd depuis 
longtemps, s'ajoutent maintenant plusieurs 
plateaux à roues dentées, Les. bicyclettes 
européennes sont généralement équipéeside 
poignées de frein qui actionnent un système. 
à ériers, tandis que les américaines freinent 
plutôt de l'aière par rétropédalage. 

Les vélos de course européens coûtent dans 
les 50 à 100 $ er plus. Certains pêsent moins 
de 7 kg, mais sont d'un usage limité. Is sont 


cle et remplace le bicycle avec son: 


multiples, perfectionns 


Eonçus pour les étroites et sinueuses routes 
pavées des cités ou des Alpes. Idéales pour 
ireuler sur les chemins de terre ou empierrés 
de l'Amérique profonde, les bicyclettes 
« routières » dessinées et vendues par des 
fübricants comme Schwinn et Elgin sont 
plutôt recommandées. Leurs pneus larges, 


corne de vache résiste: 
pointus sont mis en pièces par les secousses. 
Le modèle American DeLuxe av 
En acier, trousse À outils, pompe à à 
éclairage et klavon sur pile coûte de 
à50 $. Les bas de gamme existent à moins 
de 20 $. Les tandems, pour deux personnes, 
sont toujours populaires. Certains ont un 
cadre rabaissé à l'arrière pour laisser passer 
Les jupes de ces dames. 


À où les modèles plus 


jantes 


Les bicyclettes à moteur 

Les motocÿeles sont une option à la mode. Des 
Ipétits moteurs À essence, généralement montés 
Au milieu du cadre ou au-dessus du garde-bouc 
Avant, entraînent a roue avant par le biais d'une 
ouroie. Il fut pédaler pour démarrer l'engi 
et l'aider à franchir es côtes Les plus raides. Sur 
Je plat, is peuvent rouler à 25-30 knvh. 


Permis 
La plupart des villes imposent l'enregistrement 
des bicyclettes, quélles soient motorisées ou 
non et délivrent des certificats de possession 
(une pratique qui sert généralement 
abandonnée dans la seconde partie du siècle). 


Une bicyceie de marque Ranger 


Par contre, aucun permis de conduire nest 
demandé. 


$ informer 


Les joumaux existent depuis des siècles. 
Quotidiens et hebdomadaires sont imprimés 
dans tous les coins du globe et dans toutes 
les langues conn l'homme, On peut 
y trouver les derniers événements ou des 
à des dizaines 
s. Le siège de chaque presse conserve 
rie complète des édi 
leur « morgue ». Beaucoup d' 


histoires qui remonter 
d'u 
une 


ns parue: 
tés et 


bibliothèques publiques font collection de la Î 


presse locale et régionale. 


La presse auotidien 


Alors que la radio prend un essor tout 
particulier durant ces années, que Le cinéma 
propose avant chaque film les actualités 
en images, la presse écrite découvre la 
concurrence forte du son et de l'image, mañ 
surtout du direct avec la radio. Elle ren reste 
pas moins toute puissante, car présente depuis 
des décennies. Les médias 
dominés par un homme, Ra 
(cf l'encadré p. 197). Ce dernier fera l'objet 
film au début des années quarante, 
Citizen Kane, d'Orson Welles. 
L'article page suivante montre assez bien 


comment fonctionne un journal quotidien de 


Tépoque 


Les accessoires 
pour bicyclette 


Îles pnces coûtent 5 cs 1a pate 68 
{fgamiues de poignées en 27 


Anal à combinaison 72 cs, une pompes 


| Ê 
[à pied 75 cis, une selle Del 58Se 
[fun compeur Kiométique_(ocométe), 


lainstaler sokmême 85 cts ou 2488 
pour le modèle à compteur jumelée 
Permanent, des syslèmes Géciaragel 
lectique ou à acétlène de 1.98,501 
279$. 


Pübicté pour 
Îes bicyclettes Ranger de 1924 


È 
ë 
à 
ë 


Comment fonctionne la réaction d'un quotidien. Extrait de l'Aimanach Hachete de 1925 


ALMANACH HACHETTE 1925 


COMMENT SE FAIT 


POUR faire uv grand journal 1 ne faut apparemment que des rédacteurs qui le 
rédigent, des imprimeurs. qui l'impriment et des vendeurs qui le vendent: A. 
‘cette conception simpliste, nous opposons ici le trarail considérable qui s'effectue 


on qui mette 
al ea Communica on connante ave 
Îe monde enler. 


Sn : Composition = Te ET = 
Éctéres ypographlques e9, coca ièrs dé retouche 
NE de Photdgrephiés 


Sccuéaire de rénction nramigue = M4 
ie. La page he en rie ct 
descandue à cuches 


| 
les Chef 1 ja Z; 
a un. iraatons 


formations 


(Sr Stage : Huroaux du Direc. 
our ot du Rédacteur en chet. — 
taire du joumatet ne épendent que 
fu Conse d'administration, Je Due 
tar à sous ses ordres 'aiminatraten 


BEST Te Piages AO 
Dééyui du Consel 
FAdministrate ur 


Féclamation, demander 08 renseigne 


(Ronde chassis, = éespie de 
ss à 
[Evene 


peuvent déter 120 200 axem plaies À 
Feure. Comyiés. par cenrsioes, Le 
Da ont av rer de chantée. 


- HYGIÈNE: — Rien n'est plus propre que Ia gymnastique 


2e # Fe 


VIE ÉCONOMIQUE 


UN GRAND JOURNAL QUOTIDIEN 


ere rarrivéé de l'aformation dans Les Du ureaux et là Sortie du Journal.Ce Lr 
Yaif,en partie intellectuel, en matÿrio!, pécessite un personnel, une machi= 
nérle/dos atoliers qui {ent de Timmeubio où 11 s'opère ue usine de la pensée: 


$ 
Î 


Cahfomnie à Berkeley, découvrent La vitamine E en réaisant des expériences sur Les rats 
Bonnet Sure appall ce composé Vinine E en 1924. 


Notre auctidien 


: Unjeune Américain âgé de 18 ans, Ralph Samuelson, a l'idée de skier sur l'eau. Les premie 
essais ontlieu sur le Lac Pepi, à Lake Cy (Minnesoa), avec son ère Ben au mois de 
Après plusieurs tentatives, 1 fabrique ses propres skis nautiques. Ralph ser le premier à 
proposer une démonstralin de saut en uëisant une rampe le 8 juilet 1925. Maïs ce sera 
Fred Waler qui déposera un brevet en 1925, pour le premier « vrai sk nauique », appelé le 
« Dolphin Alvra-SKees » (cf. page 237). 

Cristian Kent Nelson, un immigré danois, ai breveler à Onawa (lowa, Étas-Unis) sa 
découverte late on 1920 :l'Esquimau glacé, C'est une bare de glace, semblable à une 
sucette, enrobée do chocolat. la nomme Eskimo Pi, 

ATBT,la société américaine de lélécommunicaions, met on placo le promer service de Fax 
Le 3 octobre à Washinglon. 

La machine à laver « Gyrofoam » dela société Maytag est mise sur le marché américain 
C'estie premier modéle à laver le Inge en ulsant uniquement l'acion de l'eau: 

Qurerure, le 17 août à New York, du plus grand dancing du monde, le Cowent Garden. 

Le mah-jong estle jeu le pus popufaie aux États-Unis. Is simportent par mars, et certains 
coûtent jusqu'à 500$ ('équivaent actuel de 6 500 $)} 

Georges Fros, un Américain de 18 ans, invente l'autoradio. Le premier poste estinstalé sur 
une Ford modéle T. 

Stephen Poplaws, propiétaire dela Sevens Electric Company invente le blender électrique 
{mixeur spécialement conçu pour fair des mikshakes et équiper es fontaines à soda. 


Arts & lettres 


Sur les ondes 


Aux États-Unis, Waren G. Hardg devient le 14 juin, le premier président à être entendu 
A la radio. C'est également ui qui instaler, dès janvier le premier poste de ras dans son 

Maison-Blanche 

méricaine de basebal) devient le premier 
programme relransmis par ur 
Le 3 soûl, la station de radio WGY de Schenectady (New Vor) crée le premier effet spécial 
Sonore en claquant deux morceaux de bois lun contre l'autre pour reproduire le son d'une 
porte qui claque. 
Les ventes de radio dépassent es 60 milions de dollars aux États-Unis. 
The Ne Orleans Jazz Kings enregistrent leur tre Tiger Rag le 30 août. 
s de 500 stations de radio ont été enregisiées sous licence WEAF (ui 
MANBC) à New York (Élals-Uns) cette année, 
Le 28 aoû la toute première publicité raciophanique est dffusée sur les ondes à New York 
États-Unis). 
re, dela BBC (Briish Broadcasting Corporabion) 


Dans les Kicsaues 


Parution le 1° ocobre, du premer numéro de a 
Les Sept Piliers V À revue française Le Monde Colonial Hustré. 


6 la sagesse “coma du Roaders Digest avec 5 000 
BCE Lawrence, xemplaires, le 5 février (ou le 7, 

sources) a magie à 6 ct 

et Lia atcoà Greene Vase (Ven YO 


analyse politique 
riques. Personnage hors À 
Arab + Échocs sur Mars 
d'Edgar Rice Buroughs 
- Les Archives de Sherlock Holmes : Le 
Problème du pont de Thor per Arthur Conan 
de drots d'auteur Doye 
e-Bretagne, our - Les Sept Piliers dela sagesse, de Thomas 
épisodes inspiré À Ecerd Lawrence 
* Mister Brown, Agathe Chi 
+ Etquette in Society, in Business, in 
Politis, and at Home, S'Emäy Pcst 
+The Story of Mankind. de Hendrk 
Wélem van Loon, 50 voi décemé le 27 
ju, la première John Newberry Medal, 
récompense pour les les pour enfants 
(États-Unis) 
* Use, de James Joe 


Livres de l'ai 


* La Terre vaine, de TS Eiet 

* Sidéhartha, Herman Hesse 

« Babbitl de Sncr Les 

: La Meñrise de solmême par l'autosuggestion consciente c'Émde Couë 

« Captain Blood, de Rael Saba 

+ The Secrets of Jujtsu, du capaine Alan Carson Srëh 

Un manuscrit de Shakespeare es! vendu aux enchères le 5 mai, à Ne Yotk 
798008. 


Les sociétés d 
de presse 


intéressant d'utiliser les services 


Il peut ë 
professionnels de ces compagnies, qui 
bonnements multiples à 
de nombreux journaux et. magazines ‘ét, 


disposent d 


moyennant paiement, découpent les articles 
intéressant leurs clients. Le prix de basé 
de 1,50 à 4 $, et augmente 
avec le nombre de sujets d'intérét inscrits 
sur sa liste. Certaines sociétés, à New York 


par ex 


est modiq 


mple, traitent les journaux étrangers 
ducteurs 
rcher les informations désirés. 


et emploient des batteries de E 
pour re 
Les correspondants personnels qui Vivent 
parties du pays où du 
monde constituent, eux aussi, une source 


dans d'au 


intéressante de coupures de presse. 


L'essor de la radi 


Les Anr 


développeme 


ées Vingt sont la période du 
s premières 

diffusions d'émissions quotidiennes. Dans 
pent très 


delaradio,avecl 


le même temps, les foyers séqu 


rapidement, et la radio devient le médiaile 


plus en vogue de là décennie. 


Cest en 1920 qu'apparaissent ules 
premiers appareils de) radiodiffusionsà 


on à 
la vente en France. Aux États-Unis, leur) 
se les soixante millions de 
1922, pour atteindre plus de 
huit cent cinquante millions de dollars 
en 1929 ! Pour donner une idée de 
grandeur du phénomène, en 1924, deux 
millions et demi de foyers américains 


jam Pan 
1) magnat dela 


l'exemple de Joseph Pulter e de son 
New York Word Heart prend en 1897 le conte du San 
Francisco Examiner, alors en ficué, ei fai retrouver le 
che 6e bénéfices en moins de deux 318. 
F étmplante ensul à New York par Fachat du Moming 
“Joumal, qu connai li aussi des problèmes, engage des 
écrans les que Stephen Crane et Juian Hawiorme, 
vol à Puizer des membres de son équipe comme 
fchard F. Outcaul, l'nventeur des bandes 
en coeur. Heart rubaptise e ouai Jours Amcan. 
Famêne le prix à 13, ajoute des ustrabions etai bon sage 
lionel, 1 uise ses pubicalons pour 
rent le confit de 1895 qui VOya 
au Vanenel L tone de 
“Guyane Drtannique. | estacusé de se semi de 585 
RE pau por gore Mesa 
fare as monter se reg. 


possèdent une radio alors qu'en 1920, ils 
étaient que deux mille ! 

La Zenith Radio Corp. est l'un des 
Principaux innovateurs du domaine. Elle 
“estfondée en 1923 par Karl Hassel, Ralph 
HG, Mathews et l gene 
E McDonald Jr. à Chicago. Elle met sur 
le marché la première radio portative en 
1924, q e six kilos et demi 
dans une e, et coûte 230 $ ! 
1926, elle commercialise les premiers 
postés de radio fonctionnant sur secteur, 
étnon sur batteries 


(C'est aussi durant la décennie, le 25 no- 
Vembre 1923, que la première transmis 
Sionuradiophonique transalantique est 
réussie entre les États-Unis et l'Angle- 
terre. 


[Un fermier américain entrain d'écouter la raco en travaillant 
en 1823 


doiph Hearst 
presse 


Aufam  Jennings Bryan aux. élections 
Wed ls de 1808 et de 1900.Un de se éoraux, qui 
éfendai début 190 l'assassinat comme moyen PORqUE, 
“devint très embarassant quand le président Mckiney + 
“sl lué ing moë plus lard. Hearsi est lu au Congrès en 
A3, et se voi reluserlinvestiure présidentiel en 1904. 
(joue 8 peu à l'élection muniopale de New York en 
1906. 1 perles sénaorales dans La même vil 
en 1909, puis de Les élections muricipales net 
Yotkalses, et mel En à 32 carre potique. 
En 1925, Hearst possède des journaux dans Lou le Pays, 
ainsi que phiseurs magazines, PÂjs tard, 1 sintresse 
fau cnéma et produit quelques fins, cerains metant en 
Vedette sa maitresse, l'actice Manon Davies. | entame là 
Construction du Chéteau Hearst à San Simeon (Cafe) 
écume les marchés de l'art ete objet rare pour le meuble. 
La dépression des années rene frappe également 
son empire, mais 1 conserve soû infuence sur le pari 
“démocrale et contribue fortement à linvestiure de Frank 
1Delano Roosevel en 1952. 
Hoarst aime les ares à sensation et n'hésite pas à pub 
les crosades de joumalstes soflaires. C'est aussi un 
phianthrope qu donne dimporanies sommes d'argent à 
des œuvres decharhé ou à des projets scientifiques. 


s Ouctidiens 
me don d Lt d'importance 
sions radiophoniques se. déve- LL 
loppent très rapidement aux Étars-Unis, Me Etats UNIS 
Alors que le 20 août 1920, la station 8MK 


de Détroit débute le premier programme 
radiophonique quotidien, il suffit d'attendre 


Les émissions radiophon 


Ausnta Constiuion. 
Baltimore Sun 
Boston Globe 
‘Chicago Daly News: 


le 2 novembre de la même année pour que Méécnesgo Tribune 
le premier programme national de radio soit (MkGleveland Pin Deer 
diffusé par la station KDKA de Pittsburgh. (MADerot Free Press 
g BE [netoiNe 
Après des craquements, les auditeurs ont “3 
ner {Los Angaies Times 
pu entendre la voix de Frank Conrad et de Méneu YoxEvenng Mot 


New York Herald Tribune 
Now York Times 


son assistant Donald Little annoncer les 
résultats de l'élection présidentielle. Seule- 


ment un millier de récepteurs ont pu capter JMe®raen Slar 
ce premier programme. Alors quen juillet MAgences de presse américaines 
1927, près de quarante millions de personnes. PitAssocaled Press 


suivent à la radio le match de boxe durant QMabDed Press ntemañonal 


lequel Jack Dempsey échoue à reprendre son 
titre à Gene Tunney à Chicago. | 


Les émissions fleurissent sur Les ondes, dont 
certaines existent encore aujourd'hui, tel le 
show musical radiophonique Grand Ole 
Oprys diffusé pour la première fois le 18 
octobre 1925. Cette émission hebdomadaire D 
diffusée Le samedi soir est également la plus 
ancienne émission radiophonique. 

Une radio dédiée à la musique, WSM 
Bar Dance, est lancée par Geome Dewey 
« Judge » Hay à Nashville, en 1925. Elle 
propose de la musique folklorique considérée 
par certains comme de la musique de rednécé 
{péquenot). La première émission d'une heure 
a pour invité « Uncle » Jimmy Thompson, un 
violoniste âgé de quatre-vingts ans. 


One Exeiting Might, avec Henry Hu 0! Dempster 


Robin des Bois, avec Douglas Fair» 
 Nosferau, de FN. Mumau 


 Sodome et Gomarrhe, 
in Ro 
l'Esquimau (Vancok 0 


genre. [Nar 
The Toll of the Soa est présenté le 3 
technicolor 

Le Docteur Mabuse, de Frz Lang 


Le Docteur Mabu 4$ 


Doktor Msbuse, der Spel 


* Go Get'Em Hutch 

* Plunder 

«The Timber Queen 
White Eagle 

À Dangerous Adventure 
* Jungle Goddess 


«Der 
emagne» 270 minutes (en 2 pars) 
Lang, avec Rodof KeïmRogge, Aud Egede 


is # + Captain Kidd 
M pa Le 0 un GE 6 00 2 Te Adventures of Robinson isce 
Dam) “re Dys 0 Bu Bu 


« Perl of tho Yukon 
+ The Radio King 
With Stanley in Africa 


+ Daudème pare : 1 
hormmes de oem (115 mn) 
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mai 1922 et 


1 ocre 187. 
de pus Eng. 


C'est aussi l'époque des premières émissions 
et chaînes religieuses. Le 6 février 1924 
est créée la radio KFSG par l'église 
de Foursquare, à Los Angeles. Aimee 
McPherson, la prédicatrice évangélisté, 
devient ainsi la première femme américaine 
à obtenir une licence d'émission de la 
Commission des Communications 
1926, le Père Charles Edward) 
Coughlin propose sa première émission sur 
les ondes, le 17 octobre, à Détroit, surili 
station WIR. 11 débute ainsi une carrière dé 
ingt ans durant lesquels il fera des sermonis 
empreints de préjugés raciaux et de droiture. 
morale, Coughlin est considéré comme le 
premier « télévangéliste » de l'histoire. 


édérales 


Pour la première fois sur les ondes 

La décennie est celle de toutes les premières: 
Le premier reportage sportif, diffusé sur la: 
station radio KDKA le 11 avril 1921, coûvre 
un match de boxe aux États-Unis. Warren 
G. Harding devient, le 14 juin 1922,1e 
premier président à être entendu à Iairadior 
ei taller, dès janvier, le premier 
poste de radio dans son bureau à la Maisons 
Blanche. En octobre 1922, la World/Series 
finale de la ligue américaine de base-ball) 
devient le premier programme retransmis 
en direct par une chaîne de radio: 

Le 3 août 1922, la station de radio WGY: 
de Schenectady (New York) crée le premier, 
effet spécial sonore en, claquant deux 
morceaux de bois l'un contre l'autre pour 
reproduire le son d'une porte qui claque: Et 
la toute première publicité radiophonique 
à New York 


est diffusée sur les onde 
(États-Unis) Le 28 août 1922. 

Le premier discours politique prononeé à 
la radio, par le président américain Calÿin 
Coolidge, est diffusé par cinq stations Je 12 
ier 1924. Par ailleurs, la BBC diffuse 
pour la première fois, le 5 janvier 1922, le 
Greenwich time signal, ne série de six petits 
bips diffusés à la fin de chaque heure: 

nfin, le 7 janvier 1924, une émission 
radio_est émise de New York jusqu'i 
San Francisco (États-Unis) puis. jusqu'à 
Manchester (Angleterre). C'estalors la plus, 
longue distance atteinte pour unie émission 
radio : 11 265 kilomètres, 


Les stations de radio 


La radio se développe, et il en va de même! 
pour les chaînes. Ainsi le 5 janvier 1920, est, 
fondée la Radio Corporation of American 
(RCA), à New York, avec un, capital de 
vingt millions. de dollars. En 1922, Ce 
seront plus de cinq cents stations de radio! 
qui sont enregistrées sous licence WEAF 
(ultérieurement WNBC) à New York, pour 
cette seule année. Le 9 octobre 19261näît 
une autre compagnie majeure à NewYork, 
Ja Narional Broadcasting Company (NBC), 


qui devient la première chaîne de radio des 


rer ln ét ce pra plu) 
Amériaue du Nora 

États-Unis 

Aabans | Bmngham PS. 

Atos: Per AB (850) 

Cahoris Los Angeles Examiner Los Angees Her: Los ngols Tin (18) 
Oskar PostEnqurer : range Court Regis (1905); Seramento Boo (18): 
San Dégo Sun : San Francéco Cal; San Diego Un (BB) ; San Francisco 
Chronic (1865): Sa Franco Eranirr; San Fanciseo Nos. 

Cora: Densr Even Nous: Danier Rocky Meur Sens 1859). 

Flo : mi era (1510): Of Sent (1876); Ta bu (899). 
Géceg: Aaréa Consul 166); ta 

Hi: Cheago Horak & Examiner; Cheago American : Chicago Tibure (147): 
Erarsvie Press 

Iéana: Sanapos Time; Ta Haut Post. 

Kenuky : Court Kentucky Pos. 

Lauians : Me Dean Tnes-Pajun 1857. 

Massachuse : oson Auhater Boson American Boon Ge (1872); Boston 
Her (192) Chien Science Mondr (508). 

Merénd : tire Ann ; Baimor News ; Bainor Pos Balinore Sun 
En) 

chan : Data Tes; Det Nes (175); Der Fre res (181) 
D 

sou: Kansas Cy tr 188) SL ous Pos Dispach 1878). 

Avi Jersey: Mona SarLdger 182) 

New Yotk: Abany Timos-Union : Bualo News (1820) MR rt Arrericon : New Yo 
Daiy Tin 191); New No uma: a Ve Post (801) Ne Teams 
Do Yo Times [151 : Roch Jour: Syracuse Journal Te Ml Sroct 
“ouma/(889. 

Nouveau Mesue: Albuquerque Now Me St Tune. 

Oh: Aron Times Press; il Pt: Cv Plon Decker (142 : Ciel 
Pass: Cokenès Cas Cours Dépt (ET 1): Tale News-Be: Youngsouns 
Tégrn 

Déone une CH No. 

Oregon: Pond Oregon 1850) 

Parnsane : Pnisdapha que (829), ; Pasbugh Press; PHsbUgh Sun- 
% 


Tlegraph 

Tennessee : Knorvlle Now-Sanlirel; Memphis Press-Simtar, 

Texas : Dalos Moming News (1882) ; El Paso-Pos ; Fort Wrih Press: For Worth 
StarTolegram (190€) ; Houslon Chronik (1905) : Houston Post (1885) ; Houston! 
Press ; San Antonio Light. 

Washington : Seatie Postnteligancer. 

(Washingéco, D.C:: äshglon Herald ; Washington Nens ; shngïon Post (1877); 
Wshéngon Times. 

Wsconsn: Mraukee News  Mauhee Senna {1857). 


Patti pers lo on) aazne, Las om ua 
Modem Eecronks, Ne Yorler (1925), North Amercan Review, Ronde 
(1822) Te Rnp, Saturday Evening Pos, Scnbners, Ten, Van Fa Var. 


Canada : 

The Hoklex Chronic : Te Manloba Free Press : The Montreal Gazette : The 
Mereal Star: La Presse (Montréal, en français): Te Tornio Globe ; The Vancouver 
DeProvnce. 


Amérique Centrale et du Sud 


Ej Dia (Buenos Ares, 1881, journal du so); The Herak/(Buonos Ares, 
1878, en angais) ; La Naclon (Buenos Ares, 1870): La Pransa (Buenos Aires, 1869) ; 
La Razon (Buenos Ares, 1905, oi) ; The Standard (Buenos Ares, 1861,en anglais). 
Brésil À oi (Rio de Jan, 1910, so); À Pat (Rio de Janeiro, 1920); Comeio 
de Manha (Ro de Janero, 1902)  Fanfula Sao Paulo, 1862, en tañen)" Journal do 
(Commerri (Ri de Jane 1827) ; O Disio de Pemambuco | 1825); O Estado (Sao 
Paulo 1879): Paz (Rio de Janeiro, 1884). 

‘Chi : El Dia Iustredo (Santo) : le nr 
1827): La Nacion(Sanbago, 1916): Le Unèn 

Mexique : EI Core la Térde (Mazatlan, 1885) Do Mesa 1016); 
El Excelsior (Mendco, 1919); ElInormetor(Guedetare, 1917); La Trbuna (Guayrmas 
1929) ; El Uersal (Meico, 1916); El Uniersal Greco {Mexico 1922): 

Pérou : EI Comerco (Lima, 1839) ; La Cronie (Lima, 1912); Lo Pransa (Lima, 1906) 


Europe 


Alamagne: BerinorZoturg 1877) orsen Zatung (Bei) usookoror Nacht 
(1792): Frankier GoneraLAnzoger ; Frankéurter Zolung : Hamburger Anzolper 
Sera Zotumg (67): Koss Zoug (86) Lot Aer Et 
‘Angleterre (Londres) ; The Dai Chronéte (1877): The Daiy Express (1600); The 
Doi Meë (18€); Te Daly Mror (1905) : ne Deëy Telgraph (1855) : Ma Event 
Stand To Financel Tes (1880); The Guercn (1821); Tho Momang Post (772) 
< News fe or (183), Te Observer (17): Te People (1881: The Sunday 
press; re Sunde News | 1842; The Sunday Times (182); The Times (1765). 
Angleterre (eutres) : Bimingham Evening Dispeloh : Bimingiem Gezate ; 
IBredord Télegraph and Arqus : Grimsby Teegraph : Hu Doly Mal: Lancastire 
(De Post Lieinshire Chronil  Liverpoal Gourer and Express; Lverpool Echos 
(Nothem Echo (Darnglon) ; Noûingham Evening Nows : Noingham Journal : 
Shea inégpondon; hofok Ma; rare Even Non: Yorshe Gaz 
Yorkshire Observer. 

Autriche: Neue Froo Presse; Neues Wiener Jour. 

Belgique : Lo Domère Heure (Bruxeies, 1908); Het Laniste Nous (Eruxetes, 
1868) : La Lire Balique (Bruxeles, 1894) ; Le Peuple (socialiste) : Le Soir 
{Brueles, 187). 

Danemark : 8. (Copenhague, 1916); Beringske Tidende (Copenhague, 1749) ; 
Ekstra Bledot (Copenhague, 1804) ; Podéen (Copenique, 884). 

Écosse ; Edinburgh Evening News: The Glssgow Herald (783): Te Scolsmen 
Édimbourg, 1817) ; Ma Sud Post (Dundee, 1620) 

Espagne : ABC (Madrid, 1805) Herald (Mad): Leral {ad : El Sol (1917); 
La Vonguaria (Barcelone, 1881). 

France : Écho do Pans : Le Figaro (Parts, 1828) : L'Humanià (Par, 1904) : 
Intomational Horaid Trburie (Pas, 1887) ; Le Mol ; Le Petit Journal; Le Pet 


Parissn. 
Hongrie: Az Esi (Magyar): Paste Lio (Budapest, 1858, allemand) ; Pasti Han) 


CMegres. 

and : The Dublin Evening Med ; The Evening Herald (Dublin, 1694) The las 
non The Irsh Times (Dublin, 1859, ro) ; The. 
Sunday Independent (Dublin, 4 

lie: Comere dela Sora (Milan, 1876) ; Matino (Naples) ; 1 Messager (Rome) 
1878) : La Stampa (Turin, 1867). un 
Luxembourg : Luxemburger War» Le Vir du Lurembourg (1 

Pays-Bas : Ajormoen Hondolsbld (Amsterdann) ; Nieuwo Rotierdamsche Courant: 
Do Tolgraut (Amsterdam, 1696); De Volant (Amsterdam, 1919). 

Portugal : Diro do Nociss (Lisbonne, 1884) ; Dis Nolia (Lisbonne, 1820) 
oreido Commercio (Lisbonne). 

Suisse : Journal de Genève ; Neue Zurcher Zeïung [alemand) : Zurcher Post 


{alemand). 
Fra: rage (ement as onu cree 


Asie 


Chine: The Cal Cha Post (ntm ai); he ar og Ko 


du sol) ; The China Press (< américain, quobdien) ; 
SR es 
‘Hong Kong Daly Exprass (britannique) : The Hong Kong Telegraph (brlannique, du. 
so) ; Le Journal de Pékin français, du matin) : The North China Del Ma (Tientsin, 
britannique, du Soi) ; North China Day News (Shanghaï, 1864, batannique) : The: 
(No China Star Nientsn, américain, du met) ; The Peking Leader (américain, 
du matn) ; The Pekin and Tientsin Times (bitannique) : The Shanghai Mercury. 
Lau he à {The Shanghaï Times (britannique) ; The South China Momng. 


rrénmil 

Japon : The Japan Adveriser (américain) ; The Japon Chronicle (britannique) 
The Japan Times (joumal japonais mais mgriné en anglais) ; Osaka Asoh; Os, 
Meinichi ; Tokyo Asoh; Tokyo Net. 

Russie : zvesti (Moscou): Kranaya Gazata (Leningrad) ; Prada 


Afriaue èt Australie 


‘Afrique du Sud : Die Berger (Le Cap, hofendais) : The Caps Argus ; The Cap: 
The Johannesburg Sa: Ons Land (Le Cap Poland): Vol (Prés 
Australie : The Age (Melboune, du ma) : Te Aus eo, dan) 
Daly Guard (Syéno) : Te Séhe Moirg He. 


Révoltions du quotidien 


! 
È 
$ 


: Première de la comédie Abies Irish Rose, le 23 mai à Broaay. 
: « Texas » Guinan, célébre lenancère de cabaret, ouvre son établissement, le « 300 club », 
à New York [Étas-Unis). Haut leu fréquenté par les stars, c'est aussi un spoañeasy, Texas 
accueil tous ses cents parle cn « Heko, sucker! (ef. p. 224) 


Air. terre & mer 


* Le 7 avril, Sig Haugéahl établit un record non-homologué de vitesse automable à bord 
de sa «Wisconsin Special en atlignant 20 ki à Daytona Beach (Flañide, Etats-Unis) 

 LURSS, accorde, 12 avi lautonsaton de possbder sa propre voire. 

+ LUSS Langle, le promer porte-avon de la marne dos Éis-Uns, ent en sen 
17 ocobr (1921, p.182). 

+ Lavatree américaine Lin Gain devient ie 8 octobre, la première femme 
Étis-Unés parles airs 

* Inauguration le 3 septembre, du fameux cicui automobile de Monza (ae), lAutodromo 
Nazionale di Monza. La course dinauguraion est la seconde édhion du Gran Prix ae, 

Le Keutenant Harold Harrs(Ét-Uns) devient le premier mere du « Caterplar Club », 
un dub de personnes qui dent leur i à l'utisaion du parachute en sautant d'un avion 
en perdion 

: Début des hasons radiophonique entre les navires et la ce. 

* Le 30 septembre, Claude Ryan fonde a Ryan Fying Company à San Diego (Étas-Unis 
avec son premier avion acheté 400 doars, 1 Ache des Lacs sur La ile: « lez avec mo. 
Fañes un Vrai voyage à travers les nuages. Ryan 'avaleur sl ans vote vi. » 

* La première traversée aérienne de l'antique Sud est ofeciuée entre avr et ju par 
Caros Viëga Gago Coutnho (po) et Sacadura Cabral (navgaleu) en 62 heures et 25 
mnutes, sur une distance de B 383 km. Parts le 30 mars, Bs sont arfvés à destination le 
17 jun. Depus Lisbonne sont fai des escales à Las Palmas, Gando, S0 Vicente, So 
go. Penedos de S3o Pedro 8 Sèo Paulo, Femando Noronha, Race, Bai, Porio Seguto, 
Vi, avant de se poser lement à Ro de Janeiro, en présence d'une fu enthousiaste. 
Le mater du Brèguet 14 de Memaz a prsfeuors dune mission sanitaire en mars Ave 50 
mécanicien, Mermoz a marché dans le désert pendant quatre jours el quatre is avant de 
trouver secours chez les méharstes 
Sept personnes sont les victimes de La première collision de l'aviation cie française en 
avr L'accident a eu leu au nord de Beauvais, entre un De Haviland et un Farman Goñaih. 
Pas de survant 
Inasgurabon, au ms de juin, e La aison commerciale de nuit entre Paris et Londres 
Renë Labouchère pipe le Faman Goiaih qui anspori hu passagers. L'avion a sud 

tour dans la même nuit, volant pars à une alu de 2 500 m. La roue aéienne 
Fée pourles vos Pars- Londres esta suivant : Bourget Écouen au gré du pile; usqu'à 
Abel, suivre L nationale 1: jusqu'à Étapes la voie fee Paris - Cali; pas dindicaion 
spécial poura traversée de la Manche. 

* En lt, un aêtépresoi instalation d'une bote médicale de secours sur les aéroncfs 
français de transport puble. 

* En aoû, les passagers d'un vol Genève Pari ont pu onendre pour La première fois un 
concert retransmis à bord par ac 

+ Le Brlannique Jack Savage nrodut, à New York (Étals- Unis), le 28 novembre, le procédé 
décrture dans le cll avec des fumbes Lchées dun avion. Son plots, Tume, rt au 
dessus de il: « Fume des Lucky Strike » 

+ La compagnie oérenne austalemne Quantas embarque en novembre son premier 
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-Unis, et filiale de Radio Corporation. | 
f America. Son * prémiet M présidene URI 
est David Sarnoff, qui a commencé si À 


carière à RCA comme garçon de course : 
La programmation de la NBC débute le "MN 
15 novembre avec vingt-quatre stations. 
L'ann elle en a tant qu'elle est 
scindée en deux réseaux, le Blue Nerwork et 


sui 


le Red Network. C'est aussi en 1927 que le. | 
gouvernement américain crée, le 23 février, 

un conseil fédéral pour réguler l'industrie 
radiophonique … | 
En Angleterre, la BBC (British a | 
Broadcasting Corporation) est fondée en | 
1921. Elle sera inaugurée le 15 décembre | 
1922 


Radio Vatican par Pie XI. Lémetteur est 


le 12 février 1929, est inaugurée. 


situé dans les jardins du palais du Vatican, 
€ tour médiévale restaurée par Léon ; 


à fin du XIX: siècle 


Les premiè 
élévision | 


Elle en est à ses balbutiements, mais elle est 
d'ores et déjà présente. Ainsi, la première. 


ration de la télévision aux États” 


Unis a lieu le 7 avril 1927, à l'auditorium 
des laboratoires Bell! de New York Walter 
SG dent d'AT&T, montre à 


un large public le secrétaire au commerce, 


ord, le pr 


Herbert C. Hoover, assis dans son bureat, ” 
entendu grâce à une connexion téléphonique. 
Dès 1928, la Daven Corporation met'en: 
vente le premier poste de télévision. aux: 
États-Unis, au prix de 75 $, alors que là 
General Electric présente un système. de 
télévision sur des récepteurs de 
quatre centimètres carrés installés dans trois 

ady, État de New York, 
le 13 janvier. Mais c'est le 21 août 1928 que 
débute la d 


maisons à Schenc 


usion d'émissions de 
par WRNY, une station de radio appartenant 
à Hugo Ge 
diffusion, la station a demandé à 
ses auditeurs de construire leur 
propre récepteur ! Après là 
ruine de Gemsback en 
1929, les diffusions sont 
interrom 


vision, 


sback. Pour recevoir cette: 


2 férier 1829, mauguraon de Rad Vascan par PE XI | 
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cl 
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passager, Alexandre Kennedy, dgô de 85 ans. 1 a ai lo parcours Longreach - Cloncurry 
0 km) en 4 h 30 de vol. Alexandre a raconbé que, hquante ans auparavant, ui avait alu 
mois pour air ce même trajet en char de puis. 
+ L'avisteur Becheler attrrit avenue Alexandre I à Paris, en décembre, avec son Caudron 
67. l a rep les ales de l'avion, la rangé au bord du lolo et À s'est rendu lou 
raturelement au VI} Salon d'Aéronautque. 


Catastrophes de L'année 


* Le vapeur britannique Egypt sombre au large de la France : 86 mors et plusieurs mlions 
de dolars perdus sous forme d'or el de bits de banque (ce résor sera retrouvé en 1931), 

+ À iashington, DC. (États-Unis), le Knickerbocker Theater s'effondre sous le poids de La 
neige le 28 janvier faisant 100 vicimes. 

* Le 21 février le dirigeable militaire américain Roma percute des lignes à haute tension à 
Hamplon Road, près de Norfolk (Vrgrie, États-Unis), el prend fau. Ce catastrophe fait 4 
rimes pari les 45 personnes présentes à bord. Cle Iragédie est à l'argine du décrel du 
(Congrès stpuiant que tous les iigeables américains devront désormais user de l'héium 
et non plus de l'hydrogène. 


Faits fortéens 


+ Au cours du mois de mars, à Chico, 


maines dinlervale sur un sio à grain. 

Certains lmoins déclarent que les pierres 

tombent « lout doucement » et quelles 

sont chaudes au loucher une fos au sol. 

+ Des habllants de Sibérie (Russie) 
déciarent avoir renconiré plusieurs fois 
des mammouths vivants. 

+ Le London Daily News du 5 septembre 
relate une pluie de petits crapauds 
sur la vile de Chalon-sur-Saône, en 
France. 

+ Lo magazine Scientific American de 
juil ofe une descnpton complète et 
détailée dun monstre marin, baplsè 
Nahuelto, vu au large des côtes de 
l'Argentine. 
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de sa quaème epédion paie 
1 rest dens More pau logssée de 
FEndranc (19161917) Ant pour ail 
de aerser TAnarique (Ge a mer de 
Weddel à La mer de Ross, va le pe), cote 
RSA conter est foppe para malchance Le 
DOS cave fEnduarcr, se roure erprsame 
ie pusias OS dns les glaces, etement 
der par la pression. Les hommes sont 

cbigés de dbaquer Une se expos 


os té Las an jo 
qu tte La puéine. Cat os 
ir 8 onteures de ko sir 13 de Large le 
tr no 
péritonle, sant de 
à gr surprise, j'a Va ce 
hat et qui seit 
Same in 


et parlé d'animaux arins 


tp autre = 


Lens re GC nNe a. 


ele Bly, née Eszabeh Jane Cocan le 5 mai 
1864 Eleestiapionière dureportage cendesin, 
adrement ét dujoumalsne dinvesigaion Suis 
à une ktre en réaolon à un aride sense du 
Patsbugh Dipalch, le rédacteur, mpressomné 


a pose, li offe un post. Cest La qu la 
nomme Naëe By, après Le roman de Slephen 
Fosir, Après plusieurs arides drvestgafon 
ole est religuêe aux pages féminines. Elo 50 


Sir Emest Shackleton 


Washington, D.C., États-Unis 
1800 
ière bibliothèque est 


Fondée initiale 


jent en à l'usage 


du Congrès, la prèm 


détru 
en 181 
sa b 
6 


r les envahisseurs britanniques 
Thomas 
liothèque 


Jefferson offre alors 
personnelle, comptant 
en remplacement, Cette. 
collection, encore intacte, est conservée 
par le département des éditions rares €t 
péciales. Malgré un second 
jen détruitles deux tiers en 1851, 


87 volumes, 


des collection 


incendie q 


e compte 3 556 767 livres. 
s en 1927, une célleétion q 
que par le British Museum 
+ la Bibliothèque nationale: dé 


L'institution 


onnaît une crise de croissance 


en 1864, lors F et ouverte 
au public par Ainsworth Spofford, lequel 
prend aussi des dispositions pour que deux 
exemplaires de chaque livre, carte, abaque, 
partition, gravure et photographie soumis à 
remis à la bibliothèque HI 
anise en outre des écl 


copyrig 


inges concernant, 


dom avec le 


es scientifiques 


hsonian Institute, installé non loin. 
comportant Une 
à dôme, large de trenté= 
97 et fait de 
cette bibliothèque la plus grande, kuplus 

du monde 
Ses planchers totalisent une surface de 
cinq hectares et demi. Herbert Putnam 
en est nommé responsable peu de temps 
après, et il y institue un système de 
classification désormais adopté par toutes! 
les bibliothèques. En 1921, d'importants 
documents du Département d'État. ÿsont 
transférés et, pendant cette période, Putnamt 
reçoit un financement presque illimité, qu'il 
utilise pour acquérir artefacts et éditions 
rares. Parmi les pièces de grande valeur, on 
peut citer une bible Gutenberg de 1455, une 
série de manuscrits des premiers présidents, 
et la plus grande collection au monde de 
livres miniatures. Les points forts de la 
bibliothèque sont la bibliographie, histoire, 
les sciences politiques et sociales, la loi et 
la législation, les arts, l'histoire locale en 
Amérique, les biographies et généalogies. 
Pendant les Années Vingt, la Bibliothèque 
du Congrès conserve les archives fédérales: 
Elle est ouverte du lundi au vendredi de 
8 h 30 à 21 heures, le samedi de 8 h 30 à 
17 heures, ct le dimanche de 13 heures à 
17 heures. 


uveau bâtiment 
salle de lecture 


huit mètres, est achevé en 1 


coûteuse et la plus décoré 


Le Eritish Muse 


Londres, Angleterre 

En1929,il compte plus de 3 200 000 livres 
ét 56 000 manuscrits. 
unique de journat 
(batiment depuis 1906. 


Une collection 
est 


dans un autre 


La Eiblioth 


que nationale 


Paris, France 
ssuede l'ancienne Bibliothèque royale, elle 
Feçoieun exemplaire de chaque livre publié 
en Francener, en 1926, compte plus de 
4400000 livres imprimés, 500 000 cartes 
et plans, 122 000  manusc 
diverses antiqu 


5, ainsi. que 


La Eiblicthéaue vaticane 


Vatican, Rome, Italie 

Elle ne fuit pas parler d 
XII: siècle, maïs on estime qu 
la collection remonte au premier pontife. 


le avant le 


cœur de 


D'autres biblicthèaues et 
musées d'importance 


Musée d'Art de Baltimore, Baltimore, 
Marÿland : particulièrement remarquable 
pour ses métaux hindous er ses antiquités 

# chypriotes. 


Révolutions du quotidien 


Sociétédes Sciences Naturelles de Buffalo, 
Buffalo, New York : ren 
d'invertébrés fossiles du Dévonien. 


rquable collection 


Académie des Sciences de Californie, San 
Francisco, Californie : spécialisée dans la 
flore er la faune de la côte pacifique et des 


particulier en tortues des Galépagos. 


BIBLIOTHÈQUE MUNICIPALE DE VICTORIA 
ee 
Note aux emprunteurs 


vit à prendre cons 
de de rois pence par jour de retard 


3. Les empranteu 
Les emprunteur sont p 


priés de ne 
l'aile 6 de La bloc 

e bliothèque détaille ces règj 
4, Les vres empruntés à la bibliothèque k 


5. Le changemer dadrese de le 


Cv. BABA, LUM 


états de l'Ouest. Très riche en reptiles, en 


dssance des règles de a biblot 
sera demandée à tou 


1 pas écrire sur es fivres, les marquer, ou es abimer 


[fa note fgurant au dos de 1 care 


tement rétoumés à celle-ci 
foyer de l'emprunteur 


sans dé à a bibliothèque 


Chief Librariem. 


Révoltions du quotidien 


Welle By 


rend als à New Yotk, où ke est engagée parke New 
Yrk Worle joual sansañoasie Ge Josh Pur. 
Son premier arch à pour sujet un asie dans pour 
fermes de Roosevelt Isand, où ele se fa engager 
ce qu ki permet de décrire les condéons de vie 
épourentabies es patentes. En 1888, Mes Wok Mori 
réfert By pour efecuer un lou du monde en 80 jours, 
comme dns le roman de Jules Vemes, Ele débute son 
voyage de 40 070 kiomèkres à Hoboken, New Jersey, 
4 novembre 1889, ete fit 25 amie 1860. Co pére 
dure T2 jours, 6 heures, 11 mnus et 14 socondes, le 
passe par lAngelee, le Japon, la Crine, Hong Kong, 
Ban, Aniens (a vie de Jules Veme) Combo et San 
Franosco. Cest un rocord mon. De pus, ele devient 
nella première femme à voyager auour du monde sans 
re accompagnée par un homme. En 1805, ee épouse 


Je monnaie Robert Seaman et prend sa reraîe, Ans le déchs de son mad en 1904, le re 
LS entreprises de ce demer. El elumers fnaement au jpumalsme el œuvre pour ke VOIE des 
emes, ant de devenir reporer de quere durant Premäre Guerre monde Ele sé l'âge 


de 57 ans, erassbe par ne pneumonie: 


* Décès, le 2 août, d'Alexander Graham Bel 
Le 4 noû, ous les lléphones des Étas- 
Unis et du Canada sont coupés pendant une 
minute à sa mémoire, Bo est un physicien 
rambicain né le 3 mars 1847 à Edmboug, 
Le 10 mars 1876, 1 réasa à Boston la 
premère  conversalon téléphonique de 
Mistore en converant avec son asstant 
tué dans une autre pièce :« Venez Vtson, 
Fa besoin de vous ! » 'nventon rencoatre 
un sucoës relentssant el en 1877 est 
fondée la compagnie léléphonique Bet. Sa 
orne fale, 1 52 loue vers Gers champs 
d'expérimentaion, 1 met au point les bases 
du gramophone, sinéresse à 'avision et aux 
Hranspors nauliques. E non des moindres, À 
ct la National Geographic Sociey, dont 
sera président de 1897 à 1903, 


“Décès, le 18 novembre, de Marcel 
Proust, le dandy et auteur qui a marqué le 
vingtième siècle par son œuvre. lssu d'un 
mieu bourgeois, ayant suvi des études 
de droit et de lettres, 1 fi parie du mäeu 
aristique el mondain de Paris, où débute 
une cariére de. journaliste chroniqueur, 
ioonant l'Europe. À la mort de sa mére. 
à s'sole el fit son premer roman, À a 
recherche du lemps perdu. 1 reçoit le prix 
Goncourt en 1919 pour À l'ombre des 
Jeures files en feurs. Son œuvre pose 
Ia question du rappor entre le temps, la 
mémoire et l'éctiure. 1 est réputé pour là 
longueur de ses phrases parsemées de 
relatives au rythme dt « asthmatque ». 


24 


Alexander Graham Bell 


: Décès, le 5 septembre, de Sarah Winchester, veuve 
de Wim Winchester, qui est à te de la Winchester 
Repeaïng Ams Company, fobcant de là fameuse 
carabne à répéiton. À là mort de son époux, êgé de 
43 ans souement, en 1881, proboadément éprouiée ct 
désarenké, Sarah cons un médium pour enle de 
communiquer avec ses dsparus. El se persuade que 
Je espris des males ictmos des rs de nchesers 
dura conque de Ouest ont jeté une mation sur 
2 famèe. En 1894, sur les conseis de son mé 
suran a volonté des esprs, ele sintal à San J5é, 
en Cadome. Durant 3 ans, le aura cesse de faire 
Agrandir la maison, qui natement atendra 160 pèces. 
Guidée par es esprs qui Lu donnent des suis 
durant son sommel, Sarah ft tavales des dzanes 
ours sur ce chaner permanent le consacre près 
Ge 5 maions de dors à ces Hay nussant que des 
matériaux nobles et rafnés. La maison comporte des 
scalers menant au pllond, des pos ouvrant sur dos 
mur, el autres Grangelés, La « Winchester House » 
rest, à 09 jour uno alraction de San José. 


Université de Californie, Berkeley, 
Califo 665 680 volumes 


Institut Carnegie, Pittsburgh, 
comprend _ bibliothèque, 
musée, conservatoire € 

expositi giques. Le musée offre 

une vaste collection de vertébrés fossiles, 

américains et de: papillons, 
africains en particulier ainsi que dé 
monnaies et médailles. 


Musée Field de Chicago, Chicago, 
Illinois : spécialisé dans les oiseaux nord 
et sud-américains ct les 
d'Amérique er d'Afrique. Le 
grand rassemblement au 
éorites, et la plus belle 
collection botanique des États-Unis 


Université de Chicago, Chicago, Illinois : 
768 559 volur 


Association du Musée de Cincinnati, 
Cincinnati, Ohio : 30 000  artiel 
archéologiques et_ethnologiques sur lés 
Indiens d'Amérique. 


Musée d'Histoire Naturelle du Colorado, 
Denver, Colorado : spécialisé dans les 


rtébrés fossiles. 


Université de Colombia, New York, New 
York : 1 092 343 volumes. 


Université de Cornell, Ithaca, New York 
787 127 volumes, 


Bibliothèque Crear, Chicago, Ilinoïs 
820 000 volumes. 


Bibliothèque Enoch Pratt, Baltimore, 
faryland. 


Université de l'Illinois,  Champaign, 
Illinois : 708 850 volumes. 


du Michigan, Ann Arbor, 


49.912 volumes. 


Université du Minnesota, Minneapolis-St, 
Paul, Minnesota : 501 507 volumes. 


Musée de l'Académie des Sciences Naturelles 
‘de Philadelphie, Philadelphie, Pennsy 
Zoologie et paléontologie. La plus 
“collection de mollusques des États-Unis. 


ande 


Musée de l'Indien d'Amérique, New 
York, New York : une collection de plus 
de deux millions d'articles, dont un quart 
‘est régulièrement exposé. Répu: 
fravaux sur Le terrain, ses publications et 
monographies. 


Our 5€. 


Bibliothèque publique de New York, New 
York, New York :la plus grande bibliothèque 
publique du mond 2 971 000 livres et 
mémoires. Issus des bibliothèques Astor 
(1849), Lenox (1870) et Tilden (1892). 


Musée d'État de New York, Albany, New 
Nork : spécialisé dans la flore et la 
MeMÉtar, il possède aussi d'importantes 
“Collections historiques. 


une 


Bibliothèque Newberry, Chicago, Illinois : 
443757 volumes, 


Musée Maritime 
Massachusetts : spé 
Indes orientales et l'industrie 


Peabody,  S 


alisé dans le commerce 


lem, 


Haven, 
rement remarquable 
et en particulier 
Une superbe collection 


pour ses v 
ses_ dinosaures. 


d'oiseaux dentés primitifs et d'équidés 


Université de Pennsylvanie, Philadelphie, 
Pennsylvanie : 635 070 volumes. 


Université de Princeton, Princeton, New 
: 594 195 volumes 


l'Art de Toledo, Toledo, Ohio : la 


plus collection au monde de verre 
antique, et une remarquable collection des 
premiers volumes d'imprimerie 

Musée d'Histoire Naturelle des États- 


Unis, Washin 


collection de 


n, D.C. : remarquable 
minéraux et mollusques, 
expositions sur la technologie. 


Bibliothèque de l'Université de Yale, New 
Haven, Connecticut : 1 838 099 volumes. 


Mn e DOUGLAS T 
Dre THE MARK 


TEST A 


le pour 1923 


non-bissertle dune durée de 365 jours 
sienne 
8683.84 du calendher sraëlte (5883 commence le samodi 
commence le lundi 24 soplembre 1923) 
« 89-80 du 77: cyclo du calendrier chinois 
« 1941.42 de l'Hôgie (1941 commonce le mercredi 24 août 1922, et 1342 commence le mardi 
vant usage de Constaninople) 

131132 du calendrier révoluionnaire 
année 132 commence le lundi 24 se 

52-53 dela République française (£ seplembre 1870) 
année de a paix du monde 


Les éclinses en 1923 


Le mb du Soll ou el Lune s'entend 1. Heures axrimées en Temps Universe. 
sclei 

17 mars. Écipso anne vite sur la Patagonie, 'Afique australe ot Madagascar 
Commencement à 8h60. Maxim à 1h45. Fi à 15h 29. 

210 septembre. Écipso totale ste en Cabome et en Amérique cena. Commencement 
17h 14, Maximum à 19 h47. Fi à 22h 20 Durée maxima de lécpse total: 3 mn 37 5. 
Grandeur mat : 1022 

Lun 

“3 mars. Écipse parle, vise à Paris. Entrée dans l'ombre : 1 h 27 min 42. PIS grande 
ghase à 2h 31 min 425, Soie de l'ombre à 3h 35 min 8 5, Grandeur: 0-75 

26 août Écipso parle, vise à Pas. Entrée dans ombre à  h 82 Ph grande phase à 
9h39. Sao de l'ombre à 10 h 27 Grandeur: 0.18. 


merh 23 septembre 1922, 


CALENDRIER POUR 1923 


L'essor du cinéma 


e cinéma est en plein essor durant les 


gt, et son succès ne sera que 


plus grand à partir de 1927, avec l'a 


arlant. Les stars naiss 


ment du 
par des millions d'admirateurs. Los Angeles 
ent La Mecque du cinéma, les 
ssenr et les « Majors » voient le ÿ 


, suivies 


des 


aissance des « Majors » 


L'industrie américaine du cinéma. est en! 
pleine expansion. Les | investissements 
ent 750 000 000 $ en 19234 De 
nombreuses compagnies et studios fle= 
rissent à Hollywood. D'ailleurs, la célébre 
enseigne « Hollywoodland » est construite 
sur le mont Lee qui surplombe Hollywood) 
oûte 21 000 $, et ses treize 
ze mètres de haut sont qui 


attei 


atre mille ampoules de ing 


watts (... qui ont toutes été volé 
noter : Les quatre dernières lettres, L 
sont enlevées lorsque la ville restaure 
seigne, très endommagée, en 1949.) 


Hollywood produit sept cent cinquante 
films en 1926, chiffre encore jamais atteint, 


are en 1927 que la té 
du cinéma a connu un développement 
marquable années, maïs 
déplore que les intrigues. des films soïent 
conçues pour des esprits d'enfants. 


s trente dernièn 


C'est la décennie qui voit La naissance des Ma= 
_jors que nous connaissons encore aujourd'hui. 
Ainsi, dès 1920, la compagnie United Artists 
est créée par Charlie Chaplin, Mary Pick 
ford, Douglas Fairbanks et David Wark G 
fin. En 1923, le 16 octobre, Walt Disney et 


frénésie de vie. Les dancings, les mus 


son frère Roy fondent la compagnie Disney 
Brothers Cartoon Studio. Pour dix dollars 
par mois, ils louent l'arrière d'un magasin sur 
l'avenue Kingswell à Hollywood. Metro Pic- 
fuüres, Goldiwyn Pic k Louis B. Mayer 
Company fi 1924 et fondent 
ainsi, le 17 avril, la Metro Goldwin Mayer 
(M:G-M).Celle ci-adoptera son célèbre logo 
‘du lion rugissant en 1928. Et enfin, la CBC 
Film Corporation, créée en 1919, est rebapti- 
sée Columbia Pictures dès 1924. 


nent 


Les premiers Oscars 


Le 11/mai 1927, Louis B. Mayer de la M.G.M 
fonde !The Academy of Motion Picture Arts 
and Sciences, Dès 1929, l'Académie décemera 
Îes Academy Awards, rebaptisés « Oscars » par 
Ie journaliste Sidney Skolsky, pour les films 
fde 1927 et 1928. La première cérémonie des 
1Oscars a lieu à Hollywood le 16 mai 1929, au 


12€, 


La culture 
populaire 


26" 


“Après les quatre années qu'a duré la Grande Guerre, les peuples n'aspirent qu'au 
plaisir, aux distractions. Les Années Vingt, bien que non exempt 
reur et de misère, sont une époque où règnent néanmoins une joie de vivre et une | 


de nouvelles danses et musiques. Le pi 
libérées dictent une conduite loin de la morale d'avant-guerre. 


Où | 


deleurlot d'hor- Ÿ 


ssent pas, avec À 
sson de l'interdit et les femmes. | # 


| 

Roosevelt Hotel. Ils sont décernés par la pro- 

fession cinématographique à ses pairs. Quinze | 

statuettes sont remises, Les meilleurs acteurs 

sont Emil Jannings (pour 7e Hay of All Flesh | 

et The Last Command) ex la meilleure actrice 

Janet Gaynor (Seven Heaven, Sunrise et Street 

Angel ; le prix du meilleur film va à Wings de 
iliam A. Wellman la meilleure réalisation 

dramatique à Frank Borzage pour Sevwt 

Heaven ; etla meilleure réalisation à Lewis Mi- J 

lestone, pour la comédie Paso Arabian Knights. 


muet ai 


partant 


L'aventure du parlant démarre le 12 mars 1923, 
lorsque le premier film avec une bande-son 
est projeté à Los Angeles. Il met en scène un 
couple de danseurs, et a bande-son se résume 
à un accompagnement musical. Il fudra 
attendre le 6 août 1926 pour que la société 
Vitaphone dévoile le premier film sonorisé, À 


HOLLYW00BLAND 


La cuïture populaire 


Bevue du monde 


« Laïfare du « Teapot Dome » éclats aux États-Unis: 
C'est pus gros scandale polique du sèche (usqu'au 
aergate en 1974). Warren Hardng est élu président 
des États-Unis en 1921, notamment grâce au soutien 
S'amis du lobby pétrolier. Maïs deux ans pls tard 
le ministre de l'féreur, Albert B. Fal, est accusé 
d'avor laissé ces mêmes personnes exploter certains 
Lerrins pétrobers appartenant à la Navy (siués dans 
Le \iomng, à Teapol Rock), en échange de cadeaux 
Fal Sera jugé coupable en 1929 d'avoir dssimul des 
preuves de alle coruplion. 


ts français dans La région dela Ru en 1923, 


210 


- En raison des retards de paiement | | 4 


des néant do que des | 2h Ma EE À 
par la répubique de Weimar AR Ch ä 
(Allemagne), les lroupes françaises | Aie 4 A d 

el belges occupont la Ruhr à part |: RAS LA 

du 11 janvier. Celle. occupation Le k. 
entainera notamment le Puisch ce RES 7e L 
la Brasserie RP r 
«Échec du Putsch de la Brassere ESS / 


Qu Putsch do Munich), en 
Allemagne, le 8 novembre. Adoï 
Her et ses fidèles lentent de 
prendre le pouvoir. Cet. incident 
‘somme loue mineur, deviendra par la 
Sera condamné à 5 ans d'emprisonnement 
en 1825 


ne É 


2 un des myes fondateurs du part nazi Hiler 
durant lesqueÏs 1 écrira Mein Kampf, qui paraitra 


Le 1° janvier l'évangélste Aimée Semple MePherson 
ouvre FAngelus Temple à Los Angeles (États-Unis), 
Cote « super-bgise » à uno capacié da plus de 5 000 
places assises el les 3 offces quotidiens font salle 
comble. La grande croix de l'égise est en rolaion 
Hurinée, et peut tie vue à plus de 80 komätres ! 

: En falie, Benito Mussolini donne, le 3 juin, le droit 
de vote aux femmes, mais uniquement aux éecions. 
municipales 

- Le 1° julll, Edward Bok, de Phiadeiphi, propose un 
prix de 100 000 $ (soi 1,22 milion de dolars actuels) 
à quiconque peut li soumettre un « plan applicable » 
pour maine la paix mondiale, 

« Le4juïlt, Je Ku Klux Klan ent un Konkiave à Kokomo, 
Indiana (États-Unis), Le nombre de paricpants est 
estimé à 200 000. 

* La confrérie rehgieuse musulmane Sanussia débute, en Libye, une guerre contre les colons 
Htsiens qui mânent la Riconquista. Bs ne déposeront les ares qu'en 1943. 

Le 29% président des États-Unis, Warren G. Harding, décède 2 août durant sa présidence. 
Le vice-président Cahin Cooidge le remplace. Son décès resle un mystère : empoisonnement 
Su d'une pneumonie, el son épouse refuse l'autopsie, Harding ayant eu un grand nombre de 
malvesses, n'en flat pas plus pour laissera place aux rumeurs; 


Crimes & justice 


* Le 5 janvier se déroule le massacre de Rosewood. en Floride (États-Unis). Suite à une 
accusation douteuse de vol d'une Blanche par un Nok, 300 Blancs envahissent Rosewood 
sans être aucunement inquiété, ent au moins hui Nois, ol brélent out sur leur passage. 

« Le 28 al à Londres, 1.000 personnes sont blessées dans une émeute qui se déciench lors 
dun match du champlonnat de foobal. 

Début de l'afaire Seznec le 25 ma (£. page 263). 

« John Dilinger intègre l'US. Navy, le 27 Juill, pour eflacerles charges de val de voiture qui 
Pésenl sur hi 

- Le 23 seplembre, à l'iniative de Johannes Schober, directeur de la police de Vienne, es 
polces de 20 pays se réunissent pour créer lntemalional Criminal Poice Commission 
{interpol). L'objecil est d'organiser des rencontres dans uno caplale diférenté chaque 
année, afn d'échanger des informations sur les activités ctiminells et de partager le progrès 
soentiques d'identlication des cfminls. Les premiers avs de personnes recherchées sont 
rapidement publiés dans le journal interne dinterpal,l'nlemational Publl Safety Journal (el 
Interpol, page 281). 


Aventures & explorations 


* Arivée de la mission Haardt-Audouin-Dubreul, le 7 janvier, à Tombouctou (el. 1922 et 
p.192). 

+ En juin débute a ruée vers l'or sibérien, lorsque Mkhaïl Tarbukin, qui a fit fortune dans a 
rire Aldan, acceple de colaborer avec es forces gouvernementales. La vie d'Aldan est 
fondée la même année. 


Lo temple de l'Angelus 


Et surtout, 
que sera projeté le premier longs 
parlant : Le Chanteur de ji, d'Al 
AI Jolson. Il totalise non seu= 
00 000$ d'entrées, mais surtout, 
strie hollywoochienn 
au parlant ! L'année suivante, en 
1928, cest Te Lights of Neuo York, qui seralle 
premier film entièrement parlant de l'histoire 
du cinéma. Cest définitivement la mort du cf 
même si certains nly croient pas un 
seul instant, comme Joseph Schenk, de United! 
Artists, qui déclare le 21 août 1928 que «iles. 
films parlants sont justes une mode passa 
Dès 1929, les investissements pour la sonorisæ 


tion des salles de ciné 


Le cinéma connaît un succès grandissant 
des salles ne cessent 
de ouvrir et de se mod 1924, la 

ule ville de New York compte 578 salles 
de cinéma, qui peuvent accueillir 428 926 


durant la 


spectateurs. 
Parmi les ouvertures de salles les plus cé 
lèbres, on peut citer celle du Graumanns 
Chinese Theater à Hollywood, le 18 
sompte parmi les plus cé 
notamment du fair de sa 
façade de style temple chinois. Elle présenté 
en avant-première la plupart des grandes 
productions hollywoodiennes, dans de par= 
faites conditions de projection. Elle est égas 
car devant ce bâtiment, les. 
s stars du cinéma immortalisent 
mpreintes de 
pieds er de mains dans le ciment 
La même année, le 11 mars 1927, The Roxy 
Theater à New York ouvre ses portes, Cést, 


lement célèb: 
plus grandi 


leur passage en laissant leurs 


avec ses 5 920 places, le plus grandetle plus, 
a au monde. L'ouverture se. 
wec la projection de Love of Snya, pro 
6 par Gloria 
petit cinéma du monde 

compte que 25 places en 1926. C'est 
Miramar à Colon, Cuba. 


luxueux 
duit et interprét wansOn. 
À l'opposé, le plu 
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41h40 min: Réalisé par Miche 


pores Dujardin et Bêré- 


Hazanaveius, avec Jean 
récompenses de M 
vec Jean Dujardin Et 
hommage au 


marauants de la 
e 


£ 
8 
ë 


Une entrée de salle dé cinéma el 


" Les 7 16 août nageur américain Suiv tele, pour seplième fs, de traverser a Manche à 
La nage. les part de la plage de Douvres à 17 heures, Slivan a enfin réussi son pari: st amv 
à Calas à 20 h 45, les Hoisüe ageur à réalser ct expo, mas À fi le mains bon lerps 
27 heures 45 mn 

Alain Gerbauit accompéL première traversée de l'Atlantique en solitaire d'Esten Quest ralant 
en f0f jours Graar à Now Yotk 


Archéologi: 


* Expédition de Neil Merton Judd pour collecter des spécimens dendrochronciogiques pour 
dater les habitations du Mesa Verde, au Nouveau-Merique, États-Unis (fn en 1929) 

* Le 16 févr, Howard Carter ouvre La chambre Intérieure de la tombe de Toutankhamon. 

: Découverle de l'Homme de Pékin à Zhoukoudian, en Chine. 

- Découverte des premiers œufs de dinosaure fossiisés dans lo désert de Gobie (Mongolie) 
par Roy Andreu Chapman (expédition de 1922 à 1930). 

- Redécouvere du ste dHarappa lors de foutles sur le mont Mohenjo-daro dans le Punjab, en 
Inde. Cependant, le sit a 8té endommagé par des ouvriers du chemin de fer Lahore-Muian, 
en 1857, qui en utilisaient les briques pour constluer le balast des voies. 


Les progrès de la science 


Le 26 juil, John Baird dépose un brevet de télévision méca- 
nique aux États-Unis. Le dispositif st ainsi déc: « un système 
de lransmission images, portraits et scènes par lélègraphe ou 

lélégraphie sans fl», 

« Viadmir Zoryiin dépose le brevet de iconoscope {un lube 
optque utisé dans les premières caméras électronique 
«Charles Francis Jenkins, invenleur du Phanizsoope [ype de 

projecteur de cnèma breveté en 1894) parvient, le 14 jun, à 
transmet des images en mouvement par ondes radio 


Notre santé 


* Margaret Sanger (cl. 1921, p. 340) fonde le Clinical 
Research Bureau, la promière cinique disposant d'une 
‘équipe médicale ayant pour rôle d'informer et d'aider à 
La contraception, 

Le 15 av l'insuline est mise sur le marché (1. 1922, 
p.%4i) 

“Theodor Svedberg met au point luitracentrifuga- 
tion, une lechnique permetiant la séparation des 
macromalécules él des organes. celuiaires. 


Tho Rory Thealer à Non York 


Possn erKne 


irages 
etes 1NEGPS 
e 14 ii 


le 
est aujourd'hui également appliquée à l'étude des. 
pobmères e des pros. La première ulracenti LeG ese Theater à Holytcod 
geuse, consiuïte à Uppsala, en Suède, produit une 

accéléraion centrifuge égale à 5 000 oi la force de 
La graviation terrestre 


américain Robert Flaherty. Présenté 
New York le 11 juin 1922, il est considéré. 


Notre auotidien comme premier film documentaire (le 
rme vient de John Grierson) et ilétablit, 
+ Émie Coué présents aux États-Unis, le 4 janvier, son ouvrage La Moïse de somême par les règles du genre. 
Tape re OR fa pr SE Ge Tao rs Rp den Es 
RE 0 ‘> dome mas eh 
Américains qui se répètent : « Day by day, in every way, l'm getting beïter and betier ». décennie est Around {he World ® Graf 
«Le 31 mars, Aa Cummings rempart le premier marathon de dance à New York (États-Unis). Zeppelin, (1929), qui a pour objet le tourdia 
en dansant près de 27 heures nanskop. l en épuisant 6 partenaires dférents Sa gore inspire Monde du Graf Zeppelin, Et dès 1927, la) 
Ed ne 
poputaires aux États-Unis durant toute la décennie. ère VieIOne DUREE 
2 Le 2 novembre, Gare Mergan dépose le brevet des feux de circulation tncoores automaiques. elles cinématographiques sonori= 
<< page 180) i sées. Le premier 
une transmission radiophonique énement cou 
eee on ME aie De OUR E se 
* Le 25 décembre, l'arbre de Noël de La Maïson-Bianche t le décol- 


(Ébts-Uns) et pour La première (os entérement lage de Charles 
(décoré de guiandes électriques. Lindbergh pour 
“Mse su le marché des sucres Milky May et bre vol 
fee A son célèbre vol 
Mise en vente de l'agralouse de bureau mode, transatlantique. 
simple et pratique. Le premier film 
Cm 0 'e So tourné enstech= 
‘ Lamode du Charleston baaje pays ienque beaucou nicolor, The Tail 
Je cordment pou indécence. : af the Sea, est 


présenté le 3 dl 
Arts & lettres _ cembre 1922 à 

New York On 
 Kar Hassel, Ralph H. G. Mathows, el l'investisseur Eugeno peut également 
F McDonald. JR, créent la Zenith Radio Corp. à Chicago noter la pre 
(Éuts-Uns) mière appari 


Wéreur dune sale de cinéma 
Hiôn, le 18 novembre 1928, du personnage 


de Mickey Mouse de Walt Disney, dans le Ent 1912 et 1925, la 
dessin animé Sramboat Willie. En 1929, SON 4 par des sohnares 
Brsadkaay, de Paul Fejos, est le premier film 3 qu'en 1960, seuls 30 % Le seront! 


10 % à peine au 


urlant qui a mobilité de la caméra. iné rdhui). L'hislorienne du 
pu = Le LS a = a un (Car Beauchamp, qui a étudié ces 
Universal a fait construire une grue spéciale Stsiques à par de décunons 0° à 

D" dune valeur de 75 000 $ afin de réaliser Bbloihèque du Congrès, expique ca déc | 


de la mandère suivante : « 


c Quand le cinéma 


exploit. De manière plus emblématique 


: st devenu une grosse nd” 
le premier film projeté dans un avion est Steel S'en es ma, alors es on ol 
Pre Lost Hérld, dans un vol au départ de Piles bouts.» 


Londres en avril 1925. 


= 


5 LES PRINCIPAUX FILMS DES ANNÉES VINGT 


La culture populaire 


Th Bora « Von », et vod de Some DU Gt rl Lo y td 


1920 Lon Chaney st vec de The Penal, Lien Gh Ge Les Deux Opheines, John Bamimor de 
Dr eh: HE, Meny Pr de Pohjannaet Doug Fab (Sc) de La Marque de Zoro. 

4921. Rd Vlenéno ft session das La Chek et Les Quatre Ces dk lAponas, Mack See 
foue À Sal Tor dl. Craie Chap es vedeti Le KG Douglas Fatbenks des Troë Mausque- 
Bres. 

4922. Hery Hu et Carol Dempste sont les wedetes de One Excühg Mig, Douges Faibenks. 
ce Robn cs Bois Fretch Wiem Mumau rés Nosfab en Almagre. Aa 
Fosquimou de explorateur anrican Robert Flaher, défie fin Gocumntare. 

4923 Lon Chan estla vedeti de Th Hureback of Nate Dame. Ce B. Dee produit Les Dhx Com 
mandements, Wir Ha joué dans M BA Hck Le comédien Haroë Lol cipse us dans 
Mort -dssus La réalisateur de comédie Mack Serre prod une parodie, Te SIrk lab, 

1924. Harold jous dans Gt Shy, Buster Kealon das La Crasère di Navigator Doug Farbanks ans 
Le Vbur ce Bag Sn For de Le Cheval fr. 

1825. Lon Creney est Le Fate de opéra. Wie S. Hétu cs Tumbioweec, Hero Lo das ie 
L spot Adi Menjou den Les Ghapins de Satan, Buse Keaton dans Les is en ble, Crerie 
Chepi des La Rue vers or is Obenramr des créas préitoiques à Ve dans Le Monte 
per 

1926 pan Cravates débuts dans Pot Lacs. Greta Gao pu cer Le rent. Fhz Lang Gige 
Je cssique Metopols. Jo Baye jou dns Don Jus, le premier para qui ne so ps Mc 
Buster Keaton es Le Mécano do « Ghnérab », Fran X. Bustman jou Bon re 

1827. Lan Chancy ue dans Loncbn fr Might Cecil, Dee produl Le Ro cs ro, Grua Garbo re 

| prie La Chef tie Dao au Jon Gilbert, Anna Karen Al son est Vet dupremer org 

| métrage part, Le Chanur de jazz. Wim Fox présente Mavilone Newsroos ol Ciara Bow diet Ë 

| A» le - 1 qitssence Ge fapper dans 

| 1928 Joan Crawfol est ee de Our Dora Durs, Cris Chapln du Cirque, cor McGagen 

de À Gin Every Port Mckey Mouse de Samboat We, era Bo de Red lï, Tree Veskencs et 
Lescacte es au port Howard Bugs pro To rain Nés. 
929. Gay Cooperjpue den Le Vigñën, Greta Gao dans L'Orcée sauvage. les Man Brie dans Mar 
LS de coco, Rorald Coleman dans Bug Drummond, Deus Fasbenks dans The Men nie on Mask, > 
Lonl Bamymre dans Le mystérieuse, Are Hchcock Grip Charge D 
1930 Greta Gao st vod d'Anna Chr Eigène ONoë, es Max Bros de Anrral Chers. cet lan 
A Slamberg Gi Marina Dh dans L'Ange blu Have Hughes produt Las Anges de entr te ON 


Han re Arena Urco nd que oi Borymare naprite A ans y Det 2 


Ê 


214 


Lans les Kiosaues 

* Le magazine Woird Tales est lancé en mars par Jacob Clark Henneberger et 1. 
M. Lassinger, Cou puble les premers textes de H.P. Lovecraft à partir 'ocobre. 
-Pubicalon, le 3 mas, du premier numéro de Time Magazine, créé par Brin] 
Haden et Henry Luce. 10 ans avant ses deux principaux concurrents, Time défile] 
concept de «news magazine » hebdomadaire. 


Livres de L'année 

: Tarzan et le ion d'or t L'Empire de David innes, d'Edgar Rice Burroughs 

* Les Archives de Sherlock Holmes : L'Homme qui grimpait par Arthur Conan 
Doye 

« Le Crime du goff,d'Agatha Chiste Flmographi 

2 Le Mol te Ça, de Sigmund Freud Among pe de l'En 

‘ La Première Traversée du Sahara en automobile, de Georges Haat ’ Hi 

« Le Diable au corps, de Raymond Raciguet 

* Chasser avec son arc ot ses flèches, de Sanion Pope 


engse 
est ajouhu posste 
seum à Chen, 


dans Kong 


804 Osa Johnson Sata 
a our se 


Une bible de Gutenberg est vendue le ju à Satheby, Londres pour 43350. 


Le septième art 


: Notre Dame de Paris, avec Lon Chaney 

‘ Les Dix Commandement, ce Ceci B, Dell 
: Wild Bi Hickok, avec Willam $. Hart 

: Monte là-dessus, avec Harols Lioyd 


«The Shriek of Araby, de Mack Sennet (parodie de The Shok sort l'année 


précédent 


* Le premier flm avec une bande-son es! projeté à Los Angeles, le 12 mars. 
11 met en scène un couple de danseurs, et la bande-son se résume à un 


accompagnement musical 


+ Lindustrie américaine du cinèma est en pleine expansion. Les investissements ateignent 


désormais 750 millions de dollars, 
Disney et son frère Roy fondent 


à Hoïywood 


dats-Unis, Espagne 73 minutes» Réalisé par Chats 
Bryant, avec Ala Nazimor, Atur Jasmine, Ent 
Schenck, Frederick Peters, Mitchell Lens, Nigel 


Brie, Rose Dione 
bole-le dHrode, 


compagnie « Disney Brothers Cartoon Studio » le 
16 octobre, Pour dix dolars par mois, slouent l'aière d'un magasin sur l'avenue Kingsoll 


* Haunted Valley 
: Her Dangerous Path 
: Ruth ofthe Range 
* Speed 
+ Around the Word in 18 Days 
* Boasts of Paradise 
« The Eagles Talons 
« Ghost City 
* In the Days of Daniel Boone 
The Orogon Trail 
« The Phantom Fortune 
« The Social Buccancer 
The Steel Trail 
« The Fighting Stipper 
* The Santa Fe Trail 


Leaux-arts 


«Lécole de design 


d'œuvres dartstes tels 


Bauhaus, 
en Alemagne, expose nombre 


Groplus, Kandinsky et Kipe au 


“at 
À Or 
* Bbcan 
Garda ton 
ing Date 7) 

* Borneo (1937) re 


* düngies Caling (154 


Le grand spectacle 
au théâtre 


Du côté de la scène théâtrale, c'est surtout 

tualité de Broadway (New York) qui marqué 
hd moins, en 1928 aura lieu là 
première de L'Opéra de quatious de) Bertolt 
Brecht, à Berlin. Il est aussi à noter que pour 
la première fois, un acteur noir tiendra ln 
premier rôle s ches : Paul Robeson 
speror Jones d'Eugene O'Neill, 


ennie. Ni 


+) la vedette d' 


mois d'août en 1924. Par ailleurs, la pièce 73e Vertes, de 
Noel Coward, défraie la chronique anglais 
Sunies blanches en 1924 en raison de ses deux thèmes prineis 
* Joséphine Baker estla vedette de Shuffle Along. une revue d'Hariem présentée à Broadway. paux: l'attirance sexuelle et la drogue. 


- Da Belssco produit Laugh, Clown, Laugh (Larmes de clown), qui sera adapl à l'écran 


en 1928 


Le 8 août, Benny Goodman, égé de 14 ans, entreprend sa camière professionnelle de 
bord d'un bateau d'excursion sure La Michigan, 
Ouverture, le 21 octobre, du premier planétarium, à Munich (Allemagne) 


‘darnettste avecun orchestre qu se produ 


Air. terre & mer 


: En 1918, Water L. Jacobs, un jeune vendeur d'automobiles âgé de 22 ans, fonde La première 
entreprise de location de voitures à Chicago. Au dépar, c'est une petie soc proposant 
une douzaino de Ford T à la location. En cg ans, l'enlropfse se développe au pont de 

nérer À milion de dollars dechire d'affaire, .D 
Hertz, alors à la te dela Yellow Cab and Yellow Truck, la rachèe et la renomme Hertz Drive 


posséder une foto de 600 voitures et de 


Ur-Seil Corporation, 
-Le 


janvier, 'avialour français Sad Leconte était un nouveau record de vitesse aérienne 
à 334 km, ba Son propre record le 15 février, en atoignant les 376 km, Le 10 août, 
ce record sera ballu parle leutenant Sanderson de l'Armbe américaine. qui dépasse les 


Ercadway ! 


La décennie est faste pour les scènes de 
Broadway. Rien qu'en 1927, les théâtres de 
New York étab) 

avec 268 premières ca 

diens ! Tour semble permis, comme pour là 
pièce Tarzan of the Apes (1921) sur Broad 
wraÿ, où tous Les animaux du spectacle sont 
de véritables bêres africaines L 


Dis 1924, les Marx Brothers deviennent 
des stars de Broadway grâce à It comédie 


euendod eumno e7 


2 


UN PHÉNOMÈNE AÉRIEN 


380 km, et finalement, l 2 novembre, H J. Brown, de l'US, Navy, établit un nouveau record 
3416kmm! 

+ À Getafe (Espagne), Juan de La Cierva efectue un vo d'essai 17 janvier. 'autogire (aéronel 
À voiure tournante bre) de son invention fonctionne parfaitement. 

* Le 50 mars, le paquebot RMS Laconia, dela Cunard rentre dans le port de Ne York este 
premier paquebot à accomplir un tour du monde en circumnavigation, en 123 jours. 

* Le $ avril Fireslone débute la vente de ses premers pneus avec chambres à air gonflables, 
qui améliorent grandement le confo des automobiles, 

- Première édiion de la course automobile des 24 heures du Mans, le 25 mai. 

Le premier vol sans escale à travers les États-Unis est ofleclué en 27 heures, le 3 mai. 

Fondation, le 9 février, d'Acroflt. a compagnie aérienne nationale russe. 

Le 30 octobre, Sad Lecointe tabl un record d'altitude en atlignant {1 145 mêtres, 

Goodyear ie & Rubber acquiert le 1° novembre les droits pour construire des dirigeables. 

* Joseph-A. Landry fait breveter l'invention de l'autoneige, au Canada et aux États-Unis. 1 a 
transformé une aulomoble et file voyage de 40 km entre Mont-Jof et Rimouski avec son 
procédé (Canada). Bien que Ray H. Muscoi, de Waters au Michigan (États-Unis) eût déposé 
un brevet en 1817, Landry vend une centaine de véhicules jusqu'en 1948, pour l'exploitation 
forestière principalement faudra néanmoins atendre 1936 pour que la première vériable 
autoneïge voie le jour a B7 de Bombardier (c. page 168) 


Catastrophes de année 


: Une invasion de crquets péerins détruit les 
‘us de 'ÉeL du Montana (États-Unis). Les 
ques ont Jommé un nuage 'envron 480 ken 
de long, 180 de large, et près de 800 m de hau, 
qui dévore loue la égéalion sur son passage 
Lissant la or à nu 

« En ar une épidémie de choléra fi pus de 
1 000 icimes en Inde. 
«Le 15ju,un tremblement de terre danse nord 
dela Perse ai de mliers de vcimes 
Le 18 juin, une importante éruption du Mont 
Eina (lag) oblige 30 000 Halens à qui 
leurs vilages. La couée san 
— À — Lnguagossa 
«Le salam, un rl tremblement de terre lt Tokyo et Yokohama, au Japon faisant 
près de 300 000 Victimes et 50 000 blessés. 25 mins de Japonais se rtruvent sans ab. La 
Aomade de feu qui à Su Je rembiement de jm a té si vole et importe que des gens 
on pu, en lee ui, à sa eur à ls de 15 omêtes de à La recosinfon coûtera pus 
de 2 mars de dors au Japon, so près de 40% de son PIB, mel à genoux so économe. 
4 septembre la vil de San Jose de Cabo, suée sur la côl sud de là Califomie(Ézs-Uns) 
est rayée ea care paruntsunaml don cause seat es séismes auapon. Heureusement les 
800 habitants ont pu rouver refuge surls hauteurs avant avé de a vague meurtrière. 
Le 17 septembre, un gigantesque incendie de fort Stand au campus de Berkeley (Cao, 
Éas-Uns) 1 étui près de 600 immeues, cause 10 mon de Gala de dommages, ue 60 
personnes el ass près de 1 000 cat sans ab, 


aits fortéens 


Décès, le 5 avr, de Lord Camarvon. 1! meurt dun 
[empoisonnement du sang sule à la morsure d'un insecte 
rs qui aval dans la tombe de Toutänktamon. Maïs, 
La supersiion aidant, nombreur Sont ceux qui croënt qu'il 
2 ét la première victime de la malédiction du pharaon. 
Certains on. mème afimé que son: chien. poussa un 
hurement avant do mourr li aussi, et loufes les lumières du 
chéteau d'Hghclers ainsi que celes de La vil du Care, en 
Égypte, étlgnirent, sans aucune exphcaion à ces pannes, 
26 autres personnes ayant un lon avec la découverte 
de la tombe 


d  Tutnbemon mots 
prmautèment sans quon ne 
sèche de quel male eles rent 
ailes. Certains supposent que 
sort à à l'or de 1 tombe r 
femée pendant 3 000 ans. est à 
CON roc butos quon Care 
NORME Le ormer à y pénéver, nest mot 
RE Ps ado rauuss vne 
A 5 ce: crntares doués, de 
PS RE Au, ct par eux ces saurais 
DR drone, qu votre ka tombe 
(a. La découvre du tombeau de 
Ttankhamonp. 06) 


ot» VE érie,  évria dns 
sang qe tab tt aire 4 


re Lacaque je ya à et 
Glen Vers st 

er at phénomène 

perse à qui ms ayons 


a propres péri 


Em de tent then don mb 


musicale 7 Say She Ir. S'ensuivront 74e Ce 
coanuts en 1925 et Animal Cratkers en 1928; 


Mais c'e 


26 avril 


aussi la période des scandales. Le 
cest la première de la pièce, 
Sex, produite par Mae West ct Jim Timony. 
Malgré le scandale 
diar. La Société pour la défense des bonnes 


est-un succès immés. 


mœurs en réfère à la police afin d'obtenir 
l'arrêt de ce spectacle qui « corrompt la mo= 
ralité de la jeunesse ». Mae West y tientle 
a 
s hanches. Elle sera condam= 


rôle d'une prostituée qui balance de faç 


née en 1927 pour indécence 


Ma Viest dans une soâne dela plèce Sex 


Mae West rencontrera néanmoins le sue 


cès en 1928 avec la pièce Diamon 


spectacle qu'elle écrit et joue, qui relate là 
vie d'une femme de couleur dans les an= 
nées 1890. C'est son premier grand succè 


à Broadway 


Par 
se joue la pièce Les hommes préfèrentiles 
blondes. 1 s'agit d'une adaptation du ces 
lébre roman d'Anita Loos, détaillantiles 
abrioles du stéréotype de la jeune fille 
ré : Lorelci Lee. I 
No, No Nanette (1925) restera connue 
pour la chanson populaire Tea for T&, 
écrite par Vincent Youmans etilrving 
Caesar. 

Mais le plus grand succès de là décennie 
spectacle Showhoat, en 1927: Cest 
musicale avec une 
y chante les cha 


Î les spectacles célèbres, en! 1926 


comédie musi= 


Can Help 
at dépasse 
plus de eng « 


Make Belieu 
Lovin Dat Man, etc. She 


tous les records a 


représentations. 


Joséphine Eaker 
et La Eevue nègre 


Avant de devenir la star de LeR 
à Paris, Joséphine Baker a été law 
de Shuffle Along, une revue de Harlem 
présentée à Broadway en:1923, Elle tient 
également un rôle dans Chocolate Dandiél 


k 


È 


1921 Le restaurant Sards ouvre dans quarier des Ihéres de Manhaïan, Fanny Erica donne 
une sut à son succhs de année précédent avec Second Hand Rose. 

12 Sam Harris produit Rain 

192 Joséphiie Baker esta vedette Se Shui Along, une revue de Harem présenlbe à Broad 
Way. David Beasco produit Laugh, Clown, Lough, 

4924 he Vortex de Noel Coward : les Marx Brothers apparaissent dans 1! Say She 1: acteur 
noi Paul Robeson est a vedetis d'Emperor Jones d'Eugens O'Neïl. Joséphine Beker 
appareil dans Glocolsts Dendes, puis quite l'Amérique pour Par: 

125 Noël Cond écrit Hay Fever: Sam Harris produit The Jezz Singer avec George Jesse es 
Marx Broihers Sont les veclls de The Cocoanuts. 

1926 Mae West coque avec Sex David Beasco produl Lu Lu Bel 

as27 Shonboal dépasse lousdgs records avec pus de 500 représentaions. Broadhay connai 
268 premières cette an 

1928 Le joumaisle Ben Hec, sofa. un grand succès 
Pago: les Man Brolers jouent Animal Cacher ; Mae West apparaît dans Diamond Li 
Bart Lahr dans Hot Event. 

1929 Noël Coward éci la comécie musicale lterswent; Bille Burke apparait dans Happy Hu 
bands. 

Ne 


The Ziegfel Folies mettent en vedette Fanny Bice dans Rose of Wshinglon Square. 


awc Te Front 


(1924), toujours à Broadwa 
quitter l'Amérique pour Paris. Dans la ca- 
pitale, Le 2 octobre 1925, c'est la première 
de La Revue nègre, où Joséphine Baker 
remporte un énorme succès. La salle est 
pleine à craquer, le Tout-Paris est présent 
L'approche à ant 
422 chorégraphie, numéros burlesques et 
scénographie à décors mobiles. 


avant de 


istique est inédite, mé 


Joséphine, avec ce succès, incarne durant 
la décennie la femme moderne, libérée, la 
= garçonne ». Et elle en joue pleinement. 
Ses cheveux courts gominés deviennent 


très vite à la mode, symbole de 

oderne ». En 1926, elle lance le « Ba- 
kerfix », une pommade plaquant les che- 
veux, qui remportera un vif succès 


femme 


Mais son succès n'est pas du goût de tout 
le monde. À Vienne, février 1928, des 


nazis autric 


xs perturbent 50 
n février 192: 


tacle. L'année suivante, 


seront le 


diront de scène, pour cause d'« indéc: 


publique 


Joséphine Baker dansante chaieston aux Foïes Bar 
gères durant La Revue nègre à Paris, en 1928 


Eerlin, Irvine 
Hiase-1060) 


AS 1raô Baie, fu à l'orge un er 
coterel Son premier gros suce AA 


[ncirent The Zook Fois (191911020) 
927) et Me Musical Box Rues (8214 
1922. 1923, 1924). 1 est use late) 


La culture popul 


€eorse Cershwin 


Le ls onu des compost Ames, 
(George Gers (1668 - 137), à apps 

fe musique en regardant joue es pros! 
mécaniques. Ses œuvres, dont Po id 
ess, cri pou de lp vents MO OT 
jus dans Le monde ent 

Gers es un jeune auteur de c'en 
Quand en 1924 est présenté au BRIE 2 
ef docheste Paul Whiemen. Cell 

Li propose : «SI vus écrivez un grande 
janv f là jpura à lA0Ofen HR ES 
Jeune homme got une plante ASS 
Quel n'es pas sa sup de eur 
Gars le Now York Horakd Trbune : « Bleniits 
'Aéoien Hal, grand concert PRIMES 


fera Au programe, ue une SIP. 
que de Goorge Gers». 50 pré) 
he l cho d'orchestre, prose SES 


Les spectacles 
à sensation 


La magie d'Harry Houdini 


“Décès, le 10 février à Nha Trang (Viinam), de 
Wiheim Konrad Rônigen. Pnyscien d'orgne 
alemande, est coui qu a découvert les rayons 
X en 1885. Fis dun commerçant en lente, 1 
naquit à Lennep, en Rhénanie (Alemagne), en 
1845. Rôngen vécut pendant son enfance el 00 
adolescence en Holande, pays ratal de sa mêre. 
1 ses éudes on ingénierie mécanique à l'école 
Polytechnique fédérale de Zunch, en Sussse. I obtint 
son ième en 1868, pis, l'année suivante, on 
doctorat. C'est aussi à Zurh quil fa rencontre 

; D de cell qui deviendra sa femme, Bert Rontgen 

CERTES poursuivit ses études de physique à Würzburg. 

En 1872, à fut nommé professeur à [universté de Strasbourg et en 1879, à lunes de 

Gissen. En 186, sa renommé étant fat, à fu nommé à Le le de insu de physique de 

Fénersté de Würaburg 


Décès, le 26 mars, de La célèbre actice Sarah 
Bernard. Née le 22 octobre 1844 à Pars, ele 
entre au Consarvaoire de Pars à l'âge de 16 ans, 
‘Après un passage à la Comédie française où ele 
intepréta le rôle d'iphigénie, cest à l'Odéon, en 
1869, que la comédienne devient clbbre grâce à 
un rôle dans Le Passant. C'est dès lors La gloire 
mondale pour la comédienne à Là « vox d'or . 
Dans des rôles tragiques avec Phédre comme 
romantiques dans Lorenzacco, on tempérament 
dramatique et sa dicton emphatique sédusent 
un publie loujours plus grand. Ele dirige le 
Théâtre de la Renaissance à pari de 1893, et 
manie ensuie sa propre troupe au théâtre des 
Nations, Sarah Bemhardt fut La prembre artiste 
à recevoir l'appellalon de « monstre sacré » 
Le gouvemement français veut li of des 


obsèques nalianales, est finalement la ve de 
Paris qui assure ses lunéralles, qu on Beu en 
présence dune foule bouleverse de 600 000 Sarah Barihart 1926) est êne les plus 


personnes qui suivent le cortège de 5 chanots onnues du mon Erich Weiss à Bu= 


Jesqu'au Père Lachaise. Amérique alors qu'il est 
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Déoës, le 23 ul, de Pancho Vila, le céèbre nb end le nom de s 
rérolomnaie mericai, assassiné dans Sonhaxsenda. rence au fameux magicien 
Né Dore Aango ju 1878 à 'Hagenda de Ro français du début du XIXE Mean 

Grande, ce héros de La Éouion menczin jou duno X5 J : 
réputation de grand quérlro et rsugé room pti. et ses premiers spéerac 


Parc Via elissu une amd de paysars pures t les classiques tours de cartes: 
Orphein à go de 12 ans, sa jeunesse est marquée e divination. Mais il 


RSS OUT ET EEE les délaisse bientôt au profit des évasionss 


Madeo, en ie conte la iclahre de Porno Da e 
M 1e pau UHR. el sn Boiene./<e Il se libère des camisoles de force et des 
lets de mate 5 conaissance des campagnes menottes, sort sain et sauf de citernes scel 
mencanes lui pemetlent de monter en grade. forme de boîtes remplies d'eau, de cercueils et 
a propre armèe constiube de paysans et mule les Se ee ta EE 

A Der CA UE même des cellules de haute sécurité des pr 

conan par él can Hit Geo sons locales, Houdini acquiert bientôt.uné 


“ctseur. prends armes core ca demer en 1913 
et onde la cbre Dsion du Non. Ses mutiples 
vitres, comme L prise de contrôle grandes Vies comme Chihuahua ou Cudad Jurez, sgnont 
La chute de Hurta. Déçu par La poñique de Venustano Carranza le nouveau président, Via sale 
avec le tés oëlèbre Emano Zapal et corènue a lue. si vaincu par Obregôn. en 1920, pus 
assigné à résdence dans un ranch de Pal. Via es assassiné IS ans ps Lac, représentant 
Houurs une menace aux yeux du pour 


célébrité qui fait de lui uné tête d'affiche des 


Pancho Villa 


scènes américaines et européennes, 


Houdini fais éphant en 1918 


Décès, le 27 décembre, de Gustave Eiffel. Gustav Elie! 
Né le 15 décembre 1832 à Dion, Gustave 
Bomikausen, di Elfel, se_ passionne. pour 
les disciplnes scienliques. En 1852, 1 entre 
à École centrale des ans et manufactures de 
Pañs, puis rojont l'entreprise de. construction 

218 de Chades Neveu, | y réalise sa première 
grande constuclon : le pont du chemin de fer 
de Bordeaux (1858-1860). En 1867, H crée sa 
propre entreprise el sa lance dans une série de 
grands projets qui front connaitre à l'étranger 
Gustave El révolionne l'architecture grèce à 
sa vision, De cole-c naisent la charpente de la 
statue de la Liberté de Barthoki la tour Eiffel. 
commandée pourl Exposition universelle de 1889. 
Cependant, son implication dans le scandale do 
Panama (1885) entache sa réputation. 


D'INCROYABLES PERFORMANCES SO 
LE QUOTIDIEN DES CASCADEURS 


Pa Po oi 


" 


re nie Sa a At te 
Peer met he ie | 
De coins de sprctatéars poeme deu 
se parut que Bi Host Le et 

à Hana Fin Genecigrinpe. ur eue 


ie marchant 
A ao denis paint quil réal Pis 
ie Pis war «émet a pare 
ta ae qui pros uour arr hs per 
mes dé Bose qu ie chaque instant 
ace mort 


Arte crtru de Popular than aoerbre TI 


QU Le 6 août 1926, Harry Houdini fait les 
gros titres en restant immergé sous l'eau 
durant quatre-vingt onze minutes dans 
M une petite caisse n’ 
Quelpour cinq à six minutes à peine ! 
AMamort de sa mère en 1913, Houdini 
Va S'intéresser pour le restant d 
Spiritisme. 1 ne cesse alors de rencon- 
trér de prétendus médiums et utilise bien 
SauVent/ses talents d'illusionniste pour 
Ménoncer les truqueurs et les e: 
sansipour autant renoncer à croire au 
spiritisme. 
Ens1926, à Detroit, il reçoit un coup 
dans l'estomac d'un fan trop excité et 


ant une réserve d'air 


vie au 


cs, 


got nl te rs pré 
ame 


meurt peu de temps 
d'une 
laisse 


après, victime 
ritonite. Il 
derrière lui son épou 
et assistante, Bess, 
et le serment qu'à la 
première 


occasion, 
il « reviendrait » une 


nuit d'Halloween. 


Les shows 
aériens 


Les shows aériens 
sont très populaires 
durant la décennie 

a effet, de nom- 
breux pilotes de la 


Grande Guerre, en. 
manque de sensa- 
tions fortes, pro 


posent des spec- 
ahurissants 
au péril de leur vie 
sur des biplans. Très 
rapid 


s'organisent et font le tour du 


nent, les shows 


pays. Ils proposent non seulement des 


cascades ables, mais également des 


baptémes de l 


r. Le succès est tel qu'un 


pilote a fait plus de neuf cent quatre- 


ingts baptémes en une seule journée 
a tient également au fait que les pi 
ant jamais vu un avion de 


G 


sonnes n'a 


près sont légion 
En 1929 se tient le National Ari Race 
à Cleveland. Ce show exceptionnel pré 


sente plus de six cents avions, pas moins 
de vingt-cinq courses, et d'innombra 
spectacles. Près d'un demi-million de 
spectateurs ont assisté à ce show. 


les 


THURSTON 
#9088 MAGICIAN 


Howard Thurston 
Le roi des cartes 


Howard Thurslon (1869 - 1937) este) 
magicien le plus coldbre de la décent, 
bien plus connu qu'Hary Houdel Son) 
Show inérant de magie nécessite Mu) 
Magons de marchandises pouce 
orir tout son équipement à traverses, 
États-Unis 

(Grand spécialiste des cartes, lun da Ses) 
Hours les pus célèbres consistad sé) 
promener dans 1 pub el à demander 
Plusieurs personnes de choisi une Ces 
Le jeu était onsuté mélangé et plaët) 
(dans un verre ansparent. Thürsion) 
appelait alors les cartes choisis, qu uns! 
ar une sortait du verre 
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In show aérien en 1923! 


RE 
TTE293: 


ARE 
OBATIE AÉRIENNE 


des aigles 


4975 « États-Unis » 1 h 47 min - Réalisé PA 
George Roy HI, avec Robert Rond 
Le pote Vakdo Popper se produit dans des 
crques Volants durant Annbes VIN sy 

qu voler avec La force aérienne américaine rs 
fe la Grande Guore,  sinvents un passé de 
Al querier prestigieux. Son talent pures ace 
Fes pénlauses Le mbne à Halynoo6, où A Go 
Aourerun fi de guerre. se rouve cononté à 
frs: Kessler, as allemand qu prétendait 


4 combattu. 


Les par 
et foires 


d'attractions 


Foires et parcs d'attractions sont légion 
Parmi les événements notables, on peut 
Signaler l'ouverture du grand huit de Coney 
Island, New York, le Cyclone Roller Coas 
ter, le 26 juin 1927. Le tour dure cent s 
£ondes et est composé de neuf montagnes 
für des courbes de raccordement inclinées, 
frrachant des cris aux passagers pour 25 c. 


à a mode ( 


Däns un registre moins sensationnel, le golf 
miniature est inventé par Frieda Carter, 
une entrepreneuse du Tennessee, en 1926, 
qui dépose son brevet du Tom Thumb Golf 
en 1929. En 1930, on compte entre vingt- 
ing mille et cinquante mille cours de golf 
miniature aux États-Unis. 


Les musiques 


La musique, comme toute la culture, est 
en pleine mutation dans les Années Vingt, 
y compris dans la « grande musique ». La 
frande révolution est l'arrivée du jazz. La 
chanson populaire nien reste pas moins très 
É marge ci-contre). 


L'àce du jazz 


Né au débur du XX: siècle aux États-Unis, 
+ issu des musiques des Noirs am 
ricains, entre autres des « work songs » des 
esclaves africains, du negro spiritual et du 
gospel. À partir de 1920 et avec les premiers 
enregistrements de Mamie Smith, le blues, 
né dans le delta du Mississipi, se répand 
rapidement. Par ailleurs, le ragtime, incarné 
par le pianiste Scott Joplin, apparaît, ainsi 
que le stride et Le boogie-woogi 

ionnellement, on situe la naissance 
2 à la Nouvelle-Orléans, avec les for- 
mations des « brass bands ». Le premier 
enregistrement de jazz date de 1917, par 
l'Original Dixieland Jass Band. 


Mais ce seront surtout Kid Ory, Sydney 
Bechet et Louis Amstrong qui marqueront 
la décennie et les débuts du jazz. À la fin des 
Années Vingt apparaissent le swing et les 
big bands de Duke Ellington, Count Basie, 
Glenn Miller, ou encore Benny Goodman. 
Ils jouent des compositions de George 
Gershwin, Cole Porter où Richard Rod- 
ges... 


MERE 


Les chansons 

françaises 

Les plus célèbres! 
de la décennie 


À Pr ocre aphabétque che 


André Urbain : Mogemoisle Rose 
MArdré Urbain et Maurce Cheien 0 
Dans a vo faut pas s'en faire 

Gérer: Le Train flo 

(Berthe Syiva : Arrôtez los aijuiles à 

‘of ; Les Roses blanches 

Dranem : Est-ce que je te demendi 


Raymonde 
\Dranem el Maurice Cheval = Las 
Dréen : Gachton plan; Ele stat 
Gouper es chveux “24 
Eümés FavartHonry Do Freyn : Nasa 
avons fat un boau voyage 
FA Mayol: Dans les jardins da AM 
bre; Elo vendait des pts géteaux M 
(Femandel : Dons la rue de la Manet 
on s 
Fred Gouin : Les Mlions d'Aquin Dax 
“Gecrçel: La Vpére du rotor: Céstène, 
“Garine chaman = 
“Geoiges Mon : Je l'emméne à a cam, 
Mrogne : La File du Bédouin : LaiTrome 
[Meier bas F 
AGocous: La PLS Bath des Javas, 

Henri Garat et Liian Harvey : MAS 
permis quand on réve : 
Plus Lol: Ni de ha É 
Blouou Hegobur et Adrien Lamy. 188. 
Dr 7ro 

Mate Dubes : La Chariot pre Mare 
Dame; Pocro 
Paurce Chevaier : A ! Sivous coma 
Pisiz ma pou : Dites moi me mt 
Lvstenine 
FMistinguett : Ça c'est Paris ; En dodo 
Aion oi mare: Mon homme 2 
A Pauine Caron : Par rou de la seine 
 perccot: Quand on aime on à ue 
vingt ans 

Robert Bumier: Oh Ma Rose Ma 
MFlobertJysor: Riu 

Tino Rossi : Roses de Phare 

Vior Boucher: Machiralemens 


re populaire 


Yvonne Printemps. et Sacha Gi 
L'Amour masqué 


d 
8 


Chronologie pour 19: 


1924 est une année bissentle d'une durée de 365 jours: 
: 6637 de la période juienne 

* 5684-85 du calenderisaëite (5684 commence le mardi 11 soptombre 1922, t l'année 5685 
commence le lundi 29 septembre 1924) 

+ 60-51 du 77* cycle du calendrier chacss 

+ 1942243 de l'Hôgre (1942 commence le mercredi 14 août 1923, et 1343 commence le samedi 
2 août 1924, suivant l'usage de Constaninople 

+ 432133 du calendrier révolutionnaire ('annèe 132 commence le samech 23 septembre + 

et année 133 commence le lundi 24 septembre 1924) 

+ 53-54 dela ll République française (4 scplembre 1870) 

« 6 année dela paix du monde 


Les éclipses en A 


Le dambtre du Solo ou de la Lune s'entend 1, Heures exprimées en Temps Universel. 

Soleil 

* 5 mars. Écipso parole visible au sud de l'ochan Allanique el dans les terres polaires du sud 

Commencement à 12h 56, Maximum à 14 h 44, Fin à 16h 33, 

+ 31 juillet. Écipse pariele wesble au sud de l'océan Paciique res du 

Sud Commencement à 17 h 52. Maximum à 18 h 58. Fin à 10 h O4 

+30 août Écipse parill visible au Gweniand, au nord dela Suède, de La Norvège, de Asie 
jones poires du nor. 


dont 
cs #| 1 j 


12 


" 


Hi 
ju 
Le 


jou 
Ft 


Li 


L'Ornal Diieland Jass Band 


D'a 


car 


lleurs, Benny Goodman entreprend sa 
professionnelle de clarinettiste à 
l'âge de quatorze ans seulement, en 1923, 
avec un orchestre qui se produit à bord d'un 


bateau d'excursion sur le la Michigait 


La grande musia 


le 


Le début de la décennie est marqué par le 
grand Italien Enrico Caruso, qui chanté 
Aïda à La Havane (Cuba) en 1920, pour 
10 000 $ ! Les billets se vendent jusqu'à 358 
pièce, autant dire une véritable fortuné, &é 
qui suscite la colère du public. Le soir della 
représentation, la salle est lalcible 
tentat à la bombe, Il accomplira Sa 
dernière prestation au Metropolitan Opera 
de New York le 3 décembre, où un pan dé 
nbe er Le heurte au flanc, au niveau! 
, durant le dernier acte de Samsar! 
Il restera hospitalisé six mois en 


une pleurésie et une à 
généralisée 


Les créations sont nombreuses: \Clesr 
notar la première de la symphonie 
Rhapsodie in Blue de George Gershwinà 
J'Acolian Hall de New York le 12 janvier 
1924, avec au piano Gershwin Muizmême, 
Lévénement était annoncé: comme eu 
essai de musique moderne 


une pièce de 
ée dans ce 
st un triomphe, 
re des critiques mitigées. 


jazz pour la première fois 
lieu réservé aux concerts. C 


bien quelle ge 
Cela nempéchera nullement Gershwin de 
remporter un vif succès le 13 décembre 
1928, au Camegie Hall de Ney York, ave 
e symphonique Un Américain à 
ican in Paris) devant deux! 
mille huit cents spectateurs ! La décennie) 
voit aussi la naissance du Boléro, air entré 
désormais dans là culture popülaire, com» 
posé par Ravel en 1928. Ou encore la pres 
mière du célèbre opéra de Puccini, Tirdn= 
dot, donnée à Milan le 25 avril 1926. 


Bien plus étrange, la Deuxième Sonaté pour 
piano de Charles Ives en 1920 constitue un 
défi à l'académisme. On y trouve toutes les 
innovations qui jalonnent la musique dû 
XXE siècle : aronalité er polytonalité, poly= 
xythmie, clusters, citations et collages: 


LES CHANSONS ANGLO-SAXONNES 
POPULAIRES DES ANNÉES VINCT 


(Par annéé) # 


132 1. Be Wih You in Apple Blossom Time ; Look for 1e Sie Ling de Jerome Ken ; War Bab 
Smles at Me. 

12 Shek of Arab: Just Wd About Harry: An We Got Fun. 

1922 Chicago {That Toddin Town): Tot, To! Totsle Goodbye; Way Down Yoncer in New Orleans : Wish 
Could Shimmy Like Sister Kate; Caroina in the Moi 
Yes We Hovo No Bananes : Who Sony No, That OÙ Gang al Mine. Bessie Snilh enregistre Down 
Hoarod Blues pour Columbia Records, 
India Love Call; Hd to Be You ; Tes or To; Callomés Hare! Come. Gerschuin signe Fascinati! 
Rhythm. 
Im Sting on Top of the Word; lsbamy Bound : I You Knew Susie Le | Know Suso: Set Georgia 
Broun : Yes, Si Thafs My Baby ; Squeeze Me de Fais Well: 
Are You Lonesome Tonio ; Bye, Bye, Bleckbi ; When the Red, Red Robin Comes Bob, Bob Bobbin 
Along ; Tip Toe Through êhe Tufps. 
Lucky Li; My Be Heaven :S Wonder; Side by Si ; Ant She Sweat Me and My Shadon. 
1 Can Ghe You Anythng but LOÏ ; our the Cream in My Cotes : Main Woopeë | Wanna Be Love 
by You donnera ensuite assane au personnage de Bt cp. 
Putin'on the Riz : An? Misbehéin : Star Dust; Singh the Roi ; With à Song in My Heat: Those 
Wedding Bols ro Ereañing Up That OM Gang of Mine. 
1 Got Rhyihim ; Embraceable You: Sunny Side of the Set. 


‘émine 


“Aussi connu a 


rame, harmin qe or é8 e Pari les grands événements de la décent 
est un des Pererinvez, h 
1 l'un des plus anciens ! dans le monde de la musique classique, il 


Snstument 
on uments 
one. la dé ane est à noter que le premier festival Mozart se 


tient bourg, en Autriche, en 1922. Et, 
vers la fin de la décennie, en 1927, Vienne 
commémore l'anniversaire de la mort de 


Beethoven avec des célébrations et des 


concerts, À partir du 26 mars. 


Les grands concerts reste 

les gi 

du New York Metropolitan Opera est de 

8,25 $ la place (le coût de la location d'une 

maison pour une semaine, ou environ 105 
k $ actuels) ! 


un loisir pour 


sés. Le prix du ticket de la fosse 


 - 


ertir & sortir 


bs & nicht clubs 


Se div 
€ 


Avec le jazz naissent les clubs et les night 
clubs, lieux où la musique endiablée ré- 
sonne jusque tard dans la nuit, et où souvent 
l'alcool coule à fots malgré la prohibition. 
En voici deux parmi les plus célèbres. 


Le Cotton Club 


Le Cotton Club est une salle de concert et 
un dancing situé dans le quartier de Har- 
lem, à New York, Il accueille les meilleurs | 
musiciens noirs tels que Duke Elling- 

ton, Cab Calloway, Louis Armstrong, ou 
Ethel Waters. Paradoxalement, l'entrée aux 
Noirs y est refusée. C'est le lieu de rendez- 
vous chic au cœur de Harlem, où l'on peut 
croiser des célébrités noctambules comme 
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magazine Timo rend hommage à Leo Bakeland. l'inventeur de la bakélte : rappelle les 
récentes inventions de la cellophane, du vinyie et d'autres et baplise l'époque « Âge du Plas- 
Fique » 


Pevue du monde 


: Ouverture le 31 janvier, des premiers Jeux Olympiques d'hiver à Chamonx (France) 

< Ouverture, le 4 mai, des V=* Jeux Olympiques à Paris (France). 

“En Turquie, le 3 mars, les députés voentaboliton du califat. La jeune République turque 
devient ainsi le premier État ofcislement ic du monde musulman, Sous lmpuision de Mus- 
fat Kemal. 

+ Reza Khan Pahlevi prend le contrôle complet sur la Perse, en renversant le shah Ahmad 
oa (qu soutint es Britanniques) etes is Bkhiri du sud ouest 

* Publication de La à lettre de Zinoviev » en Angleterre, dans laquelle le Kominterm de Moscou 
“hors les communistes anges à débuter La révauion. Cole lelre iscrédte les commu 
rise el pero à Ramsay MacDonald (pri avale) de remporter es lecions 

Aux États-Unis, la Second Quote Law étbht de nouveaux quotas d'immigration, pus faibles 
ue eux de a oi de 1821, tint es oiines nationales, exluantltzlement les Asiatiques 
en son duressenbment con le apon). 

La vil de Tanger, au Maroc, devient une « Zone intemationale », administrée conjointement 
para France, Espagne etla Grande-Bretagne. 

«Les États-Unis relrent leurs troupes de la République dominicaine, metanl fn à une oceu- 
gain de ui ans. 

- La Russi crée la République Populaire Mongole affirmant que cest un État indépendant 
alors qu'en réal la Mongolie reste un prolectra de TURSS, El ne deviendra un État indé 
pendant qu'en 1940. 

+ Sgrature, le 2 juil, du Plan Dawes, qui est un arrangement des réparations dues par 
Fâllemagne el ayant pour object de Lier conbe lyperinfalon, meta à mal La survie de 
la République de Weimar, 

«Le 1° avr, Adolph Hier est condamné à ong ans de prison pour Son pufsch raté de Munich 
(Alemagne). 1 sera libéré le 20 décembre. 


Quelques chiffres 


On estime que le Kü Klux Klan compte 5 mdlons de membres (États-Unis). Jamais, dans 
Mistore, 1 n'aura dé aussi puissant 

« Le 8 décembre, le magna du tabac James B. Duke fonde l'université de Duke, en Caraine du 
Nord (États-Unis), avec 40 mlions de dors (équivalent de 430 milions de dors acluets), 
À sa mor en 1925, laisse environ a mo de sa fortune à la Fondation Duke, qui fait don de 
67 mors de dolars (725 mlions de dolars acuel) l'univers Son corps est inhumé dans. 
12 cypte de la chapelle de l'umiversté de Duke. 


Crimes & justice 


Le 8 février au Nevada (États-Unis) La chambre à gaz est pour a première foi usée pour 
{une exécution à la prison d'État de Carson Ciy.Inventeur du procédé, le major du service de 
san de l'Armée améncaine, D. A. Tumer, déclare :« C'est a façon la plus rapide et la pus 
humaine de luor un être humain » 

Le 28 mars, Jean-Pierre Vaquier empoisonne le mari de sa maïlesse. Sa maiadresse le 
‘condamne el est pendu le 12 août dans la prison de Wandworh (Angleterre). 

: Le 10 mai, J. Edgar Hoover devient le directeur du Bureau of Investigation (qui deviendra 
Le FBI en 1935). 

 Pendson, le 2 seplembre à Wandswodh, Angilere, de Patrick Mahon, qui a tué sa mai. 
tresse enceinte. Dans son bungalow, on découvre des lambeaux de chair cuis dans une poêle, 
des membres recousus ||) dans un carton à chapeaux, ainsi que des cendres dos dans la 
cheminée. La te n'est jamais retrouvée 

Le 10 seplembre, Nathan Leopold et Richard Loeb, deux étudiants en droit de Chicago (États- 
Unis) âgès de 18 et 19 ans, sont reconous coupables de l'enlèvement et de l'assassinat de 
Bobby Franks, un jeune garçon de 14 ans, Le brilant avocal Clarence Darow assure leur 
défense et leur vie la chaise électrique grâce à sa plaine fondèe sur le détemminisme, ls 

Sont condamnés à la prison à perpélulé 
pour meurtre, plus 93 ans pour enlève 
ment. 

« Début du procès Seznec, le 24 octobre 
(cf.p.265) 

«Le 1° novembre, le marshal dOka- 
horma City (États-Unis), Wiliam Mat. 
thew Tighman, àgé de 70 ans, est 
abattu en lentant d'arréter Wiley Lynn, 
un agent fédéral corrompu de la pro 
hibkion 
« Frite Haarmann, un épicer d'Hanovre 
(Allemagne) est condamné à mort par 
décapitaion le 19 décembre pour les 
meurtres de 27 jeunes hommes. au- 
rai revendu leur chair comme viande 
de boucherie (lp. 259). 


RÉSISTE AUX TIRS DE 


TROIS PISTOLETS 


Jimmy Durante, George Gerhwin, 


Jolson, Mae West, Irving | Berlin, Moss 
Hart, le maire de New York Jimmy Wa 

er et bien d'autres. Il fut ouvert en 1920 

ar le champion poids lourd Jack Johnson! 

sous le nom Club de Luxe, au 142* Rueket 

ox, à Harlem, En 1923, il est 

ar Owney Madden, un bootleg 

er, alors qu'il ést emprisonné 


g Il le rebaptise Cotton Club. 
Durant toute la prohibition, le club ne sera. 
fermé que brièvement en 1925 en raison: 
de vente d'alcool. Pour la petite histoire, les 
danseuses et stripteaseuses du club se pro= 
duisent régulièrement à la prison de 

Sing pour Owney Madden, et ce jusqu'à 


libération en 19 


En 1922, le 300 Club ouvre ses portes à 
New York, au 151 W et 54° Rue. L à 
tonne, « Texas » Guinan, est une célèbre 
tenancière de cabaret, connue pour sa 
300 Club devient erès vire un 
par les stars, mais cest 
un speakeasy (bar clan 
destin où l'on vend de l'alcool, cf: page 814). 
Il doit sa notoriété entre autres à sa troupe 
de quarante danseuses en tenue légère, 
mais aussi au caractère peu commun, de 
Texas, qui accueille tou 
« Hello, sucker ! » Arrêtée 
illicite d'alcool et in 
tion à la débauche, elle a toujours prétendi 


clients par le eri 
à de nombreuses 
reprises pou 
que céraienr les clients qui apportaient leur 
propre alcool, et que le club étant très petit, 
s danseuses n'avaient d'autre choix que de 
s des clients ! À noter que 
dernier souffle, sest tou- 


jet de fréquentes desce 
le empoche près de 700 000 $ en: 


Parmi se 
ser George Gershwin Geo 


qui improvise souvent au plang pourides 


Vanderbilt, Harry Payne Whitney, où Wal 
ter Chrysler Walter Chrysler. On y/croisel 


La soirée du nouvel an au Cotton Club 


| 
ee Gen 
* 
F4 
| 


aussi des célébrités comme P. 


gy Hopkins 


Joyce Peggy Hopkins Joyce, Pola Negri 
Pola Negri, AL Jolson, Al Jolson 


Gloria S 
wanson John Gilbert, Clara Bow, 
John Gilbert ou Clara Bow Hope Hamp- 
ton, Hope Hampton Irving Berlin, Irving 
Berlin John Barrymore, John Barrymore 
Dolores Costello, Dolores Costello Lea- 
trice Joy Leatrice Joy et Rudolph Valentino 
Rudolph Valentino. Rien que ça 


loria 


Les danses populaires 


Alors qu'ouvre le plus grand dancing du 
mon t Garden, le 17 août 1922, 
à New York, la da 
leston. 


se à la mode est le char- 


Le charteston 
ete black-Dottom 


Le charleston était encore inconnu. La salle est 
vide, Il y a vingt personnes au premier rang. 
C1 Hèllo ! charleston. À la fin, derrière les 
porlants, les jeunes essaient d'imite 
draient danier le charleston : ils secouent Les 
jambes en flanelle, ils donnent des coups de pied 


La façade du Cotion CHI 
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POLICE S'ENTRAÎNE À 
BORD DE VÉHICULES BLIND 


Aventures & exploration: 


+ Une grande campagne de cartographie des Étas-Unis est lancée, afin d 
l'ensemble du teriaire de oncle Sam dans ses moindres recoins, 
+ Lors dune troisième expédition briannique, l'ariste George Leigh Mallory, 
cohquipir el ai, Anen vine,Z2 ans sont gouts parle mont Evereat ke ju Ars 
qui s'étaient lancés dans un demir assaut pour atteindre le sommet du monde, une épaisse 
brume les enveloppe et jamais ls ne redescendront 
* En seplembre, Alain Gerbault part de New-York (États-Unis) pour 
monde en solitaire (c, 1929. p.366). 
Départ, le 28 octobre, de La Croisière Noire (el. p.490) 
Au Tel, les exploraleurs Bay, Morsehead découyrent a source du f 
maputra-Tsangpo. 
« Lorentaste française Alexandra David-Necl, âgée de 56 ans, est La premis 
dental à séjour dans la cit interdit de Lhassa, au Tibet. Déguisés 
dans la province chinoise du Yunan, ll y à 
sme, et parlant le béta, Alexandra a dé 
Le oid, Ia faim, la dysenter, les bands, et les ineris anglais et chinos prohbant l'accès 
Tbet. Elle a perdu près de 40 ka en 2 mo, et a été obligée de quiter Lhassa, car trop 
soucieuse de son hygiène : en et, elle alla tous es jours se laver à la rire, et c'est ainsi 
qu'ele a été démasquée parles autontés locales | 
- Delia Julia Akeley, explorat du Wisconsin (États-Unis), célèbre pour son traval 
sure dioramas du Field Museum of Natural History, débute son expédition aficaine à l'âge 
de 48 ans. Le 24 oclobre, accompagnée de porteurs, elle so me en route pour la traversée 
du continent africain à pied. Sponsonsée par le Brooklyn Museum of ns and Sciences, ele 
se lance dans celle oxpédiion alors quel ne parle même pas la langue de ses porteurs el 
ave out juste à communiquer avec eux ! (CF, 1925, p 494) 


Archéologie 


* Le 4 vx, Howard Carter découvre Le sroophage intact de Toutankhamon. Le 12 évier ouvre 
(ip 509). 

* Les tavaux à Doln Véstonice débuent sas La drécion de Karl Ansoon 

 Déb de a campagne de 20 ans du Chichen za par The Camegé 

sous La drecton de Syanus G. Modey 

+ Début des foules de Qatna, en Syrie, par Robe du Mesrl du Boisson in en 1925). 

Frans Biom Gresso Un plan du Ste d'Uaxactun. 

 Lubsantun, au Honduras ang, Gamn vs à noueau Les nés, el fa découle à ven 
Auier FA. Mitchol-Hedges. Avec son plomb el son sens imnb du sensañoone. Méchet-Hedges: 
publ un are dans Hustated London Mens dans lequel aime act découverte ste. Pendant 
ce lemes, Gamn cafographie à nouveau le Sèe. L'année sua (1925), Michal Hedges roue à 
Liban en compagnie de Lady Richmond Bron et de safe Anna, el a quelques potes foule, 
C'est selon MichelHedges, à te occasion qui dou k fameux crâne de cristal qui fat sa 


uer un tour du 


go. 

“ Atrod V. Ke puble An Introduction t the Study of Southvestem Archaeology. 

“Le paléoriologsle Roy Chapman Andrews découe des os fossiisés de dinosaures datant du 
oique dansk désert e Gobie {Mcrgle)[expéotion do 1922 à 

 Découvee du premier australopithäèque. en Aque du Sud, dans la gt 


Momme ete singe. La communauté scerfiue, quant à ol, considère que 
d'u Sge au vu du voue du cena, ua atendre La découverte dun crène d'australopihäque 
uen Aique du Sud en 1936 par Robert Boom pour atiester el thèse du chaïnon manquent. 


Les progrès de la science 


«Thomas Watson fonde, le 14 février, IBM! 
« Lastonome américain Edwin Hubble a % en l'existence 
d'une autre galaxie (NGC 6 822, Stube dans La constolion du Sagtlaire) Jusque, la soule 
galanie connue état la Voie Lac 


de vache dans l'air et aussi'au camarade quil 
est à côté d'eux. Tout le personnel de la maison 
cachette. [...], les vingt personnét 
battent du de charlesten 
ion de fourmis dans les 


du pre 


les passède, 


Joséphine Baker et Marcel Sauvages 
Mémoires, 1927 


Dès 1923, le cl 


1 arleston est en vogué 
aux États-Unis, bien que beaucoup lé 


pour indécence, Le nom 
ton vient de la ville éponyme de 
1 de- 


la mode, suite 


5 € populaire à 
au succès de la comédie musicale R4#= 
nin' Wild à Broadway en 1925. 


Le charleston se danse en couple séparé 


et face à face sur un rythme rapide à 4/4! 
Le pas de base, qui requiert Ja « souplesse 
des genoux et des chevilles », consisté 
et à envoyer 
ement le pied en l'air à lexté= 
rieur en faisant pivoter sur place l'autre 
pied. De manière plus simple, expliquée 
par Joséphine Baker : « 11 s'agit de dans 
ser avec les hanches, de l’une sur l'aütre, 
d'un pied 
et de secou 


à garder les genoux serrés 


r l'autre, de sortir les fesses 
r les mains. On cache trop, 
s depuis quelque temps +'elles 
fesses. Je ne vois pas ce que 


leur reprocher. » 


Cependant le charleston est assez diff 
cile à danser et fatigant, Après quelques 
années de succès, il cèdera sa place ai 


black-bortom (littéralement « cul noirs 
iendrait de « Black bots 


ver », fond noïr de la rivière, 


son appellation 
tom of the 


de jeunes noirs traversant les rivières 
gué et se débarrassant sur l'autre fivede 


la vase qui leur colle aux pieds) 


« Explcaon du bsckcboiom » = « Tue Laisse pas sci à 1 
hanche gauche ca que fa a hancho GEI 


Les marathons de danse 


16,31 mars 1923, Alma Cummings rem- 
porte le premier marathon de danse à Ne 
York, en dansant près de vingt-sept heures 
non-stop, et en épuisant six partenaires dif 
érents. Sa gloire inspire des centaines de 
femmes qui rêvent de battre ce record 


Un marathon de danse est un concours qui 
“consiste à danser le plus longtemps possible, 
'én couple, Pouvant durer plusieurs jours, 
Voire semaines, ils sont très en vogue aux 
États-Unis durant l'Entre-deux-guerres 
Les vainqueurs pouvaient espérer empo- 
‘cher quelques centaines de dollars, ce qui 
st un prix très motivant, surtout après la 
crise de 1929. 

La plupart du temps, les musiques jouées 
Süivent un rythme assez 
éourres périodes d'une ou deux heures 
appelées sprints, le rythme s 
pérmet aux participants de décrocher des 
bonus ourun prix supplémentaire. La règle 
Fénérale de ces marathons est qu'il ne faut 
pas dormir. Néanmoins, certaines compé- 
Kions/autorisent des périodes de sommeil 
alternées, tant qu'au moins un des membres 
du couple de danseurs continue. 

Un marathon de danse se compose d'un 
maître de qui anime le mara- 
thon, d'une piste de danse, d'un orchestre, 
d'üninfirmier, d'un docteur, et de quelques 
lits. 

Le plus long marathon de danse a duré 
vingt-deux semaines er rrois jours et demi ! 


, mais, de 


accélère. Cela 


Lés marathons ont finalement été déclarés 
illégaux dans la plupart des É 

des conditions extrêmes auxquelles Les par- 
ticipants étaient soumis (privation de som- 
meil, etc.), et de décès dus à l'épuisement 
survenus durant ce type de compétition. 


ts, en raison 


Les expositions 
internationales 


Le nombre d'expositions internationales 
durant la décennie est assez important (cf. 
encadré p. 229). L'une des plus marquantes 
est l'Exposition internationale des Arts 
décoratifs et industriels modernes de Paris, 
qui se tient d'avril à octobre 1925. Elle met 
en avant le style Art Déco, emblématique 


‘de la décennie (cf. Arts détoratifi : le style 


1925 page 251). 


Musées & expositio 


Le milieu de l'art contemporain est marqué 
par plusieurs grands événements durant 
la décennie. Le plus important érant sans 
doute l'inauguration, le 7 novembre 1929, 
du Museum of Modern Art (MOMA) de 
la ville de New York. Il a été créé par Man 
Ray Marcel Duchamp et Katherine Dreier. 
11 se veut à la fois lieu d'exposition et de ren- 
contre pour les artistes, et vise à promouvoir 
l'art moderne. 

Par ailleurs, le Metropolitan Museum of. 
Art de New York acquiert, le 12 juin 1925, 
‘The Cloisters (Un musée américain de New 


Un marathon de dance enf8234 
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LA FUMÉE DE 
N'EST PAS DANGERE! 


* Edward Appleton ufliso des ondes racio {grâce au concours de la staion de Boumemouth de 
la BBC) añn de vérfer l'existence des couches lonisées dans la haute aimosphére. Cet 
uflsaion est considérée comme précurseur du radar, 

- Lastophyscien anglais Anhur Edénglon découvre la relation entre a luminosité etla masse 
des étoiles. 

+ L'unnversié d'Harvard achève, après sx ans d'eflortsla publication du catalogue Henry Dra- 
per. (ef page 1%) 


Notre santé 


- Paruion de La Pédagogie curative de Rudoi Stëner, philosophe et occulte 
fondateur de la doctrine ésotérique de l'anthroposophio. Cetie médecine se fonde sure prin- 
pe que les causes de la maladie ne sont pas principalement physiques, mais refltent les 
condtions spiilueles. 

- flo Warburg, physilogste et biochimste alemand, déc le prince de respiration cellue 
laire, grâce à la mise au point du micromanomère, outil pornetlant de suvre La respiration 


de arcs de tssu 
Notre auctidien 


Mise sure marché des premiers cartons à œufs. 

: Commercialsaion du premier appared photo Leica 
oïer 24x36 mm. Cot appared, compact et robuste 
révoluionne La pholographe en ofrant enin un ap 
parel léger el facloment ransportable aux re 


York) grâce à John Davison Rockfelleri]r, 
pour y exposer sa collection d'art médiéval 
estimée à 600 000 8, C'est li même année, 
le 15 décembre, l'ouverture du nouveau! 
Madison Square C 
York. C'est le troisième édifice, situé à 
50 Rue et de la 8° Avenue) 
lacé en 1968. 


den, toujours à 


l'angle de L 


Il sera remp 


Jouer ! 


Alors que le seul divertissement de masse 
est la radio, les jeux restent une acticité fré= 


quente le soi 


à la veillée, tels que les jeux de 


cartes. Mais de nouveaux jeux apparaissent 


et sont même très en vogue 


Les jeux en vogue 


En 1922, le jeu le plus en vogue aux États= 


Staux vists h ah-jong. Ils s'importen 
par dE Zen Ra Cp met sur le mc 1 pramire Unis est_le_mah-jong. Ils simportent MMA 
Nc dev rer La radio portatite, El pèse où ke el Ge, Bent par milliers, et certains coûtent jusqu'à: Ÿ 
dans une valse, coûte 230 ! 500 $ (l'équivalent actuel de 6 500$)! 


nt pros 
D pr re LA 
me jar nes rate ue 
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+ Ouverture du magasin de luxe Saks Fifth Avenue 
à New York. 
« Commerciaisation des premiers mouchoirs en 
papier Kleonex 
: Mse sure marché des premiers carnets à spi 
sale. 
«inauguration, le 1° jullet, du Bear Mountain 
Bridge, sur le fleuve Hudson, dans État de New 
York. C'est le plus grand pont suspendu ayant été 
construl à cell date. 
Implantaion des premières cabines téléphoniques. rouges à 
Londres, qui demendront wie l'un des erblèmes de l'Angleterre. 
* La socété Édouard Belin dépose la marque Télétype. C'est un léléscnpteur, un appareil 
'apparence semblable à une machine à écrire, qui permet d'envoyer et de recevoir des 
sages via des signaux électriques. 
- Création de la Brookings Institution. Cest un « Ihink Lank » [aboraloire d'idées) américain 


a ur 


tue pe Modan man 


Un autre jeu fort prisé est le bridge. En: 
1925, Harold Stirling Vanderbilt en écrit 
les règles. Plus particulièrement celles/ di 


bridge contrat », qui devient la n0rme 
pour les règles du bridge moderne. Dès 
l'année suivante, il rencontre un succès! 


immédiat. 


Les échecs 


Le noble jeu des échecs s'institutionnalise 


” É durant la décennie. La Fédération Inter- (| 
ayant son siège à Vhingln, DC. Ele se veut uno « orgaisalion indépendante et nor la d L L 
partsane, vouée à la recherche, lanayse, éducation, la publeaon d'ouvrages sur les nationale des Échecs (FIDE) est fondée 
poiiques publiques dans l'économe, a polique intemalonae, et la gouvemance », Ele par le français Pierre Vincent en 1924. Les 
PARIS TU Brooke nou 09 Erone AA (us Pare En rare arr deux grands champions de la décennie sont 
iguement dans l'industrie, l'air conditionné à es ns de onto est ins Can Re ES 
j (États-Unis), dans le grand magasin J.-L. Hudson. Réqui des client LE ie Jorge bSEs 
raison de la chaleur, 'évanouissaert La s00 à alors décidé instaler toi untés ar et Emanuel Lasker. Capablanca gagné en! 
idement, les cinémas s'en sont équipés, en raison d'une forte baiss 1921 le championnat du. monde d'échec 
vence en Le premier ut RON à Net York, en 1925, Plus de 200 Gnèmes suront LR 
xemple au cours de La décennie, rair conditionné devenant un argument commercial contre Lasker. Îl conserve soD GBC RSS 
ordre pour alirer le cent six ans (il ne perdit que quatre parties/sur 
environ deux cents), jusqu'en 1927, où 
Arts & lettres le perd à E ires contre Alexandre 
Alekhine, Ce dernier restera le champion 
“La Fédération Internationale des Échecs (FIDE) s1fondéc park Français Pare Vincent jusqu'en 1935, F ble, Alekhines le 1 
fév à Paris, une partie 
Suries ondes simultanée sur vingt-huit k 
La 5 janvier là BBC dus pourpre échiquiers à 
Signal, une série de six petits bips Gifusés à la (ans voir les échie MN 
janvier, une émission radio est émise de New York jusqu'à CÉGLEE Re. 
San Francisco au Étls-Uns, et ensude jusqu'à Manchester, en de (+22 3 Le 
en, Cest alors la plus longue Gistance aline pour une lendemain, il a récons 
radio : 1 265 klométres titué_ précisément de "| 
+ 28 milions de foyers ambrcais possédent une todo En 


mémoire les vinge-huit 


1920, n'étaient que 2 000! 


Réalisé par Sidney 
4970 «2h00 États-Unis Réalisé par Sidney 
Pollack, avec Jane Fonda, Michael Sarraz 
Susannah York 


parties disputées. 
Angeles. Aimee McPherson. la prédicatrice 
tail première femme amis 
Gémsson de La Commission des Communications Fédrales 
premier discours poltique 
réncin Cohi Coobdge. 


de 
de aient de ho EUX HT 
nes exceponneles qu'est 
M 61 a parenaire Gi 108 
en con ane Dans le domaine du 
ARE Corne jouet, la compagnie 
2H. P: Lovecrat refuse le pose de rédaie Lionel Trains, inven= ( 
Tes > (wie du vin élec 


Les jouets de 
la décennie 


LISTE DES EXPOSITIONS 
INTERNATIONALES DE LA DÉCENNIE 


, 
Shanghai. Chine American Ciness Expostion 
Se Londres, Angie» emaoal Eibon ol Rubber and Other Trcpical Prod 
12 Mao Farc tro ià 
12 Toto, Jpon - Peace Ex. 
192 Ro de Janero, Brs2 - Expos do Conlenar do Bi 
192 Los Angeles, Éts Unis - Amara Héorca Rnier an Moon Pe Exposion 
123 Caluta,Inde Cut Exhbon 
#2 “Gotenbur, Suède - Gohenbug Exhbèn 
12 Werbly, Angetee - Bis Empire Exbion 
1924 New York, États-Unis - French Exposiion 
192 Lin, Frnce For 
1925 San Francisco, Étais-Uns- Calfomels Diamond bise 
1825 Dune, Nouvel etsnd New Zend and Soi SeesItemaoal Do 
1 Par, France - Expos Nésmehoral des A Décor et Industriels Modemes 
= Sesqusenlennil Expos 
e Polziausselung 


Coogne, Menara - matos Press Assrg 

182 Long Beach, Étts-Uns- Paoli Sous Expos 

192. Barobone et Sévile, Espagne - Exp 29 Exposioén ler Americans 

Neucast upon Tyné, Angle - No Est Coast EX È 


frique (depuis 1901) vend son millionième Le monde de la littérature, comme tous 
exemplaire en 1921. Le train miniature est une 


Valeur sûre. À la fin de la décennie, en 1929, 


les arts, n'échappe pas à la révolution de la 
décennie. C'est l'apparition de nouveaux 
mouvements littéraires, comme la « Hard 
Boiled School », du pol dur, ou de 
la « Lost C tion ». C’est également 
une ère de scandales, avec des titres sulfu- 


Un nouveau jouet remporte un vif succès chez 
les êtes blondes : le yo-yo, remis au goût du 
ne jour par Donald E Duncan Sr Son inventeur, 
Ê Louis Marx, en füt pour la première fois la 
démonstration publique à New York le 1° avril 


reux traitant de sexualité 


ï Le bouleversement  Tne Eocok of the Month club 
littéraire Le 10 mars 1926 est fondé, aux États 
L Unis, The Book of the Month Club (le 
La culture littéraire club du livre du mois). Les abonnés re- 


des Années Vinet 


mois, par la poste, un livre 


Carmen Amaya 


INée le 2 novembre 1913 à Somores 
ro, un quartier misérable de Barchlones 
(Carmen Amaya [1913 - 1963) devit une) 
danseuse prodigieuse. Ele consacra Sa) 
Me à faire connaître, aimer comprere, 
Je flamenco dans le monde enr. 

[Fie de pauvres gians, Carmen, ferme) 
Hragie ot menu, devent ardenie et 
pétueuse sur la scbne qu'elle fi retem 
Sous les talons de ses minuscules So. 
hrs. Ele n'a que quatre ans quand Bot 
pére, un guitariste nommé « El ChNO 
commence à la faire danser dans les Es 
Vermes des laubourgs de sa vil natale, 
Plus lard, el parcourt l'Europe, les deu 
Amériques, l'Afiquo du Nord el remporte 
parut un sucoôs extraordinaire: Cepens 
ani, a gloire et la fortune ne ll fonte 
mais oublier ses ongines modestes. Lors. 
dune traversée sur un lransatianique) 
français, le commandant of una récap 
Ion en son honneur. El danse devant 
& ris passagers. Mais ele appel 
que plusieurs Espagnols font parte de, 
l'équipage. Sans ren die à personne 
ke descend dans la salle des machines) 
el danse à nouveau pendant unie heu» 
“Govant les hommes ravis, 


Le yo-yo de Duncan 


[Les joues à la mode on 1920 aus 
‘sapin de Noel x 


2 


e litéraïre American Mereury est fondé par HL. Mencken et George Nathan. | 
es des pus grands auteurs des années lente, comme Heminguray. Faulkner où 


* Le S août, première publication dans le New York Dai News de la bande dessinée relatant 
tures d'Orphan Annie. Harold Graÿ, qui en este dessinateur vient de créer 


mon & Schuster publient leur premier recueil de mots-croisés en avr. L'engoueme: 

que le poëte Gelet Burgess y consacre quelques vers dans une res 

déc les fans mordant leurs crayons et qu batraient leurs épouses s'il le fait pour leur 
extorquer le bon mot. Le Is sérieux The Times publie même un arice en décembre qui sig 
mañse l'esclavage des Américains parles mots croisés, comme constiluant une menace parce 
us font des incursions dévastatices pendant les heures de travail de toutes les couches 
de la 008 


Livres de l'a 


«Tarzan etles hommes fourmis ei Caspak monde oublié, Edgar ce Buroughs 
Les Archives de Sheriock Homes : Le Vampire du Sussex, Les 
Trois Garridb et Le Chetilusre, por Abus Coran Doyle 
* Les Enquêtes dHercule Poiroe L'Homme au complet 
marron, digaha Crise 
* Mon cœur au alert de Maui Detebra 
- Le Grand Braquage, de Dashiol Harmet 
‘ Manestes du surréalisme AG Brlon 
« La Route des ndes, EM Forer 
La Montagne magique do Thomas am 
Le Désir sous les ommes, Eugene ONeR 
« Everywhere : The Memois of an Explorer, auttigraghe 
AS Herry Savage Lande 
Dent naval ren vu, Abe Lords 
 brequer 
tuands Le septième art 


* En 1924, a vie de New York comple 578 salles de 
néma, qu pouvent accueil 428 926 spectaleurs 
La cbr enseigne « Holhwoodand » est 

corse sur 


root Lee qu surplombe Hoëyuod 
le cie 21 000$, etes 13 tes 
de 15 mètres de haut sont équpées 
de & 000 ampouies de 20 as | qui 
‘ont loutes été volées !). (À noter 

Les 4 demières ltres, LAND, sont 
ends orsque vd restaure en 
segre.rès endommagée, en 1949). 


lectionné par le club. Ils ont 
choix de décliner cette offre et choisir en 
lieu et place un autre titre. 


Manuscrits inestimables 


Durant la déceer nie, plusieurs manuscrits 
inestimables sont vendus. C'est lelcas pots 
un manuscrit de Shakespeare, qui est vendit 
aux enchères Le 5 mai 1922 à New York potr 
9 500 $, ou encore pour une bible de Gus 
tenberg vendue le 2 juillet 1925 à Socheby) 
Londres, pour 43 350 $. Plus surprenant eat 
bien plus récent, en 1928, le manuscrit of 
ginal d'Afice au pays des merveilles de Lewis 
Caroll (publié en 1865), alors en possession! 
est vendu aux enchères chez 
Sotheby's pour Le montant de 75 260 8. 


La première édition 
de L'Oxford Enslish Dictionary. 


Après soirante-dix années de travail, les us 
ersitaires hèvent enfin la première 
édition du monumental Oxford English Dies 
iamary en publiant les volumes IX er Xile 
15 février 1928. Au total il contient un dei 
million de mots avec leurs significations, let 
histoire et leur prononciation, Il contientles 
mots du monde anglais de l'Amérique dit 
Nord à l'Afrique du Sud, en passant par Aus 
Zélande et les Caraïbes: 


tralie, la Nouve 


: Une Vagécie américains 
GE ges 


Agaihe Cie accède à La cer avec Le Meur do 
Phiosophy: Emest Her 


d'exemplaires de The Story 
Hommes préfèrent es bonces. 


Grey, 
de Sinclair Leurs ; Gatsby Je 
Magnifique deF. Scokt 


Gonscnle Gme Cou, ad en anal onccurageat 
Ets De Be D à De Con 


Fiagerald; Mr. Dalona 
FE CDR Da a ane 


Roger Ackroyd : Wil Durant vend deux faioes 
cn Le sol lé aus et Ana Loos Les 


Ses ble Emr Gars rois oo L ramanace au 


; phare. 
“Amant de Lady Chalteriey æwren 
Moon or emo er RON End LS 


est 


a adult en angiais : Dodsworth de Sinclair Lewis : L4 
: Thomas Woïle écrit L'Ange ex : Er Lewis ; L'Adieu 
ans Alu ren Ge out: Le a A Sn nn 


et Belve H, or Not de Robert Riply, 


Faulner Sang maucht de Dashien 


et ' Les livres marauants 
de la décennie 


Tour au long de cet ouvrage, dans les frises 
chronologiques, sont indiqués pour chaque 
année les livres d'importance. Mais certains 
fütres plus que d'autres ont marqué la dé- 
cennie. 


CéSt notamment le cas de La Mystérieuse 
Affriredé Styles, qui est non seulement le 
(Premier roman d'Agatha Christie en 1920, 
mais aussi première apparition d'Hercule 
Poirot, son personnage fétich 
Dans un registre bien plus sulfureux, l'année 
1928 est marquée par trois publications 
L'Amant dé Lady Chatterley de DH. Law- 
ence quilest immédiatement interdit pour 
indécence. Bell de jour, de Joseph Kessel, qui 
équiert tout de suite une réputation sulfu- 
Feuse Car iltraite de la prostitution et de la 
“cherche des plaisirs chamels. Et enfin Le 
Paitside solitude, de Radclyffe Hall, qui fait 
scandale car son sujet est l'homosexualité fé- 
Aminine/Un autre ouvrage qui fait scandale est 
IL Madene es sespings, de Maurice Dekobra 
I(cfencadré page suivante), publié en 1926. Ce: 
roman, qui rencontre un succès international, 
mer enscène une Lady anglaise très libérée, 
indépendante, dans laquelle de nombreuses 
femmes trouveront modèle. 


(Dans un registre politique, La Conspiration. 


| 


Dans le domaine des livres pour enfant, 


c'est la naissance de la première récompense 
pour ce type de littérature aux États-Unis 
en 1922, la John Newberry Medal. Elle est 
décernée le 27 juin à Hendrik Willem van 
Loon pour Ze Story of Mankind. 


Les mouvements 
littéraires 


La décennie voit la naissance de deux mou- 
vements littéraires majeurs, l'un offrant une 
critique de la société post guerre, l'autre 
des histoires policières comme il n'en avait 
jamais été écrites jusque-Ià. 


La « Hard-Eolled $choo! » 


A l'opposé des romans policiers tradition 
nels qui privilégient l'intrigue, les ré 

la Hard-Boiled School mettent en scène 
des mecs, des vrais, qui résolvent autant 
les énigmes avec leurs poings qu'avec leur 
tête, et parviennent à survivre face à l'ad- 


FRudjerd Kpïing (1865 - 1936). 
écrivain ang! Inde. à 
de parents bilaniques. À SX ns 
(à l'envoent en Angeles pour! 
des études. De reour en Inde AG 
(Mars, n devient jouait. 


LBSon mâter de reporter entraine Ki 
Diravers de vastes lertores ll 


versité. Ils naviguent entre le glamour de la 


«haute » et les bas-fonds sordides des cités. 
Avec la naissance du magazine Black Mask 


en 1921, la Hard-Boiled School a sa tri- 


\ bune toute trouvée, avec des auteurs comme 
Dashiell Hammett (Le Faucon maltais, La 
Clé de verre, ete.) où Raymond. Chandler 
(Le Grand Sommeil, ete). 

La grande innovation du genre est la nar- 
ration à la première personne, L'histoire est 
Se subjective: 

124 j 


fa 


que an Aque 
‘Bermudes, 


+ Metro Pictures, Gokdwyn Pictures, et la Louis B, Mayer Company lsioanent et : 
fondent la Metro Goldwin Mayer M.G:M} le 47 av. 

: La CBC Film Corporation, créde en 1919,est rebaptisée Columbia Pictures 

= Gi Shy, avec Harold Lyd 

: La Croisière du Navigator, de el avec Buster Keaton 

: Le Voeur de Bagdad, de Raoul Wal, avec Douglas Faihanks 

« Le Cheval de fer, de John Ford 

« Aelita : Queen of Mars, de Yakos Prolzzanov 


Lekcbra 


Mais ele (88 = 173 es 4 
etre 
an HG Le pus ce de E 
Sapuees laéué conme pures 
(LÉvénement, L'Éciar, Day Moi L'ius. 
Gal, lc) co qu a pee 6 bus 
COUP \ojage. À dent Sue P 
ONE pen paume Date 
(on ai om fesse ae 9e 
HN | rie die à Ba ut 
2 ne ay af Man ‘ bar ao ee a 
Fr Durant Gène Guère, à sa or. 
- pr an ang ane me pas 
a. DD QU rage Essen € E 
ee 10pe, avan 'aler courir les élecions 
FT pa pe A 0 ÉD 
+ Battling Brewster ment Thomas Edison et Rockete d AGE te Patins 


Serials de L'année 


«The Fortieth Door 
* Galloping Hoofs 
Into the Net 
 Leatherstocking 


Mon cœur au ralonti aux ét 


Eeaux arts Lennée suivante, en 1925, on 


Pis remporte Un Succès it 
Vend à des mins 
Le plus riche et étre. 
Hentme une louée monde, à 


“ Le photographe Man Ray réalise le célèbre ciché Le Violon d'ingres, avec 
comme modèle Kki de Monipämasse. Cetie pholo est la plus vendue au 
monde à ce jour. 

: Première, à Æolan Hal de New York le 12janvier, de la symphonie Rhap- 
Sodie in Blue de George Gershwi, avec au piano Garehiin lui-même 
L'événement était annoncé comme « ur essai de musique modeme 
une plbce de jazz pour la première oi exécutée dans ce leu réservé aux 
concerts, C'est un Liomphe, ben qu'êl génère des criques mtigées. 


ec chaque pére, aime 
: ion même us Hérault 
55 écris. Il est en efet le premier à mêu nr 
A pre à mr à ce on a a HN 

urs ré voyage (Chine, Indes, et sf e const + 
an vs 80 ON dar co pays à ao se oo a 
men cas dans Macao nf ph auch 

5 da au créa. 


11 2 également pubié une autet Sa où dan i 

LD un ucbgaph on deux Va na D ed 
AS du ob) Ma a ve rech une gare par D cr 
.$2S romans et ses récis de voyages prive) 


65 romans airs 


Sur les planches 


“ Le célèbre Wil Rogers est la nouvel str des Ziegfeld Folies. 
The Vortex, de Noel Coward, défi la chronique anglaise en raison de 
ses deux thèmes principaux: ltirance sexuel et la drogue 


Je mystères, La 


. c'est se plonger au cœur des Années Vingt: 
Les Man Brel datent ds rs de rodnay rc lo conése EE CSTOT PRE EE 
musicale l'il Say She Is. PES Duvege) “a 


* L'acteur noir Paul Robeson est la vedetie d'Emperor Janes d'Eugene . 
ONeal . 

* Joséphine Baker apparait dans Chocolate Dandies, avant de quitter La 
FAmérque pour Paris, 


Air, terre & mer 


Me sur le marché américain du tracteur Farmhal. C'est le premier tracteur à usages mul. 
pes (labour, hersage. ec) commercaisé par Intematoal Harvester 

 Viaïer Chrysler mel sur le marché son premier modèle de Voïlue le 5 janvier. 

«Le 3 septembre, un plcte de lAmée américaine élabi un nouveau record de vitesse en 
reliant Boston à New York (États-Unis) en 58 minutes seulement. 

Du 17 mars au 28 septembre, 4 avions de FUS Army parent pour far Le tour du monde. 
Deux réussiront avc 57 escales et 354 heures de vol, Après 100 jours, ls arrivent au Bour- 
get va l'Alaska, le Japon, Hong Kong. Saigon, Bangkok et Calcuta. Le « Chicago » et le chapea 
« New Orleans », respectivement plolés par Lowel H, Smith et Lesie P. Amold, boucient la cigarette au coin des lèvr 
en premier ce lour du monde arien leur aura fa 5 mois pour parcourr plus de 44 500 de whsly su laleble SEE 
Kiomées les ramenänt jusqu'à Selle, eur point de départ 


La culture populaire 


il préfère agir que réfléchir, se 
rueule du loup et improviser, À 
es coups comme un « homme, ét 
1 » dans les situations les plus 


ont devenir les! archétypes de 
ge du privé avec son imperméable, son 


à légèrement de biais, imperturbable, 
une bouteille 


Le 15 octobre, le diigeable Zeppelin allemand LZ 126 reuse créature aux jambes interminables quil L 
ae Hfomphalomenl à Lakehurs, près entre dans son bureau pour Iui proposer 

une affaire dans laquelle jamais ilné devrait 
fard traversé de l'océan Atlantique. È rar À 
Pari toi jours ps 1 de Fedichs- jamais s'engager. ï 
han, près du lac de Constance (Ale- 
magne), la Vaverséa a précisément duré a « Lost Eeneration » À 


81 heures et 17 minutes, pour une ds- 
tance parcourue de 8 150 klométres, Le 
128 est rebaplisé Los Angeles en signe 


Le terme de Lost Gene 


aire améri 


de paix ent l'Alemagne els États-Unis 
de Rolls-Royce Siver 

7 876 exemplaires on été 

fabriqués ul Cest un es premiers mo- 
es Gaidomabie conçue pr Her Royce 
n 1907, Tune des voiures les pus chères 
du monde, qui asso a féputaicn Géls de 

Roë- Royce au niveau planétaire. 

« En aoû, KLM devent la première compagnie 
Saañon commerce à transporter des 
animaux : un taureau à destnaton de Pas, 
tu ours pour 200 do Brin 


Perdue) désigne un cour 
cain de la décennie. Le terme, créé par Ger= 
trude Stein, désigne un groupe d'auteurs 
expatriés à Paris, qui rejettent les valeurs 
issues de la Grande Guerre. La jeunesse 
meurtie de retour du front est à leurs yeux 
une génération perdue, 


La couverture du premier ruméro de Tmo Magazine 


À Parmi les auteurs de la Lost Generation, 
oncompte F Scott Fitzgerald, Ernest H 
migway et John Dos Passos, mais aussi 
“quelques autres comme Sherwood Ander- 
son, Kay Boyle, Hart Crane, Ford Maddox 
Ford et Zelda Fitzgerald. 

On discerne dans leurs écrits une critique 
de Ia culture américaine. Dans Zhis Side of 
Paradise, F. Scott Fitzgerald décrit une 
nesse qui cache sa dépression derrièr 


'exu- 
bérance des Années folles. Dans 72e Great 


Gatsby, il décrit l'illusion du bonheur qui 
cache la tristesse de la solitude de ses héros. 


Dans les Kiosaues 


En dehors de la presse quotidienne, de 
nombreux magazines fleurissent durant 
la décennie. Que ce soient des magazines 
populaires comme le Readeri Digest ou des 
revues spécialisées comme Heird Tales. C'est 
AbsiM'apparition des premiers recueils de 
mots croisés, véritable phénomène de mode. 


La folie des mots croisés 


Simon & Schuster publient leur premi 
recueil de mots croisés en avril 1924. Les 
fgouement est tel que le poète Gelert Burgx 
consacre quelques vers dans une revue le 
24 novembre. 11 décrit les fans mordillant 
Iéurs'crayons et qui battraient leurs épous 
Sillle fallait pour leur extorquer le bon mot. 
Le très sérieux Ze Times publie même un 
article en décembre qui stigmatise l'esclavage 
des Américains par les mots croisés, comme 
font des 


onstituant une menace parce qu' 


Les magazines populaires 


De nombreux titres de presse de la période 
existent encore à ce jour. Petit tour d'ho 
fzon des plus célèbres d'entre eux. 

111 Time Mag 
Le3 mars 1923 est publié le premier nu- 
méroldunTime Magazine, créé par Briton 
Hadden et Henry Luce. Dix ans avant ses 
deux principaux concurrents, Time définit 
le concept de « news magazine » hebdo- 
madaire. Et dès 1927, le magazine décerne 
pour la première fois le titre de l'Homme 
de l'année: Ce titre désigne la personne qui 
a =imarqué le plus l'année écoulée, pour le 
meilleur ou pour le pire ». Charles Lind- 
berghestle premier nominé (c£ Frise Chre- 
nologique 1927, p. 280). Seront aussi nomi- 
nés dans les années suivantes Adolf Hitler 


ouJoseph Stalin… 
Eeader’s Divest 


gazine, qui a été créé par DeWitt et Lila 
Wallace à Greenwich Village, New York, 
sera le magazine numéro un des ventes aux 
États-Unis jusqu'en 2009 ! 

L'idée éditoriale est très simple : proposer 
un condensé des articles les plus populaires, 
les résumer er les publier en un seul maga- 
zine. Initialement, Wallace espérait gagner 
5 000 $ avec chaque exemplaire. En 1929, 
le magazine compte 290 000 abonnés et 
ige 900 000 $ par an ! La pre 
édition internationale sera publiée en 1938 
en Angleterre 
niversaire, ce ne sont pas moins de quarante 
éditions internationales, en treize langues et 
en braille qui sont publiées. 


-Yariety 


Fondé en 1905 par Sime Silverman aux 
Unis, le magazine Variety est consa- 
dustrie du spectacle. Initialement, 
il couvre l'actualité théâtrale avec un bureau 
à New York. En 1933, un bureau à Los An- 
geles ouvre ses portes, afin de traiter spécifi- 
quement de l'actualité cinématographique. 
Référence de l'industrie du spectacle, le 
mag impulsé un véritable langage, 
nommé le « slangage » (contraction de 
slang, argor er langage), qui a été largement 
adopté. On lui doit ainsi des expressions 
comme « sitcom » ou « sex appeal », Le titre 
à la une le plus célèbre date d'octobre 1929, 
lors du krach boursier : « Wall St. Lays An 
88 » (Wall Street fait un four). 


Hollywood Penorter 


Le Hollywond Reporter est, durant la dé- 
cennie, le principal concurrent de Järiety, 
couvrant l'actualité cinématographique. 11 
évite les titres axés show-biz et adopte un 
style de couverture plus contemporain sans 
déformation radicale de l'anglais. Les deux 
journaux ont une longue histoire de désac- 
cords, mais les éditorialistes de talent vont 
de l'un à l'autre. 


fe Magazine 


Life Magazine, de 1883 à 1936, est un ma- 
gavine généraliste et d'humour, Il deviendra 
ce qu'il est encore aujourd'hui lors de son 
rachat en 1936 par Henry Luce, qui en fait 
un magazine axé sur le photojournalisme 
(premier numéro le 23 novembre 1936). 
if sera d'abord un hebdomadaire. L'accent 

est mis sur l'image photographique, ce qui 

révolutionne le journalisme. Pourun événe- 

ment important, Henry Luce nenvoie pas 
lun, mais plusieurs photographes sur place L 


New Yorker 


Publié pour la première fois le 17 février 
1925, le Nese Yerker est principalement 
consacré à a vie culturelle de New York. Le 


Lors de son quarantième an- Î 


ISx Arthur Conan Doyle (1852) 

51 un romancier écossais à qui on 
io très céèbre personnage de Sheroëke 

Homes, dont la première aventure] 

ue en rouge, para en 1867. Laucs ms 

tendre 1890 el Le Signe des quabe) 

pour qu'Hoimes. devienne célèbre. A= 

compter de col date, ferme son cab, 

nel de médecine el so consacre à la 
Utemps à écure, Au total, ta ca 
[Matoimes comporte quatre romanstetiss 

fGnquante-s nouveles, pour Le pps 
pibibes dans ke Stand Magazine A] 
Lassé de son héros et sounalant 58 
consacrer à lécriure de récts fans 
ques (1 a toujours té admin desh 


ennemi juré James Morarh, au pied 
1chutes de Reichenback. 
“arenures du professeur Chalengér, dont 
l'aventure la pus chébre est Le 
perdu (1912). 
es leurs des aventures de St 
Hoimes noenttéralement Coin. D 
Misous les courriers, réclamant le) 


“également un roman documentae{AUL 
pays des brumes) en 1926. Quant) 

Gemière aventure de Sheñock 

fe sot en 1927 dans Las Camets! 

IShriock Homes. 


La culture populaire 


24 


+ Ouverure au trade première autoroute au monde, faulostrada, qui sur un ra de 128 
Momie, lie Milan à Varèse (Labo) Conçue et développée par Piero Puce autos 
a, contrairement aux aulobahn alemandes, est uno vole raplde à péage e n'a qu'une seule 
vo La première autoroute « modeme » ser cal qui rele Cologne à Bonn, en Alemagne, 
dont la construction débute en 1929, et qui sera inaugurée en 1932. 

« Car Elëson construit dans un pet garage. à l'amère de Son magasin, La toute première 
motoneige (qui appelle Motor Toboggen). Le premier modéle es! un Simple Haineau avec un 
moteur monté dessus, entrainant par chaine une courroie de lole. Elan dépose le brevet 
en 1927 el en vendra plusieurs centanes jusquà la Seconde Guerre mondiale. Sa chentle 52 
compose prnopalement de chasseurs et de availeurs, (page 188) 


Catastrophes de l'année 


* Le vapeur Santiago, de la Ward Une (raant New York à Cuba), coule au cours dune templte 
au large du Cap Hattoras, faisant 25 vicimes, 

« Le 8 mars, une explosion dans une mine de l'Ulah (États-Unis) plège 173 mineur. 

Le 28 in, une tornade ravage a vil de Lorain, Ohio (États-Unis). El fa 75 morts, plus de 
1 000 blessés et 25 millons de dolars de dégäts maténoks. 


Faits fortéens 


Le « rayon de In mor » d'a Gindeï Matews défie 1 chronique à Lr 
page 353) 

* Mina Crandon, qui revendique le prix de médiumnité décerné par le magazine Scientific 
American, est percée à jour par Harry Houdini, qui prouve sa supercherie. Mina est connue 
pauses phots clplssmiques (page 375) 

«avion du utonant pot WT. Day at de oi ploe D. R. Sler est retrouvé en par 
fat état de marche le 24 juil dans à désert de Mésopotamie Las ace des 2 hommes 
S'égnent de l'appareil Jsquà une distance de 36 m, où elles cessent brusquement 
recherches 88 poursLAMEN ra À ju, ans RES 

Le London Evening Slndard du 3 anver Sara que des milirs de vers rouges se sont 
abat sur Haimstad, en Suède 

« Eire Je 21 elle 23 aoû, une expérience occupe los es postes émeur-écepeurs des 
États-Unis durant 9 heures. s'agt denregser toute form de message d'añigine cos- 
miqu prouvant que a vi extrareste est ps un myhe Ce jour 1 lande Mars pa55© 
au us près de la Toro o US Army comme FU. Nas accapent que leurs series de 
Fansmssion fasse slence minutes au début de chaquo hou. Una rai caméra visée 
pale doceur Dai Todd, professeur d'astronomie au Amber Colege, pour compte de 
À Maine, nrepéire dérange groupes de signaux que on capte aus en Europe Le Now 
Yo Times annonce que le fi monte, no sur bla, dune par un alignement connu de 
sgraur, autre pa, à des iteles réguiérementespacls, des signaux présentant en 
droupes - et cueusement embrouées - des fomes ressenbiant à des vsages humains 
uelement déchamés, 

- Le 13 seplombre, Gharles Manier découvre des objets au noces de Tucson, Arizo= 
na (Étab-Uni), qui Sombent indiquer que des explorateurs romains seraient Venus 
jusque-à. Les 30 afacts, dont une croix de 23 kg. des dagues, des bâtons, des 
lances et des glves, son constitués de plomb et pris dans uno ganque de cac qui 
les à présorvs dans l désert. Le Gbpôt est si pais que ls archéologues Gaent los 
objet enre 500 e E0O avant J.-C: 

+ Selon un aricle paru dans Dai Mai de Londres du 27 décembre, un monstre marin 
aurai été aperçu au large de Margale, en Afrique du Sud, l 25 octobre. Ce « poisson 
ressemblant à un ours polaire », surnommé Trunko, a lé abservé dans un combat 
Avec deux baleines lueusas qui a duré roi heures. Uisant Sa queue pour ataquer les 
Baenes, 1 fera prés de 5 mètres de long. Un des témains, Hugh Balance, la déc 
comme ressemblant à un « ours polie géant» 

= À Glozol, en France, des archéologues découvrent une collection de briques et de 
abetes gravées, deux couteaux de parade, deux paies haches et deux pertes gra 

vées 'inscñplions, Ces arlfacs seraignt gés de 10000 à 15 000 am (el page 514). 

: Dans le canyon d'Hava Supal, au norchast de l'Anzona (États-Unis). l'expédition 
scenifique Boheny découvre un rocher sculpté qui r0S50mbe sin 
gurdrement à un tyrannosaure 

= À Big Sandy River, dans Oregon 
(Étais-Unis). une roche gravée 
est découvert. La gravure repré 
sente un slégosaure, dinosaure 
qui est élet bien. longtemps 
Avant l'apparition de l'homme sur 
ere 


Pubriaue 
nécrolosique 


* Décès, le 21 janvier, de Viadimr I 
Ouianow, dt Lénine, à l'âge de 54 
ns, dans un sanalorum de Gorà en 
Russie. Fondaleur du Part communst 
soviétique, I s'empare du pouvoir en oc- 
tobre 1917. Faisant face à une opposition 
générale, met en place le communsme 
de guerre pour sauver la Révolution, 
guome ovie s'achève en 1921 dans un 


es (el 


magazine est fondé par Harold Ross ent 
femme Jane Grant, qui estijournalisté at 
Neuo York Times. L'idée initiale était de créer 
un journal sophistiqué entcontraste avécila 
banalité des autres publications. Dans & 
le Yorker ÿ 

« Ie bas am 

old lady 
(Il a déclaré qu'il n'était pas édité pour les 


vielles femmes de Dubuque [M4 : ville 


Vanity Fair 


Créé en 1913 par Condé Na: 
Aussi populaire que le 
ublie des auteurs t 
Aldous Huxley 

rent de Vogue, il sera mis à mal par 
la crise de 1929 et ce publication 
en 1936, racheté par Vogue et fusionné 


avec ce der 


Les revues spécialisées 


revues spécialisées est très 
élevé. Souvent publiées avec peu de res 
arces par des passionnés, elles ont faites 

genre er per- 
auteurs comme HP 


aux jours de la littérature d 
mis de découvrir de 


Lovecraft ! 


n 1920, cest le lancement du magazine. 
Black Mask, qui va rapidement s'imposer 

le magazine de référence des « is= 
et de détec 


ne Dashiell Hammett où Raÿ= 


comm. 
toires a es » avec des 

auteu 
mond Chandi 
Cette le magazine 
(créé en 1888) fusionne avec le A 
ne, ce qui lui donne son titré définie 
tory Héekly. La revue publie 
œuvres de tous genres littéraires, dont Ia 

le western. 


même année, goss 


azine Héird Tales est lancé en mars 

par Jacob Clark Henneberger et JM 

Celui-ci publie les- prémiers 

fi à partir d'octobre. 

d'ailleurs le poste de 
rédacteur en chef en 1924. 


Lassinger. 


dernier refuser: 


La première parution d'Amazing Sciente à 
lieu en avril 1926, à New York. C'est le pre= 
mier magazine consacré exclusivement la 


publication de récits de sciencesfictiont 


1929 paraît le premier numéro de 
Wonder Stories. Léditorial, signé 
Hugo Gernéback (ef. ci-contre), utilise et 
popularise pour la première fois le terme 
«science-fiction 


Science 


La couverture du premier numéro de Mir Taies. 


D Labande dessinée niest pas en reste avec la nais- 
sance de plusieurs personnages qui marqueront 
durablement plusieurs générations. Le 5 août 
11924, cest la première publication dans le Net 
ork Daily Neus de la bande dessinée relatant 
Meslaventures de Little Orphan Annie. Harold 
(Gray, qui en est le dessinateur, vient de créer 
tune véritable icône de l culture populaire amé- 
taie Cest aussi, en 1929, l première adap- 
ation en bande dessinée des aventures du déjà 
Célèbre personnage de Tarzan. La même année, 
sous ka plume d'Hergé, débutent les aventures 
“de Tintin er Milou dans Le Per Vingtième, ou 
encore celles du personnage de Papeye par Etie 
Grisler Segar dans la bande dessinée du Zimble 
Theater: Sans oublier la première publication du 


in long sommeil de cinq siècles, un ancien lieu- 


tenant de l'aviation se retrouve dans une Am 
rique dévastée par es envahisseurs mongols, 


Sports en 
tous genres 


Lengouement pour les rencontres spor- 
fives est sans précédent et des stades de 


I panople du jeune sport, vue parl'Aimanach Hachette 
en 1928 


ciñquante où soixante mille places sont 
couramment construits. Babe Ruth stu- 
péfie le monde du baseball en accumulant 
cinquante-neuf coups de circuit en 1921 
et soixante en 1927. Red Grange (football 
américain) abandonne l'université pour 
devenir professionnel et se retrouve, avant 
la fin de l'année, invité par le président à la 
Maison Blanche. Jack Dempsey est le poids 
lourd le plus connu de la décennie et on 
estime que quarante millions de personnes 
ont écouté la retransmission radiophonique 
de sa tentative infructueuse pour reprendre 
le titre à Tunney en 1927. Sa défaire sur un 
compte contesté serait responsable de cinq 
crises cardiaques parmi les auditeurs. Le 
golf est un sport pratiqué et suivi par des 


* millions de gens. Des courts de tennis fleu- 


rissent partout aux États-Unis et une mode. 
de ce sport apparait. 


Les sports à la mode 
Circuits automobiles & courses 


Les courses automobiles sont nombreuses, 
avec l'avènement de la voiture ( 

178). L'un des ci 

monde ouvre ses pistes, et l'une des courses 
les plus prestigieuses débute durant la dé- 
cennie. Le 3 septembre 
1922 a lieu l'inaugura- 
tion du fameux cireuit 
automobile de Monza 
(Italie), l'Autodromo 
Nazionale di Monza. 


La course d'inaugu- 
ration est la seconde 
édition du Grand Prix 
d'Italie. Et la première 
édition de la course au- 
romobile des 24 heures 
du Mans se tient le 25 
mai 1923. 


La boxe etle 
« match au 
siècle » 


La boxe profession- 
nelle gagne en popu- 
Jarité et en légitimité. 
Jack Dempsey, vain- 
fqueur du « match du 
siècle » en juillet 1921 
‘contre Carpentier (cf. 


RHogo Gemsback en couverture di 
magazine Radio Nows de novembre) 
“1828, où à syneorisele son la 
avec les mages 


Huso Cernsba 
V(A884- 1967) k 


“igo Gomsback est un romande 
Jscence-fcion et avant fout un horane| 
Ge presse américain. On idole! 

Fi scence-cion », ont À st 
cree créateur. 


nitiaiement éditeur de la revue Ma 
MEkectrics (revue de vulgansalion 52 2 
Nhque), puis de Radio News (revue pouriel 
Îles raco-amaleurs), Hugo Gemsbak ad 
Marco en avri 1926 le fanzine Amazingl 
MSlories, dont 1 doit abandonner la 
ion en 1929 suite à la failite de sons 
lénireprse. l fonde alors Science MOndete 
FSforis, dont l signe l'écitoral du premiet) 
numéro. L y se pour la rene 

ile ferme « science-fiction ». S'ens 


He, Science Wonder Quater) 8. 
fc Detective Month}. 


ken plus que pour 508 écris di 
Hugo Gemsback restera céébre 
son dévouement à. La science-Hà 

‘son taval. d'édteur I 1p8 


(pr Hugo. 1 en est l'nstgateurd 
Lanées 190, c'est lors un pd 
dom » (mieu de fans) 1 sera 
pensé par un pri Hugo spéciale 
/én récompense pour son Irayal éd 


Lobre 1917, Le 24 janvier, la vil 
Russie, sl rebaptisée Len 


: Décès, le 3juin, de l'écrivain Franz Kafka. Né 
à Prague le 3juilet 1683, Kafka estune figure 
re de La sèce. la 


nivers abri 
ment qualit 


son œuv 


aoû, de lc 
Fis dun homme de 
jeune ses parents. 


ain Joseph Conrad 
ukrainien, Conrad 


FILM DU COMBAT DE JERSEY-CITY 


La cuiture populaire 


d'être min Kneek 


LE MOMENT DIFFICILE DE JACK DEMFSEY. 


pour Dames 


cond. Caffintier (à Eau) part 


compétition de boxe amateur qui, s£ tien 
au Knights of Columbus Center de Ne 
éditorialiste dur Neu 
ele tournoi 


Le baseball 


Le Juge Kenesaw Mountüin Landis. de 
Commissaire au Baseball 
à la suite du terrible scandale des parias des 
World Series (1920). La vedette inconts 
tée de la décennie est Babe Ruth, dont lé 
salaire excède une année celui du président 

nis. Les autres grands joueurs 
s'appellent Ty Cobb, Rogers Homsby, 
Branch Rickey, George Sisler et Grover 
Cleveland Alexander, Parmi les figures du 
baseball, on peut aussi citer les noms dé! 
dirigeants hauts en couleur comme John. fl 
MeGraw des N.Y. Giants et Connie Mack 
des Philadelphia Athletics, 

Afin d'employer les compétences des 
ueurs de baseball noirs, Andrew Rube 
oster l'entraîneur de l'équipe des Giants dé 
Chicago, nvier 1924 à Kansas 
City, la National Negro Baseball League: 
Celle-ci regroupe huit clubs dont 


vient le premi 


des États- 


nde le 3 ja 


Maïch du siéce, vu par le journal L'istra 


NS 


atteint À Ja mâchoire Dempsey qu ehancié 


les Monarchs et les Giants de Kansas City, 
qui sont les deux premières équipes noires 
du Missouri 


La natation 


Le 9 juillet 1922, à Alameda (Californie, 
ULS.A.).le nageur américain Johnny Weiss- 
muller estle premier homme à nager le cent 
mètres en moins d’une minute, avec le re- 
ford de 58,6 secondes. En 1927, il bat trois 
records du monde : le cent yards er le deux 
fents yards nage libre, ainsi que le record du 
quatre fois cent yards, Son record du cent 
yards restera invaineu pendant dix-sept ans, 
ence malgré les progrès de la natation. 


La traversée de la Manche 

Le nageur américain Sullivan tente, pour 
la septième fois, les 7 et 8 août 1923, de 
traverser la Manche à la nage. Il est parti 
de la plage de Douvres à 17 heures. Sul- 
naenfin r ri : il est arrivé 
is à 20 h 45. Il est le troisième na 


à Ca 


geur à réaliser cet exploit, mais il fa 


ins bon temps : 27 h 45 n 
jois ans plus tard, le 6 août 1926, la 
jeune New Yorkaise Gertrude Ederle, 
dix-neuf ans, traverse la Manche à la 
nage, reliant la France à l'Angleterre en 
seulement 14 h et 31 min. Elle est la 
première femme à réaliser l'exploit 
couragée à continuer par son père, elle a 
refusé à deux reprises de sortir de l'eau en 
dépit des conseils de son entraîneur. Elle 
est presque étouffée par s 
à son arrivée à Town Hall, à New York, 
le 27 août. Cet exploit lui vaut cependant 
une importante perte d'audition 


L'invention du ski nautiaue 


Un jeune Américain âgé de dix-huit ans, 
nommé Ralph Samuelson, a l'idée de 
skier sur l'eau. Les premiers essais ont lieu 
le Lac Pepin, à Lake City (Minne- 
sota), avec son frère Ben, au mois de juin 
1922. Après plusieurs essais, il fabrique 
Ses propres skis nautiques. Ralph sera le 


premier à faire une démonstration de saut À 


en utilisant une rampe le 8 juillet 1925. 
Mais ce sera Fred Waller qui déposera 
un brevet en 1925, pour le premier « vrai 
ski nautique » appelé le Dolphin Akwa- 
Skees, 


Une course automobile à Rock 
États-Unis), en 1923 


re populaire 


ET 


Mbres son Lord Jim (1900) et Au cœur 
des ténébres (1699) (qui sénura dns: 

ration à FF, Coppola en 1979 pour le 

fim Apocahpse Now). ab 


“Décès, le 12 octobre, de l'écrivain Euth 
Anatole France Ne à Pas 16 ni 
44, ë drain En et gant sat Geo Heman Ra 
fabriquer de délicats réaits et remporte (1895 - 1948), pis 
un vif succès avec Le Crime de Sy Cond sous ls nom 
veste Bornar, puis avec os, qui one ren 
es adapl en opéra par Massenet D can 
El en 196 à lAcadime lança or 
au laeul de Fernand de Leseps. Rae ons 
À préfce lo premier Îvre de Mari ; 188$ nat 
Proust Ls Pis elles Jurs vus 1 
pute quatres qui donnent sous 
fome dé conversations subies 
un aperçu piquant 6e la soc de 
Fépoque. Sinalae en 1808 de Là 
pété des écrin dreyusads pour 
Saut le Joccuso de Zoa, Mate 
France s2 monte également un éc- He 
vain politique. reçoit pri Nobel ro Dar tomps de to 5 
ans avant sa moN Le os IS A1 19 ae uen 
di base ds sn où 
cen quart qu 
Hu restntaneus à 


«Décès du compositeur Giacomo Puc- 
ii, 29 novembre, à Bruxelles dun 
cancer de La gorge à l'âge de 65 ans. 
Né dans une famille de: musiciens à 
Lücca, le 22 décembre 1858, Puconi 
ne découvrira Sa véritable passion pour 
l'opéra qu'en 1876 à Pise, durant une 
représentation de l'Aïda de Verdi, On 
Jui doi notamment des opéras comme 
La Bohème, La Tosca, Madame Buter. : Tes cure 
y son inachové Turandot. 


6 avec 95,13 % dos Votes: Sur les 
tabl pendant sa carre, cnquar 


Basketball 


tics de Boston: 
rs de New York exiss 
Dés, le 25 décembre, de aventurier expio- bien peu se souviennent. 
réleur anglais Amold Henry Savage Landor. P 
A en 1865, cet étonnant personnage, peintre 
el desshnéleur de talent, est avant fout un 
explorleur casse-cou et élégant. 2 parcou 
ru les quatre cons du monde : Japon, Tbe, 
AAique, Amérique du Sud, louiours vltu de son 
«complet, quelle que soi la Siualon, car c'est la 


e 
= 


Giacomo Puccini 
seule manière pour un gentleman de sable 1 Ralph Sam 
Pour chaque avenue, publie un récit complet et 

richement ut 'aquarels, qui font sa réput 
on. Parmi ses ouvres à aucobs furent pin 
paement son ré de voyage chez les Ainus du Joseph Lapshick, un centre, est la) grande 
Japon, el ai de ealoration du Tbt nt vedette. (Au fait, les paniers ne sont pas 
puble en 1924, peu avant sa mor, Every 

The Memoirs of an Explorer, ses mémores, car 
un va gentleman a La décence de publier son 
Aebiographie avant de quite ce monse! 


encore des Rosenbiums de Cl 


Football américain 
La compétition univ 
Suiie que celle des 
mais cela change quand la vedette Red 
Grange abandonne l'université pour 
jouer d'abord avec les Chicago Bears et en- 
tite les New York Giants. Les entraîneurs 
universitaires célèbres s'appellent Knute 
Rockne pour Notre Dame, Pop Warner qui, 
‘en 1924, quitte l'Université de Pennsylvanie 
jpour celle de Stanford en Californie. 


sitaire est plus 
professionnels, 


Golf 

MWälter Hagen, Gene Sarzen et Chi 
JÉvans sontles golfeurs professionnels les plus 
“connus de la décennie, mais le jeune Bobby 
‘Jones commence à menacer leur suprématie. 


Polo 

Tommy Hitchcock Jr, ex-as de l'aviation, 
domine les rencontres ; il est généralement 
onsidéré comme le meilleur joueur de tous 
les temps. 


Tennis 

BilllTilden est le joueur le plus populaire, 
mais le Français Jacques Brugnon s'empare 
fdëla Coupe Davis de 1927 à 1932. 


La coupe S$ leider 


Ia coupe Schneider est une course d'aviati- 
“65 maritime, sur hydravion, dont le trophée 
rstune œuvre d'art d'une valeur de 25 000 
franes (soit environ 67 000 €). La première 
édition & eu lieu en 1913. Après un arrêt 
dÿà la Grande Guerre, celle-ci reprend 
‘en 1920, et ce jusqu'en 1931. Les clubs qui 
participent doivent parcourir une distance 
de394 km (à partir de 1921), avec un seul 
“déjaugeage (décollage pour un hydravion) 
autorisé, après une épreuve de navigabilité 
sur 2,5 milles marins. 


Le 19 mars 1928, une grenouille 

remporte la première compétition 

de saut de grenouille, à Calave= 

ras County - Californie, avec un 
saut de 4 mètres 402 


«liant Los Angel 


Le club qui remporte la victoire trois fois en 
cinq ans devient le possesseur définitif de 
la coupe. Et le pilote qui rend cela possible 
reçoit un prix de 75 000 francs, L'épreuve se 
déroule dans le pays du vainqueur de l'édi- 
tion précédente. La coupe Schneider ras: 
semble plus de deux cent cinquante mille 
spectateurs certaines années. 


Les 2rands 
événements sportifs 


m 


ranscontinental Foot Race 


Lune des courses les plus folles a lieu en 
1928. C'est la Course Transcontinentale à 
Pied (The Transcontinental Foot R. 
New York, en 
tant la toute récente route 66. La course sera 
vite surnommée « Bunion Derby » (Course 
des Cors). Sur les cent qu 
neuf coureurs au départ, sis 
cinq ont terminé l'épreuve. 


€ gagnant, 
Andy Payne, dix-neuf ans, ne une 
bourse de 25 000 $ avec un temps de 573 
heures, 4 minutes et 34 secondes. Organisée 
par C.C. Pyle, elle est réservée aux hommes 


exclusivement. Le Dr. K.H. Begg, un expert 
médical reconnu, prédit que cette course 
réduira la durée de vie des participants de 
cinq à dix ans. Les coureurs parcourent une 
distance moyenne de 40 miles par jour (64 
km), pour un toral de 3 422,3 miles (4 828 
km). 


Le cirque 
Lorganisateur, C.C. Pyle, à enga 
troupe itinérante de cirque pour. acc 


pagner les étapes de la course. Celui-ci est 
composé, comme tous les cirques itinérants 
de la décennie, de ses jeux d'adresse er de 
son spectacle de Freaks. Le show présente 
un cochon à cinq pattes, un avaleur de feu, 
un artiste tatoué, Kay Wo, parfois nommé 
Wo Kah, selon les journaux, et la femme 
poison, qui fait un numéro a 
pents. 

Y est aussi exposée une momie, déclarée 
comme étant celle d'un hors-la-loi d'Okla- 
homa. C'est en réalité le cadavre d'un bandit 
de petite envergure, Elmer McCurdy, qui a 
attaqué un train en 1913. 


des s 


Georges 
Carpentier ra 


Le boreur Geoges Carpenter (HES4 
21975), champion du monde des, 


la fome la plus sympathique de las 
Se : coll qui permet à un jeune home) 
pauvre de devenir un genteman la) 
Seule force de ses poings. 


Le 2 juillet 1921, à Jersey City (ÉS 
Un), 80 123 spectaleurs payanis 25; 
site au « combal du cl »: Carpe, 
Ke-Dompsey. Sur les bords de a Seine 
des centaines de milers de. Parisiens 
Blendent le résuat d'un match don 
{hnsue ne tait de doute pour personne Ca 
Â panier vainqueur ! À Vilacoublaÿ, 6e 
ions se tennent prêts à décoler pour 
{D lancer dans le cel des fusées rouges st 
fout s'est bien passé, banches Gans 1e) 
[fees contraire, Soudan, du côté delete 
[f Esfei deux fusées blanches écatent als 
{Mibuie,supétae, rot à une emeur Rés 
{11 faut se rondre à 'éidence : Georges 
| 


re populaire 


{Carpanier ses ofondré au quaHÈmEn) 
round, sur blessure. Le 1” cciobre 1824, 
Je boxeur réserve au publ Jondorirts 
fun de ses derniers réctals de Bora NAS 
front Je Becko et envol au sp RL 

2 quarante secondes, Le prince de GES 
Présent, commente: « Mon cars 
tent. Le temps de le ralumer. tout 
Ce 


La cul 


Pot de groupe des joueurs de 'qupe 

de baseball des Monarcns et des Hd 
ouverture des premirs Mods Se 
dela Natonal Negro Besebel League 


Affiche de l'éition 1929 se déroulant à Southsea (Por 


| SCHNEIDER I!  . 
|SCHPEREES | 


ie 


La une du pet joumal du 16 jun 1921 
. 


Curtss 


Pierre de 
Coubertin 


Louraiste et pédagogue 
fonças, Pere de Cu. 
bent (1863 - 1637) pré 
corise, dès 1887, une 
; rélomée de. l'éducation 

rendant le. sport oblig: 
lore dans les écoles. 
Rénorateur des jeux 
ohmpiques, l conserve 
AQU sa mort sa foi 
dans la fralemhé des 
LE homes. 


La légende atibue à 
Héracès le patemié 
ds jeux oÿmpiques 
céébrés en Monneur 
de Zeus dans len- 


quinze nations 150 rend 
‘ce à un souscrplon pue 
ns plus tard, le premiers, 
dent devant une foule consid. 


Les Jeux ctympiaues 


D... Les jeux olympiques se déroulent cinq fois 
durant la décennie : 
+ Jeux olympiques d' 
Belgique 
Jeux olympiques d'été de 1924, Paris, 
France 
* Jeux olympiques d'hiver de 1924, Cha- 
monix, France 
WMA Le Jeux olympiques d'été de 1928, Amster- 
fe dam, Pays-Bas 
= Jeux olympiques d' 
Morritz, Suisse 
Mais ceux-ci n'ont que de peu de choses 
‘en commun avec Les jeux actuels, avec des 
{ ‘épreuves comme le ir à Ia corde ou le cric= 
ket. Le drapeau olympique, imaginéen 1914 
L: pat Coubertin, fait son apparition à Anvers 
A Men 1920, ainsi que le serment olympique, 


été de 1920, Anvers, 


ver de 1928, Saint- 


Victor Boï 
1924 à Paris, Cou- 
bertin introduit la devise 


« Citius, Altus, Fortius » 
(plus vite, plus haut, plus 
for). En 1928, à Ams- 
terdam, cest la première 


cérémonie d'allumage de la 
flamme olympique. 

Ce nest qu'en 1932, à Los 
Angeles, que la durée sera 
fixée à seize jours. Durant 
nées Vingt, 
alent sur plusieurs <e- 
maines. Cest également 
durant ces jeux qu'est intro 


jeux 


les 


atrice Kyle 
plongeuse professionnelle 


Béoiice Kyle (1902 - 1970), conndes 
sous le nom de soëne Boo Kia, est Une» 
plongeuse célèbre. El fat un plongeoti ss 
dans un réservoir de 2,50 mêtres de pro) 
Jondeur depuis un plongeoir situé à 0) 
Hnètres de hauteur voire pus. 

Mariée à Vila Boot Weckar, issu da) 
monde des camavals el du cruel 
cauple a fa le lour du monde avec Son) 
célètre numéro de plongeon.IVLGONE) 
jrs au Japon dans les années rentes 
En 1939, Béatice Kyle est élue artsie) 
Ga pein air La plus populaire su à, 
concours dans Bilboerd Mogazhie 
quel remporte avec 32 728 voi 


duite la cérémonie du_ po- 


dium pour les médaillés (ces 
derniers ne toucheront une 
prime qu'à partir de l'édition 


de 1984) 


Ne 


Benères chronologiques pour 


hronclosie pour 1925 


: 1925 est une année non-bissextle dune durée de 365 jours 
6638 de la période julienne 

* 5685-86 du calendrier israôlte (5685 commence le jeudi 11 seplambre 1924, et 'annéo 5686 
commence le mardi 29 soplembre 16: 

« 61-62 du 77: cycle du calendrier chinois 

+ 1943-44 de l'Hôgire (1343 commence le samedi 2 août 1924, et 1344 
22julet 1925, suivant l'usage de Constanénople) 

139434 du calenderrévoluionnae (année 133 commence le jeudi 23 septemi 
ra ‘commence le vendre 24 septembre 1925) 

54-55 de La République française (4 septembre 1870) 

: T' année dela paix du monde. 


Les éclinses en 1925 


Le diamètre du Soleil ou de la Lune s'entend 1. Heures exprimées on Temps Universel. 
Soleit 
* 24 janvier, Écipse loale visible comme pariele à Paris, où ol commence à 
52 pl grande phase à 15 h 03, le Solel se couchant à 15 h 33. Visble comme totale depuis 
les Grands Lacs d'Amérique du Nord et sur l'océan Atarique, jusque dans L région comp 
entre island elle nord de l'Écosse, 
20 au 20 juillet. Écipse annulaire vsbl sur l'océan pacifique. Commencen 

h 03, Maximum le 20 juilt à 20 h 48. Fi le 21 juilt à 23 h 33. Grandeur maxima : 0,972. 
Lu 


mence le samedi 


nier. Écipse parle vsible à Paris. Commencement à 19 h 0. Milieu à 
22h 15, Lever de la Lune à Paris à 15h41. 


CALENDRIER POUR 1925 
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L'expressionnisme 


« Pour l'impressionnisme, le paint décisifide 
œuvre, cest l'instant récepteur de 
ssion de nature ; pour l'expressionnisme, 
celui, ultérieur, où l'impression reçue est rênl= 


due, dans une combinaison nouvelle. » 
Paul Kice 
s ténèbres s'élève son cri de dé 
qui appelle à l'aide, qui appellé 
à l'Âme, à l'Esprit. est 
nommé Espressionnisme. » 
Hermann Bahr, 1914 


est, en art, ce Qi 


Au sens strict du terme, lexpre 
désigne un vaste mouvement cultureltott 
chant notamment l'art et la littérature quise 
développe en Allemagne durant les années 
1910, amenant à la création de multiples 


nnisme. 


Portrait d'un garçon peint par Chaïm Soutne ans les re 
nées vingt, Worcester Ar Museum 


> lb 


— 


12€, 


La révolution 
artistique 


revues (les principales étant Der Ssurm et 
Dit Aktion) et communautés : Die Brücke 
A Dresde, avec Fritz Bleyl, Erich Heckel, 
Ernst Ludwig Kirchner, Karl Schmidt- 
Rottluff puis Max Pechstein et, brièvement, 
f. Enil Nolde ; Der Blaue Reiter à Munich, 
Avec; entre autres, Wassily Kandinsky, Franz 
Mare et August Macke. Si les membres de 
fe Courant ont des aspirations très diverses, 
ils se rejoignent dans une rébellion contre la 
Société allemande, sa morale et ses valeurs, 
contre le scientisme et le ma 
incarnent la révolte des fils contre les pès 
fétSouhaitentune régénération de l'homme. 
Leskexpressionnistes ont inventé un style, 
Élu de l'angoisse, et une technique, le « 
malaise dans la civilisation ». Souvent mar- 
qués par le retour aux origines er le primi- 
fivisme, accordant peu de poids aux fron- 
ières séparant les genres (beaucoup d'entre 
feux, comme Barlach, Kandinsky, Klee, Ki 
koschlabou encore Meidner expriment à 
Ja fois à travers les arts plastiques, la poés 
fétle théâtre), ils veulent, ensemble, rénover 
tous les/arts : opposés à l'impressionnisme 
fetau naturalisme, rejetant les normes insti- 
tuées comme le réel, qui, pour eux, est une 
menace, ils privilégient, à travers ce qu'ils 
“créent, la subjectivité et la projection de leur 
Moi, de leur univers intérieur. 
Mais, dans les années vingt, l'expressio- 
nisme agonise. La guerre a décimé ses 
“membres (sont ainsi morts les peintres Au- 
gust Macke et Franz Mare, les poètes Ernst 
Stadler, August Stramm et Georg Trakl), 
tandis que l'échec des révoltes spartakiste 
rer bavaroise (1918-1919) entraîne un recul 
desses idéaux. En 1922, il nexiste plus que 
Hhuitrevues se rattachant à ce courant, Du- 
ant l'immédiat après-guerre, il subsiste à 
travers le théâtre politique, auquel on peut 
amenés les premières œuvres de Bertolt 


os 


isme. Ils 


[s 
RE 


26" 


une certaine influence. Pour les arts décoratifs, enfin reconnus, 
s'impose avec, pour représenter ses deux grandes tendances, l'Art Déco et le Bau- 
haus. Enfin, on assiste au développement de l'architecture et de la danse modernes. 


OS 


Après la guerre, les arts entrent en révolution : rejetant l'académisme, la morale 
bourgeoise et les frontières entre disciplines, des courants majeurs apparaissent, 
comme Dada et le surréalisme, tandis que l'expressionnisme, agonisant, conserve 


le style 1925 qui 


cht, jusqu'à L'Opéra de quattous (1928) 
Ailleurs, dans les pays entretenant des liens 
avec la culture allemande (Pays-Bas, partie 
flamande de la Belgique, Hongrie, Pologne, 
Russie, Tchécoslovaquie, Yougoslavie), des 
groupes se revendiquent de l'influence ex- 
pressionniste. Toutefois, le courant connaît 
un prolongement plus marquant : a très 
vaste diffusion de ses illustrations et de ses 
gravures sur bois permet le développement, 
hors du Vieux Continent (Amérique Cen- 
trale, Amérique du Sud, ete.) d'un art de la 
révolte et de l'agitation politique dont le 
but est de protester contre l'oppression er la 
pauvreté. 

Dans le domaine du cinéma, tout un en- 
semble de films allemands sont considérés 
comme expressionnistes, En réalité, rares 
sont ceux qui, comme Le Cabinet du docteur 
Caligari de Robert Wiene (1919) ou Le Ca= 


Chaïm Soutin 


INé on 1893 dans le poil igge) 

nie de Smloyich, près dela 

LChaim Souine est Je! dodème 

lune femile qui en compet 

ent ses premières années si 

que la misère et la faim, mas 

Lrimades et les coups: son entOureges 

en efel,rfuse sa passion précoce pou 

18 ponure, la jugeant mème 

eus. ft par Sonfur à Minsk OU 

es cours de dessin, pus rejoint VUS. 

el sy nsc à l'écoa dos Beaux Ars. 
Jet 1913, ame à Pas, où 

Juin aristique est à 509 26h. Fou) 
Hank, son goût le porte d'abord rs des 
risies anciens (Goya, Greco, 1 
Rembrandt, ele). Vivant à la « Riche 
À Montpamasse, Is le avec Cage 
Lpchtz el Modiglan, ui fa phiseute 
portails de li. De. ses. premiére 
fauves, on connal peu de choses, Car 
en à détru la plupart: On sa capes 
dant qu'est alrsnuenc psc Bonnard AN 
(Cézanne el Van Gogh. De 1919 418220 
Aiséjoume à Céret (Pyrénèes-Orentales)h 
Jet peint des tableaux « explosifs M qu'il 
songe à déruire, les jugeant à OS! 
expérimentaux el purcaleurs, desinés 
le Kbérer, à l'aider à s'épanouir Mass 
En 1923, lnds qu'une certane fol 
d'expressionisme est à la mode, cd Ma 
Jéctionneuramérain Abe, BameS WP 
Se son ter ten achète une cent 
rant ini leur aueur de la pauvreté 
Juiassurant le succts Les to que rés 
so Soune à Cagnes (Aipes-Marimes) a 
Entre 1923 et 1925, sont pus epaisSess 

À y poursuit, notarment sa sé des, 
Pise (1922-1927), fameuse pour Ses 


Hole dans un grand aleer de la re Gé 
Montant Gobard. Cest 1à qui per 
La sére des Bu écorché, avec leu 
pourpre et eus fonds bleu ni e(cle 
Ges Voiles, totalement ou parement 


des Enfants de Chœur (1925-1880) 
les couleurs favories. de Soutine 
les el les incamals, apparaissent 
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Pevue du monde 


+ Mort de Sun Yat-Sen, ch de a révuion t premier président de La répubique de Cine. 

+ Constltion des SS. 

+ Sgraure du pacte thénan, à Locamo, pr La France, la Bekique et l'Alemagne. ls sinlr- 
Gésent le recous à la quere et se garanbssent miiabité de leurs fonières communes, 
Lao et l'Angloere en font autant 

- La captale dela Norvège, Christiana, reprend Son ancen nom «Oslo 

« Les Soets découvre, l 7 juin, un trésor évalué à 3 mlons de dors dans La demeure du 
Prince Felix Youssoupoff qui est en eu. Youssoupof ét homme le pus niche de Russie 
Avant a révouon, ati ft à origine du complot qu mana 8 l'assassinat do Raspoutine. 

- Lafékaans (langue germanique pare par les Bos, issue du néerlandais) devient La trot 
sème langue oficiol de Afrique du Sud le 7 juil (avec l'anglais et aleman). 

« Le 21 juil, John Scopes est accusé d'enseigner la Hhéorie de l'évolution de Darwin dans 
Les écoles du Tennessee (Étas-Uns). Ce procès resera connu dans lsore comme le 
«Monkey Tl» (p.361) 

* Reza Pahlavi dent Shah de l'an 12 décembre. ser couroné le 25 av 1928. Cest 
Le début de la dynasi persanophone en kan. 

- Début de la Révolution syrienne con le pouror français. le fnia en 1527 [ct p.88} 

“ Nele Tayioe Ross devient a première femme à occuper un pose de gouvemeur des États 
Unis, dans État du Mÿoming du 5 janvier 1925 au 3 janvier 1927. 

“ Le spéléologue Floyd Colins est prs a pége dans une cavème, dans le Kentucky (Étas- 
Unis) 30 janvier. Les opérations de sauvetage sont rolayées dans La presse nationale quo- 
ennement, el est suivi par des mons de leurs el 'audlurs Gans tou le pays. Un 
Journaste,Wilam Burke « Skeet » Mäer, parviendra même à réaliser nerve do Colins, 
pour laque A obliendra le prix Puits. Malgré lous les forts, Coins décède au bout de 
18 jours, le 16 février Le c3s de Coërs est la première grande couverture médiatique à 
léchele nationale 

 Crang Ka-Chek vient chaf du Kouo -èn-Tang. 


Quelaues chiffres 


: 17 millions de Voilures sont en circulation aux États-Unis. 

Le taux d'homicides dans la vile de New York, Étals-Unis, est de 387 par an. 

- Lobtenlon d'un siège au New York Stock Exchange (bourse de New York) est payée la 
some record de 125 000 $ le 8 octobre (près de 628 000 $ actus) 

« Lindustre du golf pèse un demi-millard de dollars par an aux États-Unis 


Crimes & justice 


Le 30 ji, Charies Henry Schartz. un chimiste de Berkely, en Calme (États Unis) ue 
un de 325 amis fl rit à sa propre Gspantion en faisant exploser Son laboratoire 152 
suiode st avant son arestaion 

Le 25 août à Sier CHy, au Nouveau-Mexique (États-Unis), un drogué, Woo Dak San, est 
aceusé d'air ub à coups de hache Ye Fong, rophdlae dune épicerie. Lors dun premier 
proc, un oaau 50 précphe dans La Sahe daudence au moment où le ju va prononcer 
on var Woo Dak San aime los au Sagf dun Sgn0 du Gi qu mdque qu ne sera 
jai pendu, Les douze jris sont ss à parts égales et un nouveau proc 20 déroule 
En mars 1925. no Dak San es condamné à ie pendu, mas sa peine et révisée lorsque 
le publ apprend qu'on ka 2 of un march: faire don de ses yeux en échange d'une 
condamnation à perpétuité. est Éraement br en 940, aprés avi passé quatre ans 

= Lescroe Vito Lust vend a tour Efll à un faieur pren, And Poisson en se faisant 
passer pourun fonctionnaire État (p.274) 

+ Le 11 juin, en Angleterre, un marchand de pierres précieuses est jeté d'un avion en vol. C'est 
le premier meurtre commis dans les airs jamais enregistré. 

«Le 3 décembre, Willam « Big Bi » De, mafieux how YOHoÉ qui main ms sure 
Fac ao, 51 ad par des agen Hdéraux lors qui essaie do comompre des garde 
“côtes. Il écope d'une peine de deux ans de prison, 

« Sidney Relly. « lesplon gendeman », agent sevet anglais considéré comme le meñleur 
espion de Sa Majesté, et nbcut sur Force rec do Saine, en URSS, 5 novembre (cf 
p 28) 

22 Prey Boy » Floyd ir de banques américain qi fra a une duranties anne ent, 
débute sa camière en volant 350 Sen petité monnaie dans un bureau de poste à St Louis 
(Mssour, Éta- Uni), 16 septembre. 

Les ces agenis dela pronbion y Einstein el Moe Smith sont remercés pour eur 
trail 17 novembre, en son de leur matsaton ad leurs méthodes peu conenion 
neles. À eux doux, ls nl arr près de 000 botlggrs en $ ans à Now York (tas Unis) 
(e.p.314) 

+ Kidnapping, viol torture et meurtre de Madge Oberholtzer, du 27 au 29 mars, par David Cur- 
tiss Stephenson, le « Grand Dragon » du Ku Klux Kian de l'indiana (États-Unis). Cette affaire 
sordide détruit le Klan dans l'ndiana (ct. p. 270). 

«En novembre, un gangser doigne portugaise nommé Celestino F. Madeirs avoue le 
alu du magasin de chaussures de South Braiiree te meurre du soir payeur de 
1 soc (15 avr 1920) cime at à Sacco et Vanzat, quant depus quatre ans 
Hurexéeuion en prison Le juge rehuse un nouveau proc malgré cat aveu Soc et Var 
seront xdous en 1627. 

«Le 24 janvier, des hommes de man d'ymie Weiss (le leader du gang O'Banor) tent à 
ghusiurs reprses sur Johnny Toro le para do Le mafa, Toro survi à ses blessures 
Arès une longue hosphalsaon, durant qua AI Capone et 30 autre maux le protégent 
24 eures sur 24. En Hi, Too pass a mai à AÏ Cape, so proligé. et «pren sa 
réal » à Brook. 


ire de Paul Leni (1924), 


appartiennent entièrement /À | ce} mouves 


ment. Puisque l'expressionniste” doit éréer 
‘on monde et non copier le réel, il faut que 
ses œuvres soient tournées. intégralement, 
en studio. La plupart des autres films sont 
hybrides ne reprenant que 
cédés utilisés par les expres= 


des créati 
quelques 
ionnistes : atmosphère reposant sur l'an 
goisse, éclairages jouant sur les contrastes, 
éclatement des lignes et des formes, dishar= 
monies, acteurs adoptant un comportement 
éruptif, extatique, etc. Avec Galem (1920), 
Paul W re ne pas avoir voulu 
réaliser un film expressionniste, même si le 
style des décors intérieurs appartient à & 
mouvement ; Fritz Lang affirme la mêmé 


chose pour Ler Troiÿ Lumières (1921) 


ate Orlok) et d'Alexanders 
nt immobilier Knock 


(incarnant 
Grana 


ressionnistes. 


ur tous. La 


a, « Manifeste dada 1918. 
Dada III, décembre 191 


ment international se. présente 
lui-même comme entièrement subvér= 
sif dans les domaines de la morale, de la 
art. Concernant ce der= 
nier, ses membres déclarent ne pas chercher 
à créer, seulement à détruire ; 
pelle artistes et qu'on qualifie 
urs réalisations, Autour de ces. 
principes affirmés se sont rassemblés des 
individus qui, quoique très différents, par= 
tagent tous 

ment. Pour les dadaïstes, la guerre de 1914 a 
joué le rôle de catalyseur et ils éprouvent du 
dégoût pour tous les éléments ayant contri 


littérature et de 


ils refusent 
qu'on les 


d'œuvres 


un important désir de char, 


bué à, sinon provoqué, la catastrophe ; aussi 


veulent-ils détruire ceux de ces éléments qui 
pourraient subsister, recourant pour ce fire 
à l'humour et à la dérision. Cependant, l'un 
des paradoxes de ce mouvement se voulant 
uniquement destructeur est qu'il revêt une 
importante dimension créatrice, et on peut 
le considérer comme une étapelmajeure de 
la révolution artistique, comme l'une des 
tentatives de substituer à l'ordre ancientun 
ordre nouveau. Les dadaistes s'efforcent de 
dépasser les frontières & tre l'art la 
littérature et même les techniques. Hs réa» 
lisent des assemblages de matériaux consi= 


Fountain, de Marcel Duchamp, 1917 


dérés d'ordinaire comme étrangers à l'art (fl 
de fer, allumer s journalistiques, 
objets manufacturés, etc.). Ils adoptent des 
techniques déjà existantes, comme la typo- 
Braphie désordonnée, le po 
roule poème phonétique, mais ils en décou- 
Vrentiou en diffusent d’autres, tels l'automr 
time, le collage, le phoromontage ou l'art 
Abstrait, De plus, ils ne se contentent pas de 
créer des objets : ils donnent des représen- 
rations th 
rateurs, 
apprennent à détruire, décou 
de la spontan 
des danses et organisent des tournées afin 
de roucherun public plus large. 
À en croire la légende, Dada est né le 8 
février 1916, à Zurich, au café Terrass 
lorsqu'un. coupe-papier glissé au ha 
entre les pages d'un dictionnaire détermine 
sonnom, Certes, l'esprit Dada prée 
Arcetiacte de naissance (avec, entre autre 
Marcel Duchamp et Francis Picabia à New 
York). Néanmoins, le mouvement doit sa 
notoriété à Ja force de ce nom (en roumain 
et dans les langues slaves, par exemple, 
« Dada » constitue une double affirmation, 
tandis qu'en français, ilest une expression de 
Ja dérision), et à l'activité d'un petit groupe 
d'exilés que la neutralité suisse protège de la 

1“ uerre et qui organise, au Cabaret Voltaire, 


s, lo 


simultané 


rales durant lesquelles les spec- 


juriés, ne sont plus passifs mais 


ae le plaisir 


Ils inventent également 


des soirées mélant poés 


musique, danse 
et présentation de tableaux : les Allemands 
Hugo Ball et Richard Huelsenbeck, l'Alsa- 
cien Hans Arp, les Roumains Tristan Tzara 
et Marcel Janco, etc, Au départ, le mouw 
ment ne diffère guère des écoles avant-gar- 
distes à la mode ( ji 

futurisme, etc.), dont il assure même la pro- 
motion. Ce n'est que progressivement que 
Dada acquiert son caractère particulier. E) 
1918 s'opère son tournant proprement réve 


lutionnaire : coupant Les liens qui pouvaient 
cher à l'art, il entend du passé faire 


c. L'année suivante, toujours à 
rich, il atteint sa forme définitive à travers 
les scandales qu'il suscite par ses expositions 
et ses soirées-spectacles en rupture avec les 
conventions artistiques de l'époque. Mais le 
publie commence à manquer et Dada se dk 
veloppe véritablement dans son exportation 

Aux États-Unis, Marcel Duchamp, Francis 
cabia et Man Ray fondent un groupe qui, 
en 1921, publie la revue New Yor£ Dada. 
En Allemagne, le mouvement s'implante 
dans plusieurs villes : à Berlin, où Richard 
Huelsenbeck crée le club Dada (1918- 
1921) auquel participent Raoul Hausmann, 
Hanna Hôch, Franz Jung, George Grosz et 
les frères Hertzfelde ; à Cologne, avec Hans 
Arpet Max Ernst ; à Hanovre, avec Kurt 
Schwitters, Dada est également présent à 


8 
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Aventures & explorations 


: Lanthropologue Raymond Dart annonce le: janvier qui à dé 
couvert en 1924, en Aque du Sud, un squelette fossilisé d'un 
hominidé quil croi êe le chainon manquant entre homme le 
singe (1924, p.26) 

* Début de l'expétion d la New York Zoological Society. le 25H 
ir, por explorer la mer des Sargasses ave le navire Arlurus 

* Le 21 mai, Roald Amundsen lente 'aflndre le pôle Nord. Alec 
Elsort ele pie Hjalmar Rise-Larsen, 2 décolent du Spiz- 
berg à bord de deux Mdravins. is vont se poser en catastiophe 
sur la glace à 8744 0 lllude nor. Les équpages parviennent 
à s0 réunir e à créer une piste de décolge en aval Mois 
Semanes darache pied, eur relour est tiompha, le publi: pen 
sant qu étaient pars cops et âmes. 

Le 19 ao, lexpédtion américaine en Mongoe, nigée par l'an 
Hopologue Roy Chapman Andrews, à la recherche de reuves 
surles ges de Ihumanié, et confrainte de quiier le pays, cat 
suspectée d'espionnage. 

: Une expéséton soenbique alemande, usant un sonar pour res 
sera carte du fond des ans, confime lexstence de La dorsale 
médio-aiantique. Cote découvert landrat à contrer a théoris 
dela dérive des coninents, alors ès controversée. 

«Le fi seplembre, à Cilieothe (Ohio, Étas-Uns), excavaion de 
La « tombe royale » des Indiens Mound Builders (béisseurs do 
tumus) 

* Des anthropoogues découvrent des tétes de Bèches datant de 
Fére glaire à Folsom, Nouveau Meique (États-Unis) C'est pour 
eux preuve que l'Amérique él habile avant l'armée de Chris. 
fopte Cond: 

- Le Giacier Bay, atracion naturele la plus vistée d'laska (États: 
Unis), est cassé monument national par décsion présidentielle 
1e 7 février 

: Lexplorateu Percy Fawcet son fs el un ami ésparassent dans 
l'Amazone à a recherche d'une lé légendaire {c- page 493). 

* Lxploatice Della Julia Akaley avorse le désert dos Somas 
au Kenya, Mtant conke les mouches 1516 el autres insocles 
ruisbles pour andre Nakob, où ele peut remetre Les chan 
lens quele a colectés pour le Brookyn Museur cf Ans and 

Det Juia AK Sciences. Ele explore le ot luñ avec des Pygmbes, allint 

Mamba au Congo belge le 4 mai avec des photographies qu'elle a prises de femmes af 
caines et leurs enfants, et fit par tlindre l'embouchure du fleuve Congo sur la côte 
Aleniue, en seplembre, après un voyage de 11 mois. El fenire à New Vo avec plus 
de 30 spécimens d'animaux, sauvages pour le musée, et une foie de récis d'aventure. 

« Arvée, le 26 juin, de la Croisière noire (cp. 40) 


Archéologie 


Découverte du ste Maya de Kaminajuyü (Gualemals). par Manuel Garino, lors Sencavatons 
stagraphiques, 

Le 13 ul, découverte de La Vénus de Doini Véstonice en Tehécosoraque C'est La plus an- 
enne obramique connue à ce our (2 000 à 2 000 avant JC.) 

À Abalessa, dans le Hoggar (Apée). des archéologues découvrent la tombe d'une femme. 1 y 
Hrouvent, outre un Squeletie bien conservé, des pièces de moanae à effigie de l'empereur romain 
(Constant, des bjoux en or ten agent, ainsi qu'un mar funéraire. La tombe, qui te du IV 
sc, es afiibude à Tin Han (ct page 50). Pier Benai, dans son roman L'an, raconte 
Misiore d'Antnéa. 15 agrat en fa de Ta Han, dont aura modéle nom. 


Les progrès de la science 


Le physicien autrichien W. Pau foule son principe d'exclusion, appelé également pénipe dax 
‘sion de Paul, d'aprés lequel deu électrons, ou plus généralement deux ferrsors, ne pauent se 
trouver ans le même ta quanique. 

 Créahon de la soc slemande LG. Fahen, qui ser, lsqu'aprs La Seconde Guere monde, 
Je pus gs conglomat chimique du monde. Sa producion est ès vase : essence synihéique, 
médicament, ons, piques, caoutchouc snéhéique, pollue phologrnhique, er. Ansi que 
Jes gaz de combat modomes, lei Le sin ete tab 

Les compagnies américaines ATBT et General Eecc fondent les Laboratoires Bel à Muray HA 
{New Jersey, États-Unis) Les « Bel abs» son! spéasés dans ls rechoches en Hélécommuncaton, 

«Marin Pipkn, un chmste amércan, Gégase le bruvt pour dépoiriléeur ver des Lampes 
incandescence 
« Viadimir Zuoryhin, un ingénieur russe natrasb ambcain en 1924, dépose un brevet pour un 5ÿ5+ 
ère de télévision couleur, 

* Robert Andrews Milikan, un bre physsoen américain récompensé pour ses aveux sur dcron 
et eset phoiobectique, découvre eitence des rayons cosmiques dans L haie simosphère de 
La Ter, el que celles absote. 

War et da Noddack décourrentierhénium. C'est un métal argenté qu réist bien à la comosio et 
présente une tolérance exreplonnele à La chaleur, Mas a peu dappécaïions, en rson de sa rare 
et es coûts de producion élevés. 

+ Lejeune astronome Edwin Hubble découvre la première galaxie extérieure à la Voie lactée. 
C'est la galaxie d'Andrombde, qui jusque-là était considérée comme un simple nuage de la 
Voie lactée. 


Amsterdam, à Bruxelles, à Zagreb ;il se pro= 

Espagne, en Hongrie, en Finlande 

au Japon. Toutefois, à partir de 
janvier 1920, Paris constitue le centre prin= 
cipal du courant. À cette date, Tristan Tzara 
Sy est installé, accueilli à bras ouverts par 
les membres de la revue Littérature (André 
Breton, Louis Aragon, Philippe 
Paul Elu 


jvants sont 

nombreux. spectacles-provo= 
ions dont la presse se fait l'écho: Mais, 
1921, des divergences apparaissent au 
ur entre les dadaistes, opposant les 

une violence anarchiste (Tzara, 


qui 
et qui, André Breton, seront par la 

k urs du surréalisme. Claire 
ment visible lors du « procès » de Maurite 
Barrès le 13 mai 1921, 
aboutit, au soir du 6 juillet 1923, à l'inter= 
ruption s partisans dé Breton d'une 
pièce de Tzara donnée au théâtre Michel. 
L'incident met un terme aux activités de 
Dada dans la sphère publique: 


ette_ opposition. 


réalisme 


eton, Manifeste du surréalisme, 


pour 
même et pour ce quelle entraine dans lé 
ations 

tamorphoses : car chaque 

us force à réviser tou 


Aragon, Le Paysan de Paris, 1924-1925 


Le surréalisme a pour projet non pas de pro= 
voquer un changement d'esthétique ou dé 
is un changement de vie. Il veut 

en sorte que la subversion, la révolus 


ion des mots et des images atteigne le quo 


tidien, l'ensemble des activités humaines. 
autant qu'à des texte: 
à des modes de vie, à 
des conceptions et à des actions qu'abou= 
tit l'empl 
subversives qu'il met au jour (écriture au= 
tomatique, jeu de mot orseulaire, cadavre 

uis, manipulation des \objets, confiance: 
absolue dans le hasard, et 


+ à des images, c'es 


des techniques volontairement 


tiques, religieux ou artistiques, les surréa- 

listes fondent leurs espoirs sur une trans= 

formation de l'homme, dont La nature, selon 
avant tout poétique, Ils identifi 


XL 


Is veulent accroître la connaissance dans les 
“domaines du rêve, de la folie, des états hal- 
lücinatoires, en somme, dans le domaine de 
J'inconscient dont is affirment le pouvoir. À 
F'instar de Freud, ils accordent une impor- 
tance fondamentale au désir maïs, contrai- 
rement à lui, ils visent à le réaliser, non à 
Je sublimer. Pour relier l'action politique, 
ration de Ja sexualité er la manifestation 
de l'inconscient, les surréalistes recourt 
à l'image sous toutes ses formes : peinture 
{Salvador Dali, René Magritte, Yves Tan- 
guy), cinéma (Luis Buñuel, Man Ray) ou 
poésie (Pierre Reverdy, Paul Eluard, Louis 
Aragon). À travers leurs œuvres, ils tentent 
fde révéler une réaliré « supérieure », mai 


mais 
aussi de dépasser le travail complexe, l'opé- 
ration de transformation qu'ils ont réalisée, 
comme affirme une déclaration collective 
de 1925 : « Le Surréalisme nest pas une ferme 
Prétique Test le cri de l'esprit qui retourne vers 
lui-même et est bien décidé à brayer désespé 
ment ses entraves. » 


x rencontre entre des héritages (ceux de 
Lewis Carroll, de Jarry, de Lautréamont, de 
Nerval, ete.) et des revendications (telles le: 
aspirations de Sade), rencontre 
(dans laquelle Pierre Reverdy et Guillaume 
Apollinaire ont joué un rôle important. 
EnM917, ce dernier sous-titre sa pièce Les 
IMamelles de Tirésias « Drame surx 
‘deux actes et un prologue », ce qui fait de lui 
Île premier utilisateur du terme, Cependant, 
le mouvement naît avec le groupe animant 
Janrevue Littérature (1919-1924), comp- 
tant André Breton, Louis Aragon, Phi- 
lippéSoupault et leurs amis (Paul Eluard, 
Benjamin, Péret, René Crevel, Robert 
Désnos, Man Ray, etc.). D'abord dadaïstes 
Zhils accucillent Tzara avec enthousiasme 
Jorsquil s'installe à Paris -, ils prennent 
Jeurs distances puis rompent avec ce cou- 
rant, à cause de l'anarchie qui le caracté” 
rise, Cette rupture inaugure ce que Breton 
appelleralpar la suite « l'époque intuitive du 
surréalisme » (1922-1924), marquée par la 
Parution d'une nouvelle série de la revue 
Littérature et l'organisation progressive du 
mouvement. En 1924, celui-ci est officielle 
ment fondé sous l'autorité d'André Breton, 
qui publie le Manifeste du surréalisme (ef. 
ircontre). Cette même année, le groupe se 
dote d'une nouvelle revue coordonnée par 
Pierre Naville et Benjamin Péret, La Révo- 
Wution surréaliste ; un Bureau de recherches 
surréalistes, dirigé par Antonin Artaud, est 
également créé. En 1925, durant la guerre 
au Maroc, le surréalisme se tourne vers le 
communisme, entrant dans ce que Breton 
appelle sa « période raisonnante ». Au cours 
de celle-ci, des clivages apparaissent au sein 
du mouvement, portant, entre autres, sur 
| Ja question de l'engagement, de la position 
= politique à adopter x ils-aboutissent à des 


ste en. 


exclusions, à des ruprures ou à des départs 
volontaires. En 1929, André Breton, pour 
tenter de concilier les différents points de 
vue et de préserver l'unité du mouvement À 
qu'il dirige, publie le Second manifeste du 
surréalisme, dans lequel il affirme : « Tout À 
porte à croire qu'il existe un certain point de V 
lesprit d'où le vie et la mort, le réel et l'ima- À 
ginaire, le passé et Le futur, le communicable Ÿ 
et l'incommunicable, le haut et le bas cessent 
d'être perçus contradictoirement. » Les sur- 
réalistes vont donc rechercher les formes les 
plus universelles possibles. Les plus strictes, 
également : en 1928 paraît le Traité du style 
d'Aragon, l'un des ouvrages classiques du 
surréalisme. Cette double exigence explique 
à la fois la qualité des œuvres produites par 

Î 

| 

Ë 


* ce mouvement et son extension internatio- 


nale : les surréalistes serbes se sont rassem 
blés en 1926 ; en 1927, un groupe se consti- 
tue en Belgique. L'internation 
en s'accélérant durant la décennie suivante. 


lisation ira 


Le Manifeste ? À 


du surréalisme 


“= 
es 
nn 
ant que NOM COMMUN : # ‘automatisme psychique ni 
= ee 
Ra de end à ruer dénivanent ou sauts 
Pa ms 
re 
en nn Deere 
Sant pes en contradicion ave a alé, le ve Es PE 
rviégié face à La logique. La folie, la quête du Leesnss 
Len 


1Pubié à Paris en 


Notre santé 


* Hermann Blumgart, nédoci de lhéptal de Boston et professeur à l'univers c'Harard 
{Étas-Uns) réalise l premier diagnostic grâce à des traceurs radioactifs de cri De Be vai rom Er 
on in iv de sang en colaboralion avec Oo C. Yens, un étudiant en médecne. ls ont à DA Ron rennes 
développé à cet fi une chambre à brouikrd {chambre de Wison). mode de sorte aie 
àenfare un déecleur RE 


Man Pay 


nés ce panoss à Neuor 
* A] tro demene 

Notre auctidien à ad pare que les pin. 
D] ces cédomin mucine 

* Guerlain met sur le marché le parlum « Shalimar ». QU catalan Francisco Fame 
+ Le charleston devient la danse populaire à la mode, suite au succès de la comèdie D]. Guarta, appiqués au « For. 

musicale Runnin Wid à Broadway. 1e r. 

Le mars, 'Aneran Tlghons and Tlgraph Company [ATAT) enaie pour a te- 0 famrent 
mière lois une photographie par câble à 3 destinataires simultanément, dans 3 viles fl à ne plus accorder d'mpor. 


diférentes. Le 6 mai, le premer « fax » est envoyé d'Honolu à New York, par une lance aux normes tables 
Hason à la fois câble et raophonique. 

Harold String Vanderbl écntles régles du « Bridge Contrat » qui devient nomme 
poules règles du bridge mademe: 

À New York (États-Unis), les cinémas le Rivoetle Rialo deviennent es deux premiers 


amor à éd ar candtioné (820 mt 
Out been, premier mat ln à an Lis Copa es tar de a Diana F6 Po TS 
re, États-Unis). Avec le développement de la voiture, Arthur Heineman a idée d'ouvrir En parcs qu raconte co Gex reg ap a 2Ÿ SEM 
A A à EE eo es 
Anges Sin Fanoa atq nées as dou deu Pos vre MCE np pie pus 


ut dans ce moll coûte 1,25 $, douche inclus | 

* La mode féminine de 1925 aux Étas-Unis est à la « flapper dress » (la robe 
gonne) qui s'rrte, chose oh combien osée, juste en dessous des genoux. Alors qu'à j 
Londres, ce sont es robes aux mots de peau de serpent qui sont à la mode. 

* Simon Guggenheim crée la Fondation John Simon Guggenheim, qui récompense 
es personnes qui se sont distinguées parleurs publications dans les domaines des, 
sciences naturelles, des: sciences socales, des sciences humaines ou des as. 

* Ouverture de la première autoroute « moderne », la Bronx River Parkway. à New 


ren égalinent à 
Me Ra cé au en des 


York (États-Unis) Cet route stla première à isposer de bretelles acc et uns ae où M ne 
Séparaion centrale des vois. fs al ee “as ou sourant à Veramass Lis 

« Pour la promre fois depuis 300 ans, une éclipse solaire est sb à New York que Le Von Goes qui k 

(États-Unis Le en 150, de onpamasse 
* Alexander Alekhine le joueur d'échec champion du monde de 1927 à 1935, ds- 0m ds omers chriues en 
pu le 1° évier, à Pas, une partie simultanée sur 28 échiquiers à l'aveugle ON «ae» ro. 
{sans voiles échiquiers avec un score de (+223 = ). Le lendemain, recorstiue 2 Poe at des ct x 
précsèment, de mémo les 28 paries Sspuées. er 

- Lomme dafaires Conrad N. Hion inaugure le premier hôtel Hiton le 2 août à nn ege Que précédemment. Men y se 
Dales (Texas, Éas-Uns) nan crée à éer cs asentgu ré mb 


2), Enek Bahia (1926), LÉole de mee/1923) 


+ Jacob Schick, un colonel américain à la retraïle, invente le premier le rasoir Les jsières ou che dd (1929) 


lectique. Mis 1 faudra attendre 1928 pour que le modèle VOLE et puisse 
Are produit en sé 
 Créaion de la Caterpillar Tractor Company, para fusion a ol Company et 
de son picpal concurrent, C.L. Best Gas Traior Co, en al, aux Étas-Uns. 
Aux Étas-Uns, de nombreuses municpaltés volent des lis interdisant de fumer 
dans l'encint des cols, vore aux femmes de fumer en publi. F 
* Richard Drew, de la sociélé SM. observant que les peintres automobiles avaient du mal Les arts décoratifs 
à oblenr une ligne parfaite entre deur couleurs sur les carossaies, ment le premier a925 
scolch de masaqiage le style 1925 
- Les premiers enregistrements sonores électriques apparaissent d'abord avec des 
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micros au charbon, dérivés de ceux usés dans les léphones, assez médiocres, puis Apparu vers 1909, le style 1925 (dthenis 

avec des micros à condensaleur ès proches de ceux toujours uisés aujourdhui. neteen/rwenties sien 212 IIS 

+ Fred Wall fait breveter le premier ski nautique appelé le Dolphin Akwa-Shees (1. 3 Hé D dE & 
1922). ziger Jahre » en allemand) doit son nom 

l'Exposition internationale des arts décos 

à Arts & lettres ratifs et industriels modernes qui setient 
à Paris cette année-là, et qui en constitue 

Sur tes ondes la consécration (cf. encadré) Né ensréaes 


tion contre l'Art nouveau, influencé par 


DOUTE - George Dewey « Judge » Hay lance WSM Barn Dance à 2 re Ë 
ne RE «Ua nécre » devenu à a mode apr a 
de la té LÉ ei Ca Ft 2e coin de 5 LEmale ce guerre de 1914, ce style doit beaucoup 


rednecx (péquenol). La première émission dune heure à des mouvements d' apparus 
Baird, enimars, elec La première pour invié « Uncle » Jimmy Thompson, un violoniste âgé au début du XX siècle : du fauvismey 

Dore de sc RME 
nn TS ee cu shou musical rdochonque Grand Ole 
parte ee 20 Ke Opry, le 18 oclobre. C'est une émission hebdomadaire quelles ils ajoutent l'apport dela peinture 
RER Sas ie samedi so, et c'est également a plus vote expressionniste ; du eubisme, les archi 
ET TS énisson radiophonique, car louours Gtusée tectes reprennent l'organisation claire) les 
un ds lumes simplifié ; du fururisme, enfin, 
les artistes adoptent le goût pour la vi= 
+ Première publication du magazine The New Yorkerle tesse et les machines qui In créent, Mais, 


les décorateurs utilisent les couleurs, 


Lans les kicsaues 


SERRE UT TEE cEE À la source du style 1925,0n trouve égale= 
qusse D “Union soiétque crée L Taograph Agency ofthe ment les tentatives de réponse aux éonsé> 


(0e Soviet Union (connue sous le nom d'Agence TASS) quences de la révolution industrielle face 


or Tor. 898 des pee 
apparue sur un écran de Ms 1e 25 ul, la pnpala agence de presse SURSS. au développement de la classe ouvrière, il 


faut en: effet produire rapidement, mas- 
Sivement «et à bas prix des habitations, 
des meñbles et des objets divers. Aussi 
fe peut-on assimiler ce mouvement au 
Seul Art déco, comme on le fit général 
ment en Franc 
contraire, moderne et ouverte à 


recouvre u 


indus- 


trie, dans laquelle s'inscrit le Bauhaus 


« Nous s 
contenté du nécessaire et que le 


indispensable. » 


Paul Follot 


L'Exposition des arts décoratifs et indus- 
iels modernes de 192 l'Art 
déco. Ce courant, qui se construit dans un 


rejet de l'Art nouveau, se veut moder 
dans la mesure où il adopte des formes à la 
géométrie sophistique 
réclame de la tr 
qu'il mêle au 


Mais, surtout, il se 


dition artisanale française, 


fauvisme et au cubisme. Ses 
créations sont d 


inées à un public priv 
légié, élitiste, dont le cadre de vie n'a guère 
changé et qui, souvent, habite des appa 
ments hérités du XIX 
questions touchant aux fonctions sociales et 
utilitaires des 
dardisation 


siècle, Il ignore les 


objets et soppose à la stan: 


au contrais 


il privilégie l'ar 


nat, le caractère unique des pièces, le goût 
pour les matières précieuses, Vitrine du 
Paris des Années folles, l'Art déco se place 
ainsi dans la lignée des grands styles histo= 


riques, en même temps qu'il s'accorde avec 


l'esprit de son époque, durant laquelle on 


redécouvre les joies de la prospérité 


L'Exposition 
internationale 
des arts décoratifs 


songer à organiser une grande exp0s8 
on ntematonale à Paris. EL dote 
sement rstiuor à la vile son re 
majeur dans ls arts écorals, re GB 
Taie joue alors (des expositions Se SON 
à Turn en 1802, el SM 
Jement GéMONF 
Mgueur de la créant 1 où, dans lu 
esprit, l'Expostion universèle de 1800 
consitué un. échec, Prérueen 
repoussée à cause de le ques 
cote manfestaion a fnalemant Ru 
28 av au 25 octobre 1925. 
gt et un pays sont raprésel: Mia 
aie coninent ambicain, ni lAustal 
rù 'Aomagne ne participent à asc 
éton et, ben que 0 
riuement favoriser l'art moderne est 
social, rares soof cet à Fées 


1825, l'A déco, assurant 501 SUR 
sa difusion. La seconde tendance, 1e 
née vrs l'avait l'industie,n9 53e, 
ccorder qu'une place ré marie 
Ele est surtout visible dans Le pal del 
TURSS de Mehkov, où tansparait el 
mystique de la lechnologe, et dans et 
avion de 'Espr nouveau de Le Ce 
Sr et Ozenfnt, où le pren Subst 
Féqupement au mobiir, présent 
feu de meubles, des casiers mé 
ex standerisés appuyés contreles mas 
ou icorporés dans cauxel 
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Livres de l'année 


- ein Kam le € vue aux mar uses et es RS A es 
re ras ut rares 0 a, Ld,Daa Gofmee Mal ar Bi Le Es 
Gus han, ad par sn 58 . spéciaux de Vs D ca 
La Fin la, de Jo ose prince Séiman, 58 = Une epéon ge pa pssar © 


Varichlne, our ke Bé 1e but de rt 
: La Madone des sleopings et Minuit... marade Varchine Le ue 

Place Pigalle, de Maurce Dekobra 1 fut qui li ob 

- Une tragédie américaine, de Theodor le champs de ér dr 

Dreser à fait l'acquistion, ver 


Deep ; du reporter Edward Malone etde Paua, là 
ne me du professeur Maple White. Les voyer 
mx dangers er À e par ateindre un mystérieux plateau 
de 1 terble égéreroug arme 
Somens ras s re à leurs yeux : cote contrée 
de demeurée comme aux premiers âges du mand 
pesée de énosaures 
1e person Finn D 
ne reconnai 


Bruce Bañon 


« Gatsby le magnifique. de F. Scott Fitzgerald 
| 2 La Prat de als 
REC “he Halo Mende TS Et 
ne hautement moral, À : L'homme que personne ne reconnaitr, de l d'un spas gx 
PS AU ! y rencontre Ze 
+ Chez les fous et La Chine en folie, d'Al Pa 
re Le Fondèt Loocres 


Lese 


ième art 


La Ruée vers l'or, de et avec Charie Cha- 
pin (première le 16 août) e met 

: Le Cuirassé Potemhine, de Serge Etsensoi Ç 

: Le Fantôme de l'Opéra avec Lon Chan $ 

: Vive le sport, avec Harold Loyd om of the Opora 

Les Chagrins de Satan, avec Adoiphe M 

« Les Fiancées en fole, de et avec Buster Kealon États-Unis + 93 minutes » Réalisé par Roland 

Le Monde perdu, d'Harry O. Hoyt (West, avec Lon Chaney, Mary Philbin, Norman 

+ Le Monstre, avec Lon Chaney 

« Lord Sim, de Victor Fleming, d'après le roman de Joseph Cont 


reste à ce 


roi fou rejet per La sat 
sci désañetés de opéra Gamer à Pa 
] ces, À inigue 
| premier be, avant de hi 


Seriais de 


année 


amer son amour en reour. Mais cle 
ar de ci quon pe 
cherche par ous es moye 


* House without a Koy 
« ldaho 
* Sunken Silver 
* Wild West 
« Play Ball 
+ The Mystery Box 
The Power God 
The Ace of Spades 
The Great Circus Mystery 
Perl of the Wild 
* Days of 49 
The Flame Fighter 
* Secret Service Sanders 
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Leaux-arts 


“ Le compositeur Igor Stravinsky débute sa carrière américaine avec l'Orchestre Philarmonique 
de New York 8 janvier. 

2juin, le Metropolitan Musseurn of At de New York acquiert « The Cloisters »gräce à John 
Davison Rockefeler Jr pour ÿ exposer Sa colection d'art médiéval esämée à 600 000 dokars. 

« Le pr du fcket de la fosse du New York Metropolitan Opera passe à 8,25 $ La place. 

- Ouverure, le 15 décembre, du nouveau Madison Square Garden à New York (É1 
Cest 


unis) 
Hoisième édifice, stuë à l'angle de La 50» Rue et dela 8 Avenue. 1 sera remplacé 


qui marque l'apogée du sie Art déco, maïs aussi de Bauhaus, el de Le Cotbusker, 
(page 251) 


252 
Suries 


es 


de la comédie musicale No, No Nanette à Broadway. Cette comérie reste cor 
Pourla chanson populaire Tea for io, écrte par Vincent Youmans et Ining Caesar. 
: Josephine Baker remporte un énorme succès lors de la première de La Revue nègre, le 
2 octobre à Paris. Le Tout Par est présent : anciens el nouveaux fiches, hommes d'aflares 
socrates, dandhes et débauchés, fous se mélant les uns aux autres 
Les Marx Brothers sont les vedettes de a comédie musicale The Cocounuts dining 
à Broadway, 


Berin 


IThème privilégié de nombreux artistes (Fol- 
1ot, Groult, Leleu, Ruhlmann, membres de 
à Compagnie des arts français animée par 
le peintre André Mare et l'architecte Louis 
Süe), la guirlande de fleurs et de fruits est 
Hun des symboles de l'Art déco, avec les jets 
d'eau de l'exposition parisienne de 1925 et 
la rose cubiste de Paul Iribe. Dans le do- 
maine des meubles de luxe, 
des artistes comme Paul 
Groult ou Jacques-É: 
emploie la laque, le galuchat ou des bois 
exotiques, ces derniers étant sculptés et in- 
crüstés dé nacre, d'écaille, de métaux. Cest 
‘ézalement une époque faste pour les objets 
appartenant à la céramique, à l'orfèvrerie 
etàla i b 
manière artisanale 
mont, Deœur, 
Linossier 


ù s'illustrent 
Iribe, André 


ile Ruhimann, on 


rrérie, au 


ceux produits de 

aux, Décorchi 
Soupy Lachenal, Lenoble, 
arinot, ete.) que ceux fabriqués 
selon des méthodes semi-industrilles (avec 
les entreprises Christoñle, Daum, Haviland, 
Lalique ou encore les manufactures de Bac- 
Carat et de Sèvres). 


Des ouviers en pause durant a constucion du Chrysler 
Buléeg 


Eauhaus 


= Créons done une nouvelle corporation 
d'artisans, écartant la présompti 
séparant les classes, voulait élever un mur 
A'orgueil entre artisans et artistes. Créons la 
nouvelle architecture de l'avenir qui réunira 
“ri une même forme architecture et seulpture 
letpeinture, qui sélèvera un jour vers le ciel 
“jaillissant des millions de mains des artisans, 

sÿmbole transparent d'une foi naissante. » 
Walter Gropius, Manifeste inaugural, 
1919 


Bien que l'exposition parisienne lui ac- 
corde peu de place, la deuxième tendance 
du style 1925, tournée vers l'avenir et les 
réalités économiques, sociales er: tech- 
Paga de gauche - Une façade de style Ar Déc à Barcelonne 


Le logo du mouvement Bau 


Schlemmer. 


créé on 1922 par Oskar 


niques, est vivace. C'est particulièrement 
le cas en Allemagne où ses origines re- 
montent à 1907, date à laquelle Hermann 
Muthesius a fondé, dans la lignée des 
Anglais John Ruskin et William Morris, 
le Deutscher Werkbund, dont l'obje 
tif est de donner de la dignité au trav 
industriel en amenant l'indusi 
l'artisanat à œuvrer de concert 


l'art et 


outefois, 
si l'association s'est révélée influente, son 
programme est demeuré flou, et c'est l'ar- 


chi 


re Walter Gropius qui va le pr 
Comme Le Corbusier, il estime que, suite 
à la révolution industrielle qui a amené 
l'avènement de la machine, il n'est plus 
possible de nier cette dernière : il faut au 
contraire la maîtriser, utiliser ses atouts et 
supprimer ses inc 
par ailleurs que le modernisme a atteint 
l'architecture, la peinture et la sculpture. 
mais non le domaine des obj s 
(l'artisan, qui maitrise le 
copie les styles passés, alors que l'artiste, 
qui possède l'esprit créateur, mépri 
tisanat), Gropius veut unir la main et la 
machine dans le processus productif : la 
première doit créer des objets standardi- 
sés que la seconde pourra produire, 


énients, Remarquant 


Le fümoir des dames, au Paramodnt 
îMieatr d'Oakland, crée par l'arche, 
Timothy L Plueger 


Lampe dans le styo Bauhas (WG24)à 
rbuéo à Wagenleld et ucke 
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a révolution artistique 


5 chapitres: Réalisé par Francis Ford, avec Joe 
Bonomo, Margaret Quimby, Jack Mower 


Ce sr 
man Le bison se du pat 


perdue indonésie. Une cononerse sub 
la partogaton 


8 Air. terre & mer 


is of the Wild “Le 23 seplombre, l'Anglelere mel en senice le 
sous-marin HMS X:A, qui est le plus grand sous- 
marin jamais consul jusque-à (110 m de long, 

3 600 tonneaux en immersion). 

«Du 7 au 9 aoû, les aviateurs français Landry et 
Drouhin étabissent un nouveau record de durée, 
en efecuant un vol de 45 heures et 11 min 
enke Chartres et Étampes, sur un Farman F62 
modifié en monomoteur. 

La compagnie aérienne Sabena inaugure La pr 
mière liaison adrienne réguière enke la Bel. 
gique a le Congo belge le 12 févrior. 

Un rapport de l'American Automobile Assoc 
ton déclare, le 18 julet, qu'il semble que les 
femmes soient d'aussi bons conducteurs que 
les hommes. 

* Arivée, le 4 seplembre, d'une voiture de l'Ame 
fican Automobile Assoc: d'établir 
un nouveau record : la traversée des États- 
Unis en 4 jours 21 heures 30 minutes. 

* Enmars, à Los Angeles, Claude Ryan, pourtant par- 

L de en au départ, inaugure la bgne Los Angeles - San Diego, premier service régulier de 

‘transport de passagers aux États-Unis, exploiée loule l'année, avec deux vois par jour (cl 

1922) 

= Le fameux constcteur automobile Henry Ford se lance dans l'avion commerciale en juin 

inaugurant le premier vol réguler de La Ford Air Transport (Étas-Unis). Ford n'aime pes 
les avions, mas a pourtant la conviction que le Iranspor aérien deviendra un indispensable, 

«Après avoir rallé Paris (la Seine) à Londres (la Tamise) avec: un hydavion Schreck FBA 
18 en jun, Robert Bajac, chef plote d'A Union.afime que les aérodromes ne sont pas 
indispensables. Malheureusement, en raison de sa coque amphbe, un hydravon ne 
peut emporter qu'une charge marchande dérisoire el seulement un ou deux passage 

«Le 14 aoûl, Jack Richman, âgé de 17 ans, at de « l'avion-stop » jusqu'à Las Vegas, 
vorageant sur l'aile dun appareil de La garde nabonal de Caflonie. 

* Abé et Kawachi, deux ploles japonais, amivent au Bourget en seplembre, en provenance de 
Tokyo, à botd de doux Broguet 19. La kaversé de 14 190 kn leur pris 65 Jours, en passa, 
par la Sbére, la Russie el 'Alemagne, avec une escale de lois semaines à Moscou pour a 
rénision des appareils. Cest le journal Asahiqui a financé ce rai. C'est La première marifes- 


est première adaptaion à l'écran dur 


1812. Ca sontles avenues de 


Bars Kart à 0 fin, Seule une 


tie imporance organésée par Japon. 
« Le pot John Roger a lent de rallier Hawaï sans escale en partant de San Francisco avec 
Son ydravion PN-9 n° 1. Portés disparus, li el ses quatre compagnons sont repérés par un 


sous-marin, el sauvés, ls avaient dû amernr à 300 miles de leur but, après épuisement de la 


Réouverure de Ia ligne Casablanca-Dakar, de l'bropostae, en dé 
cembre. Après des négociations avec les indigènes, Didier Dura eur 
offe une prime pour chaque sauvage d'équpage égaré sur 
leur lerroie. En fl, plusieurs ploles avaient 6 capturés 
par des guerriers rebelles et nélaient Mérés que contre 
des rançons. Les ploles,nterdts de port armes, 
reprochent à la direction de ne pas donner 
D. sue aux négociabions avec les bus, et 

refusaient de poursu le service 
« L'aéroport du Bourget, en France, 

enreg/sire aucours de 
l'année 4 922 départs el amivées da 
ons, un mouvement de 17 829 passagers et 
1 105 164 kg de lransport de re et poste. 


Catastrophes 
de l'année 


* Le diigeable de l'Armée américaine, TUSS Shenandoah (ZR-), décole pour une tournée 
publie prévue dans plus de 40 vies, le 3 seplembre. Pris dans une violente tempête dans 
le sud de l'Ohio (Étals-Unis). il se dsoque. 14 membres d'équipage irouvent La mod. 
Menacée par une épidémie de diphtérie La vile de Nomo (Alaska, États-Unis) st sauvée. 

d'huskies sbériens qu au lemme d'une course (la « Serum Run ») 
Sa peine six jours pour parcourir mille kilomètres, délvre les antlounes, Gunnar Kasson, 
Je responsable du demer relais, a 09 traverser un blzzard si violent qu'l a été contraint de 
a eur chien, Bato. 

Dans la soiré du juil, un incendie se déciare dans un club de ui de Boston [Massachu- 
sets, Étals-Unis). 75 vicimes sont retrouvées dans les décombres. 

Une explosion dans une mine de La Ruhr (Allemagne) fait 136 victimes ls 11 février. 

- Une épidémie de grippe fi 279 vicimes en mars à Chicago (États-Uns). 

“Le 18 mars, une lomade, qui sera baplsée « The Great Tri-State Tornado », dévaste les 
États de l'linos, de l'indana et du Mssour (Anrapois) aux États-Unis. C'est la plus vio- 
Lente tomade de listoire de ce pays (Catégorie FS sur l'échelle de Fusta). Des incendies: 

Se décarent brélant vis des blessés qui ne peuvent fur. Beaucoup d'enfants périssent 
Les écoles. On dénombre plus de 2 000 morts et 13 000 blessés. Vingt vies ont té 
au moins parlement détruites, vie raybes de la carte. 
Le 28 juin, un tremblement de terre de magnude 6,3 cause des milions de 
dolars de dégâts à Santa Barbara (Californie, États-Uni 


Lalampe par Abert Gras 


Ces _ conceptions: sont appliquées au 

Bauhaus (« maison du bâtiment #8 

and). Créée à Weimarhen 1919, 

à Dessau en 1925, cette école 

est dirigée par Gropius, son Fondateur, 

jusqu'en 1928. Son enseignement asso 
artis 


alle, 


transféré 


anales et} théories. 


cie techniques 
formelles, les élèves devant également 
se familiariser avec les méthodes indus= 
ouchant à toutes les disciplines, 
entendant les intégrer à l'architecture, 


trielles. T 


établissement se veut également ouvert 


tous les courants esthétiques Néanmoins, 

le constructivisme, un art 
nt peu 
peu. Par la suite, Bauhaus contribue fortes 
ment au développement de l'art abstrait, 
grâce aux Baubausbücher, où sont publ 


ique s'impo 


des textes de peintres comme Gleizés, 
Kandinsky, 


influence ne s'arrête pas là : il suscite lis 


Klee et Van Doesburg. Et son 
térèt d'artistes et de savants européens de 
premier plan, dont certains le soutiennent 
(Béla Bartôk, Albert Einstein, Max Rein= 
hardt, Arnold Schônberg), tandis. que, 
d'autres le visitent ouy enseignent (Theô! 
Doesburg, Marcel Duchamp, Albert 
1 Lissitsky, Amédée Ozenfant)» 
Ses méthodes d'enseignement seront sou” 
ses. Quant aux objets produits 
par ses membres (les tissus d'AnnisAl® 
bers, les luminaires de Marianne Brandt, 
s meubles de Marcel Breuer, etc.), qui 
géométriques ‘et 
sont dépourvus de décor superflu, ils vont 


Gleizes, 


vent rep 


adoptent des formes 


connaitre une grande postérité. 


L'architecture : 
naissance d 
Mouvement 
moderne 


Après la Grande Guerre, le Mouve= 
ment moderne se développe: Si, parises 


recherch 


sur les rythmes ét les pros 


s'inscrit dans une certaine 
ritée de la Renaissance ét de, 
il refuse majoritaire 
ui l'a précédé et amène avec lui 
de nombreuses innovations. Ses membres 
pensent en effet que; face à unesociété 
profondément transformée suite à la ré” 
moderniser 
non seulement les structures sociales €t 
productives, mais également l’architee= 
ture. Ils repoussent ainsi la composition. 
architecturale enseignée à l'École des 
beaux-arts de Paris au XIX'® siècle; et 
caractérisée par la régularité er la syÿmé= 
trie: La jugeant trop contraignante, arti 
ficielle et inadaptée aux besoins de leur 
époque, ils La remplacent par le « plan 
libre », plus fluide, ouvert à des combis 
naisons et à des contrastes nouveaux, Aux 
courbes ét aux lignes brisées. Contrélles 


portions, 
tradition h 
l'époque c 


ssiqu 


ment ce 


volution industrielle, il fau 


fndances rationaliste et éclectique du 
Siècle précédent qui, malgré leurs diffé- 
Ferces, se retrouvaient souvent dans une 
Pratique mélant historicisme et attrait 
Pour la nouveauté technologique, ils 
veulent réunifier l'architecture autour de 
Néspace qui en est à la fois la finalité et 
la matière première ; il faut le modeler, 
Se servir de lui pour susciter l'émotion. 11 
se définit également par le jeu constant 
entre les matières choisies (béton, bois, 
métal, verre) et la lumière jugée primor- 
diale. Enfin, alors qu'auparavant la déco- 
rationiet l'ornementation étaient consi- 
dérées comme faisant partie de l'archi- 
técture, le Mouvement moderne les re- 
etre : pour lui, elles n'ont rien d'essentiel 
Parllunité formelle que revétent les dif- 
féréntes réalisations qui y sont présen- 
tés, par le nombre d'architectes avant- 
gardistes qui y sont rassemblés, on consi- 
déreigénéralement que l'exposition du 
Weissenhof à Stuttgart, en 1927, marque 
Ianvéritable, naissance du Mouvement 
moderne. Participent à cet événement les 
trois grandes figures de ce courant : Gro- 
Pius, Mies van der Rohe et Le Corbusier. 
Lespremier, fondateur et directeur du 
Bauhaus, a terminé l'année précédente 
IDéssau, les nouveaux bâtiments de son 
‘école, considérés comme l'une des œuvres 
architecturales majeures du XX+* siècle. 
Mies van der Rohe, président du Deuts- 
cher Werkbund depuis 1926, est l'orga- 
isateur de l'exposition ; s'il s'exprime 
Surtout, à cette époque, via ses plans et 
ses textes, on lui doit déjà 
Ki Licbknecht et Rosa Luxemburg 
ABerlini(1926) ; entre 1928 et 1929, il 
opstruitle pavillon allemand de l'Expo- 
Sition internationale de Barcelone, qui 
lexercera une grande influence sur les ar- 
Æhitectes de la période ; peu après, il de- 
Vient directeur du Bauhaus. Quant à Le 
l jouit déjà d'une réputation 
internationale bien établie et son ate- 
lièr, rue de Sèvres à Paris, sera considéré 
comme le centre mondial de l'architec- 
ture moderne. Il a fondé le purisme avec 
le peintre Amédée Ozenfant et, à par- 
tiride 1924, illen applique les principes 
dans ses constructions, alors majoritaire: 
ment. des villas ; il a également réalisé, 
pour Exposition parisienne de 1925, le 
pavillon de l'Esprit nouveau, nom d'une 
reve laquelle il collabore. Considérant 
I maison comme une « machine à habi- 


le monument 


» Ken», il est aussi connu pour ses livres 


“devenus des références, tels que Vers une 
architecture (1923), En 1927, avec Pierre 
Jeanneret, il publie un texte énonçant les 
AGinqipoints pourune architecrure mo= 
dérnels : pilotis, toit-terrasse, fenêtre en 


Hongueur, plan Libre er façade 


sl 
Fa 
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La danse mederne 
{Buling à New York, pal 

Au début du XX s = ec Col Fa 
magne et aux États-Unis, des choré- | 
graphes battent en brèche l'académisme | 
et jettent les bases de la danse moderne. À 
| 


répertoire prédéfini 
ser en soi, afin de mieux exprimer ce 
que l'on ressent. Ses recherches vont 
donc se concentrer sur les possibilités 
qu'offre le corps en mouvement, et le 
solo va apparaître, amenant la choré- 

graphie à se démarquer de l'idée de 


on doit les pui- | 


ballet d'une manière définitive. Les 
artistes inventent de nouveaux gestes 
qu'ils emploient eux-mêmes avant de 
les transmettre à leurs élèves, Cela 

entraîne des conséquences pour le 

danseur qui, jusqu'alors interprèt 
d'un répertoire d'œuvres, de 
l'héritier d'un style particulier cré 
par un auteur unique. Cela en en- 
traine aussi pour le chorégraphe, 
dont le travail ne consiste plus 
à réaliser des scènes à partir de 


représentation du 
La chorégraphie 
elle-même, procédant dé- 
sormais d’un véritable tra- 
vail d'écriture, accède au 


propre 
monde. 


statut d'œuvre, de créa 
on à part entière. 


Allemagne _est 


lun 
des pays d'origine de 
la danse moderne. Le 
pédagogue et compo- 
Émile 
Jaques-Daleroze, 
qui fonde une école 
à Hellerau en 1910, 
est à l'origine d'une 
nou 


siteur. suisse 


elle approche 
de la chor 
phie basée 
la rythmique. À 
Munich, Rudolf 


ra 


von Laban mène 
des recherches 
sur l'éner- 
gie, l'espace 
et le temps, 
qui  abou- 


importante 
notion. 

le mou- 
vement 
n'est 
pas une 
Succes- 
sion de 
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Faits fortéens 


* À Edale, une vile du Derbyshire (Angleterre), une vague de erreur s'empare de la popula- 
on, après la découverte d'indices laissés par un Joup-garou. Selon les rares fémoignages, 
Ge serai une grande crélure noie, avec un cri rappelant le son d'une come de brume, qui 
décmerai les troupeaux de moutons. 

Le navre S.8, Watertoun serait hanté suite au décès Iragique de deux hommes qui net: 
Hoyæent une cuve el qui ont été asphyés par des émanalions de gaz. Les deux marins ont 
té enterrés le 4 décembre 1924. Le joursuiant, un membre d'équipage signale avor vu leurs 
Visages à la surface de l'eau Aivé à la Nouvelle-Oréans, le capitaine Tracy rapporte l'incident 
à a compagnie. Cole-ci suggère de prendre une phol du phénomène si les visages appa- 
raissent à nouveau lors du prochain voyage. Le caplaine prend six pholographies qu, une fois 
‘développées lors du retour, montrent le visages de James Couriney et de Michael Meghan. 
Leurs visages n'ont plus lb vus une fs que l'équipage {ut changé. Les photographies sont 
exposées dans le bureaux newe-yorks Go La Chies Service Company 

« Le 1" novembre, à Washington (États-Uns), des épées enflammées sont observées dans le 
el noctume. Des prjscleurs de poursuite seraient à l'ogine de ce phénomène. 

: À Greenwich Tounship (New Jersey, États-Unis) un homme déciare avor vu le Diable du 
Jersey manger des poulets (Je Diable du Jerssy estune créature alèe qui défrayal chronique 
en 1909, et dont l'exstence n'a jamaës été prouvée). 1 aurait poursuii le deb, aurait tué et 
exhbé sa dépouile. Cetl histoire n'a jamais été confiée, 


Eubriaue nécrologiaue 


Décès de Sun Yat-Sen, le 12 mars, l est connu comme 
étant le pêre de a Chine moderne. Né dans une famille de 
paysans, ce médecin s'intéresse dès 1893 à La poñtique, 
Au point de devenir le chef du Part naionaïste de Chine. 


Dspoñio, le 25 mar, de Clément der, à Te de 84 
ans. Cet ingénieur français, précurseur de l'aviation, était un 
venue Losqul aval à la Compagnie des co. 
res de ler du Me ms au pl ue machine à poser 
es ris. Pare sue a abiqué es wiopes, ont 

1] ue bande de couche sr ls roues pur ques sont 

Bus souples lsleciuses, | aval au perciomnement 

Au éghne ete cammercals en France, ei pariope à 

l'installation du premier réseau téléphonique parisien. Mais 

1 ne s'arrête pas là : chenilles pour char, transmission sté- 

réophonique, cäble sous-marin, aéroglisseur sont autant 

Sun aeun demon a quels 1 vale. a cependant un 

fe cree ur D ls ur que a qu Pure 

vo À ce él vo des ra, qui li pemet de metre u pr lc 

Fan ar mis del guere use chiches ua elec so premier vol en 

ob 180, sur un ilance de 80m à 20 em duo, st ze ans avant premier vol des 

Frs Mg 18031 const eut pare, L'on t'on tt aures essais 

Soumis ou ser mie, À ia pu Gvdguer es Ok expérimentaut qu'en 1606. N'ayant 

ph do nancoment du ml, gp La constctan do 52 przÿpes ei abandonne 

Fabronauique, étui son alaer prend sa retate Clmnt Aer serai den homme ayant 

cute promo vu apparus ur que ah, st GB à qi ange ançase 

ei mat «von». 


* Décès de l'écivan anglais Sir Henry Rider Haggard à l'âge de 69 ans, le 14 maï, à Londres. 
Cet auteur de romans d'aventures 2, grêce à ses voyages, une expérience personnel des 
pays « exoliques » dans lesqueis se déroulent ses récits. Î a notamment été, en 1875, le 
secrétaire du gouvemeur colonial, dans le Natal (Aque du Sud). En 1878, à ft nommé grf. 
fer de la Haute Cour du Transvaal avant de s'installer avec sa femme en Anglciere. Ses 
textes le plus connus Sont ceux narrant le aventures du chasseur Alan Quatemain, et plus 
précsément Las Mines du ri Salomon, Ceres empreintes de préjugés coloniaux de l'époque. 
ses hsiores son suroutrès humansies, mettant en scène es indigènes, qui ont souvent un 
rôle héroïque. 1 esL également auteur dun cyce, She (Elle-qu-dot-ére-cbéie), qui met en 
scène La reine Ayesha, d'une beauté exceptionnelle, immortelle mais attendant depuis deux 
mile ans la réincamaton de son amant Kakrates qu'elle a tu rs dune crise de jalousie. 


Décès, le 1 juil, d'lred Er Lesie Sa 
Le, Gi Erik Sate, le compositeur fançass 
née 17 mai 1866 à Honleur, connu nom 
ment poures « Gynopédies ». Agrès des 
études de musique, Sabe mène une ve de 
bohème, jouant dans les cabaret de Mont 
mare, el devant des pèces pour pin 
aux res excentriques et roniques. int 
tue ses œuvres Prudesfasques (pourun 
chen) ou encore Sora bureaucralque. 
1 éc otemment, en 1688. les Gymnopé 
des. inspire La phupat des composteurs. 
fanças des années 1900 à 1920, dont 
Debussy. est fun des premers à utiser 
Et à ioduire le jazz en France. À 40 ans, 
A va étudier à la Schola Canlrum de Paris 
Je lechniques de composlion ps « as- 
sques » et publiera son auobiographe, 
intuibe Mémores dur annésque. 


Ê 
L: 


poses, mais un trajet, un flux continu, 

Formée par les deux précédents, influen- 
cée par le dadaïsme puis par l'expression- 
nisme, Mary Wigman est la chorégraphe 
majeure de l'époq quête 
d'un mouvement commandé par l'ins- 
tint, et réduit l'orchestration aux seules 
percussions. 
Les États-Unis sont également à l'origine 
dela danse moderne. Isadora Dunean 
(1877 - 1927), en réaction contre le 
ballet classique et le puritanisme, met 
l'accent sur l'expressio 
mouvements innés. Marie-Louise Ful- 
ler (1862 - 1928), dite « la Loïe Ful- 
ler », utilise l'improvisation et assoc 
espace, lumière et mouvement dans des 
scénographies extrèmement évocatrices. 
Après elles, vient Ruth Saint-Denis 
(née en 1877). En 1915, avec son mari 
ed Shawn, elle fonde à Los Angeles la 
Denishawn School, qui offre un ense 
gnement très diversifié (danse classique, 
danse rythmique de Dalcroze, « har- 
monie gymnastics » de Delsarte, danses 
africaines et espagnoles, folklores hin- 
douer amérindien, yoga, méditation, 
philosophie grecque, composition musi- 
£ale/et chorégraphique, arts de la scène, 
‘ete-), et où sont créées des chorégraphies 

# dontles principes (mobilisation du corps 


elle est e 


de soi, sur les 


» 


autour du tronc, utilisation des bras et 
des épaules dans rous les axes possibles) 
seront, par la suite, d'importantes sources 
d'inspiration. De ce établissement sont 


issues les deux 


andes personnalités de 
la danse moderne américaine, dont la 
notoriété va croissante à la fin des an- 
nées vingt, et dont les œuvres reflètent 
non pas des thèmes classiques mais les 
préoccupations de leur époque : Martha 
Graham, qui erée en 1927 The Mar- 
tha Graham School of Contemporary 
Dance, et Doris Humphrey, qui fonde en 
1928, avec Charles Weidman, l'école et 
la compagnie Humphrey-Weidman 


La Station de Bus Greyhound à Cie” 


Le règne de la criminalité 


chronologiques pour 


Chronologie pour 1926 


«1926 est une année non-bissextle dune durée de 365 jours 

« 6639 de La période juienne 

8686.87 du calendrier israëlte (5886 commence Le samodi 19 soplombre 1924, et l'année 
commence le jeudi 29 saptembre 1926) 


«1944.45 de l'Hégire (1344 commence le samedi 2 juil 192 
32 158, a og Cost) 


annèe 135 commence le jeu 2: 
Ja li Répub 
+ 8r année de la paix du monde 


re du Solo ou de la Lune s'entend 1, Heures exprimées en Temps Universel, 

Soleil 

+ 14 janvier. Écipse lotale de 

coupe l'Océan Indien, Sumatra. 

marina de l totaté : 4m 105. Grandeur Maxima ; 1,022. 

9:10 juillet Échpse annulaire dont le lgne est fout entière dans le Pacique : ele 
de l'Amérique centrale. 


ii 


si 


ù 
Î 


Le règne du crime 


On peut obtenir beaucoup plus avec un me 


gentil et un revolver, qu'avec un mot gentil 
tout seul 


AI Capone 
Le banditisme 


Le banditisme prospère durant la décennie, 
affaire de braquage qui 


ts-Unis, et mére avoir, 


un retentissement mondial, est celle de 
Sacco & Vanzerti 
Des 


oId-up ! 


Durant la décennie, les hold-up sont à 
mode. Pour exemple, en deux jours, le 8 étle®) 
décembre 1926, la ville de Chicago enrégistre 
pas moins de soixante-sept hold-up ! C'est la 


décennie des innovations côté braquages 


Pour la première fois, le terme « Ennémii pus 
blic N°1 » est utilisé par les médias. C'est pote, 
le braqueur et tueur Gerald Chapman, Su 
nommé « Le comte de Gramercy Pak, q 
sera pendu le 6 avril 1926 à Hartforc dans les 


Le premier hors-la-loi à avoir utilisé une voi 
ture lors d'un braquage, le célèbre Henry Starr 
« Cherokee Bad Boy », attaque le 18 février 
1921 la Peoples Srate Bank d'Harrison, en 
Arkansas, Accompagné de trois complices, il 
est grièvement blessé d'une balle dans le dos 
et abandonné par ses compagnons. Il suc= 
combe à ses blessures le 22 février à la pri- 
son d'Harrison, à l'âge de quarante-huit ans. 
Henry Star sest rendu célèbre au travers de 
ses mémoires, qu'il a écrites en prison à pattir 
de 1915, et du film mettant en scène sa vie, À 
Debtor to the La en 1919, 


LE 


Le règne 
de la criminalité 


Vols, meurtres, tueurs en série. 


C'est aussi la première fois qu'un fourgon 
blindé est attaqué aux États-Unis. C 
gang des « Flatheads » 

neur, en attaquant un fourgon le 11 mars 


est le 


qui échoit cet hon- 


M 1927, à Pittsburgh, en Pennsylvanie. Ils 


Stoppent le fourgon a 
hicule, ce qui blesse sévèrem 
et détruit les 104 000 $ que transporte le 
fourgon. 


L'affaire $Sacco & Vanzetti 


Lors d'un hold-up à Braintree, le 15 avril 
1920, dans le Massachusetts, cinq indivi- 
dus tuent deux hommes et volent la paye de 
usine de cl 1 J. Kelly ce 
quireprésente près de 16 000 $. Ce hold- 
up vaut à Sacco er Vanzett (Ni 
Batolomeo Vanzerti) d'être arrêtés le 5 mai 
L'affaire prend un tournant médiatique en 
novembre 1925, lorsqu'un gangster d'origine 
portugaise nommé Celestino F. Madciros 
avoue le hold-up de l'usine de chaussures 
de South Braintree et le double meurtre du 
mésorier-payeur de la société, Alessandro 
Berardelli et du gardien Frederic Parmenter. 
Le juge refuse un nouveau procès à S: 
‘etVanzeti, qui attendent depuis quar 
leur exécution en prison, malgré cet aveu. 
Ils sont exécutés 5 h 40 du matin, à la prison 
de Charllestown, à Boston, le 23 août 1927. 
Quelques instants auparavant, l'immigré 
portugais Celestino E. Madeiros vient lui 
aussi dêtre exécuté. La commission chargée 
de mener une enquête sur le déroulement 
dû procès dé Sacco & Vanzetti a confirmé 
Ja décision de la cour Néanmoins, beaucoup 
sont pérsuadés de leur innocence, et y voient 
Ja partilité de la justice face à deux imn 
rés. Nombreux sont ceux qui se mobilisent 


aussures de Mic 


6" 


OS 


u-delà de cette criminalité usuelle, bien souvent 
sordide, les Années Vingt sont surtout marquées par la naissance du crime organi 
aux États-Unis, effet pervers de la prohibition. Cest aussi l'époque des eseroqueries 
incroyable, comme la vente de la tour Eiffel. 
dotent de nouveaux outils, collaborent au niveau international grâce à la création 
d'Interpol, et la criminalistique avance à grand pas. 


Les forces de l'ordre se modernisent, se 


pour empécher l'exécution. Ainsi, à Boston, 
une grande majorité d'écrivains américains 
manifestent sur la place publique. À Detroit, 
dans le Michigan, vingt-cinq mille personnes 
manifestent. À New York, à Union Square, le 
grand lieu des rassemblements ouvriers, une 
importante foule se réunit également. Les 
protestations à travers le monde sont nom- 
breuse en Suisse, des milliers de 
ent les sall 


Genèv 


mani de cinéma 


qui affichent de 


Des meurtriers 


Les affaires de 


neurtres, comme à toute pé- 
riode, sont nombreuses. L'une des plus mys- 
térieuses est la mort d'Isidor Fink, retrouvé 
mort dans une chambre entièrement close 
de l'intérieur. La plus médiatique en 
est l'affaire Seznec 


Le règne de la crimine 
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evue du monde 


<Tchang Kai-Chok organise un coup d'État à Canon, en Chine. 

: En URSS, Léon Totsk est renvoyé du Poiburo.N sera ex du pays en 1923. 

« Hiro-Hilo mont sure trône du Japon le 25 décembre 

« Le 3 janvier, Pangalos sautoprociame Gctaeur la Grèce 

- Ouvétre Je 1” in, de l'exposition intemationale de Philadelphie (États-Unis) 

20 000 Amérindiens chébrent le 19 pin, Le 50 anniversaire dela batadle de Lie Big 
Hom (Étas-Uns) 

: Le Népal aboli l'esclavage le 29 jün, bérant ainsi 5 000 esclaves. 

: Le roÿaume d'Afghanistan est fondé par ét Amanuloh 

+ Dé de la « guerre des Cristeros » a Mexique : à a sue des Lis enclrcales promu. 
guées en 1926. le soulvement de plusieurs proces provoque une véiable querre vie, 
Et aucune mosse ne pour être chlébrée dns les églses du pays durant 3 ans. El fa en 
1929 (p.84) 


Quelaues chiffres 


Hly 227,75 miions d'abonnés au téléphone dans le monde. 61 % sont américains, 27 % 
Sont européens, 

“Ales qu'un Américain sur six posséie a propre voiture le pays où le nombre de voitures 
estle plus bas est l'Arabie Saourfte, avec uniquement une seule dans out le pays | 

Un rapport estime qu'à New York la contrebande d'alcool dépasse 3,6 millards de dobars el à 
généré une importante croissance des activiés légales depuis 1919 La défiance, très répan- 
due, de la prohbiton, encourage les Goyens à fouler au plod les autres los. « L'Expérience 
Noble » est clairement un échec 


Crimes & justice 


: Pendaison du braqueur el tueur Gerald Chapman le 6 avil à Hartord, Connecticut (États- 
Unis). Les médias « inventent » et uisent pour la première fois Le terme d'ennemi public n°1 
pour parer de celui qui est sumomimé « le comte de Gramercy Park ». 

: Un scandale de grande ampleur est décenché par l'arestalon, aux Pays-Bas, de plusieurs 
personnes impliquées dans un trafic de faux billets de 1 000 francs français. 10 milions 
de lancs provenant do Hongrie sont sais, L'enquêle do la Société des Nations montre que 
Le gouvermement hongrois a soutenu cet cpéralon nie rois ans auparavant. L'Alemagne 
et l'Autiche ont également ps une part active dans la conspiration. Le moble du crime est 
double : punir la France pour les pertes terorales imposbes los du Iraïé de Versailles en 
1919, et promouvoir, grèce aux gains de opération, une idéologie miariste. mätant pour la 
révsion des frontières, 

Le 1 fav, des bandits mexicains tuent 50 personnes rs de l'ttaque d'un tan: la plupart 
d'enre elles décèdent brülées vves 

- L'évangéiste Aimee Semple McPherson disparait, le 18 mai, sur La plage de Venice Beach 
{Cahorie, États-Unis) où ll allait se baigner El réapparaile 23 jin dans le désert mext- 
cain. à Agua Prita près de La frontière (lp. 271). 

* Le 2 jullet, des témoins attestent devant le Congrès (États-Unis) que la prohibition provoque 
une recrudescence de Ia criminalité dans le pays. 

Les 10 ot 15 août ont leu « es batailles du Standard Oil 
enke le gang SI Capone de celui O Banion. 

«En Italie, le gouvernement débute une campagne pour briser l'emprise de La mafia sur la 
Sok. 

- Disparition, le 5 décembre, de l'écrai de romans policiers Agatha Christie. en Anglelere 
{page 71), 

+ En deux jours, le 8 et le 9 décembre, la vile de Chicago (États-Unis) enregistre 87 hold-up ! 


Aventures & explorations 


“Le 21 janvier, en URSS. ls saviels ouvrent es tombeaux des Romanov pour eupérer les 
bioux enlerés ave leurs proprétares, af de les expos dans des musées. Is réeupérent 
ainsi pour À milion de dollars de bijoux. 

« Le 6 mars, amiral Richard Byrd part pour son exphiion d'exploration de l'Arctique. 

* Du 8 au 9 mai, après avoir décalé du Spizberg à bord d'un Wimoleur Foker VI, baplsé 
Jesephine For, l'amiral Richard Even Byrd et Floyd Benett survolent pour là première 
Jos le pôle Nord. Le vol due 15 heures et 51 minutes 

+ Tros jours après, le 12 maï, Amundsen survol Li aussi le pôle Nord à bord du cigeable 
Norge, avant dre obligé dater urgence le 15 mai en Alaska en raison de la glce qui se 
forme sur le drigeable. Lui 'exporateurtaïlen Noble atignent Jeter, en Aka, ke 23 mai 
en taineau 

“Le 6 aoû, la jeune new-rkaise Gertrude Ederle, 19 ans, traverse Ia Manche à Ia nage, 
rekat la France à l'Açelerr en seulement 14 heures ol 31 minutes El est a premre 
ferme à réaliser exo Encouragée à coninue par sn pre, el a refusé à Geux rep 
de sort de eau en dépit des conseäs de son entraineur. El est presque étoufie par es 
dmiraeurs à son arvée à Town Ha, à Neu York, le 27 aoû. Cet expoë ki vaut cependant 
une mporane perl daudton 

+ En Afrique du Sud, les Anglais annoncent 22 août avoir déroute un important gisement 
‘de diamants. Cla déclenche une ruée de 50 000 personnes qui viement tenter eur chance. 

« Le 28 septembre, un scienique holandas découvre à Java des ossements prétisiorqus, 
qui ot provenir du « chainon manquant», homme de Java. s'avère utéieurement que 
ce ne son quels restes du genou dune espéce disparue d'éléphant 

“Le 6 août Hary Houdini faits gros bires en rcstantimmargé sous l'eau durant 5 minutes 
dans une pal caisse n'ayant une réserve dar que por à 6 minuls à peine! 

« En mai 'avaeur Jean Mermoz, sue à un atteissage d'urgence, so rebouve seul quelque 


ing » à Chicago (États-Unis) 


Dans la série des « premières », le 11 juin! 
1925, en Angleterre, un marchand dé 
pierres précieuses est jeté d'un avion en VOIE 
cest le premier meurtre commis dans les 


airs jamais enregistré, 


d'homicide: 
es pour leur déroulement, et 
d'autres pour leurs conséquences. Sans être 
le cas de Patrick Mahon 


certaines 
sont intéressa 


un tueur en sér 
est particulièrement sordide, Il a tué st 
maitresse enceinte. Dans son bungalow on 
découvre des lambeaux de chair cuite dans 


une poële, des membres recousus (!)\dans 


un carton à chapeaux, ainsi que des cend 
d'os dans la cheminée, La tête est jamais 


retrouvée. M 


pendu, le 2 septembre 


intéressante 
pour le déroulement de son procès et s0m 
emprisonnement, Woo Dak San est un dro® 


gué d'origine asiatique, accusé d'avoir tué, le 


25 août 1925 à coups de hache, Yee Foi 
propriétaire d'une épicerie à Silver City, at 
Nouveau-Mexique. Lors d'un premier pro 
cès, un oiseau se précipite dans la salle d'au= 
dience au moment où le jury va prononcer 
son verdict. Woo Dak San aire alors qu'il 
agit d'un signe du ciel qui indique qu'ilne 
sera jamais pendu. Les douze jurés sont 
divisés à parts égales et un nouveau procès 
rs 1926. Woo Da 
du, mais sa péinelest 
que le public apprend qu'on lui al 
offert un marché 
échange d'une condamnation à perpétuité 
nent libéré en 1940, après avoir 
£ ans en prison: 
is résolues, la mort 
Imund_ Duff par empoisonnement à 


e déroule en an est 


faire don de ses yeux er 


Il est finalen 
passé quat 
Parmi les affaires jam: 


son de Croydon le 27 avril 1928. En moins 
d'un an $ membres de la même 
L'affaire 


nt empoisonné 


Le mystère de la chamit 
Isidor Fink 


Ce yatère à quatre sous me flanque ls 
quelque chase de surnaturel 
Le dérective chargé de l'affaire, 


Le 9 mars 1929, le corps criblé de balles: 
d'Isidor Fink est retrouvé dans [l'arrière 
salle de sa blanchisserie au 4 East 132%Rue, 
à New York. Cette pièce est totalement fer= 
mée et cadenassée de l'intérieur. 


La blanchisserie se compose d’une pièce de 
quatorze mètres sur sept, divisée en deux, 
Les deux fenêtres, lune donnant sur.lrue 
et l'autre sur une impasse, sont rendues 
aveugles par une couche de peinture grise, 
et protégées par des barreaux de fer espacés 


Ra. 
“Hi peine dix centimètres. La porte d'entrée 

Quidonnesurla rue est fermée par un épais 
Eadenas”Il ya également une imposte, à mi- 
hauteur dela porte, peinte en gris, qui est 
<lotée etne peut souvrir. Enfin, une der- 
ière porte donnant sur l'appartement de 
a voisine est non seulement fermée à clefs, 
‘Cadenassée, mais aussi clouée. 

‘Alérté par des bruits provenant de la blan- 
Chisserie, la voisine, Mme Lockland Smith, 
Hilèrte uns policier en patrouille, l'agent 
/Albert Kartenborn. Celui-ci, après avoir 
“constaté que tout est fermé, demande à un 
jeune garçon, Lloyd Fox, de grimper sur ses 
‘épaules, de briser limposte, et d'entrer. Ce- 
ui découvre alors le corps d'Isidor Fink, 
Allôngé à une dizaine de mètres de la porte 
d'entrée, avec deux balles du côté gauche de 
poitrine et une troisième dans le poignet 
gauche. 

Lemotifnest pas le vol : l'argent dans la 
assé et dans les poches de la victime est 
Présent Visiblement, un fer était encore 
branchéset chaufait, prouvant qu'Isidor 
Hink était en plein repassage et qu'il a été 
surpris. La seule piste plausible est le sui 
ide, puisque personne n'a pu entrer. Mai 
absence d'arme du crime sur les lieux et la 
bléssure au poignet invalident cette hypo- 
thèse. 

Lälpolice, dans les semaines suivante 
‘démonte totalement la blanchisserie, arra- 
hant même le plancher et le plafond, et 
Sonde les murs, à la recherche d'un passage 
dissimulé ou d'une trappe secrète. Rien. 
Le mystère reste entier. La presse avance 
desithéories farfelues, comme un système 
‘d'élästiques ayant permis à Fink de se suici- 

dérerde dégager l'arme hors de chez lui.… 


Le New York Times du 4 décembre 1926 


JÜrRE pen roux mms NUE Ds à 

DRE pe von ETUDE DE 

"NOT GUILTY IS VERDICT IN HALL CASE: 
PLAN 70 FREE PRISONERS ON BALL TODAY 


AND PROBABLX QUASH ALL OTHER CHARGES 


d 
HUE 
he 4, pi 
nt 


+ sont retrouvé 


| 


I1'semble que la solution soit... un crime, 
Isidor Fink a probablement ouvert la porte 
après que quelqu'un eut frappé. IL se fait 
tirer dessus, se protège de son bras gauche, 
referme la porte et le cadenas, et seffondre 
au milieu de la pièce, à dix mètres de là. 
Cela paraît impossible, mais bien que rares, 
les cas de survivance temporaire existent bel 
et bien et sont avérés. 


L'affaire Fall-MitIs 


Le 16 septembre 1922 débute l'affaire Hall- 
Mills, appelée par les tabloïds « le meurtre 
de la décennie », aux États-Unis. Les corps 
du pasteur Edward Hall et d'Eleanor Mills, 
une femme mariée qui dirigeait son chœur, 
enlacés, avec leurs lettres 
d'amour étalées autour d'eux. Le mari 
d'Eleanor, ainsi que Frances Hall, ses deux 
frères et son cousin sont arrètés pour ce 
meurtre. Ils seront tous acquittés en 1926, 
personne n'étant convaineu de leur culpabi- 
lité. 


L'affaire $Seznec 


Le 24 mai 1923, Guillume Seznec 
(1878 - 1954), maître de scierie à Morlaix, 
a rendez-vous à Rennes avec son ami Pierre 
Quemener, Conseiller général du Finistère, 
à propos d'une affaire de vente d'un stock À 
de véhicules de l'armée américaine. Ils 
partent ensemble de Rennes le 25 mai pour 
se rendre à Paris, où les attend un rendez- 
vous à l'American Chamber of Commerce. 
Suite à de nombreux problèmes méc 
niques, Seznec rentre seul à Morlaix, JS 
alors que Quemener prend un t 
rejoindre la capitale. 
et Seznec est accusé de l'assassinat de son 
ami. Le corps de Quemener nest jamais re- 
uvé. Le procès, durant lequel cent vingt 
émoins sont entendus, dure huit jours et 
rend fin le 4 novembre 1924. Seznec est 
connu coupable de faux en écriture et de 
eurtre, mais sans préméditation, ce qui lui 
vite l'échafaud maïs le condamne aux tra= 
vaux forcés à perpétuité. Il effectue sa peine 
au Camp de la Transportation de Saint= 
ILaurent-du-Maroni à partir de 1927, avant 
d'être transféré au bagne des Îles du Salut, 
en Guyane française, en 1928. 
Il bénéficie d'une remise de peine en 1947, 
ce qui lui permet de rentrer en métropole-Il! 
meurt renversé par une camionnette le 13 
février 1954. 


Peur de la photcsraphie 
réünienne 


Frederick Guy Brown et Willim Henry 
Kennedy sont pendus le 31 mai 1928. Ils 
sont coupables de l'assassinat de l'agent 
de police Gutreridge, à Essex, en 1927. Le 
ft remarquable de cette affaire est qu'ils 
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pan eve Agadir (Marc) a 'ororome de l'Abropostale siué à À | ont tiré une balle dans 
Cap Juby (au nord du Sahara espagno). Pour ne pas mou de ARE 
soë, à boit le liquide du radiateur de son avion. 11 est finalement P NY 
«recueil » par des Maures. Su donnent à boire, le rouent de | policier, car ils pes 
coups et gardent prisonnier. Au bout de cinq jours, sera « échan- | saient que la photo= 
gé paris Maures conte 1 00 pese | graphie rétinienne 
-A arr do jun, Fred G, Camochan este premier homme banc à | Se 
explorer l'empire des Wakaïola, le peuple secret des hommes ser- É des yeux de la victime 
pans du Tanganika (Afiue et né aux Set de ce peuie 5 pouvait permettre de 
ant vérins les poudres qu rendent ue ol qui sonab - Îes iden fier 
sent à la Gouleur Un re relate avenir ser pu en 1935 
LEnpre des sapens. 
«Bots 2 mois, Maor C. Court Tret chbve 25 décembre La pre 
mdr traversée norauto aiai ar vo reste. 


Puth Snyder 
à la une 


é d Le rédact 
Archéologie magazine 
- Matthew Stiing, ethnologue et anthropoloque, explore La Nouvelle-Guinée Snyder et à 
(usqu'en 1929). siné à Long Is: 
Thomas Gamn Vie les rines mayes de Coba en frere publie la première land, New York, le 
esp deremare man de dns arms Tea 
Enrique Juan Palacios fait une description détailée de Chinkultic, dans le Chia- J « 
pes (Mecque) sa femme Ruth 
+ Début de la campagne d'Uaxactun de The Camegie Instlution, higée par Of: 2 yder et son 
ver Fckason. fi mé judd Gra 
Hard S George Gray met à jour le ste nécéthique de Windmil Hi dans le Witshie, Angleterre. ant Judd) Graye 
* Découverte du site maya d'EI Mirador au Guatemala, seule source connue du « Codex style Cera- ms toute banale sera ren- 


mic». un ype paricuièrement fn de céramique pente. Des pholographies aennes du sde seront de l'exécution de Ruth 
efecuées en 1930) 


Snyder la chaise électrique à la prisoi 
Bt da omane de fin ae rare Re Ce 
“Le Bsh Musoum fnance les foules du ste de Lubaaniun, sous a recto de TA. joe en de Sing Sing le 12 janvier. Ce 
1926 (fin en 1927). 


* Le février des archéologues découvrent cité maya de Muyil,enfoue das a jungle du Yucaté 
(Mecque). 


exécution 
a marqué les annales du crime car un té 
moin a pris un cliché de l'exécution avec un: 
appareil photo caché, à l'instant de la mort 


Les progrès de la science de Ruth Snyder. Cette photo infamant 


fera la p du New York Daily Netès 

“'Helsenberg et Schrädinger posent les bases de La (nor le lendemain. Suite à cette affaire, pendant 
quantique. Ce n'est qu'en 1935 que Schrodinger imaginera sa des années, les témoins d'exécutions seront 
cle expérience, col du Chat de Schôdinger one de enr 
* Le 12 janvier, l'institut Pasteur (Paris) découvre le sérum anti È EST “4 
tétanique ï 

Le 27 jam, ghn Bai fu une démonstration réussi de 500 appareil photo caché 

‘système de télévision à la Royal Insttution de Londres. 

Lancement 16 mars, à Abu, Massahusets (És Unis, de 

première fusée à propergol liquide. par ke physen Robert Hut- série 

hings God, proessour de Tuners Ca Le OI de a usée 

ze 21 secondes el deme, à une vhessa de SG km, parcourt 56 4 us célèbres de tueurs en série. 
métal ue alle de 12 bre! Ce premier ol done A RSA La 
Ce ere rec des Années Vingt sont ceux de Landru, 
recherches (cf. Photographier les étoiles grèce à une fusée, page 325) -Bleue de Gambais », de Peter. 
- Lenteur don C.Gorend dépose rer carabine seau ÉE ürten, « Le Vampire de Düsseldorf, et 
Pl nor NES d'Albert Fish, « Le Vampire de Brooklyn 
coeur sous om de « Garend M», d'Albert Fish, « Le Vampire de y 
Le bochiste amécan James Sue proue que ls enxymes 

sont des protéines mot Fn à coton scrhique Sr sut 
* Me au point des premiers pick-up électriques {loume-dssques), qui remplacent peu à peu les pho- 

rares pa 


ne puissent pas actionnér. 


: Le 7 novembre 1921 débute, en France, 
Notre santé du procès d'Henri Desiré Landru pour le 
mea de huit femmes Le 1 décembre, 


Ses travaux ont de ue pore parle de La Etain à 'exposiin es rayons il est condamné à le peine 
= p 

de mort. I sera guillotiné à 
«The Theory of the Gene, du zologste de luniersté de Fer ee 
(Columbia Thomas Hunt Morgan, mt en évidence la théorie ’ ersailles, en France, 1625 
de latransmission héréditaire, posant anses bases de a À voir février 1922, Henri-Désiré 
recherche génique. a efeeub ses expérimentations avec Lande ONE NE 
des rosophles, ue esphce de mouche, pour matt nv rt SNS EN 
dence les gènes dans les chromosomes. Barbe-Bleue de  Gam: 
+ Ame Wiheim Kauin Tiselus met au pont lélectrophorèse, 


ASSU bais », est tout d'abord 
mode qui perl de séparer les prolènes du Sérum san. RAR 
RS TE 4944 « Etas-Unis + th47 * Réalisé par _. Marié et père. de quatre 
Notre auotidien Wide, avec Fred Machurray et Barbe enfants, il utilise les pe- 


Stanwyck tites annonces matrimo= 
* Le gnle-pain Toastmaster modèle 4-A-1 est mis sur lo mar- ales pour recruter ses, 
ché par Waters Gonler Co, de Minneapofs. C'est le premier 

grîle-pain à éection aulomalique conçu pour un usage domes- 
ia 
smut 


futures. victimes "parmi 
qu permet de gril une anche de pain des eut cts RER à les veuves. er les divor- 


"émet. Le man..Ce flm s forte Entre 1914 et le 12 


ns de Ruth Snyder 


DAILY. FINE WS EXTRA) 


asphotographie de l'exécution de Ruth Snyder 


avril 1919, jour de son arrestation, ce petit 


homme chauve au physique ingrat aurait 


Fédiit deux cent quatre-vingt-trois femmes, 
dont certaines sont réduites à l'état de 
Cénidres dans sa maison de Gambais, dans 
les Yielines. Pendant plus de deux ans, Lan- 
ru tient tête aux policiers et nie ses 
pendant un procès à grand spectacle 


imes 


Fritz Faarman 
«Ie Boucher d'Hanovre » 


FäteHaarmann, surnommé « le Bou- 
‘cher d'Hanovre », épicier dans cette ville, 
*nvAllemagne, est condamné à mort par 
décapitation le 19 décembre 1924 pour les 
meurtres de vingt-sept jeunes hommes. Il 
“st'exécuté le 15 avril 1925 dans la cour de 
Ja prison d'Hanovre. 

Soupçonné du meurtre de vingr à cinquante 
jeunes hommes avec son compagnon Hans 
Gras, entre 1918 et 1924, Haarmann a pour 
habitude de mordre ses victimes à la gorge, 
fétden consommer la chair. Il fréquente 
avec son compagnon le milieu tape-à-Vœil 
de là communauté homosexuelle. C'est là 
Qu'il trouve ses victimes, qu'il ramène à son 
domicile avant de les tuer sous les yeux de 
Hans Gras. 
Haarmann vend les vêtements de ses vic- 
times, se débarrasse des restes des corps, 
ec selon a rumeur qui n'a pu être vérifiée, 
transforme la chair de ses victimes en sau- 
cisses qu'il vend à ses clients ! Lors de sa 
aprure, il avoue ses crimes avec force dé- 
tüls, déclarant qu'illest dérangé et qu'il a 
1 és transes durant lesquelles il est forcé de 


{la perte de ses parents. Viet 


| 


Pendant l'enquête, une expertise ps 
hologique est menée, et publiée sous le 
tre de Haarmann-Protokolle. Son cerveau 
st prélevé à sa mort, et confié aux scienti- 
iques de la Gôttingen Universität pour y 


| férre étudi 


Leonard Nelsc 
k le Coritle Assassin » 


Earle Leonard Nelson, connu sous le sur- 
nom du « Gorille Assassin », est pendu le 
A3 janvier 1928 à Winnipeg, au Canada. 

n 1897, il est élevé par une tante après 
e d'un grave 
lccident, Nelson souffre toute son € 
de rerribles maux de tête. Il est obs 
a lecure de la Bible qu'il cite à tout pro- 
pos, mais ses proches le connaissent aussi 


comme un voyeur, qui passe de longues 
heures enfermé dans une cave obscure. En 
1918, il est condamné à deux ans de prison 
pour une tentative de viol. Après un bref 
mariage, Nelson passe du viol au meurtre. 
Entre février 1926 et juin 1927, il assas- 


}Æsine au moins vingt-deux femmes de San 


Francisco, aux États-Unis, à Winnipeg, au 
Canada. 


pet 
«Ie Van 


ürten, 
ire de Düsseldorf » 


Peter Kürten (1883 - 1932), surnommé « le 
Vampire de Düsseldorf », est l'un des plus 
célèbres tueurs en séri 
Il a un lourd passif. Une enfance marquée 
par la délinquance, les fugues, il fait par la 


allemands. 


suite plusieurs fois de la prison, pour vol 
et pyromanie. Sa pre 
pour meurtre date de 1913. Il a étranglé 
une jeune fille lors d'un braquage. Libéré 
en 1920, il fera parler de lui en 1929, en 
plongeant les habitants de Düsseldorf dans 
la peur. 
Tout débure le 8 février 1929, lorsqu'il 
agresse une jeune femme et tue une fillette 
de huit ans, après l'avoir violée. Le 13 $ 
vrier, il poignarde un mécanicien de vingt 
coups de couteau. Le 21 août, il attaque 
trois personnes différentes au couteau. Le 
23 août, il assassine deux sœurs âgées de 
et quatorze ans, er le 24, un homme, 
En septembre et en octobre, il commet deux 
viols et deux agressions avec un marteau. 
7 novembre, il tue une fillette de cinq ans. 
cette oceasion, il envoie une carte à la pol 
pour indiquer l'emplacement du corps. En: 
février et mars 1930, il continue sa série 
d'agressions au marteau sur plusieurs per- 
\ sonnes. Puis arrive Maria Budlick, au mois 
de mai. Il accoste cette jeune femme, qu'il 
emmène chez lui, puis dans les bois de Gra- 
fenberger, où il la viole, avant de la laisser 
partir, 
Maria alerte la police et/la mène direcre- 
ment chez Kürten. Entre-temps, il avoue 


re condamnation 


Pre 


* Le coiffeur italien Antonio Buzzacchino invente 


D une rouvole tochnique qui va ai 


de la « per: 


A manente » uno vértabie moe! 


À - Le fer à ropasser électrique ft ir 


6 parun 


A Américain, Henry W. See, en 1882. Lente. 
À prise Eldec de Noui York crée le fer à vapeur 
apparaitra en France q 
Le jeu de bridge est int 
nconire un SuccÈs Immédiat. 
À - Le 7 mars, le premier appel téléphonique par 
LM ondes radio est stectué avec suc 


New York (États-Unis ot Londres (Anglet 


+ Pourla premibre fois, le 2 mai, un dessin ast 


transmis par ondes radio {( 


en quelque 


sorte) à lavors l'océan AMlanique. 

« À compter du juin, les Gloyens de New York 
(États-Unis) peuvent proter un service de 
téléphone à domicile pour un abonnement 
'élevant à 4 $ parmois 


Le golf miniature est im 


par Fieda 


Carr, une entrepreneuse du Tennessee, 


qui dépose le bre 


du « Tom Thumb 


Gof » en 1929, En 1 comple entre 
25 000 1 50 000 cours de go miniature aux 


États-Unis, 


* La société ambre 


Electrolux Sarvel dépose un bre 


mventon 


pour un réfrigérateur ménager et le présente sur le marché américain dés La fi de l'année, 


le 7 décembre. Ce modèle o 


des étudiants suédois, Cat G. Muniers et Balzar Von Plaen 


ant au gaz es! slncieux. L'apparel a été mis au pi par 


Dans le monde anglo-saxon. ls fermetures éclair Sont pour la première oi no «ape 


pers », suite 
‘conversation: « Zip IS open 2 LS ck 


écrivain anglais Gilbert Frankau a lâché dans La 


lébre petite robe noire {le nor étant jusqu'alors ment 
es 34, tube nor en crêpe de Crine. Elle cor 
ls formes du corps féminin. Le magazi 


el », faisant référence à a populaire voiture 


ne tarde d'a 
deux quores. 


Arts & lettres 


1s pas à devenk 


n cassique de la qar 


robe féminine de 


th Radio Corp. commercialise les premiers postes de radio fonctionnant sur secteur, 


non sur batteñ, 
= Création, le 9 oclobre à New York 
chaîne de raho des États-Unis et 


programmation de la NBC débute le 15 non 
* Le Père Charles Edward Coughlin pr 


camera des serons empreints Ge prés 
ile » de histoire. 


règne de la criminalité 


u pays des brumes 


Attrur Conan Do 


« Documentaire romancé sur les mieux spires: 
cts el espcisbiefäsarts, oppose ls faux Éd P 
aurai quete pers ge spi, sauge 
alla générshé des dal nca caps caneur opposaNs qi ne 50 
dent jamais père dexarinar les phénomènes en cause El Murour du 
romance ne chant js à la gra dus ts durpair du 
ra 

organise dans son 


ys des brumes niet ans doute pas La Ps ca 
pe professeur Challenger Ce re soufre 


phénomènes évoqués et 
en ne parement pas à soulever Témol 
vécus Roues dans La Nouvelle Révélation ou Le Message v NS 

Corrmentare de Francs Lacasein dans Conan Doyle eux écoutes das mors 


D. 


de a National Broadcasting Company (NBC), premiè 
je de Radio Corporalion of América. Son premier pré 
sent est David Samof, qui a commencé sa care à RCA comme garçon de 
bre, avec 24 slaions, 
52 première émission sur les ondes, le 17 oc 
bre à Detroï, sur la station WUR. U débute ainsi une carrière de 20 ans, durant aquelle à 
raciaux et de droiure mor 


se. La 


Coughin est 


: Première paruion d'Amazing Science en avr, à New York, C'estle premier magazine consa- 
cré exclusivement à La public 


Lion de réct fc 
ton. 


Livres 


ée 
* Les Archives de Sherlock 
Holmes : Les Trois PI. 
‘gnons, Le Soldat blanchi, 
La Criière du lion et Le 
Marchand de couleurs 
reûré des affaires, par 
Athur Conan Doyl 
Les Exploits du profe 
eur Challenger : Au pays 
des brumes, par Ar 
Coran Dole 
* Le Meurtre de Roger 
Ackroyd. d'Agatha 
Chrste 


* Le soleil se lève aussi 


premier roman d'Emest 
Heminguay 


le viol de Maria et les autres meurtres à 52 
femme, à qui il demande de tout dire aux 

t de fuir En câvale, 11est 
et arrêté. 


enquêt 
repéré le 


Durant toute la période où il sévit, la police 
pense avoir affaire à plusieurs tueurs dis” 
tinets, au vu de la diversité des méthodes 
employées. Durant son _interrogatoire, il 
avoue près de quatre-vingts crimes. Lors 
de son procès, l'accusation ne retient contre 
lui qu 
meurtre. Pervers et sadique sexuel, il_ est 
jugé coupable et condamné à \mort. Son 
exécution, par décapitation, a lieu le 2 juillet 
1932 à Cologne, en Allemagne. 


neuf meurtres et sept tentatives de 


Cette spire le chef-d'œuvre dé 
Fritz Lang, M. le Maudit, dont la première 
à Berlin le 11 mai 1931, trois se” 
maines après la condamnation de Kürten 


faire 


Albert Fish. 
«1e Vampire de Erc 


yn » 


Albert Hamilton Fish (1870 - 1936), sur= 
nommé « le Vampire de Brooklyn »,1* 
l'Ogre de Wysteria », le « Gray Man » où 
le « croque-mitaine », est un tueur 
en série cannibale américain 

Albert Fish est considéré par un grand 
nombre de spécialistes du: comportement 


enco 


comme Î 


à des plus grands pervers crime 
nels. Celui qui a été initié à la masturbation 
dès lge de cinq ans, au sadomasochisme 
À sept ans, sest, durant toute son exis= 


e livré à nombre de prati 


le voyeurisme, le sadisme, le maso= 
fétichisme, la flagellation active, 
la bestialité, la prostitution, l'autocastration, 

philie, l'ondinisme et la coprophis 
tique également l'automütilation, 
en s'introduisant des aiguilles dans l'aire. 
Après son arrestation, les rayons X révèlent 
ngt-sept aiguilles dans SO 
bassin et son périnée. Il à épalementeomime 


la présence de 


loisir de s'introduire des boules de-coton, 
imbibées d'essence dans son anus avant d'Y 


mettre le feu, ou de s'enfoncér dés roses avec 


les épines dans le scrotum avant d'en man= 
ger les pétales. 11 se flagelle jusqu'au sang: 
une planche cloutée, 


av 


Durant les Années Vingt, Albert Fishsa 
enlevé, violé, tué 
connu d'enfants. S; 


dévoré un nombre in- 
méthode pour trouver 
ses victimes est rodée : il les séduit en leur 
offrant des bonbons, le tout sous de fausses 
identités. Il utilise les petites annonces 
(comme dans le cas de l'affaire Budd) ali à 
même eu recours aux services d'une petite 
fille qu'il rémunère 5 $ à chaque fois quelle 
lui ramène un garçon. Après quoi, il les 
réduit à l'impuissance, en les attachant où 
en les mutilant, avant de les violer et les tor= 
turer. ne les bâillonne que lorsqu'il craint 


LES ont her Te 


pour sa sécurité, car il préfère nettement les 
fénteñdre hurler, Avant de les consommer, 
illles fouette avec une ceinture truffée de 
clous, « pour attendrir la chair pour la cui- 
Siné»... Il choisit toujours ses victimes par- 
Mila population noire, car les autorités 
quiètent fort peu de la disparition de jeunes 
Noirs. Non seulement il consomme La chair 
de ses victimes et leurs organes (cf. le 
de la lettre aux parents de Billy Gaffney, ci- 
dessous), mais il boit leur urine et mange 
leurs excréments. Selon Frédric Werthman, 
Je psychiatre qui suit Fish après son arres- 
ation, et avec qui il noue des relations de 
confiance, il aurait tué plus de quatre cents 
‘enfants. Il sera jugé pour seulement seize 
meurtres, bien qu'il en avoue une centaine 
aux énquéteurs. 


1 ést arrêté grâce à l'afüire Budd, En mai 
1928, il répond, en se ftisant passer pour un 
fermier, à une petite annonce de la famille 
Budd qui veut placer son fils comme garçon 
de ferme. Il repère la fille de La famille, Grace, 
‘qu'il parvient à emmener à une fête d'anni- 
versaire (inventée et à une fausse adresse). En 


réalité, illemmène Grace à Greenbourgh, où 


il dispose d'une maison abandonnée. 
En 1934, peu avant son arrestation, il en- 
Voie une lettre à la famille Budd (ef. lent 


ré ci-contre), décrivant les sévices qu'il a | 


fait subir à la petite Grace. C'est l'enveloppe 
de cette lettre qui va mettre la police sur s. 
‘piste, Entraison d'une adresse mal barrée et | 
encore déchiffrable. | 


Intérné en hôpital psychiatrique, il sera | 


Extras el late onvoyés aux parents de By Gafney 


+ y e£ 
tronc au-dessus dé nembril, et 
imp centimètres en des 


été la morts aussi excellente 


CT Ten & 


Lgoiles écran trop 


les Gi jethes dans 


néanmoins électrocuté Le 16 janvier 1936. 11 
est nécessaire de sy reprendre À plusieurs 
reprises, en raison des courts-circuits pro- 
voqués par les aiguilles qu'il a dans le corps. 
I aurait déclaré que lélectrocution serait « 
le tressaillement suprême de ma vie ». 


ordon & Sarah Northcott, 
les « Wineville Chicke Î 
Murders » 


| 
Laifire « des meurtes du poulaller de | 
Wineville »,en Californie, près de Los An- | 
2 | 
f 

| 


gel 1928 er fait sensation. 

Tout débute en 1926, lorsque Gordon 
Stewart Northcott amène son neveu cana- 
: dien de treize ans, Sanford Clar! 
famille, inquiète de ne pas avoir. 
finit par alerter les autorités | 
septembre, la police visite le 
anch. Sanford déclare qu'il a été kidnappé | 
par Gordon, battu et violé depuis deux au 
et qu'il a également dû l'aider, lui et sa mère | 


au ranch 


Late Aer Fih aux Bud, novembre 1954 
Pare ne is en Lu En meS amis S\ 
fapetir Tacoma du copitène Tohn Dañs, dlle ‘sa 
À Weng Korg. En drrivant, | partit S'anver ss 
Pr naar retour, le Saone éégé 
cette) époque. La vicnde coûtat 1 à 3 # par livre. ÿ 
À elle que Pauvres Vendaent leurs Re de Re 
LS comme Vigrée de Deucherie. Un jeure de 
PAS en Sécurité dans la rte. Toutes las Logis 
Viande grillée Bt bouillie. Des membres de l'enfant étaient 47 
et VOUS pouviez choisir la partie géii Vous coment. Las fesses 
étaient les parties les plus prisées et vendues en escalopes coûz 
VEtiert le plus Cher. Tohn est rasté an ces l'aux teleren 1000 
Temps qu il développa n goût pour la char humaine. À con rate nd 
2 Wu York il kdngppa deux jaunes garcons de Sept dt 3 
Î7 = ha chez lui en les enermant dans un oh Puis 
Prêla tous laurs êtemants Plusieurs Lois par joirs il les Cored=Ù 
dé An d'téendrir leur chor. L/ tua le guéon de onze ans: co 
les fesses les plus chntes. T'euisin et Ê 
Mes raties à l'excentiodes 
ét au our (les fasses), 
même Sort cétandaié le 


état 
Moins de doëtze 
UGÉOr Ze ans métaié 
Les Vendiüert cette 


ue 


demandé de rester à l'extérieur €) 


È 
Di, 


Le règne de la criminalité 


: Winnie l'ourson, d'AA. Mine 

* Mu, le continent perdu, de James Churchward 

«Fondation, le 10 mars, aux États-Unis, de « The 
Book of the Month Club » (le club du livre du 
mois). Les abonnés reçoivent chaque mois, par a 
poste, un ivre sélectionné par le cub. I ont éga- 
Lementle choix de déciner celte ofre et de choisir 
en feu place un autre ire, 


Le septiè 


le art 


“Holyood produit 750 fims cale année, Sarah Louise Northcot, à tuer trois enfs 
hf encre jamais aleint alors danele ROUE 4 eee 
“La société Vilaphone dévole le premier ; lpanere pie pee 
Sim sonorisé le 6 août, avec une musque 
dHeny Had lui, a égal une Mexicain, sans 
- Le Fi du Cheik, avec Rudoiph Va 

+ Pretty Ladies, avec Joan Crawlod ne ons des fi 
Se à 1 126 mn D découvre, suite à ces révélations, des effets 
10 janvier à Bern) personnels de trois enfants disparus dans 
: Le Torrent, avec Greta Garbo la région de Wineville, ainsi que des frag= 
: Don Juan, avec John Barrymore 

* Le Mécano de la Général, avec Bus: 
kees avoue avoir tué plus de 
: Ben Hu, avec Francis X Bushman de se rétracter, Il est exécuté par pendaison 
= Faust de FA Murrau 


été disséminés dans le désert. Gordon, selon 


son assistance ni celle de sa mère. La police 


ments de corps. Lors de son procès, Gordon: 


en octobre 1930. Sa mère, Sarah Louise, st 
à douze ans de prison. 
de la dispar: 


novembre 1930, la ville change de nom et 


opte pour Mira Lom, vu la « publicité » liée 


Aetropolis Les crimes raciaux 
Me 


Sconce feñon + 2h 7: Ré eee antisémites, émeutes 

png RP  … 

Rudo Klein Rogge re rapide de Ia société. Même la 
pol Aus ; National Association for the Advancement 

of Colored People (NAACP) déclareïque 
* neuf Noirs ont été Iynchés aux 


Allemagne + 


nr, ÉcANÉ par in jure nis en 1928, ce qui représente le 
chiffre Le plus bas constaté depuis quarante 
ans. Il n'en reste pas moins que les violenées 


sont fréquentes. Le KKK' (cf page 58) 


Le Iÿnchage de Dulth, le 15 juin 1920. 


m'aide guère à apaiser tout cela. Il sera d'ail- 
Jéurs interdit officiellement en 1928 aux 
États-Unis. 
Parmi les événements les plus signifi 
HR, on peut citer le lynchage de Duluth 
‘dans le Minnesota, où une foule de plus de 
‘ing mille personnes en colère Iynche trois 
hommes noirs le 15 juin 1920 (c! 
contre). Une autre aciale à Tulsa,en 
Oklahoma, le 1 juin 1921, se conclut par 
1 Guatre-vingt-cinq morts et la destruction 
d'une zone de trente blocs d'habitations 
‘d'ün quartier noir. Sans oublier le m: 
de Rosewood en 1923. 


cre 


Le massacre de Resewcod 


Le 5 janvier 1923 se déroule le massacre 
de Rosewood, en Floride, s-Unis. 
Suite à une accusation douteuse de viol 
d'une Blanche par un Noir, trois cents 
Blancs en 

aucunement inquiétés, tuent au moins huit 
Noirs, et brâlent tout sur leur passage. Cet 
“épisode est très violent. Rosewood est litté- 
ralément rasée, alors que c'était une petite 
Ville noire très tranquille, située le long du 
‘chemin de fer de Seaboard Air Line. Les 
survivants ont erté plusie 
marais avoisinants, avant d' 
tin et par bus vers les grandes villes les 
Plus proches. Bien que les autorités locales 
et d'État aient connaissance des violences, 
aucune arrestation n'aura lieu. 


sent Rosewood sans 


5 jours dans les 


re 


és par 


Une maison incendie lors du massacre de Rosenood 


Des crimes politiques 


Aux États-Unis, le 23 août 1920, le mil- 
Hionnaire William Bross Lloyd et dix-neuf 
autres personnes sont déclarés coupables de 
conspiration (La Conspiration rouge) vi 
santà renverser le gouvernement des États- 
Unis. Ce procès stigmatise le « Péril rouge » 
(£ page 58). 
En irlande, en mars 1922, lrish Republi- 
can Army (IRA) se forme officiellement 
Ja sauvegarde de l'honneur er de 
l'indépendance de l'Irlande », suite au refus 
19 duitraité anglo-irlandais. Le 7 aoû, lIRA. 


coupe le cible sous-marin qui ait a liaison. 
entre l'Europe et les États-Unis, à la station 
de Waterville (cf. « La guerre civile irlan- 
daise, page 86). 


10 O0 fois 1 C0 francs 


Un scandale de grande ampleur est déclen- 
ché en 1926 par l'arrestation, aux Pays-Bas, 
de plusieurs personnes impliquées dans 
un trafic de faux billets de 1 000 francs 
français. 10 000 000 francs provenant de 
Hongrie sont saisis, L'enquête de la Socié- 
té des Nations montre que le gouverne- 
ment hongrois a soutenu cette opération 
initiée trois ans auparavant, L'Allemagne 
et l'Autriche ont également pris une part 
active dans la conspiration. Le mobile du 
crime était double : punir la France pour 
les pertes territoriales imposées lors du 
é de Versailles en 1919 et promouvoir, 
grâce aux gains de l'opération, une idéolo- 
gie militariste, militant pour la révision des 
frontières. 


De l'espionnage 


Lespionnage durant les Années Vingt est 
dominé par le Péril rouge, la peur du bol- 
chévisme. Ainsi, à Londres, cent cinquante 
policiers lancent un raid sur la Soviet 
Agency le 12 mai 1927. Ils saisissent seize 
documents qui décrivent des actes d'espion- 
nage et des actions subversives en prépara 
tion partout dans l'Empire britannique. 
Quelques jours plus rard, le 9 juin, le régime 
bolchevique exécute vingt supposés espions 
anglais. nent marquant est 
tion de Sidney Reilly l'espion gentleman, à 
Moscou. 


févên xécU- 


ley Reilty, 
‘espion sentieman 


Sidney Reilly (1874 - 1925) est un agent 
du British Naval Intelligence Departe- 
ment (NID). D'origine russe, de son vrai 
nom Sigmund Georgievich Rosenblurn, il 
a quitté la Russie à l’âge de dix-neuf ans 
et sillonné le monde en pratiquant divers 
métiers. Alors qu'il travaille comme euisi- 
pourun groupe d'explorateurs au Bré 
sil il se fait remarquer en se saisissant d'un 
révolver lors d'une attaque d'une tribu de 
cannibales, et, ce faisant, sauvant le groupe 
en tuant un grand nombre d’agresseurs. 
Les Anglais lui proposent de les accompa- 
gner. Doué pour les langues et en parlant 
un grand nombre, il rejoint rapidement la 
communauté du renseignement: ILintègre 
le NID, pour lequel il effèctue un grand 
nombre de missions. Il se distingue lors 
de la guerre des Boers où, envoyé en Hol= 
lande, il parvient à obtenir de nombreux 
renseignements sur les cargaisons d'armes 
à destination de l'Afrique: 


À vo 


Réalisé 


Malcolm MeGregor, Louise Lorraine 


Film 
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Serial à 
de l'année 


: The Bar-C Mystery 
- Casey of the Coast Guard 
= The Fighting Marine 
: The Scarlet Streak 
: Snowed In 
: Vanishing Milions 
* Officer 444 
: Fighting with Bufalo Bt 
: The Radio Detective 
: The Silent Flyer 
= Strings of Steel 
The Winking Idol 
« Lightning Huteh 
: The Mystery Pilot 
- The Phantom Police 
: Scoty ofthe Scouts 
* Trooper 77 


Silent Fiver 


par James Graf, avec Silver S 


lan, le 25 vil, Toscanin dirige a première représentation do l'opêra Turandot de Puccini 


Sur les n 


: Première, le 26 avril, à New York, de La pièce Sex, produite par Mae West et Jim 
Timony. Malgré le scandale, c'est un succès immédiat, La Saciété pour la défense des 
bonnes mœurs en réfère à la police an d'obleni l'arrêt de ce spectacle qui « corrompt 
1a moralité de la jeunesse ». Mae West y lient le rôle d'une prostituée qui balance de 
façon suggestive ses hanches. Elle sera condamnée en 1927 pour indécence (cl, 1927. 
D. 216) 

: Première à Broadway, le 28 seplembre, de la pièce Les hommes préférent les 
blondes. 1 s'agit d'une adaptation du célèbre roman d'Anita Loos, détallant les ca- 
broles du stéréotype de Ia jeune file délurée : Lareiei Lee. 

* À Broedway, David Belasco produit Lu Lu Belle, relatant la vie sentimentale d'une 
chanteuse de cabaret vers 1900. 


Air. terre & mer 


Ouverture de la Route 66 (US Highway 66) le 11 novembre. Elle débute à Chicago (li 
nois) traverse le Missouri le Kansas, l Oklahoma, lo Texas, le Nouveau-Mexique, l'Ar. 
zona et la Callorie, avant de s'aréter à Los Angeles, Soit un lnérare de 3 940 km au 
total (el. ia Course transcontinentale à pied, page 239) 

* Suivant a nomenclature établie pour les routes des Étals-Unis a sixième route partant 
de la route 66 récemment inaugurée est appelée route 666. Elle traverse l'Utah,l'Ar- 
zona, le Colorado et le Nouveau-Mexique. Les rares riverains de cette route, souvent 
déserte, ne tardent pas à remarquer un Iaux d'accidents mortels particulièrement élevé 
Ainsi que, selon là rumeur, de nombreux phénomènes paranormaux inquiétants. Des 
Pétiions sont envoyées à chaque sénaleur de ces Élals pour que « l'autoroute du 
diable » soi rebaptisée, ce qui fut fa, Elle se nomme désormais route 491 

* Jean Grégoire, inventeur français, construit la Tracta, la première voiture équipée 
d'une traction avant. 

* Naissance de la compagnie aôrienne commerciale Western Air Service (plus tard re 
bapisée TWA). 

: Le 2 juilet, le Congrès des États-Unis crée le corps de l'Armée de l'air 

* Début de l'activité, le 6 janvier, de La compagnie aérienne allemande Lufthansa. 


Catastrophes de l'année 


* Un écar provoque le 10 juil une gigantesque explosion à l'arsenal naval de Lake Den. 
mark, dans le New Jersey (États-Unis). Cl est vue à lus de 50 klométres! on résute 
85 mins de dolars de dommages et 24 mods. 

+ En évier, Je rude hiver sur New York (Éas-Unis) fat 12 mots en raison des vents violents 
ei des chutes de neige 

Une avalanche ensevel, le 17 février, une paie vil de | Utah (États-Unis). Bla: 28 morts 
et 2 disparus, 

Le 12 aoû, une explosion détui La seule usine de munitions de Hongrie, lunt 24 per. 
sonne el fasanl US de 3 000 blessés 

«Un ouragan géant fi. 19 septembre, près de 1 000 vcimes en Floride et en Alabama, 
et 650 à Cube. lravage la Gold Coast de Foie, melant ais fn au boom immobiéer dans 
la région 


Sidney Reilly est un maître du déguises 
polyglotte et un grand séducteurall 
ent un grand nombre de liaisons: La 

rumeur dit de lui qu'il a autant de femmes 

qu'il a ports. Il mène une vie de 
nt l'argent, les femmes et les 
Ê 

capturer par les soldats russes alors qu'il 

« Trust » avec des oppo= 

sme. Selon les autorités 

russes, il a été abattu à la fronti 
daise, alors qu'en réalité il à été maintenu 
capaif et torturé à la prison de Lubyant 

embre 19 


mène l'opératio: 


e finlan- 


nt d'être exécut 


Kidnappings et disparitions. 
lonnent la décennie. En 1921, le 31 janvier, 
ne Gladys Witherell, l'épouse d'un ban 
quier d'Hollywood, qui a été Kidnappée une 
ne auparavant, a été retrouvée par Là 
e de Los Ange 
à un renseignement de l'opérateur télépho= 
nique. Les auteurs, Jack et Floyd) Carr, 0 
+ ont avou 
d, les victimes au= 
le 10 se 


années plus 


ront beaucoup moins de chance 


sont reconnus coupables de l'enlèv 
ment et de l'assassinat de Bobby Franks, ln 
de quatorze ans. Le brillant 
e Darrow assure leur défense 
la chaise électriqu 
ie fondée sur le déterminismes Ils 


jeune garçon 
avocat Claren 
et leur év 

plaide 


sont cond 


grâce à sa 


nés à la prison à perpétuité 


pour meu vingt-dixerieuf, 


plus quatre 


ans pour enlèvement. 

res Les plus sordides de la 

décennie reste le Kidnapping, le viol la to 

neurtre de Madge Oberholtzer, 

, par David Curtis: 

Stephenson, le « Grand Dragon!» du Ki 
Klux Klan de l'Indian: 


Le calvaire de Madse Augustine 
Oberholtzer 


Marge Augustine Oberholtzer (1896.* 
1925) est une jeune enseignante qui tra” 
alle à l'Indiana Department of Education 
dans l'Indiana State Program for/Literat 
apprenant aux adultes illettrés à lireh Elle 
enseigne également la lecture à de jeunes 
enfants noirs. 

Un soir de 1924, elle est conviée à un diner 
se tenant au manoir du gouvérneur, où elle 
fait la rencontre de David Curtiss « D.C-# 
Stephenson, qui est immédiatement attiré 
par elle. Au deuxième rendez-vous, i lui ré 
vèle qu'il est le Grand Dragon de la branche 
de l'Indiana du Ku Klux Kan. Révolrée,ellé 


rompt immédiatement tout contact avec lui. 
Le25 mars 1925, Stephenson l'appelle pour 
iiproposer de venir chez lui, car il à un 
important travail à lui confier. Elle accepte, 
éblorsquelle arrive chez lui, il la contraint 
para force à boire plusieurs verres d'alcool 
Kéllerest abstinente), jusqu'à ce quelle soit 
sure pointide sévanouir. Les deux gardes 
du corps de Stephenson l'emmènent alors 
jusqu'à la voiture, où elle perd conscience. À 
son réveil elle est à bord du train privé de 
Stephenson, en route pour Chicago. 

(Crest Ià qu'il la viole plusieurs fois, la mu- 
Mtilé, jusqu'à ce quelle tombe inconsciente. 
Arrivés à Chicago, elle le convainc qu'elle 
falbesoin de produits d'hygiène féminine. 11 
laisse partir accompagnée de ses gardes 
du corps. À la pharmacie, elle achète en 
réalité des tablettes de chlorure de mercure, 
étlorsque personne ne la voit, en avale six 
comprimés. Elle passe la nuit suivante à 
vomir Stephenson attend jusqu'au lende- 
Main après-midi et, voyant qu'elle ne va pas 
mieux, loue une voiture pour que ses deux 
gardes du corps la ramènent chez ses pa- 
Kents, dans l'Indiana, où ils la déposent au 
milieu de la nuit sans aucune explication. 
Ses parents font immédiatement venir un 
docteur, mais il ne peut pas füre grand- 
hoseMadge raconte à sa mère ce qu'elle 
Alenduré, Cette dernière éerit tout dans le 
détail, et Madge signé cette confession. 
Madge décède le 14 avril, et Stephenson est 
ineulpé pour kidnapping, viol, et meurtre au 
écond degré, Lors de son procès, le doc- 
teur ayant examiné les blessures de Madge 
a déclaré qu'à elles seules, elles étaient sufh- 
antes pour la tuer. IL les décrit comme étant 
‘déstblessures provoquées par « la mastica- 
0h d'un cannibale ». Il certifie également 
QuessilStephenson avait requis une side 
médicale dès la découverte de son empoi- 
Sonnement, et non attendu vingt-quatre 
heures avant de la renvoyer chez ses parents, 
Madge aurait survécu. 

Stéphenson) est reconnu coupable et 
Condamné à la prison à vie. Le scandale 
résultant de cette affaire a détruit le Klan en 
Indiana, qui, dans les deux ans après cette 
Affaire, a perdu plus de 178 000 membres, le 
réduisant littéralement à néant. 


Le mystère d'Agatha Christie 


Le 3 décembre 1926, Agatha Christie 
disparaît... Le lendemain, non loin de sa 
Késidénce à Styles, dans le Berkshire, on 
Fetrouve sa voiture abandonnée près d'un 
étang, avec son manteau de fourrure et ses 
papiers: La nouvelle fit sensation, au point 
de faire la une du Neue York Times. 

C'est l'année de son premier succès, mais 
toutrnest pas rose pour elle : les infidélités 
- de son mari, le décès de sa mère, son nou- 


cohjectures et en hypothèses sur sa dispari- 
tion. Certains pensent à la noyade. D'autres 
évoquent La mort d'une jeune fille er de son 
fière à la source nommée « Silent Pool », 
tout près de l'endroit où elle a disparu. Cer- 
tains pensent à une opération orchestrée 
par ses soins pour se faire de la publicité ; et 
enfin, on évoque aussi la thèse du meurtre 
commis par Archie Christie, son mari inf- 
dl 

William Joynson-Hicks, le ministre de l'in- 
térieur, se voit obligé de mettre la pression 
sur les forces de police tant les spéculations 
sur cette disparition vont bon train. Sir 
Arthur Conan Doyle, spirite à ses heures, 
confie un gant porté par Agatha à un mé- 
dium dans l'espoir de la localiser, Dorothy 
L. Sayers, l'auteure des histoires de Lord 
Peter Wimsey, visite les lieux de sa dispa- 
rition, espérant trouver des indices. Cette 
ire lui inspire son futur roman Mr! mon 
naturelle. Mais rien, pas une seule piste.… 
Au bout de onze jours, Agatha Christie est 
retrouvée, saine er sauve. Ëlle séjourne, seule 
et sous un nom d'emprunt, dans la station 
thermale d'Harrogare. Elle ne donne au- 
cune explication, et rien donnera pas jusqu'à 
sa mort. Après son décès, on retrouvera une 
note dans ses papiers : « La clef du mys- 
tère de ma disparition se trouve dans ma 
chambre du Péra Palace à Istanbul ». Après 
des recherches, une cache sera découverte, À 
dans laquelle se trouve une clef... 


disparition 
Aimee McPherson 


Le 18 mai 1926, la célèbre évangéliste 
Aimee Semple MePherson, fondatrice du 
temple de l'Angelus, à Los Angeles, dis- 
parait. Elle aurait été enlevée alors quelle 
se baïgnait sur la plage de Venice Beach. 
Quasiment au même moment, Kenneth G. 
Ormiston, un ingénieur de la radio KFSG, 
qui est la propriété du temple de l'Ange- 
lus, disparait également. À la mi-juin, la 
mère d'Aimee, Minnie Kennedy, 
avoir reçu une lettre de demande de rançon, 

gnée « The Avengers », qui réclime un 
demi-million de dollars pour ne pas livrer 
Aime à la « traite des blanches ». 
Cinq semaines après sa disparition, le 23 
juin, Aimee refait surface près d'Agua Prie- 
ta, dans le désert mexicain, tout près de la 
frontière de l'Arizona. Dès le lendemain, 
elle reçoit Ia presse à l'hôpital Calumet de 
Douglas, où elle fait un récit de ses mésa- 
ventures, Elle a été enlevée, torturée et rete- 
nue prisonnière dans une maison isolée au 

\ Mexique. Elle est parvenue à se défüire de 
ses liens et à prendre la fuite en sautant par 
Ia fenêtre, avant de marcher pendant plus de 
treize heures dans le désert. Le doute plane 
car ses vêtements semblent être en trop bon 
état pour accréditer cette histoire. 

Un grand jury est convoqué le 8 juillet pour 


lare 


Le règne de la criminal 


Das a nt de ie je 
ans a ville 
été observé. Diverses perso 


iées de boue, Le phénomène du 


UN PHÉNOMÈNE 


avait quiche Similarité ave 
sokil perilant un brouilk 
plus beau, parer ul 


Faits fortéens 


À Dogdyke, dans le Lincolnshre (Angleterre), un archéologue de Ia région efectuant des 
foules dans une lourbière aurait découvert un squelette humain avec une tête de loup. 
La suite de l'histoire est plus rocambalesque : i aurait emporté sa découverte à son dom: 


par un loup-garou. L'archéc- 

logue serai parvenu à sur. 

vivre bamcadé dans sa cu 

sine, alors que le loup-garou 

essayait de pénêtrer chez 

Hu. Au lever du Solo, ak 

que le loup-garou était part 

Fhomme serait alé enterrer 

le squeleito Là où à l'avait 

découvet 

* En Mongolie, le 5 août. 
l'exploraeur Nicholas 
Roerich etson équipe rap- 
portent ces fais : « Nous 
“ons à noir camp, dans 
le ditict de Koukounor, 
pas lin de la chaine de 
Humbolét Le matin, à 
envron 9 h 30, quelques- 
uns de nos caravanirs 

sie dla cocher du RAA 
Laisle phénomène nocturne était ARE 

sit sombre. Volant audessus de 
Nous. Sept d'entre nous. 
commencèrent à. obser- 
ver cet oiseau inhabituel. 
Au même. moment, un 
aure de nos caravaniers 
rematqua : 1 y à quelque 
chose de pus os, bien 

au-dessus de l'oiseau”, Et 

manfesta son étonnement, Nous vimes tous, dans une direction allant du Nord au Sud, quelque 

chose de gros et de brlant reflétant le soel, comme un énorme ovale se déplaçant à grande 

Viesse. En crisanl note camp, cette chose changea de direction du Sud au Sud-Ouest El 

ous vimes comment 1 dun beu intense, Nous eùmes le temps de 

e nos jumelles de campagne et de voir isänctement une forme ovale à surface uisante, 

‘dont un côté bi au soleil » I est à role qu'aucun diigeable n'a survol cette région sau 

vage de l'Ase. 

* En novembre, le docteur Chares F. Bush, lcencb et docleur ès sciences, découvre les. 
vanges propriétés d'une roche nommée « basaïte de Lintz ». Cole-ci dégagerai plus do 
chaleur qu'aucune autre et n'accélérerat pas en chute Hbre. Autrement deb resterait plus 
ou moins en susponsion dans l'air. 

« Lady Townsend et son fls admatlent avoir été lémoins d l'apparition du fantôme connu sous 
1e nom de Brown Lady, au Raynham Hal, Norok (Anglelere). Ce fantème a êté aperçu 
pour a première lois en 1835. 1 ont pu voir son visage et ainsi l'identifier grêce au portrait 
de Dorothy Warpole accroché dans le salon I est à noler qu'une photo de ce fantôme sera 
prise en 1936 pare capitaine Prouand et son assistant, Indre Shirz. C'est la seule phoo d'un 
fantme étant reconnue comme on ru 

* Le novembre, à Blings, Montana (États-Unis) le Dr JC; 
‘découven, dans le li de charbon 

de Bear Creok, une dent 

humaine. L'émal s'était 

anstommé en carbone et 

La chaux dans les races 

en fer. La dent, examinée 

par des dentistes locaux, a 

été ideniiée comme étant 

Ia seconde molaire dun 

être humain. 


AÉRIEN 


A EA9 soût, près de Dicpenveent 
6 Desenter, qu Platsoer, ur étrange phénomène à 
6e on ar antour de 12 hr 15: 6 

du Nonl-Oués- Out m-déssus de 
€ de le dt colorée en 


approsiativement 15 
de Rosa et une 


re grand qua 
exit 


Etat Adenend ae Bt dre 24 ou F6 


qi, chasseur de fossiles, à 


Les chroniques 
d'Farr Price 


Eleoncre Zugun 
La « fille au polterseist 


Le 03 dune june pajsame rumane,« 

Vienne au mos dl 1926. 1 cbserve susamment 
S Phénomènes Vol Gun poemes par de 
lement mpresstoné, 1 décde als ce rares 
1 fe et sa gardienne, Là comtesse Wasso- Sel 
22 Lahorare Nana de Rechethe Pajchaue de 
Londres pour des examens æproënss. Une 
Aux De, de note ces on Ke 1 qu à 
ir a dloanent ob, mas a 
des manfesatons signotques su 1 es 
Ton Pt re rom a 
SU usant mor de cu mate 
va à 6 aù ra, de rer 
une garde ani es ms 


du enlèvement, At 
faire sera classée « par manque de 
pts que plusieurs témoignages 


enquêter sur ce pré 
final, L 


font é 
gnie d'Ormiston dans divers hôtels durant 
là période de l'« enlèvement » Lopinion 
publique est persuadée que cet enlèvement, 
cache en réalité une fugue amoureuse et un 


t de la présence d'Aimee en compa= 


avortement 


! ritic 


dis: le Walter Collins 


Le 10 mars 1928, Walter Collins, 
neuf ans, disparait 


de 
Cenquête piétine rapis 


dement, alors que la police a déjà mauvaise 
presse. La une des journaux fait état de cor 
ruption en son sein. Au milieu de ces condis 
tions, un je rçon, dans l'Illinois, dé= 


clare être Walter. Christine Collins, la mère 
de Walter, le contacte et décide de payer son 
trouvailles 


voyage jusqu'en Californie. Les 


sont organisées publiquement par la poliè 
Mais Chris pre qu'il 
ne s'agit pas de Walter... Et elle le clame 
haut et fort, Tour est fait pour la réduin 
silence. De part son insistance, elle finira à! 
être internée en hôpital psychiatrique pour 
son propre bien. 


e se rend vite & 


au 


finalement, durant son! 
internement, le « faux » Walter av 
Arthur Hutchins. Grâce 
blance avec Walter il a pu réali= 


ïe sa 


ser son rêve, et venir en Californie pourlêtre 


près de ses s Une 
fois libérée, Christine poursuit l'inspectett 
Jones qui l'a faite interner, et reprendiles 
recherches de son fils. 

À la même période éclate l'affaire des 
s du poulkiller de Wineville» 
(ef. page 266). Sarah Louise Northeote à 
avoué avoir enlevé et tué Walter. Sonfils 
Gordo 


rs de cinéma pr 


oue également, mais tous deux 
t. Gordon souhaite rencontrer 
écution pour fui 


avant son € 


n 1925, le jeune David, 
jé vivant, Iliest 


Clay est retroi a des rares 
enfants à être parvenu à s'enfuir du ranch 
des Northcotr. Selon son témoignage, Wal 
ter s'y trouvait bien, et se serait enfui éga 
lement, mais il l'a perdu de vue. Christine 
wde espoir, et continuera à chercher son 


fils toute sa vie 

Le L'Échange (2008), de Clint Eas 
rwood, est une adaptation fidèle de l'affaire 
de Walter Collins. 


Des affaires de mœurs 


Les affaires de mœurs sont chose cous 
rante. Mais certaines sont plus célèbres que 
d'autres, car elles impliquent des person 
nages publics. C'est le cas de Farty Arbuckle, 
lèbre acteur comique, qui est accusé le 
5 seprembre 1920 d'avoir Kidnappé, violé et 
assassiné une jeune actrice, Virginin Rappé, 


lors d'une fête au St. Francis Hotel de San 
Francisco. Il sera acquitté en 1922, mais ce 
procès marque la fin de sa carrière, et il est 
ruiné par le scandale. 


Dans le domaine du spectacle, cest l'actrice 
Mae West qui défraie la chronique. Le 
20 avril 1927, à New York, après la plainte 
du maire suppléant pour out 
bonnes mœurs, elle est condamnée 
‘jours de prison et À 500 $ d'amende (alors 
qu'elle en gagne plus 2 000 par semaine). 
La raison en est son rôle dans la pièce 5. 
qui à tenu l'affiche pendant 375 soirs depuis 
la première en avril 1925. En prison, Mac 
West obtient du directeur une cellule per- 
sonnelle et la permission de conserver 
sous-vêtements de soie, De plus, elle rédi 
un article quelle vend 1 000 $ au magazà 
Liberty! 


En Allemagne, Peter Grupen, sorte de Ras- 
poutine allemand, défraie la chronique en 
1921. C'est un hypnotiseur pervers, cou- 
pable d'inceste, qui commet un double 
crime sexuel sur deux adolescentes le 21 
février. Cela lui vaudra son exécution en 
janvier 1922 


Dans la haute », le 10 juillet 1921, Mar- 


guerite Fahmy tue son époux, le prince 
Ali/Kamel Fahmy Bey dans leur suite de 
l'hôtel Savoy, à Londres. Victime de 
sexuels, elle est acquittée lors de son procès, 
ous les applaudissements de la foule. 


évices 


Lune des histoires de mœurs les plus mé- 
diatisées de la décennie débute le 25 ja 

vier 1927, à New York. Cest le divor 
# Daddy & Peaches », qui conclut le ma- 
riage orageux du millionnaire Edward West 


UN MYSTÉRIEUX NAVIRE 
SOUPÇONNÉ D'ÊTRE UN 
PALAIS FLOTTANT DU JEU 


« Daddy » Browning, cinquante-deux ans, 
et sa femme actrice de quinze ans, Frances 
Belle « Peaches » Heenan. Peaches de- 
mande le divorce, revendiquant l'angoisse 
mentale due à des plaisanteries et à un 
comportement sexuellement pervers de 
la part de Daddy. Le juge décidera que le 

ge de Peaches niest pas crédible et 
gagnera le procès, 


ès esCroa ries 
s impostures 


& 


Les Années Vingt voient l'apogée de l'ar- 
naque. En 1921, Oscar Hertzell commence Î 
à donner de l'ampleur à son escroquerie 
de la « Fortune de Drake », qui finira par 
prendre des proportions internationales. 
Pinkerton National Detective A, 
l'alarme à propos d'une organis 
dans le pays tour entier, écoule des chèques 
s 1922, 
Joseph Weil « Yellow Kid » (gamin jaune) 
et un associé réussissent une escroquerie 


bancaire de 300 000 $. Le Yellow Kid refait 


x médium. L'année 1922 
comte » Victor Lustig (qui a 
ndu la tour Eiffel deux fois) soutirer 
10 000 $ à une banque. Les escroqueries 
se multiplient aussi dans l'immobilier et 
l'assurance. En 1923, Frederick A. Coke, 
un prétendant à la découverte du pôle nord, 
est condamné dans une affaire de conces- 
sion pétrolière texane. En 1924, 
sans valeur inondent le Middle W 
Yellow Kid soulage vingt naïfs de Ch 
go de 500 000 $. Victor Lust 
Chicago en 1925 nt de 
refait AÏ Capone de 5 000 $. En 1927, Wal 
ter Hohenau allèche des investisseurs avec 
le dernier convertisseur eau- 
essence. 


Le scandale 
du Teapot Do 


Le scandale du T 
est une escroquerie qui se 
roule aux États-Unis de 1922 $ 
à 1923, durant la présidence ÿ 
de Warren G. Harding. Le | 
ccrétaire d'État, Albert B. | 
les champs de pé- 
nt à la Navy À 


trona County, Wyoming) 


linsi qu'à Elk Hills et Kern 
(County, à des compagnies 
privées, sans faire d'appel 
d'offres. À l'époque, cest le 
candale politique le: plus 
nsationnel de l'histoire de 

politique üméricaine (et 


il le resrern jusqu'au Water- 
gate). Cest le sénateur Tho= 


mas J. Walsh qui est chargé de l'enquête, 
qui se conclura par l'accusationtde Fall, ée . 


“Décès, lé 11 mars, du grand prophète Nicolas Van Rensburg, deve e dernier étant coupable d'avoir empoché 
prédictions lors de la guerre des Bees (Afique du 


des pots-de-vin des compagnies pétrolières 
Doheny et Sinclair. 
espagnol. Né à Res, en Catalogne, Gplômé en 1878 Fall a reçu en novembre 1921 une prime de 


re, À Sy établi et y débute Son ac 100 000 $ (léquivalent de 1 230 000 $ac% 
Laboration avec les meileurs arsans, & 


tuels), ainsi que d'autres cadeaux représens 
2 une conceplion tant un total de 404 000 $ (soit 4 960 000$, 
nes rat actuels). C'est le Hal! Street Jotrnal quifait | 
ssanl aujourdhui Eune roland Idisc 922 
reel éclater le scandale Le 14 avril 1922 | 
dace el la sngulanlé de s0$ innovations. Sa grande œuvre, d 
léghse catholique de Barcelone, la Sagrada Famika, restera La chaîne de Ponzi 


inachevée à sa mor. C'est l'assistant de Gaudi, Domènec pl 
Sugrañes, qui achèvera les travaux des Loi ours qui restent En 1920, le 
à iaïser pour lerminer l'ensemble de la £ de 


ie de la finance italo=améris 


cain, Charles Ponzi, âgé de trente-huit a 
garantit aux investisseurs de Boston des 


n2rmn. bénéfices de 50 % sur quarante-cinq jours, "1 
Anton Gaudi dÉmile Cou si q PL 0 
le caler de 1 er de 100 % en quatre-vingt-dix jours, grice 
« Méthode Coué », à son entreprise, Securities and: Exchange 
né en 1857. Pharmacien à Troyes, il constate que J Co. Elle encaisse des centaines de dollars ‘ 
s2$ encouragements aux pobents peuvent avc par jour dès le mois de juillet, Environ que 
une influence posive surles matades. 1 développe par jour dès le mois de juillet, Environ qua ‘ 
pet à pet sa méthode d'autosuggestion, qui fera rante mille personnes investissent environ! 
Febiet Sune pubicaon en 1922 (. « L'atosug- 15 000 000 $. Les profits sont censés pro= 1 
RETOUR ET venir d'une spéculation sur les Intemnatios 
cts, le 23 aoû mal postal reply coupons, achetés 1 cts et 


de Rudolph Valen- échangés dans les bureaux de poste contre 
tino Gune 


des tin 


æ En ré 
Emile Couë fices des 


valant 6 ets. 


é, Charles Ponzi assure les bénés 
remiers investisseurs en utilisant 


fnérades _atrent l'argent des investisseurs suivants, etitinst « 
pus de 100 00 personnes, principalement des ds seul bénéficiaire réel est Pon2 1 
Rd: «ie Le ci bénéficie réclcc Por 
un ni i-même. Ce système ne peut fonctionner \ 
à New Yodk sent meute salon des pompes Anébres que sil y a en permanence de nouveatx 
enérement lé parles chasseurs de souvent investisseurs. Charles Ponzi, accusé d'éscro= 
querie à Montréal, finit par tomber et sa | 
méthode est mise à jour. Seulement huit 
millions sur les quinze sont remboursés; des 
Rudolph V centaines d'investisseurs se retrouvant uis 
dune pérlonte. cor nés. Six banques font faillite, et Ponzi purge 
S l'ppendce. 1 que à La Bbiothèque du Congés une peine de cinq ans de prison 
È luna es ls impoanls clans ere ur À noter que cette amaque, depuis nommé 
5 mage (1 sa biographie page « chaine de Ponzi », sera utilisée à encôre: 
2 + Décés, le 3 novembre, de La célèbre treuse dé plus grande échelle par Bernard Madoffà là 
FA Annie Oakley à go de 66 ans. El a été membre fin du XXe» siècle pour un montant de plus 
A de La étre toupe de Bufalo BAL the Wid West 2 de 65 000 000 000 $ ! 
ë Shon, de 1885 à 1901, Sumommée « La petite Eva 
2 ferme au tr sûr x (sumom quel Got à Sting = 
Bu carole res À po 1 m SD). ne 6 BUFFALO BILSMILDWESEN 2 'nomme aui venait 
‘lle multiplie les exploits : à 28 mètres. elle CNertsg Ac ERSOF TE WORLD, a Tour Eiffel, Victor Lustie Lt 
touche 4 472 des 5 000 boules de glace lancées 
en l'ai. Ele coupe également une care à jouer en AE je (1890 - 1947) est un eseroë 
deux par son clé Le pus fin à cetle même distance. Son Victor Lustig (1890 > 1947) Su 
rie plus célèbre est d'enlever les cendres d'une cigarette et un imposteur. Il restera dans Vhistoire £ 
À la bouche de son mar. Lors d'une louée € Europe comme étant l'homme qui à vendu ; 
bu rase ve aie Giu  e Tour Eiffel. Vivant d'amnaques (et de jeux 
mais ll préfére que celui imne La cire dans sa 
main. Même à ge de 62 de cartes truqués, Lustig, avec ses allires 
ans, ele ouche 100 cbles aristocratiques et son sens de Ia psycholo® | 


d'argle Saflée à près de 


gie, s'installe aux États-Unis vers 1920-11 
15 métres. 


? y vend des machines à imprimer des (faux) 
John Moses Brow- : billets de banque (y compris à Al Capone), 
ring. Faventeur le pus ri et file des ruyaux sûrs surles courses de che= 
dns vaux (avant de filer avec Jes mises). Cest 

à lg de 71 ans, la MISS ANNIE OA LEY, en 1925, alors qu'il est à Paris, qu'il réu 
notamment inenlé _ sit son coup d'éclat. Alors qu'il se retrouve 
Je chère péstoll automatique sans le sou, il lit un article faisant état des 
intra he difficultés de l'État pour entretenir Ja tour 


Eiffel, qui initialement devait être démon 


Laapnatdu pérole Edward L.Doheny {le deuréême en partant dela 


moigne devant le comité du Sénat 


qui enquite sur 'aflire du Teapot Dome en 


rée en 1909, Se faisant passer pour un 
fonctionnaire du gouvernement, il prend 
rendez-vous avec des ferrailleurs à l'hôtel 


(Crillon, réputé comme lieu de rencontre 
entreshommes politiques et diplomates. 
Après un exposé et une 


visite à la tour, il à 
+ André Poisson, 
lun homme qui cherche à se faire une place 
ns le monde des afaires. Il fait la vente et 
file à Vienne.Ne trouvant trace de l'arnaque 
‘dans les journaux (Poisson ayant trop honte 
dé s'être fait arnaqué), Lustig revient à Paris 
pour tenter le coup une seconde fois, mais 
d'achereur se méfie et prévient la police. Ce 
qui oblige Lustig à filer, 

Dé retour aux États-Unis, il continue son 
trafic de fa 
bine jusqu'en 1934, 
Victor Lustig ». Il parvient à senfuir la 
Veille de son procès grâce à une corde fa 
‘de draps noués, mais est à nouveau capturé. 
Il est condamné à quinze ans de prison à 
Alcatraz. Selon la légende, AI Capone lui- 
mémelest son protecteur à la prison, et il a 
Affiché dans sa cellule une ca 

Jatfour Eiffel sur laquelle il a noté « vendue 
100 000 francs ». 


se monnaie. Il fait durer la com 


us le nom de « Comte 


te postale de 


Arthur Fureusson, 
vendeur de Else Ben 
‘et de la Statue de la Liberté 


Dérigine écossaise, Arthur Furgusson se 
Krouve à Trafalgar Square un matin de 1920, 
où il surprend un Américain qui contemple 
Ha colonne surmontée de la statue de Nelson. 
Fürgusson l'aborde, lui expliquant qu'elle va 
disparaître, car les caisses de l'Empire sont 
vides. Mais que 6 000 £ suffiraient à sauver 
ces monuments. L’Américain tombe dans le 
Panneau, tandis que Furgusson empoche là 
somme, avant de se rendre compre de Ia du- 
périé, mais bien. trop tard. Furgusson vend 
Ia même année Big Ben pour 1 000 4, er 
#4 Buckingham Palace pour à peine 2 000 £ ! 


Séduit par la facilité à berner les Améri- 
cains, il décide de se rendre chez eux. Ainsi, 
en 1925, il loue la Maison-Blanche à un 
éleveur de bétail pour une durée de quatre- 
, pour à peine 100 000 
$ par an, la première année étant payable 
d'avance, 

Furgusson cherche à faire un coup d'éclat 
Le port de New York doit s'agrandir.… er la 
statue de la Liberté, selon lui, gêne les tra- 
vaux. Le gouvernement fédéral est prêt à la 
vendre, car il ne faut pas arrêter la marche 
du progrès. Un Australien tombe dans le 
rassembler 
la somme de 100 000 $ exigée par Furgus- 
ucun répit, afin 
viter qu'il ne divulgue la nouvelle. Il se 
laisse même prendre en photo avec le client 
au pied de la Statue. Malheureusement pour 
Jui, la somme tarde à arriver.… et éveille son 
impatience, qui, elle, éveille les soupçons de 
l'acheteur. L'Australien se rend à la police 
avec la photographie. La police identifie 
immédiatement Furgusson, et l'Australien 
les mène directement à lui. Il écope de cinq 


vingt-dix-neuf 


panneau, et passe ses journées à 


son. Ce dernier ne lui laiss 


ans de prison 
1930, 
cles où il continue sa can 


‘installe à Los An- 
jusqu'à sa 


sa sortie. 


De la drogue 


Dès 1921, les États-Unis sont submergés 
par une vague de cocaïne et d'héroïne syn 
thétique fabriquée en Allemagne. En 1923 
la Société des Nations décrète que l'héroïne 
m'a que peu d'intérêt thérapeutique et de 
plus est dangereuse. Lutilis 


dicale en est interdite dès 1924 aux Be, 


{Unis (et son usage total seulement en 1956) 

La marijuana (terme rendu populaire par Ia 
presse au début des années trente), quant à 
elle; est tolérée, exception faite de la Cali- 
fornie: qui l'a prohibée dès 1910. 11 faudra 


Le che soda, Coca-Coa ré en 1688 
cnlena de le cine, répondant ap à D 
Gemando du marché embican, ès fan 
Kant L ge deep e 
et à on fre baisser consiébaement 
Rosa ds 1906, à seulement 100 de grain 
Par once 68 op. faura atiendre 1928 pour 
el so tolement baie de la compose 


de cote boisson. 


Le règne de la crimi 


Le rêgne de la crimins 


Le 


Mrcs « cheminots > 16 sont. pas 


Mhoit dans cette parti 


Mécaniciens, chauffeurs, äiguilleurs et conducteurs dont les trains sont/immobilisés 


Les/mouyelles les plus récentes font prévoir la fin de la 
RvE des chemins de fer américains, grâce aux efforts du 
Président Harding qui rapprocha, en des réunions tenues à 
le-Maïfon Blamehe, les directeurs des compagnies et les repré 

‘itants des ouvriers. 

Cette rêve ‘avait éclaté le 1°” juillet, quand 400.000 où 
riers des ateliers de construction et de réparation aban: 
Honnèrent le travail pour protester contre uno réductions de 
alaires. Elle 20 déroule sans incidents graves: 

On ne saurait en dire autant de la grève des) mineurs de 
Hharbon, qui, elle, n été marquée par des scènés)sanglantes 
tune parait pas ahprôcher de sa-fin, après quatre mois de 

Lawdiftérence entre les attitudes dés deux contin 
cents de gréfiftes" s'explique par des considérations eth- 
hiques. 

Leu personnel ouvrier dés chemins de- fer, aux Etats-Unis, 
ke recrute presque exelsivement parmi les « indigènes >, 
de: la population qui est wméricaine 
C'est dire que 
des illettrés ct que 1'édu 
Lation leur-&/indulqué ‘dès sentiments de civisme. 

Mu contraire, lospersonnel souvrier des mines se recrute 
grande partie phrmi, les. émigrants venus do l'Europe 
ntralés et , surtout. de Wancien Empire d'Autriche 


lepuise üné ou deux: générations au mi 


Hongrie. La mafbrité. est Composée d'illettrés, de Slaves 


Mégnorants et turbülents, 


À 


Que les meneurs peuvent fact 

lement poñssér®fux-pirés excès. Et c'est parmi eux -que 

des€ holcheÿiks > améfleäs Ont trouÿé. le :plus grand 
onfbre de partisans, en loir promettant l'avènement de 
< Age d'or». 


Les excès auxquels st sont livrés cos. mitièurs  dénofent, 
une incroyable sauvagerie. Sur les chantiers de Ja Coms 
paguie de Southern-Hlliñois, ils -assiégèrent une centaine 
de  briseurs ‘de grève », qui se défendirent jusqu’à leurs 
dernières “cartouches. Les asiégés, qui s'étaient rendus 
avec promesse de vie sauve, furent attnchés avec des corde 
par groupes de quatre à.six, et ordre leur fut donnés dé 
s'enfuir. Mais, pendant Jqu'ils se retiraient, les. grévistes 
les prirent pour cibles. Quinre survivants furent ligottés en, 
ün seul paquet ct précipités dans Je lacs 

A ia fin de juillet, le nombre, des grévistons des miries: 
d'anthracite était évalué à 572.000. D'après une statistique 
publiée le 15 juillet par le New York Herald, le-nombre total, 
des grévistes, aux Etats-Unis, ÿ compris cheminots et ouvriërs, 
des industries textiles, s'élevait à 1.600.000. Lnsuppression, 
des salsires de cette multitude représentait une perte quotr 
dionne de 7.500.000 dollars. A ect date, [les minemrs de 
charbon, en grève depuis 14 semaines, uvaient déjà perdu 
près de 200.000.000 de dollars. Enfin, l'ensemble des grèves 
coûtait aloïs- au”pays 15.000000 de. dollars. .par jour: 

11 ne faut pas oublier cependant quel grive des mineurs 
de charbon avait été précédée d'un chômage {0reé 3û à la 
surproduétion.: dans l’année 1920, la moyénns des journées 
de travail ataitvarié entre 220 ct 271 jourtées.; en. 1921, 
elle était tombée à 100, et beaucoup de. mineurs ne pouvaient 
plus vivre avec les salaires de deux ou'trois journées de travail 
seulement par semaine. ee 


attendre 1937 pour quelle soit interdite 
Hu niveau national, entre autres suite à une 
Campagne de presse de l'Empire hearts 
Contre l'herbe « qui rend fou ». 


Des srèves 
et des émeutes 


La décennie est marquée par de grandes 
grèves, notamment aux États-Unis. La plus 
importante date de 1922, où plus de six cent 
mille mineurs de charbon et près de quatre 
ent mille cheminots sont en grève presque 
toute l'année (cf l'article ci-contre). Le 10 
mai, a police arrête deux cents leaders parmi 
Les grévistes pour la pose de bombes dans des 
usines et Le meurtre de deux policiers. Mais 
dès 1920, à Marewan, en Virginie-Occider 
tale, douze personnes sont tuées, le 12 mai, 
dans unléchange de coups de feu entre 
mineurs de l'Union et les policiers. 
Dans un registre plus « comique-tragique », 
JS autorités ont matraqué cent cinquante 
femmes, dans Le but de les maîtriser, lors 
lune émeute au Bedford State Reformatory, 
124 juillet 1920 à New York. 


Eriseurs de srèves 


L'article ci-après, daté de 1913, La Fortune 
d'u « briseur de grèves », bien qu'antérieur à 
la décennie, résume parfaitement la manière 
‘de faire des briseurs de grève aux États- 
{Unis durant la période. 


“James Farley, qui vient de mourir à Plattsburg 
(États-Unis), en laissant à ses béritiers une 
fortune de six millions de francs amassée en 
moins de dix ans, avait inventé de toutes pièces 
üné industrie nouvelle. Il entreprenait à for- 
Lfiit la lutte contre les grèves, i fréquentes et 
Si désastreuses en Amérique, où les syndicats 
(trade unions) disposent d'une influence consi- 
dérable. 
Cet ancien conducteur de tramsoay avait or- 
‘ganisésson entreprise méthodiquement. Son 
* armée de première ligne » se composait de 
millebommes, qu'il choisissait autant pour leur 
habileté professionnelle d'ouvriers mécaniciens 
que pour leur humeur batailleuse. En échange 
d'une indemiité quotidienne de 5 francs par 
our qu'il touchaïent d'un bout de l'année à 
L'autre, ils devaient abandenner immédia- 
tement tout travail et accourir à son appel, à 
quelque distance qu'ih fassent de la ville où al- 
ait se livrer Le combat, Leurs frais de voyage et 
d'entretien étaient payés largement, et Farley 
leur distribuair en outre une partie des sommes 
considérables qu'il recevait des compagnies ou 
des thefs d'usine qui l'appelaient à leur secours. 
"Vingt mille bormes constituaient son armée 
» de seconde ligne. Cette catégorie d'auxil 
nÉtaittenue à aucun engagement et ne recevait 
pas d'indemmité régulière : mais es réservistes 
L nr double paie, at ils se 


en 


# 


Page da gauche Les grandes grèves américaines vues parle journal L'ustration en 1922 


«que le « télégramme de 


convocation » les touchait. 
Farley s'était spécialisé dans la lutte contre les 
‘grèves de chemins de fer, de tramsuays et de 
mines. Plus d'une fois, la seule annonce de son 
intervention ft échouer Les grèves. Les ouvriers 
sentaient à l'avance qu'ik seraient vaincus WE 
par le redoutable «strike breaker », et la plu= We 
part Sempressaient de retourner au travail 
Les grandes industries américaines avaient We 
compris, dès les débuts de James Farley, les We 
que pouvait leur rendre sa We 
puissante organisation ; ik l'encouragèrent en 
lui assurant de copieuses annuités-abonne- 
ments contre la grève ! 
Généralement, il travaillait à faire ceser une 
grève d'employés de tramrways à San Francisco 
dans le délai d'un mois pour une somme de 150 
* 000 francs, À la fin de la troisième journée, les 
grévistes reprenaient le travail, et Farley dés 
mobilisait son armée trois jours plus tard ! 
La phtisie emporte à l'âge de trente-six ans 
implacable adversaire des «trade unions», un 
mois après qu'il ait gagné 300 000 francs en 
dix jours ; le temps de terrasser à Brooklyn une 
grève d'ouvriers du bâtiment. Ë 


immenses service 


Le crime organisé 


Avec la prohibition est né le trafic d'alco- 
ol. Celui-ci géi des sommes colossales, 
entraînant irrémédiablement l'organisation 
des criminels, et leur montée en puissance. 


Les sangsters 
aux États-Unis 


cipalementles domaines du bookmaking (paris 
illégaux), des jeux d'argent, de la prostitution, Ms 
des prêts à usure, des rackets de la drogue, dela Pa 
protection (par racket), etc. En un mor, rout ce 
qui est illégal les gangsters Le proposent hors de 
prix, et cela fonctionne, La contrebande d'al- 
cool est La plus grande manne financière de Ia 
décennie, et les gangs deviennent plus impor- 
tants et organisés, Transporter et revendre l'al- 
cool demande des contacts. Ainsi naissent les 
alliances,ec les syndicats du crime. Le plus gros 
estle « Big Seven », qui contrôle la Côte Est,et 
2 en son sein les gangsters comme Waxey Gor- 
don, Charles (Lucky) Luciano, Bugsy Seigel et 
Frank Coste, 
Cette manne financière génère également une 
très forte compétition entre les gangs. Une 
véritible guerre débute, pour la conquête et le 
contrôle des territoires. À New York, Dutch 
Schultz et Legs Diamond sont en guerre 
contre Lucky Luciano et Meyer Lansky pour 
s le contrôle de la ville er du trafic d'alcool. Alors ÎM 
que Louis « Lepke » Buchalter et Jacob « Gur- 
rah » Shapiro contrôlent les drogues et l'extor- 
Sion de fonds. 


Le crime organisé aux États-Unis couvre prin- Ë 


C'est à Chicago que se ivre guerre des gangs 


Ja plus emblématique et la plus meurtrière: 


Le règne de la criminalité 


Chronologie pour 


* 1927 est une année non-bissextie d'une durée de 385 jours 

6640 de La période juienne 

5687-88 du calendhierisaélte (5697 commence le jeudi 9 septembre 1926, et l'année 5683 
‘commence le mardi 27 seplembre 1927) 

3-4 du 78 cycle du calendrier chinois 

+ 1945-46 de l'Hègire (1945 commence le lundi 12 juil 1926, et 1346 commence le vendredi 
er jullt 1927, suivant l'usage de Constantnople) 

+ 139136 du calendrier révolutionnaire (année 135 commence lo jeudi 23 septembre 1926, ot 
l'année 136 commence le samedi 24 septembre 1927) 

* 86-57 do la République française (4 seplembre 1870) 

9 année dela paix du monde 


Les éclipses en 1927 


Le diamètre du Soleil ou de la Lune s'entend 1. Heures exprimées en Temps Universel. 

Scleit 

+3 janvier, Écipse annuaire visible sur La ligne qui commence sur la cle est de l'Australie. 
reste presque constamment sur l'océan Paclique, e fit sur la côte est dela Patagonie. 

2 juin. Écipso totale visble sur la igne qui commence à l'ouest des les Bnlanniques, coupe 
ces es, le nord de la Scandinavi, océan glacial Arcique el va se lemminér à l'est du Kamt 
chatka. 

: 24 décembre Écipse parie invssble à Paris. 


* 15juin. Écipso totale visible à Par. 
+8 décembre. Écipse lotale parielement visble à Paris, L'entrée dans l'ombre à leu à 
14h51 min 365, etla sortie à 18 h 17 min 42 $. La Lune se lève à Paris à 14 h 50. 
Passage de Mercure 

10 novembre. Passage de Mercure sur le Sole. Entrée à 2 h 03 et sorte à 7 h 28. 


L'ascension d'AI Canone & là 
querre des ganos de Chicaco 


La guerre des gangs à Chicago/débute en 
entre deux factions : le gang Torrio® 


nel (South Side) et Saltis 

(West Side) d'autre part. Au cours de la 
décennie, Chicago est Le théâtre de six cent 
vingt-neuf meurtres non résolus dans Je 
milieu, et de près de cinq mille meurtres qui 
seraient pas en relation avec la guerre des 


A1 Capone, ancien tueur du Five Points 
New York, s'installe à Chicago en. 
1920 sur l'invitation de Johnny Torrio-Il 


Gang de 


devient le lieutenant de Torrio, et rapide 
ment négocie une trêve avec les gangs di 
North Side et une alliance avec les frères 
siciliens Genna. Mais cela ne dure pas. En 
1925, O'Banion, le chef du North Side, 


est assassiné dans sa boutique de Reuristés 
Hymie Weiss prend la relève du gang, et les 
représailles ne tardent pas. Le 24 janvier les 
hommes de main d'Hymie Weiss tirent 
plusieurs reprises sur Johnny Torrio. Céders 


nier survit à ses blessures après une longue 


hospitalisation, durant laquelle Al Caponé 
et trente autres mafieux le protègentVinges 
quatre heures sur vingt-quatre-En février, 
Torrio passe la main à Al Capone, son pro= 
tégé, et « prend sa retraite » à Brooklyn 

AI Capone est désormais à la tête d'un 

table empire du crime, Parmi les épisodes 
les plus importants de la guerre des gangs 


La phot de son arrestation 


Le gang de Lucky Luciano (22 depuis la 


figurent « les batailles du Standard Oil 
Building », qui ont lieu les 10 et 15 août 
1926, entre les hommes de Capone et de 
Weiss. Ceux de Capone tentent d'abattre 
MVeiss et Drucci, qui viennent verser des 
pots-de-vin à Morris Eller, au Standard 
Oil Building. La première attaque a lieu 
Ie 10 août, et un passant est blessé. Cinq 
ours plus tard, le 15, ils font une nouvelle 


féntative, au même endroit, sans plus de 
succès 
Uni autre épisode important de cette guerre 


st l'atraque du quartier général d'Al Ca- 
pône, l'Hôtel Hawthorne, par les hommes 
de Weiss, le 20 septembre 1926. Un convoi 
de huit voitures remplies d'hommes de 
main, armés de mitraillettes, ouvre le feu 
Sürl'hôtel. Plus de mille balles sont tirées, 


1 mai 1920 


bre 1923 
Les lermitoire. 


+924 


40 novembre 1924 


24 janvier 1925 
26 mai 925 
43 juin 1925 
8 juil 4925 


Lente ur par un por qi cord eu pos pour leger. Ces Bugs » Morar 

rene 
 . 

none RSR DD Un D ES eme 
Capo, qui en devienfle président. k * 

8 janvier 1929 Lolordo "tt chez par bois homes. {Son ami d'enfance, Joe Aielo, devient président de 
ue de 

AA février 1929 Massacre de la Saint Valentin, {Sept des principaux leutenants du gang de Bugs » Moran 
Assassins dans un garage par do fau pohcrs à side de Capos 

/23 octobre 1930 (Assassinal de Joe All dovani son domicäe. Capone n'a plus aucun 


24 ociobre 1931 


e) & Meyer Lansky (4 


Meurtre de Big im Colosimo, premier chel de gang à Be 


La « Conférence de Cicago 


depuis la 


mais personne n'est tué, Un seul membre 
du gang de Capone est blessé. Ainsi qu'un 
passant, touché à l'avant du crâne. AÏ Ca- 
pone paie 5 000 $ pour l'opération de cette 
victime cc n d'éviter quelle ne 
perde la vue. Finalement, les hommes de 
Capone parviennent à tuer Hymie Weiss 
le 11 octobre 1926. Lors de son enterre- 
ment, sa veuve déplore qu'il y ait moins 
de fleurs que pour l'enterrement de Dion 
O'Banion. « Bugs » Moran lui explique 
que Capone a tué tellement d'hommes 
d'O'Banion qu'il ne reste plus personne 
pour envoyer des fleurs. 

La guerre des 


rale, 


ngs atteint son sommet le. 
nt Valentin de 1929 quand 


sept membres du gang de « Bugs » Moran 


jour de L 


sont exécutés. 


BONOLOGIE DE LA GUERRE 
DES GANES À CHICAGO 


gssassn8 John Too sucolde 
Lang Dons di pre gang de Toro-Capoh, ur I VU empr  #on 


1 partage La ventre Les diférents gangs, mais a Irbve et de 


L ï la poñice. 
“Genna, le frère d'Angelo, est ebau lors d'une fustiade avec | 
RS re à 
CS 
4925 Sam Amaluna, le président de l'Union 
Reise ‘bardo. nes li Le 
quartier Général d'AI Capone, - 
pans DR PO ne 
ne abat Vs devant son omis. Dr, Conde ». suce 


EE ël condamné à ans ans de prison pour aude face 


léenne, est assassiné chez son coifeur, Tony Lom- 


nome, est attaqué par le gang Weiss Aucune 


Le règne de la crimin: 
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à Brunskes, de la Ligue contre l'oppression coloniale et 
l'impérialisme délégués, don 107 viennent de 37 pays 

 Abolition de l'esclavage en Siera Leone 

« Le Congrès national indien réciame l'indépendance du pays. 

: Fondation du Parti National du Vietnam. qui veut expuiserles Français avec 

«Au Brési, le gouvemement déclare les grèves illégales 


Quelaues © 


* L'espérance de vie dans 
pés est de 54 ans, 
2 salaire moyen américain e 


jes Lindbereh 


js, ner este 4 rie 1802 1 

rate Mianesola. Son père tai BY0caL e EME 

can opposé à l'énrée en guerre ds 

à mére enseignai 1e chimie. P2SS 

me en 1922 ses études de const 
dote, ‘achète un 


Cha 


s-Uns, où à y a donc 
oïure pour 6 hablanis 


et propose des 
makes. 


passele 
aptèmes del 


an Alanique au cours Un VOL 
à Paris les 20 et 21 9 
de The Sp 


nu pour l'occasi 
$, Son stat estte 


Lo 
prix Oreig 
À devient un inte 


Vies les ques 
és tone 
a de nombreux cons rar 
éroayales. coms canal du Nana Ado 
no aernauies aux États. Le 21 mars 18 
"écaté de la Mégaile d'honneur du Congrès 


Le massacre 
de la Saint Valentin 


Le massacre de la Saint Valentin ést le point 
d'orgue de la guerre des gangs, cell qu fait 


basculer l'opinion publique et en change là 
perception quant aux gangsters, qui, jusque= 


À, étaient considérés comme ceux qui per= 
mettaient aux gens de boire de l'alcool 


Al Capone décide, en 1929, den finir avec Je 
gang de « Bugs » Moran. I charge son ami € 
k MeGum (de son vrai nom Vin= 
10 Gibaldi) de cette tâche. Celui-ci monte 
une embuscade. Un bootlegger (contrebandier) 
invite les hommes de Moran pour leur vendre 
du whisky de première qualité à un prix imbat= 
able. La transaction a lieu Le 14 février, dans 
un garage situé au 2122 North Clark Street 
Chicago. En réalité, des hommes de MeGurn: 
les atter 
tuent 
de Moran présents ne se doutent de rien, etse 
Jaissent désarmer et aligner face au mur. C'est 
alors que les faux policiers ouvrent le fu, les 
criblant de balles (plus de cent imp 
relevés par la police). Léquipe est persuadée 
d'avoir atteint sa cible principale, « Bugs » Mo® 
ran. En fit il s'agit d'Albert Weinshank, ur 
de ses hommes qui cultive une ressemblance 
physique et vestimentaire avec lui. Moral 6st 
arrivé en retard, et a fait demi-tour en voyant là 
voiture de police devant le garage 
Durant ce temps, MeGurn se trouve dans un! 
hôrel à l'autre bout de la ville avec sa maîtresse, 
qui lui sert d'albi, et qu'il épousera plus tard 
pour qu'elle ne puisse pas témoigner contre ui, 
et Al Capone est en Floride, Aucune preuve 
ne les implique dans cette affaire, mais toute 
monde, que ce soit la police, les médias où 
population, sait qu'ils en sont les commandi® 
taire. 
Al Capone se charge en personne délimi 
ner les témoins pouvant l'incriminer. Il invite 
John Sealise, Albert Anselmi et Joseph « Hop 
Toad » Giunta, les assassins engagés pour fire 
le travail, à un banquet en leur honrieur lé. 
mars. À la fin de celui-ci, iles fait attachersur 
ges, et les massacre à coups de barre de: 
baseball, avant des les achever d'une balle en 
pleine tête. 


associé J 


cenx 


x, déguisés en policiers. Ils efféc- 


lors une descente. Les sept hommes 


seront 


Autre vue de la reconstiution du massacre de Là Sail 
WValenn parles enquêteurs (Chicago Dal News archives 
1929, DN.0087709). 


« 


me 


* Jemassacre de la Saint Va 


Des hommes lenant en joue d'autres hommes, aignés coale un mur, durant La reconstiuion du massacre de a Saint Valen- 
En parles enguéteurs {Chicago Daly News archives, 1929, DN-0087705). 


/AlCapone accepte de se faire emprisonner 
durant dix mois pour port d'arme illégal 
afin de calmer l'opinion publique. Mais 

entin décide le 
gouvernement à faire tomber Capone. C'est 
ainsi que naissent les « incorruptibles » (cf. 
page 315). 


(Cet événement est entré dans la culture 
populaire américaine, et donnera lieu à un 
film en 1959, Some Like Ie Hot (Certains 
T'aiment chaud), de Billy Wilde 
In Monroe, Jack Lemmon et Tony Curtis. 
Deux musici se retrouvent 
témoins du ma à Saint Valentin, 
‘t doivent fuir au plus vite. Ils rejoignent, 
déguisés en femmes, un orchestre féminin 
qui se rend en Floride. 


Les forces 
de l'ordre 


Institutions 


Les Années Vingt voient la naissance d'or- 
fganisations internationales importantes, 
renforçant ainsi l'efficacité de la police et de 
la justice. 


Créatk 
permanente di 
internationale 


Le 13 décembre 1920 est créée la Cour per- 
manente de justice internationale (C.PJ.L). 
C'est la première juridiction internationale 
vocation universelle. Son statut, adopté 
par l'Assemblée de la SAN, n'a été rati- 
fé ni par les États-Unis, ni par l'ULR.S.S. 
1 Contrairement à la S-d.N. vire paralysée, la 


Cour, siégeant à La Haye, se montre très 


traité ving 
durant l'Entre_deux-guen 
vingt-sept avis consultatifs. El 
féclaircissement du droit inter- 
sera dissoute en 1946 


Vienne, les polices de vingt pays se réu- 


Police Commission (Interpol). L'objectif est 
d'organi ale 
rente chaque année, afin d'échanger des 
informations sur Les act 
partager les progrès scientifiques d'identifica- 
tion des criminels, Les premiers avis des per- 
sonnes recherchées sont rapidement publiés 
dans le journal interne d'Interpol, l'Interna= 
fional Public Safety Journal. Les États fon- 
dateurs sont l'Allemagne, l'Autriche, la Bel- 
gique, la Chine, l'Égypte, la France, la Grèce, 
la Hongrie, l'Italie, les Pays-Bas, Pologne, 
la Roumanie, la Suède, la Suisse et la You= 
igoslavie. Ils sont très rapidement rejoints par 
ts-Unis (C£ encadré « Effectuer des 
recherches », page 296, pour connaître le type 
de données collectées par Interpol). 


er des rencontres d: 


criminelles, et de 


Un nouveau directeur 
pour le futur F.] 


Le 10 mai 1924, John Edgar Hoover (1895 - 
1972) devientle directeur du Bureau OfInves- 
tion (qui sera renommé BL en 1935). 


ent pour créer l'International Criminal | 


 Selonles estimations, AI Capone a perçu 105 milions de dolas cete année, so 35 miions 
de plus qu'Henry Ford C'est revenu le pus important jamais llint par un ciloyen américain 
à cette date, 


Crimes & justice 


Les 20 av, des bandits attaquent un train mexicain. 100 personnes décident au cours defataque, 
st 5006 leurs rs, Où rs vs. 

À Pasburgh, Pennshane, le gang des « Flsheads » attaque un fourgon bändé ke 11 mars. C'est 
La première ataque de ce Iype de Métre des Étas-Uns, Le fourgon a été stoppé avec une mine 
anbvéhiale, e qui a sévèrement iessé gardes, et détl les 104000 que ansporal le fourgon, 

À Londres, 160 poker lancent ur rai surla Sont Agency le 12 mai. saisissant 16 documents qu 
‘het des actes d'espionnage et des actions subversives en préparaon aout dans l'Empire 
branrique 

Le 9jin ke rége bochevique exécute 20 espions anglais supposés, 

Le procès du dorco de « Daddy & Peaches » débute à Net York 25 nv: Le marge orageux 
dumioanare Edard West« Da » Brouning, 52 ans, et de sa ferme actice Ge 15 ans, Francs 
Este « Peaches » Heenan, estune des stores les pus mériatsbes de La décennie Peaches de- 
mande le dore, métlant en avant angoisse mentale du à des plasaniees et à Un comportement 
‘sæxuelement pervers de la par de Daddy. Le juge décidera quel lémoigrage de Peaches n'est pas 
rés el Daddy gagnera procès. 

 Abert Snyder sl assassné à Long islnd, New York le 19 mars, par sa femme Ruth Snyder son 
nant Judd Gray. Cote aflare somme loue banale sera rendu ht en fison de 'exéaon des 
deux amants en 1628. page 254) 

Le 20 avi, à Now Yotk, apr a plat du maire suppléant pour ourage aux bornes moeurs, acte 
Mae West ct condamnée à dix jours de prison et à 500 dolers d'amende (ak quel en gagne 
pis 2000 par semaine. La rison en est son rl dans La pibca Sax, qui enu fiche pendant 375 
soirs depuis la première en av 1925. En prison, Mae West bent du recteur une celuie personnelle 
et permission de conserver se sous-étements de se. De pus, ol rétige un fc quel vend 
3 000 dors au magazne Let! 

* Nicolas Sacco et Batolomeo Vanzetfarétis en 1920 pour atlaque à mai ammée el mure, Son 
exéatés 5 h 40 du main, à la prison de Creiestoun, à Boston le 23 août Quelques nets aupa 
ras lmmigré portogas Casino F Maderos, qu, en 1925, avai avouë le cr qu'on impot à 
Sacco et Varueti vera tre exécuté (p.21). 


Aventures & explorations 


* Le janvir, le National Geograph Magazine pubie le premières photos sous-marines en 
couleur {des auiochromes). El ont sensaion, mais auront ali coûtera Vie à W.H.Longey, 
Je colaboraleur de 'ichlyologue Charles Martn, auteur de ces cichés exceptionneis s'en tire 
‘avec de graves blues. La cause ; 30 grammes de magnésium utilisés pour l'éclairage en. 
Surace addiionnés à de l'eau de mer 

* Johnny Weissmuller bat 3 records du monde cete année : le 100 yards et 200 yards nage 
Me, ainsi que le record du 4x100 yards. Son record du 100 yards restera invaincu pendant 17 
ans,et ce malgré les progrès de ls natation 

+ Découverte de gisements de pétrole à Kirkouk, en Irak, la 45 octobre. 


Archéologie 


* Des archéologues russes décent le 29 octobre, avoir découvert la tombe de Genghis 
Khan dans le déserte Gob {Mango et Chine). À ce jour, 'empacement de Sa tombe reste 
un mystère 

Début es foules à Chypre de l'archéalogue subdois Enar Gerstad (En en 1931). 

* De vastes champs diamantfères auraient ét découvens au Brèsd, non in de Couyaba, 
130 


Un plete de l'Armée de fair pé 
vienne, Toto Mexta Xesspe, dé. 
couvre ls lignes de Nazca (go 
de Nazca, Pérou). 

Les découvertes archéoiogiues 
fales à Fobom, au Nouveau 
Mexique (États-Unis), sur un sie 
paléo-ndien lendent à prouver que 
Les Indiens habaient La régon dès 
8000 avant. 

“Loiplorieur Sven Anders Hedin 
débute son expéditon sino-sué- 
doise en Mandchourie et en 
orientale, qui va durer 6 ans. Âgè 
de 62 ans, à me cote expsion 
Qu va découvre 327 ses archéo- 
logiques entre a Mandchoue el 
18 Silang, e mate en énidence 
Les preuves dune cuture datant de 
l'âge de pierre. 


te page 200 


La chambre à gaz instal 
dans la prison de Saint Quenin 


de Washington, D.C, Hoover @ 
son diplôme de fin d'études au lycée Washing= 
e au droit par les cours du 
a licence en 1916, puis sa mais 
7.La même année, le Dép 

gage et il effectue des compres 
rendus de dossiers. Deux ans plus tard, il êse 
promu au poste d'assistant particulier du pro 
cureur général À. Mitchell Palmer. Cest Jui qui 
organise, au début des Années Vingt, les norme 

breuses descentes et arestations de présu 

socialistes ou communistes. 

En mai 1924, Hoover assure l'intérim älà 
tête du Bureau d'investigation (BL) quitne 
devient « Fédéral » quen 1927. Sept mois plus 
ard, le titre de Directeur lui est définitivement 
ordé, La réputation du service, suite au 
scandales de l'administration Harding, est des 
plus mauvaises. Hoover va semployer À chañe 


cela. Des qualifications rigoureuses sont 


naintenant exigées et un progrimme d'entrafs 
nement intensif est établi, I institue aussi un 
fichier national des empreintes digitales et un 


Hoover à son profit et constitue la. 
« liste des dix criminels les plus recherchés à 
B.L. et d'autres astuces de relations publiques 
« S'il doit y avoir de la publicité » déclare 
quelle soit du côté de a loi et de ordres 
Sous sa direction, le BI. acquiert une répu 
tation d'intégrité et d'indépendance. Mais il 
faut attendre les années trente pour qu'i/soit 
unanimement reconnu, grâce aux poursuires 
et arrestations de John Dilinger, du gang 
de Kare « Ma » Barker et de Nelson « Baby 
Face et à son rôle dans des affires À sensation 
comme l'enlèvement du « bébé Lindbergh », 
le fils aîné de Charles, le célèbre aviateur. 


LUE sc = MS 
ere Én 


Hoover est le 8 février 

Unipatriote américain qui craint l'infiltration 1924, la chambre 
des communistes, d des anar- à gaz, dans l'État du "24 
chistes, des fasciste e Nevada. Elle 
activement les syndi première fois utilisée pour une 

(association n rat de Carson City: 
Inventeur du procédé, le major du se: 
rend aux politicien l'Armée américaine D. À. Tur- 
figures nationale re : « C'est la façon la plus rapide 
eaux sont à Washington, D.C.Ilesttrès et la plus humaine n être humain. » 

ar tout ce qui concerne les conspira- 


socialistes, 


est pour là 


exécution à la prison 


té 


er dé 


Portrait de John Edgar Hoover en 1924 


NÈLE L'INTÉRIEUR 
3 COFFRES 


es se Hrvuvant à 
éricur de La sale des cofhe att 


E 


Le 


Des inspecteurs entrain d'examiner des outils de cambrioleurs, incluant des pistolets et une torche a acétylène, saisis lors de 


la descente au coffre de l'appartement de Blower 


.Prendre le cambricleur à son propre jeu 


Le gaz lacrymcsène. 
pour contreca 


Une fois encore, n sien Fo 
d'avance sur les voleurs et les perceurs de coffres-forts 
dans la course éternelle entre les criminels et la loi. 


aun 


Le développement du chalumeau oxyg ylène, 
couplé avec une simple tige d'acier souple, peut aïder ce 
lui-ci à faire fondre et traverser l'acier au manganèse. Cet 
acier, le plus résistant jamais fabriqué, avait donné pen- 
dant un temps un avantage aux cambrioleurs de banque. 


Puis, la Science intervint et produisit un 
nouveau métal qui, jusqu'à mainte- 
nant, résista à toutes les tentatives 
pour le percer ou le faire fondre 
Sa composition est un secret 
uès bien gardé; mais le cuivre, 
semble-t-il, serait un des 
matériaux utilisés. Dans ce 
qui est appliqué aux portes 
des salles de coffres, on peut 
donc trouver : la couche € 
rieure dans un acier résistant 
standard, puis une couche de 
ce qui semblerait être un alliage 
de cuivre, suivi d'une épaisseur. 
d'un matériau d'une excep- 
tionnelle dureté qui ressemble 
au Carborndum© (carbure 
de silicium), une autre couche: 
d'allinge de cuivre, et pour finir. 
sur l'intérieur une plaque d'acier. 


té- 


La science a aussi transformé une invention de guerre, le 
gaz laërymogène, en outil de temps de paix. 

Celk n'amène rien de bon au cambrioleur qui rente de 
percer, de faire fondre où exploser les portes d'une salle 


lisé en temps de guerre, a été ajouté à 1 
les cambricleurs de banaue et les experts en coffres-forts. 


nement utilisé 


cryméfène. Peulimporte, 
&stubligé de déclencher le 
libérant un épais nuage de fumée aveuglante 
uffante. Pendant le siècle passé; la construction des: 
de coffres et des coffres-forts avait une avance de 
vingt-cinq ans sur les cambrioleurs. En d'autres termes, 
une salle des coffres nouvellement construite pouvait 
être utilisée sans problème pendant un quart de Siècle 
avant que l'évolution des techniques de cambriolage 
ne la rende obsolète, À contrario, au cours 

des: dernières années, l’utilisation 
par les cambrioleurs d'appareils 
de plus en plus sophistiqués. 

à considérblement réduit 
cette période de « sécu- 
rité ». Pour faire face à, 
cela, les fabricants des 
chambres fortes font 
constamment évoluer 
leurs produits. Quand 
les salles des coffres 
de la banque fédérale 
de Cleveland ont été 
conçues, elles ontiété 
uipées de portés 
en acier froid d'une 
épaisseur d'environ 

un mètre vingt, qui à elles 

les pèsent dix-huit tonnes ! 

rxomme celle … Elles étaient les plus grandes de 


es l'époque mais, cinq ans plus tard, 


les portes des chambres fortes de Ia réserve fédérale de 
New Yérk ont êré fabriquées avec environ le double 
d soit env mètres de l'acier le plus. 


résistant connu ! 


à = 


Déclenché par une torche à acétylèneservant à couper une porte blindée, une bembe lac 
explose et oblige Les pérceurs de coffre à fui 


Le règne de la criminalité 


Sur la photo du haut, un électricien teste un modèle 
d'alarme centralisée. I est branché sur de ptites 
fenêtres et portes de manière réaliste. Il recherche 
les points faibles que les cambrioleurs pourraient 
‘exploiter, et leur offrir une chance de passer par les 
murs en les découpant, comme ils l'ont fait sur la 
photographie ci-dessus ; ils ont percé un troû assez 
«grand'avec une torche à acétylène, pour qu'un policier 
puisse passer la porte blindée du coffre. Sur la gauche, 
une alarme portative dans une boite blindée qui se 
déclenche siun voleur tente de l'arracher à son porteur. 


EN 


|| 


A gauche, un abris à l'épreuve 
des balles, sur roulettes, avec du 
verre blindé protège un policier 


CT 


NN 


un opérateur de TSF de la police, ci-dessus, reste en contatt 
avec les équipes d'intervention mobiles, dont les véhicule sont 
‘équipés de radios, qui sillonnent la ville pour fermer les routes 
it à un cambriolage et stopper es bands 


La molette de combinaison et un morteau de porte de e* 
coffre de 12 cm d'épaisseur, découpé avec une torche à 
acétylène, afin d'ouvrir un effre supposé à l'épreuve 


des cambrioleurs 


Aucune explasion ne réveille le voisinage lérsquun bragqueur de 
‘banque moderne creuse son chemin à l'intérieur du coffre avec 
son équipement silencieux d'hxyacéylène 


E 
F 


Des imprimantes télégraphiques automatiques connectent les stations de 
police aux flash d'information sur ls crimes. A droite, l'intérieur d'une 
forte de chambre forte équipée anti-intrasion et de bombes lacrymogènes 


Lexpert en empreintes digitales peut, en quelques 

minutes seulement, trouver dans ses. fichiers 

Lempreinte d'un suspect, et un nouveau procédé 

permet de diffiser les images d'empreintes partout 
dans le pays 


La porte massive d'une chambre 


fois, équipée d'impasantes barres 
et faite de métal résistant à la 


“héleur, fe un abtae de sil 
capable de décourager les meilleurs 


“perceurs de cafe 


Des motocyclistes de la police arrétant des bandits contraints de sortir de leur vébicule suite à l'explosion d'une grenade 
lacrymegène lancée par l'un de leur poursuivant 


Ë 


Dürantlongtemps, la croyance voulait que les coffres- 
forts) en manganèse Sôïent inviolables. Ils étaient à 
l'épreuve du forage, ét la fabrication particulière de 
leurs portes n'offrait aucune possibilité d'y insérer 
de T'explosif liquide, pendant que la combinaison de 
vérrous résistait aux coups de masse du perceur de 
coffre qui chéchait à détruire le cadran pour ensuite 
erocheter les verrous avec une tige d'aci 


Puis vint le développement du chalumeau à gaz 
portable et/de la tige souplé, la tige étant juste une 
barre d'acier léger. Î1 suffi de la tenir et la pointer 
contre l'acier résistant, juste à l'endroit où la flamme 
du chalumeau est appliquée. Cette tige soxyde à une 
vitesse impressionnante : une très forte température 
est développée. Même alors, les fabricants de ces 
coffres continuaient à croire en la 
produit, parce-que, d'après éux, toute tentative pour 
traverser le métal en le faisant fondre serait inutile, 
vuique la chaleur détruirait probablement le conte- 
nu du'coffre, et n'offrirait donc rien au voleur. Mais 
ur gang de cambrioleurs plus rusés a réussi à faire 
fondre un trou d'environ trois centimètres dans la 
paroi du coffre, pour ensuite ÿ insérer un entonnoir 
et en remplir l'intérieur d'eau. Il ne leur restait plus 
qu'à faire fondre une ouverture suffisamment grande 
pour passer une main er littéralement aller à la pêche 
au contenu du coffre ainsi rempli d'eau. 


urité de leur 


Aujourd'hui, tous les banquters ont transformé leurs 
coffres-forts.à base de manganèse en une salle des 
coffres équipée de gaz lacrymogène. L'intérieur de 
la porte estun dédale de fils d'acier courant à tra- 
vers de petites poulies de cuivre ét maintenus tendus 
en permanence grâce à de pui orts. Les fils 
passent par chaque section de la porte, et s’entre- 
croisent même avec le boîtier de combinaison, pour 


ants re: 


Es LÉ cars) 


protéger: de route tentative de briser le cadran pour, 
ensuite faire sauter les verrous, Si le fil est cassé, peu 
importe l'endroit, la £ension)est relichée, eiles deux, 
verrous à l'épreuve des cambrioleurs se déclenchent, 
L'un d'eux active une gâchette qui relâckfe un ressort 
à ventouse sur les récipients contenantile gaz lacry= 
mogène, brisant ainsi les foles en verre quillibètent 
des nuages denses de ce gaz insupportable. 


L'introduction, du gaz nest qu'un dés nombreux 
changements effectués dans les salles des coffres mo= 
dernes, Les portés dans les chambres fortes ne sont 
plus simplement fabriquées avec des bords blindés. 
Au lieu de ça, elles sont maintenant biseautées, ce 
qui bloque l'ouverture comme le bouchon d'une bou= 
teille. Des tests ont révélé que de l'effet de l'explosi 
déversé dans les fissures d'une porte blind 

rait une énorme pression contre les côtés des ren= 
forts, forçant la porte vers l'extériéür, Alors qu'avec 
le type biscauté, l'impact produira uniquement un 
souffle à l'intérieur de la pièce où de la chambre 
forte, sans arracher la porte. Pendantique les nou- 
vesux verrous anti-cambrioleurs, les bombes lacry= 
mogènes et les constructions spéciales Sont en train 
d'être étendus: pour protéger des cambrioleurs;iles 
banquiers continuent à placer toute leur éonfiahce 
dans les systèmes d'alarmes électriques, eticertgins 
des derniers modèles sont si complets qu'ils sônt, Vire 
tellement, à l'épreuve :de tous types d'attaques. Les 
alarmes électriquesttelleé que- celles utiliséesdans 
les magasins ou les résidences, sont divisées’en deux 
catégories : les alarmes locales, avec alerte sonore 
autour de l'immeuble pour attirer les passantsset la 
police, et les alarmes reliées au bureau central, oùune 
alerte silencieuse est envoyée en un instant aux quar= 
tiers g de la société de protection, qui envoie 
alors des gardes armés sur Les lieux. 


exercez 


La fin dela route, le bâtiment des cellules la prison de Sing Sing 


Era do Popular Machantes, décembre 1924 


Here’s the Gun 
that Bandits Fear Most! 


—the 
Thom pson, 
Anti-Bandit Gun 


3 tie nafest gun for poli il 
fer polceman, sherif urguard 


— Am 
in Jour force who can shot à 
Thom Dao PA 
he un tin ca 
Be dt fepuarde he innocent bp) 


AU te sant gun 19 ao in je 
—because its bulles Êse . 


order acura 
vre hit! 7 


! And you 
fal, accurate hot 
quired. 


he man with he Thom pron 
* no geiauey against à Thompunte 
Theo 
Dr nes sn Ue by Pole Faro 
pr, Banane, Bu | à be citée Ve 
Leo sul 
er 


EE: RICHARDSON, Maumee, Ohio 


Distributor for the States of 


Ohio, Michigan, Indiana, lowa, Wisconsin 


and Minnesota 


Clarence Darrow 
juriste 

Ghrence Darow (1857 - 1868) és 
juste né dans l'Ohio. | entre au bas 
reau en 1878 ot s'nsale à, ego! 
en 1687. 1 s'implique immédamenL 
‘dans les procès qui suivent les émeutes eu 
<Haymarkl on 1686 a défend les end 
sistes accusts de meurtre. En 1890, Aa 


Denire dans 1 Chicago Ciy Comorsfonels 


1 quite ces demier pour déerdle) 
Fcommunste Eugene Debs et dabires 
membres du syndcat des chemns 88 

Je contre des accusations d'outrageà M 
Le cour formulées lors de la grève PUR: à 
man on 1894. Bion que le procis SOLS 
‘perdu, la réputation. de Darrow: comm 
Aavocal au pénal des syndicats s'lend 

à léchele nationale, En 1903, Ted 
Rocsevet le nomme médoleur de le 
‘grève des charbonnages de Pennsÿas 

rie et, en 1907, À obent lécqu 


de l'assassin du gouvemeur oh 
Frank Steunenberg. Darow abandoMnes 
complétement la défense des * 
en 1911 après quo doux d5 585 CS 
accusés du dynamitage du La 

Times, eurent changé d'avis; Sans 

le prévenk, en cours da procès etc 
de paider coupables, x 
Arès Le quere, Dartow. tend 
merbres de l'équipe du make coton 
‘de Chicago, Bi Tompson 8 er 28 
Leopold et Loeb, accusés du eu) 
Bobby Frank, En 1925, avan 
fafare la pus coèbre, ls défense UN 
peût enseignant du Tennessee, JchniTEn 
ÉSeopes, accusé d'avoir enseigné ls the 
re de l'évolution de Darwin..Opposé en 
fameux oralour Willem Jing BJ 
perd l'affaire, mais sa remise en quest 
pénérante de. l'enseignement DE 
fradionnel _ est considéré, 

une vicore de la pensée F3 


charge l'alire Soc à Derot a cent 
Facquitement dune Lemdle noïre KT 


(Me 0 élnie contre les amet 


Nuit chasser du ogg 
Darow VI el ont so cabinet à Ch 
go. lin. lime paricuséramen 
alfares à sensation susceptibles 08 ae 
Les gros res. 

Darow a publié Le Crimes 
sauts (1622) Le Mani del 


€ règne de la criminal 


A L'INTÉDIEUR 
D'UNE PRISON 
DES ANNÉES VINCT 


2 


20 


Une police organisée 


la police séquipe mieux, comme avec 
l'arrivée de la nouvelle mitraillette Thomp- 
page 291), ou des gik 


Les avancées 


de la cri istique 


Les empreintes digitales (découvertes en 
1892) sont, depuis 1901, utilisées comme 
moyen d'identification. Il est possible de 
reléver les récentes (avec de la poudre de 
“carbonate de plomb), ainsi que les plus an- 
peur d'iode). Les 

fichiers de fiches anthropomorphiques sont 
constitués depuis 1908 en Franc: 
Les taches de s 

il est possible d'en connaître l'ori- 
gine humaine ou non, ainsi que le groupe 
sanguin (découvert en 1900) grâce 
travaux de Léon Lattes depuis 1915. D: 
d'Albert Osborn (1910) 
marque les débuts de la graphologie et de 

des documents 


édments interrog, 


«en 1920 un pro 


La balistique, ainsi que le relevé des traces 
sur Les balles, sont mis au point en 1920 par 
le colonel Calvin Goddard. C'est à partir de 
1929 que la science balistique est admise 
comme preuve dans les cours de j 
Le premier laboratoire de recherche c 
1930 par le 
if du comté de Los 


minelle américain est créé 
département du sh 
Angeles. Le laboratoire du Bureau of Im 
Higation est créé en 1932, En 1937, le bio- 
chimiste Paul Leland Kirk met en place le 
premier programme académique de erimi- 
nalistique à l'Université de Californie. 
Dans un registre plus folklorique, le profes 
Kohn-Abrest, directeur du La 


boratoire de Toxicologie français, 


seur Emi 


dé nouveau de r 

de l'arsenic dans les viscères de personnes 
supposées empoisonnées et, la m 

M. E Béclère 
d'identification des empreintes digitales par 
les rayons X. 

C'est en 1921 qu'est mis au point le premier 
polygraphe (déecteur de mensonge), par le 
docteur John A. Larson, de l'Université de 
Californie, en se basant sur les mesures de 
la pression sanguine er de l'a 
dermale 


gnale un curieux procé 


ivité électro- 


Nigel HubDai 


le cambrioleur sans traces! 


INgel Hubberd, un camolèue 

mel Scotend Var en déroûte 

oût la décennie, en ne ls 

enprenie da. Pour “efacer! 
“empreintes, use do l'ananas, où 
sacement les propriétés de La pci 
Qui content. Hubbard se perce]! 
pal ous sur les doigts, pus les Wempal 
dons du jus ananas, Cou ui pe 
de gomme ses empreintes cities én= 
dr ses gts lou isses 


A l'intérieur 

ST 

des Années Vinet, 
Légende page 292 


1) L'oscalerdelaprson dé 
Washington DC. ? 
Quetres bagnards 
(Cours données dans une prof 
pour femmes 
Un couloir de celles: 3 
Lintrieur spartate dune celle! 
modome 


(Démonstration de l'efficacité 'un Gil 
paré-balles en 1923 


Le rèl 


de la criminalité 


nel partout sur le continent. 


Ces signés eryptiques, envoyés avec une photographie d'em- 
préintes digitales par le procédé phototélégraphique à plus 
dequatre mille kilomètres, traversant montagnes et déserts 
ch quelques minutes, constitue un défi de la police de New 
York à celle de San Francisco, à qui elle pose une question : 
« Qui est cet homme ? À qui appartiennent ces empreintes 
digitales ?» 

Mr X, escroc mystère est une énigme pour la police de New 
York, qui le suspécté d'être un criminel notoire. Il a donné 
un faux nom etune fausse adresse, ce qui le rend encore plus 
suspect, Le seul indice est une étiquette provenant de San 
Francisco sur son manteau, Cette pist oir que la 
police de la cité de l'Ouest à peut-être une fiche sur ce Mr X. 


Nes York doit agir rapidement, L'avocat du prisonnier 
Pair Ft sortir de garde à vue avant qu'une lettre conte- 
nant ses empreintes et sa photographie ne parvienne à San 
Francisco. Il a alors été décidé d'essayer la radio. Ainsi, la 
photographie des empreintes et leur code descriptif ont 
été envoyés à travers l'éther grâce un merveilleux nouveau 
système d'envoi dinages. La police de New York a remis 
à un ingénieur en téléphonie le négatif de la photogra- 
phie des empreintes et un code décrivant celles des autres 
doigts, L'ingénieur à mis ce négatif dans une machine, 
timoins d'une demi-heure plus tard, une photographie 
fraîchement développée parvenair dans les mains du chef 
Daniel O'Brien à San Francisco. La distance a été annihi 

lée, l'espace conquis, le temps compressé, L'identification 


*° policière franscontinentale est devenue réalité. 


Le 


N.Y.Police Dept 


Céciestla photographie transmise par radio qu permet d'identifier un crimi= Ces signes cnyptiques noyés avee 


ww 


Par George C. Henderson 


Les escrocs ne pourront pas passer inaperçus 

longtemps dans une ville étrangère. Les pho- 

tos des empreintes, transmises par radio, per= 
(4 mettent de l'identifier en une demi-heure ! 


graphie de mille lieues, l'expert en 
identification de Ja police de San 
Francisco se déplaçe Le long des 
rangées d'armoires jusqu'à célle 
marquée « UT », oùvre une sec- 
tion notée 7/qui contient une cin= 
quantaine de cartes, avant de les 
examiner avec soin. 

< II nest pas ici » déclare-t-il au 
groupe d'éminents fonctionnaires 
de police venus assister à la dé 
monstration. + 


fdentif RE | Tenantdans 52 main 1 photos 


une photographie d'empreintes digé- 
tales par le procédé. phototélégra- 
phique à plus de quatre mille Kilomètres traversant mon- 
tagnes et déserts en quelques minutes, constiieun dé de Ia 
police de New York à celle de San Francisco, à qui elle pose: 
‘une question : « Qui est cet homme ? À qui appartiennent 
ces empreintes digitales? » 

MrX escroc rhystèreest une énâgme pour a police de Nes 
York, qui le suspecte d'treun ériminel notoire.Îl a donné un 
faux nom et une fausse adresse, ce qui le rend encore plus 
suspect. Le seul indice est une étiquette provenant de San 
son manteau, Cerre piste lisse l'espoir que Là 
de l'Ouest a peut-être une fiche sur ce MX. 


New York doit agir rapidement. L'avocat du prisonnier l'aura 
fit sortir de garde à vue avant qu'une lee contenant ses 
empreintes et sa photographie ne parvienne à San Francisco. 
Il a alors été décidé d'essayer la radio. Ainsi, la photographie 


‘ des empreintes et leur code déscriptif ont été envoyés à tra= 


vers léther grâce un merveilleux nouveau système d'envoi 
d'images. La police de New York a remis à un ingénieur en 
téléphonie le négatif de la phorographie des empreintes et 
un code décrivant celles des autres doigrs. Lingénieur a mis 
ce négatif dans une machine, et moins d'une demi-heure 
plus tard, une photographie fraichement développée parve= 
naît dans les mains du chef Daniel O'Brien à San Francisco. 
La distance a été annihilée, lespace conquis, le remps com- 
pressé. L'identification policière mranstontinentale est deve- 
nue rédité, 

Tenant dans sa main a photographie de mille lieues, l'expert 
en identification de la police de San Franciseo se déplace le 


À New York, la police détient l'empreinte montrée page 76. À San Francisco, cette carte est dans les fichieis de la police. Avec 


l'utilisation de la nouvelle ma: 


long des rangées d'armoires jusqu'à celle marquée « U-T », 

ouvre une section notée 7 qui contient une cinquantaine de 

cartes, avant de les examiner avec soin. 

« I nest pas ici » déclare-t-il au groupe d'éminents fonction- 

rires de police venus assister à la démonstration. 

Et cétait vrai. I niétait pas dans la section 7, comme l'indi- 

quai le code, mais il a été découvert une minute plus tard 

dans la section 8. Les enregistrements des deux dépar- 

tement variaient d'un point. Il y trouva l'exaëte réplique 

de l'empreinte envoyée par New York. 

L'expert a sorti Ia carte et l'a ten- 
due au chef O'Brien. Elle 


contente Bhote 
5 D graphie des 


empreintes, la d 
tion, les mesures de Bertillon, 
ét le dossier d'Harold Keller-connû des 
Services pour vol à l'étalage. 
Une heure et dix minutes après que la photographie eut 
été placée dans la machine à New York, la police de San 
Francisco a clairement identifié le suspect et télégraphié 
à la police de Gotham son indentification. 
Confronté à ces informations, le jeune homme aux che- 
veux blonds, le prisonnier mystèré, a confirmé son iden- 
tité. Lors de l'audience sur la demande d'Aaéeus corpus 
‘quelques heures plus eard, la police a pu le maintenir 
en détention en présentant les preuves de sa culpabilité, 
sans quoi il aurait dû être remis en liberté. 
La police de New York, en faison des délais d'identi- 
fication nécessaires depuis d'autres villes, a souvent dû 
relâcher des criminels faute de preuves. Ils espéraient 
qué cela fonctionneraït, mais avaient des doutes. Ce 
für le cas du major Wellington Belford, qui a été arrêté 
usurpation d'idéntité d'un officier dans un: hôtel 
d'Oukland. Belford était libre grñce à unc gaution de 
500 $ versée, et il à put senfuir au Canada avant que 


qui envoie les photes par radio, la photographie de Nevo York arrive entre les mains de 
“la police de San Francisco et le criminel est rapidement identifié. 


la police n'ait pu obtenir une ordonnance de détention. 
Désormais, la science a rendu ce genre de choses im= 
possible, La transmission par fi et sans fl de photôgra- 
phies, qui ont été largement testées, est suffisamment 
fiable pourune tâche aussi délicate que de dérerminer la 
liberté d'un être humain Des photographies d'uné main: 
humaine, passée aux rayons X et montrant un doigt cas 
séjont été transmises par fl de New York à Chicago 
pour un diagnostic. Un journal de Gotham a envoyé une 
pleine page de publicité, mise en page, Via ce moyens à 
un journal de Chicago. 


Le de documents, la consultation d'archives afiielles lesame 
expertise délivrée par un professionnel réputé sent essentiels à ou 


Les archives officielles 
américaines ; 


1 s'agit de ous les enregistrements concemant lat Gi ou a propriété 
recensements, cessions Immoblires, naissances, décès, adopons, certains 
‘dossiers mérhcaux et autres, que le pub y af actès ou non, Les États-Unis 
ne dsposant pas d'arciies nalineles avant 1834; les documents importants 
sont conservés à Ja bbiothäque du Congrès. Les États, ls comtés el autres 
Giéonscrpions sont responsable de leurs propres enregistrements 


: Les documents accessibles au public : registres de mariage, décès et 
néissance.\Regétres électoraux : Infcmmahons récentes, Réperioires dès 
grandes vil el annuaires téléphoniques. 

« Les doguments accessibles avec autorisation : registres d'adoption. 
«Les documents accessibles sur demande ; cessions immobilières, mpôts, 
pers de construire elles demandes de penis professionnel. 


Au niveau iccal ou de L'État. 
Apr le Grade Cuers, ‘au niveau des États. un système unfome d'enregis- 
trementdes données indispensables commence à émerger, bien que l'accès à 
ces données quisse él 169 ciféremment un État un au. Les registres 
des 1 Souvent moins ouverts que ceux des mariages où des 
“déobs el Jes repstes”des adopions peuvent être systématiquement sc. 
lès, modifiés ou détruits. C'est le comté qui bent, plus souvent que l'État, les 
registres des divorces. Avant la fin du XVIII, ces renseignements sont, au 
mieux, rudimentaires. LES registres paroissaux des veiles églises ainsi que 
les socitlés d'histoire ou de généalogre sont es plus susceplibles de permettre 
une recherche antérieure à la Guerre d'indépendance. 

Les registres électoraux peuvent généralement être consultés à la bibliothèque 
de la commune concemée el fouissent des informations récentes. C'est 
aussi cas pourlesrépories des grandes vies, qu'indiquent l'adresse ctla 
5 \profession de lous les habitants. Les annuaires téléphoniques sont aussi très 
ss _uiles, mais tout le monde n'a pas le téléphone. 

B Les cessions immobilières, parmis de construire et toutes les autres transac- 
a ions conceman! l'immobilier sont loujpurs sstreintes à un enregistrement off- 
Ë Sél, ccess be sur demand. 

“Trouver le propriétaire d'un terrain quelconque revient à en retrouver les diffé- 
rents actes de cession (à supposer que les enregistrements soient complets). 
Les états des lieux réalisés chaque fois que La propriété change de main four 
néssent des indices sur les nouvelles constructions, les démoltions, l’utifsation 
de La propriété, etc. Sont aussi accessibles au public les dossiers des bureaux 
Jocaux de !a circonscription, les valeurs estimées des propriétés el les impôts, 
les permis de construire, les demandes de permis professionnel des artisans et 
“des professions ibérales, ainsi que les comptes financiers dela circonscription 
considérée. 


Les sociétés sénéalcsiaues 


L'néré des Amdricaié pourles lignées généalogiques est depuis longtemps: 
évident La plupart des États isposent de leurs propres socibés, à carac- 
fre pré, el de nombreuses ares plus modestes qui s2 spéciaisent dans 
ques paonmes Pam ps marne pu a Na Engand sr 

Society du Massachusets et Augusta Socet of Cale. 
Le Sa D le mom on de or 
ès longtemps, posséde sans doute Les pus vastes archives généalogiques du 
monde. La plupart des sociétés sont ouvertes 8u publ. 


EFFECTUER DES 
PECHERCHES 


fu conte del presse, les recherche pensses dans une grande bibliothèque ou 
Ho 729 1 pd np derniere 


Au niveau fédéral 


Los États-Unis fféctuent un recensement lous ls dx ans, el cea depuis 1780. 
Les questionnaires no deviennent res daccës que Sokante-douze ans après 
Le recensement. Les premiets na conennent guère pus que le nom du mañre 
de maison et nombre d'habitants de la demeure, cassés parsex et par ge. 
En 1850 Jes consements s'intéressent aux roms, âges, leu de nïssance, 
professions ef palrimeine immobile de lou les gens répertoriés, En 1900, 
ennent ajoute des questions concemant eu de naissance des parents, 
Le taf maté), les enfants mé au mode; es enfants vivants, éducation 
La propnéé du foyer Notons que Je recensement de 18903 été complétement 
détruit par un incendie dans Le batiment du commerce en 1820. 

Les dossiers mäaires des indidus reste inaccessbles durant le soixante 
quinze ans qui suivent fa in du service. Hs sl conservés à Wsshinglon sous 
La garde de l'ame concemée. 

Les registres de l'immigration sont déposés à a bblolhèque du Congrès et 
conbernent es noms, dates d'enrés el pays dagine des immigrants. Le pu 
bc ne peut y acchder directement et ls informations ne Son communiquées 
que sur requêtes spéciales. 


Les sources internationales 


Lys Register of Shipping. 71 Fenchurch Set, Londres, ent depuis 1764 
un registre de ous les mouvements des navires marchands dans le monde 
Les infomatins comprennent les noms des propriétaires, le leu ta date de 
coestucton, le tonnage etles dimensions, le numéro d'enregistrement ofciel 
et indicatif d'appel el, de 1764 à 1873, la desinolon déciarde. Les renselgne- 
menks Son fournis sur demande. 


Interpol 


Interpol êté fondé en 1923 à la suite dela Seconde conférence intematonale 
de la polce judiciaire, réunie pour débalre del rapide croissance du crime in- 
tematonal après la Grand Guerre. Interpol, don siège és instal à Vienne 
en Auch, facile a coopération entre les dférentes poces nationales qu 
ont à améter contrebandiers, faussaires et autres criminels opérant à rave 
Les frontières nalionalos, Chaque pays aff dispose d'un service qui conira- 
se le communications de diférentes pobces avec Je secréariat général. 
Interpol bent à jour un fichier des criminels internationaux où figurent les 8sso- 
Gés connus, le las et manières d'opérer, ainsi qu'un fichier d'empreintes 
dass en rapide expansion. Les informations arvent par circulaires conf 
dentiekes aux lrces de police des pays adhérents. Le public na peut pas acc 
der à ces fiers; loutes les demandes de renseignements doivent émane 
‘une pois adhérent, 


La presse 


1 existe des sociélés de documentation de presée qui llctuent des re- 
cherches sur demande, par sue. Ceg coûte de 1, $ à 4 $ par sue. 

A ex pur ds ago ne a en ur 
matins qu'aux professionnels, Aux États-Unis, les prcpales agences sont 
/ASsacaed Press (AP) et United Press Itemaonal (UP) En Europe, es pri 
‘pales sont Reuters fondée en 1848) et Haves [ondée en 1832) 
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Les progrès de la science 


+ Lastonome belge Georges Lemaïte émet lidée que notre univers serait en perpétuelle 

‘expansion, posant ainsi es jalons de L future théorie du Big Bang. 

= Vanr sachusels) invente l'analyseur différen- 

il. caleueteur capable de résoudre des équations diférentielles (autrement le premier 

ordinateur analogique électromécar 

Car Norden produit son premier viseur de bombardement {Norden bombsight) qui restera 

l'un des secrets lea mieux gardés de l'Ammée américaine jusquà a fn dela Seconde Guerre 

mondiale 

- Philo Famsworh, un ns, me au pont le premier tube à vide 
Ss0o, dé qu'avait déjà à 14 ans. est 

a de 60 lignes horizontales sur un écran. Son système 

Supplatera les systèmes mécaniques, et ses princes sont encore utlisés de nos jours. 

* John Baird eflclue la première transmission à longue distance d'un signal de télévision 

(705 km) par câble téléphonique. Ces images son ransmises du Central Hôtel de Londres 

la Gasgon Central Staton, à Glasgow. 


tphlcsophie. Le principe d'incertitude d'Heisenberg, qui marque les babufements de là 
physique quantique, posluie qu'il est impossible de connalre précisément à la fois La viesse 
El position d'une particule, ou bien sa durée de vel son énergie 
- Découverle du langage des abeilles, par Kar von Frsch, qu publie Aus dem Leb 
Bo les), qui dé 
langage es, 

: Fondation de la Verein fur Raumschifart eV. (WIR) l'Association pour les voyages dans. 
l'espace, par un groupe constlué de Johannes Winker, Max aller, Hermann Oberh, et du 

n Braun. La pre le Gole- 
en Zeptr, 22 Schmidebrücke à Br 


Notre santé 


Notre auctidien 


: Pour la première lis, le 13 janvier, une femme obtient un poste à la bourse de New York 
{New York Stock Exchange) 
- Mse sur le marché du premier juke-box entièrement automatique, par Rowe Intematonal, 
sous la marqué AMI 
sation de 'Auto-typist 
pis dun document simutanér 
Le Trésor américain annonce le 26 mai qu' va réduire la talle des billets de banque d'un 
joptant ainsi la norme encor jour. 
- Coninental Baking premiers Hostess Cakes (gâteaux au chocolat 
de a rb 
* La compagnie Bordon Milk commercialise le premier ait homogénélsé (es aures las sont 
s vendus avec un dépôt de crème sur le dessus et doivent être mélangés avant d'être 
servs) 
: Rolex commercialise la première montre waterproof, un modéle de poignet bapisé « R 
(Oyster Perpelual ». 


ie à écrire qui peut produire de me 


1. Wilrd Mari our son premier 
reshurant sous le nom The Hot 
Shoppe à Washingion, DC. C'est 
le peer ébissement de ce qi 
devenda la cére chine hôtels 
Mari àtaversLe monde. 
* Première démonstration e a tél. 
A vision aux États-Unis. le 7 avi, à 
Soin ont pe Févéiofum des laborlores Be de 
Lo os New York La démons es ef. 
Unis) pendant un bref instat © fectuée par Water S. Gford. le pré- 
0 part à male set SAT, qui montre à un La 
aq Le D eme 
remière iron V8p® “entendu grâce à une connexion télé- 
phonique. 


Le service télé: 
transocéaniaue 


ie enre Ne Votk 
fac). Les amées qui suive, le sic 50 HR HO nee 
kg en Eure. En 192.1 Leon gen ui de Cons Be 
paquebot qu prOpons 15 ee ice vk, ouvre le 26 juin. Le tour dure 
passagers ol son dcuipage 00 socondes et st composé de 9 
Aer Ra A montagnes sur des courbes de rac- 
cordomentincinées, aachant des 
is aux passages pour 25 cents. 
* Ouverure, le 11 mars 
res Golden _ Gloves 
compétion de boxe amateur qui 
5 tnt au Knights of Cobumbus 
Center de Ne York Pau Gaico 
Tédtor Dal} 
Nous, ge Le tournoi 


5, WS. Gflord le président. 
le cer ler, se ouvent dans deux 
tuées Gans le même builing, mais leurs voix p 


58 ont 
ré 


Régime sec ! 


Les Ët 
Saba) 


s-Unis seront bientôt aussi sess que le 


une du 16 janvier 


1920 


Titre du Chicago Tr 


Les origines 
de la pronhi 


bition 


Les origines de la prohibition se situent au 
XIX® siècle, lorsque la Société américaine 
e en 1925) prônait 
des boissons a 


de tempérance (fond 
déjà la mise hors-la- 
lisées. L'alcool constitue alors un véritable 


fléau de la socié 
maladies, violence. Les ligues de tempé= 
rance sont constituées principalement de 
femmes er de prédicateurs, qui défilent dk 
les rues et saluent les fermetures de saloons, 
Peu à peu, ces ligues ont acquis un poids 
politique. 


L'alcool f 


engendrant délinquanx 


ut interdit à la Maison Blanche 
par la Première Dame, durant lé mandat de 
son mari (de 1877 à 1881), le président Rue 
therford B. Hayes. Lucy Hayes, ce faisant, 
füt surnommée «  Lemonade Euey sale 
premier État à déclarer là prohibition, êst 
le Maine, en 1855. Cest le premiere État 
sec_» (dry state). En 1916, vingt-six des 
quarante-huit États sont « s 
Lorsqu'en 1919, puis en 1920, la prohibi 
ton entre en vigueur, ce n'est que la éont 
nuité logique de près d'un siècle d'influence 
de plus en plus conséquente des ligues dé 
tempérance. 


Le XVI 


Le 16 janvier 1920, le XVIII amendement 
à la Constitution des États-Unis entreten 
application. C'estle début de la prohibition: 


amendement 


| 


La prohibition 


Le XVII® amendement, aussi connu sous 
1ë nom de Volétead Act, interdit la produc- 
ion, la vente et le transport des boissons 
dont le degré d'alcool est supérieur à 0,5 %. 
Cest la première fois de l'histoire du pays 
quune loi restreint la liberté du citoyen. 
Plusieurs référendums locaux sont organi- 
és; comme à Chicago, où les trois quarts 
des citoyens sont contre l'entrée en vigueur 
du Volstead Act, sans que cela ne change la 
‘décision du Congrès. 

ILe pays entier devient donc « sec ». Ce nest 
pas ce qui va empêcher les gens de continuer 
à boire. Il est impossible de surveiller les 
milliers de kilomètres de frontières, ou de 
traquer tous les alambics clandestins. Sans 
compter que les autorités ferment souvent 
Îes yeux, voire participent au trafic d'alcool. 
Etles spakeusies, les bars clandestins, sont 
fn réalité pour la plupart connus de vous. 


Le Volstead Act 
au auotidien 


“Lorque le France fut en vue de la statue de la 
ILiberté un Américain facétieux me dit :« Sa- 
uez ave respect cette déesse de bronze qui agite 
dans sa dextre un verre d'eau glacée… Cest le 
“ymbale de notre Amérique libre. » 
JEts pour souligner la gravité de cet avertisse- 
merite mon ami tira de sa poche revoluer une 
“ficle de gin: 1 la caressa amoureusement et la 
vida d'un trait 
“Je savais depuis longtemps que la loi Vebtead 
Navi interdit aus États-Unis la consomma- 
ion en public des boissons titrant à plus d'un 
demi-dégré d'akobl. Aussi méétais-je entrainé 
en conséquente, Suivant les avis d'un médecin 
Vamérictin qui m'avait conseillé de boire tous Les 
atins une cuillér à bouche d'eau pure et dans 


19€. 


126" 


La prohibition est avant tout un épisode typiquement américain, même si quelques 
autres pays l'ont mise en place durant la décennie. De 1920 à 1933, les États-Unis 
sont un pays « see », où Ia vente d'alcool est inte: 
tion, la prohibition va générer bien plus de criminalité, de morts et d'abus qu'elle 
n'est censée en abolir, Êlle fournit même un terreau fertile au crime organisé, qui 
devient le premier fournisseur d'alcool du pays. 
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Boardwalk Empire 


L 
&.. voir 


sure 
San Empe esiLa he à ont pat 
Son arcs be Va EI 
Sn ane as ma ue 
D ae Carre anis 
Lo on sn ae de La a 
DM ee porn PE me 
GT du ge de vs tome 
de en en mprsoran 
SA di haine pen des maps 
Fes es érien 
Ms sen Ÿ . 
LE pu Sr de lan 


jphère de la décennie 1 


or | 


+ Partant d’une noble inten- 


gréable, de la prendre sous forme de capsules. 
En débarquant à Nexo York, j'étais donc prému- 
ni contre ls dangereux effèts de la prohibition 
américaine. 

Après plus de six mois d'observation, je 
pouvoir affirmer que je n'ai jamais bu tant d'al- 
cool. Est-ce l'attrait du fruit défendu. ? Est-ce 
la joie mauvaise de tromper Les agents du fise ? 
Mais tous ls citoyens 
américains assez riches 
pour payer 300 francs 
(1920) me bouéeille de 
tobisly boivent à goulot 
que veux-tu. 

— Comment, leur ai-je 
demandé, — faites-vous 
pour vous rovitailler en 
alcco) puisque Les autorités 
américaines poursuivent de 
leurs foudres quiconque pré- 
tend s'adenner à l'ivresse des 
rétréations bachiques ? 
Cèu alors que j'ai décou- 
vert la dé du mystère, M. 
Smith connait M. Breun, 
qui lui, connait M. Jones, 
Lequel fréquente un bar où un 
gentleman aux occupations peu 
déterminées vend sous le man- 
eau des breurvages que la morale 
réprouve mais que la police tolère, 
à condition, bien entendu, quon 
l'arrase tandis qu'elle ferme un 
œil 

On ne sétonne plus, par exemple, 
de voir dans la salle de cristal du 
Ritz Carlton un convive en tenue 
de soirée paraitre, avec sous son bras 
roi un paquet qui contient deux ou 
rois bouteilles de champagne enve- 
‘oppées de papier gris. Un obseruateur 
nn prévenu croirait qu'il s'agit d'un 


Lavs sur la prohbiion, publ sep 
is Vembre 1922 dans The Lieranÿ Dipests 
relayé dans la journal L'Hustration. 


À voir 


Fin documents  É 

B. Schogdsack Avec, 
of) Lada (a file) et lb le singe 
62S, au nord de 

dense ange Kou va pa 
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Au: Mas mère. 


Chan£, 
a Drar 


New Yok à Londres. Un appa de 

‘équrelent de 310 ou 990$ actus). 

Le 26 fer, un record de conversation téléphonique longue distance st étabé, par un app de 
San Francisco à Londres, 
André Gler conecionne les premiers shps à poche dans sa bonnelari de Troyes (France). lies: 
commercaise sous à marque 


La craie de magasts de JC. Penney ouvre 52 00° bouñque 


1902, ele est hatamment connue pour sa marque de vêtements de aval ig Mc, kanoé en 1922 


ir, un conseil fédéral pour réguler ndustie de radio» 
phonique. 
National Broadcasting Co, (NEC) de David Samof, âgée d'à poire un an, a tant de tions 
Red Netnodk 
a race malch de bone, à Chicago, de Jack Dempsey. 


Dans les Kicsaues 


: Times Magazine déceme pour a premiére fi le re de l'Homme de l'année. Ce Le désigne La 
personne qua « marqué opus am poule moñleur ou pour pire ».Chares Lnergh 
est premier nominé(£. p 


Livres € 


‘ Les Archives de Sherock Holmes : La Pensionnaire volée c L'Aventure de Shoscombe OI 
Place pac Arhur Conan Doyle 
« Les Explots du professeur Challenger: La Machine à désintégre. pa Atur Conan Doyle 
« Les Quatre, Agatha Christie 
: Flammes de velours 0 La Vénus à roulettes, de Maurice Dehobra 
« Le Chemin de Buenos Ares et Marsell, porte du sud! d'Art Loncies 
Ce roman est considéré comme le heure de a 


Goonu un développement remarquable 
fis soient conçues pour des esprès d'enfants. 
Le Chanteur de jaz, Alan Cros, ave À Sison, este premier long-métrage entrement par- 
Jan 1 also non Souement 3, raions de dors d'entes, mas surlout à évoluSonne die 
holyumodienne en a fisant passer au part! 
6 septembre, out ls sales de onéa des Étas-Unis forment leurs portes en hommage àla mon 
Marcus Loëw, magna Le lndusite holywoodenne, qui 
fa entre aues, lun 
des fondu de la 
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Pique-nique et que ce papier dissimulé un jam 
bon ou un poulet froid. Car le plus comique ét 
est que la loi interdit'au propriés 
taire de l'hôtel de vendre des boissons alcooliques, 
mais elle ne défend pas au consommateur assez 
malin pour en trouver, de les boire en public 
Malheureusement (pour ls. contrebandiers 
et leurs complices de la pelic), les standalesse 
me lumière erue sur Les couissè 


l'ocurrence, 


dela pr 
«Un jour que je 


oupais avec quelques amis 
eilleurs hôtels de New York, 
ntait un avocat de Chicago, un convite 
altéré sé 


dans un des 


me co 


que nous rayons point de bis 


fort jolie dame blonde assise à°5a 


= Rien de plus facile.… Dans un quart d'heure, 
nous en aurons deux bouteilles... Voulez-vous 


mnait de l'assurance de Mine 

alle avec un sourire em 

préint d rmante. Quant elle revint, 

no mes où elle était alle 

— Vous aurez vos bouteilles dans quelques minutes, 
elle simplement. J'ai téléphoné à la 

re de Police. » 


répliqu 
Préfes 
L'an 


end plus de= 


puis q 
idiennement des exploits des bootleggers. 
Depuis deux mois, j'ai releué les itres suitanis 


dans les color 
Formidable complot découvert. 


La Bourse secrète des liqueurs. 


g faux agents du fs saisissent un ca= 


Une femme de la haute société aurait corramptà 
des fonctionnaires de Wshington. 


Les contreb 


Capture d'un baquet chargé de whisky dissimulé 
dans des tonneaux de hareng 


Comme on la prohibition à la vie dure, 
Il est vrai quelle est déféndue par les femmes. 
Elles ont constaté, en efèt que depuis uni arr leurs 
maris sont bien plus généreux avec elles eb leur 
affrent beaucoup plus de bijoux. Cest le prési- 
dent de l'Union Syndicale des Joailiers qui nous 
l'apprend. 
Tandis que 
s l'État le moins « sec » de l'Union, 
citeyen de Pirtsburg, expert em humidité si j'ese 
dire, me narra, par contre, des histoires Eifiantes 
J'appris ainsi qu la Convention de San Fran 
cisco la délégation de Pennsylanie était notoire. 
pour so amour des liqueurs fortes. Il y avait 
“parmi es membres le tenancier d'un grand bar. 
qui baranguait volontiers ses concitoyens sur la 


place publique. Rentré en Pennsyhounie, il rendit 
compte de som vsyage aux élrteurs de sa résident 
habituelle 

— Quist-ce que vous auez fait en sommé, à San 
Francisco 2 demanda un auditeur curieux, 


Ham» parce que nous étions saoul toute la sainte 
“journée !. 

1 parait que la franchise de la réponse lui valut 
Lt de ces suwtès qui comptent dans la vie d'un 
orateur. 

Bien que la prohibition soit en Amérique un fr 
quent sujet de plaisanterie, il faut reconnaitre 
quille a, depuis un an, amené des changements 
notables dans la vie des travailleurs 

Le jour où M, Andersen, apôtre de la Ligue 
contre l'alcool, meut initié aux bienfaits ( ?) de la 
prohibition, un jaurnal de Chicago, étrange coin 
cidence, publiait la dépéche suivante 

2 M. Webster, président de la Ligue pour 
Ja protection de l'enfance, vient de livrer au 
publiclune statistique édifiante. Depuis que 
Ja prohibition est en vigueur, le nombre d 
mauvais traitements et des cas de cruauté des 


maris envers leurs femmes et leurs enfants 
à augmenté dans la proportion de 228 pour 
100. Les hommes qui, à leur 
guise, dit M, Webster, manifestent leur mé- 
fcontentement en tapant sur leur femme ou en 
injüriant leurs enfants. D'autre par, les délits 
<ommis par les adolescents ont augmenté 
“dans une proportion de 40 pour 100. ; les 
fPlaintes pour tapage nocturne sont sept fois 
plus nombreuses qu'avant la guerre, et lee 

Kifdes jeunes filles qui se sauvent du domicile 
paternel pour faire la fête a doublé. » 

Une belle lçon pour le philesephe qui, 
de sa tour d'ivoire, écoute les éhas lointains de 
"ce monde en folie. À peine M Anderson avait-il 
versé dans mon âme le dictame de son opt 


jadis, buva 


aut 


ML. Mébster y projetait le fil de ses vérités ruelles 
Quelle antithèse et quelles intrépides sportsus 
men que ces fèmmes d'Amérique 

Pt antre tous. fvorisent la prohibition! Ne le 
‘prauvent-elles pas en rec 

Fireun coup de poing dans l'xil et un diamant 
au doigt ? 


L avec Le même sou- 


La fissque de whisky cachée dans La jarretère (1926) 


Lx 


Maurice Dekobra « L'Amérique a soif 
Ou les cocktails innombrables », 

Sous le signe du Cobra 

Mes souvenirs de Globe Trotter 


Profession bootiegser 


La prohibition devient très rapidement 
âge d'or de la contrebande d'alcool. Les 
brotleggers (contrebandiers) importent clan- 
destinement de l'alcool sur le territoire. Ils 
agissent surtout dans les régions fronta: 
lières (cf l'article de 1930, « Les astu 
contrebandiers », page suivante). Ceux-ci 
se font approvisionner par les rum runners 
(navires rapides qui font la liaison entre les 
navires des eaux internationales et les côtes) 
‘où par les pays frontaliers. 

À l'intérieur du pays, 
clandestines tenues par des moonshiners 
(bouilleurs de cru) qui fournissent les 
speakeasies (bars clandestins). Ce sont les 
beaux jours des distileries clandestines, des 


s des 


ont des distilleries 


passeurs_transfrontaliers, des revendeurs, 


des capitaines de navires, et surtout, des 
“organisations mafeuses quil contrôlent ces 
réseaux, 


Déronsiraion d'une canne RQ) 
par une jeune ferme (1922) 


A propos 
du terme 
« bootlegser » 


Bootegger est. un_ lemme eme 
qu, toduitItéralement, sgnerait 

Fharme qu cache une bolieie dors, 
2 boïe ». Ce tee est devenu che) 
avec ke ral dalcoal durant la pres 
on. L'origine remonteral à la guerres 
Shcasson, lorsque les skdas fasalont 
enter Uégoloment Ge l'alcool dans es 


campoments, en les cachant dans SN 


Masques, dans leurs bots. 
(Une fasque cachée dans la bots, Be! 


Forge du terme « bootegger #(19221 4 


La prohibition 


Cette remarquable photographie, prise par un photographe depuis une tour avoisinante, 

montre des contrebandiers de Détroit en train de charger une cargaison d'alcool sur l'un des quais de la Detroit River. 
Les contrebandiers déchargent une embarcation rapide, tenue par l'homme qui tient la corde en baut à droite, 
pendant que ses complices transfèrent Les caisses jusqu'à une voiture. Le second vébicule sert à convoyer l'alcool en ville. 


Un contrebandier de Chicago a récemment fait remarquer qu'il y avait au moins 
un fonctionnaire bonnête dans cette ville. Pat Roche, enquêteur en chef de l’État du 
Procureur, qui ne pouvait pas être corrompu. Pendant buit ans, Roche a été un agent 
spécial du Trésor, sur la piste des agents « secs » véreux. ILraconte ici lhistoire des 
trafiquants comme il l'a vécue, et pourquoi ils se développent. 


Il y a quelques années, grâce à des informa- 
tions d'identification visant à démontrer que 
étais un agent de la prohibitionpj'ai eu 85 000 
$ de pots-de-vin, qui représentent ma part, sur 
l'ensemble de l'argent versé à un petit cercle 


d'agents de New York. 


« L'argent important », comme les gangste 
appellent les billets de mille dollars lorsqu'ils 
les ont en main, peut être obtenu à n'importe 

uel moment, le plus souvent sans même le 
dede phare del prohi- 
bition ou des services douaniers. De l'argent 
moins important peut être obtenu par l'un des 
milliers dé policiers, de shérifs, de leurs ad- 
joints, de patrouilleurs routiers, de constables 
ide Ja ville, de politiciens, tout le monde, en fait, 

jui est en contact avec le transport et la vente 
d'alcool. 


ES 


Faut-il sétonner que suffisamment d'entre 
eux sÿ aissent prendre, et font du commerce 
illégal d'alcool un jeu assez sûr ? La plupart 
des hommes qui peuvent se faire de 100$ à 
100 000$ en tournant simplement la tête ou! 
en étant au mauvais endroit au bon moment, 
gagnent aux alentours de 50 $ à 75 $ par se- 
maine à peine. 

Je n'ai jamais été un agent de Ia prohibition 
de bonne foi, mais pendant huit ans, j'ai été 
un agent spécial du département du Trésor, 
travaillant principalement à piéger les agents 
véreux. Pour ce faire, nous devions piéger les 
trafiquants et les contrebandiers avec qui ils 
traitaient, de ce fait, j'ai vu le trafic d'alcool de 
très près. k 

Si vous tracez une ligne autour des États- 
Unis, À environ deux cent cinquante À rois 
cents miles à l'intérieur des frontières, vous. 


des contrebandiers 


par Pat Roche, ancien agent spécial du Trésor américain 


avez délimité la zone principale du 
trafic d'alcool. Dans le vaste arrière- 
pays, cérsont les distilleries clandes- 
tines locales, le pharmacien qui triche, 
le fabriquant de bière maison, ou le 
colporteur d'extraits toxiques et de 
concoctions, qui sont la: principale 
source d’approvisionnement en subs- 


tances illicites alcoolisées. 

Mais à moins d’une nuit en voiture 

des navires des rum runners le long de 

la côte, des quais d'export du Canada, qui sont 

en train de péricliter, et de la frontière mexi- 

caime cest la zone privilégiée des contreban- 
iers. 


Il en coûte, ou a coûté à l'âge d'or des quais 
le long de la Detroit River, environ 20 $ par 
caisse d'alcool pour atteindre Chicago depuis 
Détroit. 5_$ vont au batelier qui transporte la 
caisse À travers le fleuve, 5 $ vont au douanier 
qui la laisse passer la frontière, et 10 $ apla- 
nissent la route à travers le Michigan et l'In- 
diana jusqu'à Chicago. 


Une caisse de scotch de marque standard, en 
bouteille de quarante onces, taxes comprises, 
portant les sceaux et le conditionnement de 
la Quebec Liquor Commission, coûte 65 $ au 
Canada. Il faut y,ajouter 20 $ pour l'achat et 
le coût du transport en automobile. À vingt 
caisses par transport,icela revient à environ 87 
$ la caisse, livrée à Chicago. Le prix de revente 
li he cote eMOE 5 à 135 $, en 
fonction de l'offre, * 


L'une des asrues préfères des sontréhandiers ét de cacher leur cargaison dans un réter= 
voir d'eence. Notez que routes les boutelles sont isues du mème réercoir. 


Mais vous pouvez acheter du scotch de la 
Commission, à Chicago, pour 55 $ à 65 $ par. 
caisse ! La réponse réside dans les « ateliers 
de coupe », les fausses étiquettes, les,timbres 
contrefaits, et le faux emballage. Là Quebec 
Liquor Commission utilise un papier d'embal- 
lage spécial, avec des filigranes rougés, bleus et 
verts, tout comme les bons du Trésor améti- 
ains, Mais nous avons saisi de grandes quan- 
tités de papier contréfait, qui n'aurait pu être 
différencié de loriginal si nous ne savions que 
la Commission contrôle le stock de tous ses 
consommables. 


Les « ateliers de coupe: » achètent de grandes 
quantités de véritable alcool aux contreban- 
diers, ouvrent les bouteilles, ét ajoutent une 
part égale d'alcool et une part égale de l'eau, 
faisant trois bouteilles d'une seule: Ils y ad- 
joignent des arômes et des matières colorantes 
pour donner le goût et l'apparence de l'origi- 
nal. Les bouteilles sont achetées soitlachétées. 
soit neuves à des usines de verre, qui peuvent 
dupliquer n'importe quel produit, que ce soit 


Une méthode origitiale de transport de l'alkool avec des bouillottes, Le trans- 
porteur a été arrêté par un inspecteur qui trouvait curieux que le Noir fasse un 
bruit de clapotis en marchant. 


dans la forme, la taille et l'ap- 
parence, ou achetées auprès de 
revendeurs de bouteilles usagées 
Qui ont mis en place un véritable 
marché pour les vides. Il est en- 
Suite impossible de distinguer le 
produit fini de l'original. 


Si l'alcool utilisé lors de la coupe 
est de bonne qualité, le produit 
lui-même néstrpas plus nocif 
que l'alcool d'origine pure, Si par 
‘contre c'est de l’alcool qui a été 
redistillé, il peut être dénaturé 
et nocif, cela dépend de la com- 
pétence du bouilleur et de l'état 
de son équipement, Personne ne 
peut supprimer produits nocifs 
es 


complètement, car leur point 
d'évaporation est trop proche 
dé celui de l'alcool pur, tune 
partie ne sévapore qu'au-delà 
du point de condensation de 
Falcool. 

Un bouilleur de cru expert 
peutobténir un produit qui est 
HRqUe Den inoffensif, mais 
peu d'entre eux sont des ex- 
pérts et, en travaillant dans des 
sous-sols et des cachettes sales, 
avec des équipements sales, ils 
fabriquent plus du poison que 
de l'alcool. 

L'alcool! de faible pourcentage, 
produit à partir de sucre de 
maïs ou d'autres Sources, ést 
aussi largement utilisé pour la 
contrefaçon d’alcools forts. Là 
encore, la saleté et les poisons 
dus à l'équipements insalubre 
sont la principale source de 
danger. 


> 4 
La contrefaçon .des marquës 


américaines 4 pratiquement 
dispäru et, âvéc elle, célle, dés 
bandes de timbres fiscaux à 
grande échelle. Une’ certaine 
quantité est toujours. fabri- 
quée, mais seulement dix-sept 
hommes, dont onze de Chica: 
go, trois de New: York, deux 
de Milwaukee et un de Rock 
Island, ont été condamnés par 
un tribunal fédéral de Chicago 
pour ce crime récemment. 


Deux cent quarante litres de wbisky peivent être cathés dans une voiture 
familiale cing places, sans laisser une seule trace. Le dessin ci-dessus montre 
comment les compartiments secrets sont répartis 


La science vient au secours des agents pour détecter des chargements d'alcool, Sur cette phote, des agents utilisent un 


appareil à rayons X portatif pour vérifier l 


térieur de bottes de foin, L'homme sur la gauche tient un fluaroscope, 


regardant à travers la botte, pendant que l'autre agent manipule la machine à rayons X. 


Jai démantelé un des plus grands réseaux de 
ires de l'histoire, ici à Chicago, il y a 
quelques années, et pour un témps mis les faux 
timbres hors du marché 


Les astuces grâce auxquelles les boissons al- 
coolisées sont introduites par les frontières et 
apatriées dans les villes voisines sont légion. 
Cest une activité assez sûre, cependant, les 
astuces ne suffisent pas à déplacer une ca 

sur cent. Le long de la route,.des pots-de- 
doivent être vers 


Les automobiles sont largement utilisées pour 
introduire des boissons alcoolisées dans Chica- 
go. Des experts truffent une berline standard 
de compartiments Secrets. Une voiture cinq 
places peut ainsi être modifiée, de façon à ca- 
cher vingt caisses de douze bouteilles chacune, 
sans qu'aucun des compartiments secrets ne 
soit visible, mémeavecune fouille méticuleuse. 
Cela représente deux cent quarante litres, et il 
semble presque impossible de cacher autant de 
bouteilles ah l'intérieur des sièges, sur les côtés 
et dans le toit d'une voiture sans que gela ne se 
voit. Et pourtant cela se fait. 


Les astuces utilisées le longides côtes sont 
également uniques. L'autre jour, un bateau 
de pêche est entré dans New York, appa- 
remment avec un ballast en béton dans la 
soute. Les agents qui ont percé le béton ont 
découvert que ce n'était qu'un fin plancher, 
dissimulant une fortune en alcool. De l'al- 
cool, après avoir atteint ce paysf est expé- 
dié en grandes quantités par des wagons de 
marchandises, ou en petites quantités en: 
express. La méthode express habituelle est 
d'emballer six bouteilles dans une boîte de 
fer blanc, dont le couvercle est soudé pour 
éviter les fuites si une bouteille est cassée, et 
d’emballer deux de ces containers dans une 
boîte. Lexpéditeur a des certificats prou- 
vant qu'il est commerçant en pièces radio 
phoniques, plaques d'impression, ou autres 
produits similaires qui sont usuellement 
livrés dans des boîtes ayant une taille et un 
poids similaires au colis préparé. L'acheteur 
règle comptant à l'avance. Ainsi, si l'envoi 
est découvert et confisqué par des fédéraux, 
c'estl'achéteur qui perd son argent: 


UN TREUIL MANUEL EST CACHÉ 
DANS LE HANGAR DU CÔTÉ CA= 
NADIEN DU FLEUVE POUR EN- 
ROULER LE CÂBLE. LE TRAÏ- 
NEAU CHARGÉ EST TIRÉ SUR 
LE LIT DE LA RIVIÈRE PAR 
UN AUTRE TREUIL CACHE, LUE 
SITUÉ DANS L'ENTREPÔT OÙ 
GÔTÉ AMÉRICAIN DE LA RI- 
VIÈRE. LE RHUM AINSI TRANS 
FÊRÉ RESTE INVISIBLE. 


PLONGEUR PRÊT 
À ACCUEILLIR LE TRAÎNEAU CHARGÉ 
/ 


Pr // PATROUILLE GOUVERNEMENTALE 
ME SUSPECTANT RIEN 


SUR UNE POULTE, 
| susau'au TreurL 


TRAÎNEAU CHARGÉ D'ALCOOL. 
TRACTÉ SUR LE FOND 


CARTE MONTRANT LE SECTEUR DE LA CONTREBANDE, 


LIT DE LA RIVIÈRE 


ROBINET 
À AIR 


CASQUE DE PLON- 
N| |oée rarr À par- 
TIR D'UN BIDON 
M] one, Rasilà 
M] [sue Les épautes Da 


FOND ONDULÉ QUI SUPPORTE 


LE POIDS DES CAISSES 3 \< 
D'ALCOOL 


CROCHETS POUR SÉCU- 
AS 77 RISERLA CARGAISONET 
À REMORQUAGE LA MAINTENIR EN PLACE 


A 


TRAÎNEAU 


De agents fédéraux de Détroit suspectant L'existence d'une « brèche.» d'alol, on découvert un équipement de plongée accroché au n 
découvert l'ingénieux système dérit dans le schéma Gi-dessus. 


/arqo sous la Rivière 


LORSQUE LE  TRAÎNEAU 
CHARGÉ D'ALCOOL ARRIVE 
EN POSITION EN-DESSOUS 
DU QUAI, LE PLONGEUR 
DESCEND ET FIXE LE CÂBLE 
DE LEVAGE À LA CARGAI- 
SON. LE CONTENU EST EN- 
SULTE TRANSPORTÉ À TRA- 
VERS UNE TRAPPE DANS LE 
PLANCHER DE L'ENTRE! 


PTRAPPE CACHÉE 
SOUS L'ENTREPÔT 


(TUYAU D'AIR RELIÉ 
À LA POMPE 


DES BRIDES 
À En caouTcHouc 
PERMETTENT L'ÉTAN- 
CHÉITÉ DU CASQUE 


- 


d'un entrepôt sous sureillance. I ont ainsi 
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Le terme monsbine vient des contreban- 
diers anglais qui frisaient leur commerce à 
la clarté de la June. Durant la proh 
ill désigne l'alcool issu des distilleries 
destines. 

De par sa nature illé 
rarement vieilli en fût comme le whisky « 
légal », 
Il peur aussi se révéler dangereux, c 
nant un fort taux de méthanol. Dans la 
‘culture populaire, on considère le meonshine 
comme un alcool sans goût et très fort. 
Lesplus souvent, il est produit dans de 
toutes petites distilleries 

d'un seul alambic artisanal, très facile à 
‘Construire (comme on peut en voir un sur la 
photo ci-contre). 


de, le moonsbine est 


vil contient souvent des impuretés. 
conte- 


Eum runners 


Les rum runners (contrebandiers «mari 
times»), contrairement aux vor 
fféctuent leur commerce le long des côtes 
et dans les eaux intern s. 

Ils importent principalement du rhum de 
Guyane, du whisky canadien, du cham- 
pagne français et du gin anglais. Les iles 
Saint-Pierre-et-Miquelon deviennent une 
Véritable plaque tournante du trafic, S 
lés/rümeurs, certains bateaux transportent 
jplus de 200 000 $ de marchandise en une 
seule course, alors qu'un bon salaire est de 
50.$ La semaine pour un honnête travailleur. 
Les navires mouillent au-d 
des eaux territoriales et, en pleine nuit, la 
cargaison est transférée sur des petites 
embarcations rapides pour rejoindre la 
côte: Le plus célèbre des rum runners est 


lon 


là de la limite 


Deux hommes posant avec un alembic artisanal 


Bill MeCoy, à qui l'on attribue la paternité 
du rum running durant la prohibition (c£ 
encadré page 311). 

Nombre de capitaines n'hésitent pas à 
per leur alcool avec de l'eau, ou à changer 
des étiquettes pour transformer un alcool de 


cou- 


mauvaise qualité en alcool de marque, afin 
d'augmenter largement les profits. La célé- 
brité de MeCoy est en grande partie due au 
fait qu'il n'a jamais eu recours à ce genre de 
pratique, ne vendant que de la marchandise 
de première qualité. Au point que l'expres 
sion « The Real M dans le 
jargon populaire (cf. c 


Coy » est re 
tre). 


ute € 


La technique de la limite des eaux territoriales, 
de garder le bateau à trois miles des côtes (4,8 
km), est attribuée à MeCoy. Cette limite de- 
S rapidement la « rum line », ct les 
navires qui jettent l'ancre à cette distance sont 
nommés les «_rum row». Le 21 avril 1924, 
le Congrès des États-Unis étend cette limite 
juridictionnelle à douze miles (19,3 km), afin 
de rendre plus difficile le trajet pour les petits 
navires qui font le transfert de la marchandise 
jusqu'à la côte. 

La « rum line » niest pas le seul front sur 
lequel les garde-côtes doivent surveiller la 
contrebande. Les rum runners utilisent éga- 
t les Grands Lacs pour faire transiter 
de la marchandise depuis le Canada, ainsi 
que la côte Ouest, vers Los Angeles et San 
Francisco. Le golfe du Mexique sert de ligne 
entre les Bahamas er Le Texas, les marais de 
la Louisiane et l'Alabama. Mais le « rum 
row.» le plus important se situe au large des 
côtes du New Jersey où lon peut voir jusqu'à 
soixante navires à l'ancre, Lun des plus cé- 
Lèbres contrebandiers de cetre zone est Ha- 
bana Joe, qui fait le transit de marchandise 
jusqu'à la côte à bord de petites embarcations 
rapides à fond plat. 
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Un virine de magasin décorée ago 
« moonshne », en 1920 s 
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Un schooner,goëletl à deux mâts, 
vec sa cargaison de contrebande 


Le trafic est très concurrentiel, et souvent 
M Les fournisseurs n'hésitent pas à brandir de 
grandes banderoles pour signaler la mar- 
chandise à bord, où à organiser des par- 
ties fines avec des prostituées pour attirer 
le client. Les « rum rows » nont aucune 
règle, leurs équipages sont armés, non pour 
ke protéger des garde-côtes, mais pour se 
défendre contre d'autres rum runners, qui 
Pour certains préfèrent attaquer un concur- 
rent plutôt que d'aller se ravitailler en mar- 
éhandise au Canada ou aux Caraïbes. 


Speakeasies & blind pigs 


*.. Mais vous avez entendu parler de la Pro- 

hibition ? 
= Ah"! Oui, cest juste. Mais à New York 
"onen aperçoit si peu. Car je suis ici de- 
jpuis quinze jours et je connais déjà trente 

speaheasies. 
Sous lé signe du Cobra: Mes souvenirs de 
Globe Trotter, Maurice Dekobra 


La différence entre un speabeasy et un Wind 
pig est que le speakeasy est un établissement 
de qualité, qui propose à manger et des 
Spectacles, Dans les grandes villes, certains 
speskeasies requièrent de leur clientèle le 
port d'un veston et d'une cravate pour ces 
messieurs, et d'une robe de soirée pour ces 
dames. Alors qu'un ind pig est un « rade 
de seconde zone » où l'on trouve juste de la 
bière et de l'alcool. 


Les speakeasies 


Lorigine du terme speakeasy se situerait en 
Pennsylvanie en 1888, lorsque le Brooks 
High-License Act fait passer les taxes de 
Jicenee de saloon de 50 à 100 $. Un grand 
nombre de bars ont fermé, et d’autres ont 
ontinué à ouvrir illégalement leurs portes. 
Kate Hester, qui tenait un saloon à McKees- 
(port Allextérieur de Pittsburgh, a refusé de 
payerlaitaxe et a continué son commerce 
fdé manière discrète. Lorsque ses clients 
fdevenaient trop bruyants, elle leur disait : 
Speak easy, boys ! Speak easy ! » (x Moins 
fortes gars ! Moins fort ! ») Lexpression 
est devenue populaire er s'est vite répandue, 
iruent l'origine dans la manière 

‘clients dé commanderde l'aléo- 

‘élever Le tenanciers M 


Ft 


Br leur signifiant d'être calmes et de parler 
moins fort («” speak easy »). 


Lors de l'entrée en vigueur de la prohibi- | 


tion le 16 janvier 1920, la plupart des bars 
se sont reconvertis en salons de thé, en épi 
cerie, ete. Maïs nombreux sont ceux qui 
posent d'une arrière-boutique où l'on sert 
de l'alcool. Illégaux mais très populaires, 
souvent sous le contrôle de la mafia et cibles 
des descentes de police, les speakasies sont 
si rentables qu'ils fleurissent dh 
la prohibition. On estime que la fermeture 
des quinze mille débits de boissons légaux 
a donné naissance à plus de trente mille 


toute 


speakeasies. En 1925, le magazine Variety Y 
établissements de Î 


recense à Harlem oi 
(grande classe à clientèle blanche, 


si qu’ 


- moins cinq cents autres speakeasies moins 


bien fréquentés. 


Leu 21 » 
Parmi les plus célèbres speabeasies figure le 
« Jack and Charlie’s » (plus communément 
appeléle « 21 » parses clients) à New York, 
qui ouvre ses portes en 1922, sous le nom « 
s, sous le nom de « Jack 
rlie's ». Situé au 21 de la 527€ 
rue, il n'a jamais fermé ses portes malgré 
bon nombre de descentes de police. Un sys 
tème de levier permet de basculer les éta- 
gères du bar, envoyant les bouteilles direc- 
tement dans les égouts de la ville. Le bar 
dispose également d'une cave à vin secrète, 
accessible par une porte cachée dans un 
mur de brique, donnant accès au sous-sol 
de l'immeuble d'à côté (le numéro 19). 


Les blind pies 


Lorigine des ind pigs (aussi appelés < 
blind tigers_») se situe au XIX® siècle. Ils 
désignaient alors des établissements peu 
onéreux dans lesquels le tenancier faisait 
payer les clients pour voir une attraction, le 
plus souvent un animal et, en complément, 
avec le billet d'entrée, ile offrait » un verre 
d'alcool. Il évitait ainsi de payer la taxe pour 
Les débits de boisson. Durant la prohibition, 
le terme est resté pour les bars clandestins 
de bas étage, où la plupart du temps on ne 
sert qu'un seul, voire deux alcools : de la 
bière et du whisky frelaté, 


Un problème 
de santé publique 


La production d'alcool étant interdite, celle= 
ci échappe à tout contrôle. La qualité de 
alcool produit est, de faits très variable. Le 
« Bathtub gin: » (nom donné à l'alcool fbri- 
quéartisanalement, signifiant littéralement 
« gin de baignoire ») est produit à partir 
d'alcool industriel, etides cas de cécité ou 
dé lésions cérébrales sont directement liés à 
l'ingestion de ces =_poisons. ». Sans comp= 
ÉERLE Ja distillation caen nest ps 


aussi connu sous le nom dei 
McCoy, est un capitaine américains 
Qu'un rum runner (contrebande) 
non-bureur iv, ui n'a amas 
‘ché une goutte d'alcool, a pour fertél 
8 jamais avor versé un sou cent 
lomganisation criminelle, à un. poli 
{ou aux forces de l'ordre. I se const, 
Piicomme « un honnête hors-te-oipæui 
2h ii de 
| 
CD bus se cars de 
er en 1920, en important de a 
depuis Bimiri livesbt dans l'achat Su 
schooner, le Tomoka, et se spécial 
dans les OS de QUE OR 
D tone de ME & 


nee ls pote ces 1 3 
repérer, 1 met au point technique Can 
rage à la imite des eaux tea = 


rapatient la cargaison sur les côtes ES 
Son navre, le Tokoma est Gé a) 


He aune ot de ro nantes. 
45 novembre 1923, le Tolona ren 


(obus dans a coque, ré parles 

navire des garde-côtes. C'est la fin 
Ltcarière de contrebandier de) 

st arrété et emprisonné. 


* Ouveture, le 18 mai, du Graumann's Chinese Theater à Holywood. Cette sale compte 
parmi ls plus célèbres du monde, notamment du ai de sa façade de stle temple chinois. 
le présent en avant-première La plupart des grandes productions holywoodiennes, dans de 
parlais conditions de projection. El est également célèbre car devant ce btiment, le plus 
grandes strs du cinéma immoralsent leur passage en laissant leurs empreintes de pieds et 
de mains dans le ment. 

Ouverture. le 11 mars, de The Roxy Theater à New York Ci, C'est, avec ses 5 920 places, le 
lus grand et le plus luxueux cinéma au monde: L'ouverture se fait avec la proecton de Lave 

of Sunya, produit et interprété 
* Chang, de Merian C. Cogper st EmestB. Schoedsack 
The Lodger, premier fim à suspense d'Alred Hich- 


cock 

: London after Midnight, avec Lon Chaney 

« Le Roi des ros, de Gecl 8. Dos 

* La Chair ele Diable, avec Greta Gatbo 
au « Anna Karenino avec Grela Gatho et John Gibert 
[ “IL avec Clara Bow, qui incame La uilessence 

mise de L Fapper gl 
AC do. ln lin ous ere 
Mama, avec George O'Brien, Janet Gay = 
Es Le L'Aurore, de FI Mumau 
Ele p 
0 pour pari ve 


joque prend la fu 


ns danger, en raison du matériel primitif) 
utilisé, pouvant exploser et provoquer des) 
incendies. La distillation d'écorce de bois, 
quant à elle, entraine la synthèse de métha= 
nol. Si celui-ci entraîne comme l'éthanol 
l'ivresse, il présente comme effet secondaire 

« Hawk of the Hills The Golden Stalion “The Return of the Riddle de détruire Le nerfoptique, puis toutle 

- The Masked Menace *TheMansion of Mystery Rider tème nerveux. On estime à plus de dix mille 

: Meking Hilions * The Scarlet Brand * Trail of the Tiger 

LE LR CTRS ge pee pelage) de méthanol durant la prohibition: 

- Heroes of the Wild Blake of Scotland Yard « Fighting for Fame é P 

“Isle ofSunken Gold: The Fire Fighters : King ofthe Jungle D'autres cas d'intoxication surviennent, 


le nombre de décès liés à la consommations 


-mbre de Jamaïque), connu sous lenomr 
de « Jake » et délivré par brevet médical 
* Guizon Morglum débute ses tavaux tanesques sur le Mont Rushmore (Dakoia du Sud mbre, possédant un fort degré 
États-Unis), qui s'achèveront en 1941 de palliatif à 
“Le volisie Yehudi Menuhin, âgé à peine 7 ans, donne son premier rca à Pan, C'est € département du 
Je dut de lüne des plis grandes camères du scie A 
* Vienne célèbre l'anniversaire de la mort de Beethoven avec des festivités et des concerts, à RER" = 
part du 26 mars le rendre imbuvable, 
“Martha Graham, considérée par le Time Magazine comm la danseuse du sie, fonde 53 
propre école : The School af Contemporary Dance 
+ Début de la construction de la statue du Christ Rédempteur (Crsto Recent) à Rio de e Rs He EE 
Janeiro. Mesurant 36 métres de haut, dotée d'une envergure de 28 mètres el pesant près de ‘Cst ainsi qu'après ingestion\de/Ceipol 
1 200 tomes, ol ser naugurde en 1951 son, des mill 


Leaux arts 


alcool dem: 


riel pour contourner la nouvelleloi: 


nes souffrent 


La prohibition 


de paralysie des n + des pieds, et c 
Sur les pla s souvent de manière permanente 


- Première, le 27 décembre à Broadway, du spectacle Showboat, comécie musicale a} 
une véritable intigue. On y chante les chansons d'Oscar Hammerstein 
Het Jérôme Ken : Of Man River Make Bekeve, Can Holp Lovin Dat amendement 


PETER Les_ problèmes de 


santé publique € 
de hausse dela cri= 
minalité liés à la 
prohibition se font 
entendre de plus 
en plus chairement 
merss durant la décennie, 
ANS de 1 pro jusqu'à son: abro 
de lool. gation,_ en 1933, 
par le XXI° amen- 
dément. 


Les médecins am 


Une ordonnance mésicale pour oblenir de l'alcoot 


‘Ce sont principalement les femmes qui ont 
amené à la mise en place de la prohibition 

Et ce sont elles également q 
mettre sa fin, La Women's Organization for 
National Prohibition Reform (WONPR) 
compte plus d'un million de membres, et est 
Ja seconde plus importante association der- 
rière l'Association Against the Prohibition 
Amendment (AAPA), qui elle est constituée 
principalement d'hommes. La WONPR 
est dirigée par Pauline Morton, l'une des 
figures de proue des suffrag 
passer le droit de vote des femmes en 1920. 
Ses connexions à Washington, et sa connais- 
sance du monde politique, vont faire basc 
ler le Congrès en fiveur de l'abrogation. Dès 
1924, les femmes ont témoigné devant l'US. 
House Judiciary Committee pour mettre en 
‘évidence les effets négatifs de la prohibition. 
Lun de 


vont en per- 


retres ayant fait 


ux et non des 


s effets per 


moindres, à partir de la crise de 1929, est 


le coût financier du Volstead Act 
non seulement ne perçoit plus aucune taxe 
Sur l'alcool, mais doit en plus faire 
d'énormes dépenses pour combattre le trafic 
er faire respecter la loi 


tat 


Le crime organisé 
& les prohi s 


Sila prohibition interdit l'alcool, i nen 
Pas moins que la demande est très forte. 
Etréest là qu'interviennent les syndicats 
du crime. Ils ne produisent pas, en général, 
mais assurent Ia distribution de l'alcool 


Ganes et syndicats 
du crime 


De petits voyous et de bandes plus où 
moins organisées, le trafic d'alcool va faire 


‘de la prohibitic 


naître de véritables organisations. Les pro- 
fits colossaux issus de l'alcool de contre- 
bande en font un marché de près de 2 000 
000 000 $ par an, (soit environ 24 734 000 
000 $ actuels) et près d'un demi-million de 
personnes travaillent pour ce « busin 
Les syndicats peuvent se permettre d'ache- 
ter des policiers, des fédéraux, des juges. 


De véritables rés. 


uX nationaux sont mis 
en place pour le transport et la distribution 
(cf.« Le crime organisé » page 277). Mais 
la compétition est féroce, er les guerres des 
gangs font la une des journaux durant toute 
La guerre des 


angs » 


page 


Les agents 


Le Bureau of Prohibition est une 
fédérale créée en 1920 pour l'applics 
Volstead Act Initialement, c'est une unité 
du Bureau of Internal Rev 
1927, il devient une entité indépendante au 
sein du département du Trésor sous le nom 
de Bureau of Prohibition. 

Les a 


gents de la prohibition sont commu- 
nément appelés « prohi ». Parmi les plus 

lot Ness (cf. page 
fexas ranger Frank Hamer, le 
Roche 


célèbres 
316), l' 
cherokee Tom Threepersons, et Pa 
de Chicago (cf l'article « Les 
contrebandiers », signé par lui, page 304). 
quipe d'ag 
restations est celle constituée par Isidor 
« Izzy » Einstein et Moe Smith (ef. page 
suivante). Ces derniers seront pourtant re 


a compte 


astuces des 


ents détenant le record d'ar- 


merciés le 17 novembre 1925, en raison de 
leur médiatisation et de leurs méthodes peu 
elles. À eux deux, ils ont arrêté 
près de cinq mille 4 
New York ! 


convention: 


otleggers en cinq ans à 


(Des officiers de la proton eféchente, 


une descente à Washington, DC: 


1ZzzY Einstein & 
Moe Smith 


Hzzy et Mos, en ra de prondre un vers en 1935, après La fn de la prohibition 


Izy Ensten et Mo! Smih sont deux. célèbres 
agents de La prohibiion offciant à New York entre 
1920 et 1825. À eux deux, ls détiennent le recod 
du nombre d'rrestaions, soi près de cina mille 
en cinq ans, avec des méthodes pau orthodores. 


Hsdor « 1zzy » Einstein est n$ en Autriche entre 
1882 et 1888. est avé aux États-Unis en 1901. 
{Avant de devenir agent de la prohibiion, 1 était 
commerçant en Pennsylvanie vers. 1910, puis 
employé du ii postal en 1920. Moe W. Smith est, 
‘quant à né vers 1887 à New Votk Avant ètre 
agent de la prohiblion, fut agent d'assurance, 
puis U.S. marsha à New York. 


Tous deux sont frncs-maçons. C'est d'aileurs 
ainsi qu'is ont fa connaissance el se sont Bés 
d'ami 1Lors de l'entrée en vigeür de a prohbi- 
Bon, Lzzy décide de postuler, ouvent ce avai 
bien pus amusant que la poste. Lzy n'a pourtant 
pas le prof: aucune formation dans le domaine, 
et un physique loin du stéréotype de l'agent grand 
et musclé. Mais il parvient néanmoins à se faire 
recruter. propose à Moe de le suivre dans cette 
aventure. 


Le suroès dlzzy repose sur Son incroyable capa- 
ché à se déguiser, ainsi que sur sa maiise des. 
Hague. pare allemand, polonais, hongros, La 


langue bohémienne. idsh, et u peu en et 
russe, Véritable caméléon humain, l se Géguise 
our à our en embaleur de comichons allemand, 
comte polonais iloniste hongrois, ossoyeurjuf, 
maire he français, vendeur de fuis Halen, 
pécheur russe où encore banchisseur chnoë. 
Mas ce es pas ou. Durant sa carre, 150 fa 
aussi passer pour conducteur de amas, un 
Anreur de glace un chaleur dopé, un hauteur 
de camion, Un juge, un représentant en cigares, 
un éboueur, un éleveur exan, un figurant de 
néma, un joueur de foobal, un uge de concours 
de beauté, un épicer, un avocat un boécaie, 
un bin, Un tuent, un musen, un plombier 
et aus pour un délégué démocrate du Kentucky 
pariopant à une conventan. paie même à 
5e faire passer pour un o-amércain à Hañlem 1 
Cest ainsi qui parent à tromper ses «mes 
, à ls arr en flagrant SL. pousse le jeu 
Jusqu'à s0 présenter dans un bar 6e Coney sand 
en mail de bain, dérempé et fisonnan, on 
demandant un verre daoo 1 
Au to, y et Moe ont à leur pamarès 4 952 
restons da bamans, boofeggers el tnan- 
rs de speakeasies, avec un taux dioupalion 
de 95%. I étabissent même record du ombre 
de descentes, avec quarante-huit spsahoastes dif. 
féreni en une seul jouée Lzy na por jamais 
re Sur Li, et Me très rarement, La seule fois 


de sa care où 1 se fait tirer dessus, l'ame de 
l'agresseur s'enraye. ls ont pour habiude, lors 
d'une arrestaion de Gamer : «J'ai uné rise nou- 
vele à vous annoncer. Vous êles en éla d'amests- 
fon». La célébnié dlzzy Va croissants, ce quilun 
permet of en dehors dé New York devient 
ouvrier mexicain à El Paso, chômeur à Détrol, ou 
encore ouvrir des. chantiers de construction à 
Providence. Le mot cour dans 1Gus les speakes 
sis : ne pas serv Elsteïn | Co qui esLirès diff 
le vusont ar consommé di dhguisement 


Après une jouée de labeur, zzy et Mo adorent 
Se relaxer en buvant un vere de leurs boissons 
favorites : de ls bière et des cocktals 1 Cela est 
très courant même aux plus hauts niveaux. Même 
la Mason Blanche, de l'alcool est send 


Lzay el Mos sont pariculérement coopératfs avec: 
a préssa, qui adore raconter leurs histoires. Is 
n'hésitent pas à programmer leurs doscantes ot 
à donner rendez-vous aux joumaistes et photo 
graphes. ls 86 rendent comple que le lundi est le 
Jour où y allepls d'espace disponible dans les 
joumaux Un Gimanche, accompagnés par une 
Kroupe de reporters, ls ébbissent un nouveau 
record de soixante el onze descentes en à peine 
‘douze heures | iles lecteurs adorent suivre les 
aventures 6lzzy el Mo, n'en va pas de même à 
(Washington. En 1925, le 13 novembre, ls sont 
déni de leurs fonctions Leurs noms apparaissent 
trop dans la presse, et font trop souvent les gros. 
tres au goût de leurs supérieurs, Solon eux, être 
un agen de a prohblion c'est dre discret, et non 
pas 5e donner en speciale. Le Bureau of Proh 
ion jutifra ce renvoi en expliquant que le ser 
Vice doi étre rendu plus digne, el quiz et Mo 
ont leur place sur une soène de vaudenile, et non 
dans les forces de ordi. 


Lezy a une version bien dférente de son renvoi. 
1 aurait été promu à Washinglon, mais cela.ne 

usa pas. I a donc donné 5a démission, avant 
de avaler comme représentant pouf la New Vot: 
Life Insurance Companÿ, en gagnant blen sa ie 
et en ayant plus d'heures de sommeil Selon I, « 
(Oui Monsieur! Ce qui st assez bon pour l'ancien: 
président Cookige est assez ban pour l'exagent 
y Ensten L> 


Iy déc en 188.1 à éci une auobgaohe, 
Proton Aget No 1, qu écicacn aux 4 82 pers 
‘sonnes qu'il à amétées. « En espérant qu'is ne me 
fernent ane ras dar ft mon dr». 


En 1960, à a mort de Moë Smith, on peur dans 
a rubrique nécrolcoique du Times Megazhe :« 
Décès de Moe Smi, 896 de sotante-relzé ans, 
qui, sie son parienaie Lez) Ensén à formé dus 
rentes Années Vingt a plus amusante et ffcace 
équipe d'agents de la prohbion, Acrocs aux dé 
guisements — à se sont fi passer pour des ven 
deurs de ris, des fossoyeurs, el des délégués 
du Congrès Sémocrales — Lay et Moe ont améé 
quatre mêle booteggers, e confisqué près de ha 
mors de boutetes dé grêle Ar cardiaque, à 
Yorkers, NY. » 


marées 


of Prohibition 
t du Trésor au 
avant de briève- 
ent être incorporé au FBI, puis de di 
mir, après la fin officielle de la prohibition, 
fine partie intégrante de l'A.T.U , ancêtre 
de T'A.TF (Bureau of Alcohol, Tobs 
and Firearms). 


Les incorr 


Mettez tous vos mains sur la table ! Ceux 
qui portent des diamants sont immédiatement 
révoqués 

Eliot Ness 


Les incorruptibles (the unrouchables en an- 
fglaïs) est le surnom d'un groupe d'agents du 
drésor qui officient dans Ia ville de Chic 
fgoi sous la direction d'Eliot Ness. C'est à 
l'initiative de Robert Randolph Thomp- 
Son, le patron de la chambre de commer 
de Chicago, lassé de la corruption dans 
Police ét de l'inaction du FBI, quest n 
Cette équipe de choc le 29 septembre 1929. 
Le président Hoover, via le secrétaire du 
érésor Andrew Mellon, crée une équipe 
Spéciale, ayant pour objectif de mettre un 
ferme aux agissements d'AI Capon 
Initialement, cinquante agents constituent 
l'équipe, mais très vite leur nombre est 
réduit à douze agents fiables (cf. l'encad 
dessous), triés sur le volet par Eliot à 
(CE l'encadré page suivante). Cette équipe 
réduite mêne des raids sur les distiller 
“clandestines et les entrepôts de Capone. Ils 
s d'un million de dollars 
x mois ! Al Capone 
réntelde les acheter pour qu'ils ferment 
les yeux, mais ny parvient pas. Fait excep- 
ionnel dont s'empare la presse, qui les sur- 
Homme les incorruptibles ». Léquipe 
rést'dissoute lorsqu'Al Capone tombe pour 
fraude fiscale en 1931. 


géant» et musclé 


Fhomas Frel : ancien membre de la 


des ais 
Bu Gardner : ancien footballeur 
* Ojbré : à quarante ans, le PE 
% Je Seeley ancien détective P 
2 Abert H Wolf: transféré à Chi 
massacre dela Saint Valentin 


Un employé l'ntemal Revenue Depart: 
ment du Trésor américain en train del 
vétier taux daléool contenu ds 
diverses boissons (1920 


(Chen: un de bière sait dans Les gouts à Ne Vo 


Mabel Wake 
Willebranat 


Mabel Walker Wiebrandt 
1888 - 1963), communé. 
Ment connue sous le sur 
rom populaire de « Fin 

Lady of Law» (Première 
Dame de.ia Lo), est Je 
Pfocureur général adoint 
des États-Unis de 1921 

À 1829, en charge des 

afaires concernant 


Prisons, 
Offciellement * ñom- 
mé lé 27 sept 


Bien qu'opposée à la prohb 


on, fm 0 en deux ans 
ha pr os cu asus ph rt 

able. Elle est à l'origine des pour. 5 pus impoitanies qe 
Man, etc. Showbost dépasse tous les records, avec plus de 500 représentations. Sole en 1923, du tn nn 


impot ar ce Dodge 
Les thétres de Now York basent un rec hou avec 26 premares [Se ET So au ane ae 
couetes par 24 quodens cete 45734 procédures, dont 38 072 ont abou à une ee à 
Duke Elington joue au Cotton Cu à Hriem [New York) le 4 décembre. Elle mlte pour la mise an re 


Peb de dr ue dssajer fm ag FEU 


Air. terre & mer dPsseyor d'assdcherfoctan Atantque avec un omboutoñou > 


+ Début des Wavaux, le 21 seplembre à New: Vok, du Gaorges Washington 
Bridge. Ce po suspendu era maugur en 1961. st alors pus eng pont 
suspendu au monde, avec $os 1 04 êtres 

Ouverte, Je 18 vie, du Moft Tunnel, un lumel frire versa Etiot Ness 
James Peok dans Je Chordo (Éts-Uns). 1 mesure 11 Klomètes et a 5 
coté 12 mins de der. L'st lues des États-Unis sont dés 
itercomnecés. 

+ Ouverture, le 30 décembre, du premier métro du conne asiaique, à tel Ness ete Gi 
Tokyo, Japon $ téqupe des incomupile 

» Ford met sure marché, le 26 novembre La Ford Modble A, qui remplace La : M fie à Chicago entre 
For Mode T qui sil voue américane depuis près de 20 ans 15 mt 1929 et 1981, sec pour 
ons de Ford T sont sorties des chaines de monage du constuteu, Au pet. de. are 
prix de 460 $ (env. 5600 $ actuels), 50 000 Ford À sant immôdiatement com- ( le parralnide 1e pègre, Al 
mandées. Capo, 

= L'État du Massachuses (États-Unis) st premer à rendre oigatae l' 


on, rigé par de 


Élot Ness È 
surance-automobile. Le Danemark a été ke premier pays au monde, en 1918, Bureau of Proton en 
3 prendre cette décision. 4Q27. 1 est chargé, en 

Le 29 mars, le major H.O.D. Seagrave, sujet de Sa Majesté de Grande-Bre- 


0 dé bme ue 
lg. un or de vise sen ag es 32768 à DE uvre 
ach {Flride, États-Unis) ‘A Capone, en melant à 
oh mate mare 4, prmer od de our destde a roues 8 
asile pe 
222 ma us A Leon da pren po à nr ct sos 58688 
Aie au unten are sec ral No Ver à Pts per) 
en eue ds Sa de ana Te Si 8 La 430) ER 
2m aplane avons Gr demie ana dalle rca À à ess Con 
Aie en al en sega es 6 omis (8 210 cs. pars à 2 da 
conscience car son respiraleur ge. Heureusement le ballon redescend ic Eire 
249€ nv tr Lars pag vo Se 6 1 (2 7.0 é 


je, À est 
pement, Incorupébie, à st is 
D'ailleurs, un de ses amis proches 


son Gina 


scale et 


eau A Capone tombe (index 68 ER condamné à 0e 

pieds), recotd absolu, mais i est obigé de Sauter en parachute car la valve de Lo iaione du Vastead Ale 17 0cebre 

az reste concbe el l'empêche de descendre. Le 1er n° - D peu nt cr de a sbort PRS 
logué. Une troisième tentative Le 4 no SL prhbion RO Nes dirt GER coupon danses 
aux ploes de l'Armée américaine eleve, le 29 juin le premier vol ralant à Cheveland y mène une campag À Mas fase 


on convale u ‘ 
bi cn s de Clevoland » li 
ue rare En 


1 Cafe à Haas Eng vol au-desus de Foéan ami 

Lamine et avc sus le 10 june Super: Cyclos, un non eu en se corn sc 

Bombardier gén Équpé de 6 mirauses Lans et pouran empore {Zone EEE CR 

Ge tombes ŸDA2 un acier ea 

Fondée 8 mas a compagne Pan American Airis (Pan An) e 

gremer val ilemsinal régie 28 oc au épat de Key 

Las Us) à sinon de La Hs (Cube) 

Ces sur ane Pa-Londres-Bnreses An Union mat en sen les deux 

premiers sons restaurant de M. 12 pssagas Sao au 6 3 
inst de nacre pour un fes de roi: ou 6 pas préparés par 2 che « CL] 

user du an présdenel et sers parun barman a vs Danche, Hommes 

ares persons potques ouate nu GE 0 pressent 

«À par de ma. le passage de a compagne Imperial ay pa 


services de police & 


hab, 


symalste, son ivre Te 


En ASS, 1 publie, grce à un OT LE aque 


quelques mois avant Son décès, 


n déjeuner de gourmet sur le vol Londres-Par 


uonquend e7 


& 


Du chewing-eur 
es pilotes ! 


pour 


Gel RA 
oreies de se boucher 


du senice de bord proposé 
Siver Wing, avec un 


2 h 30 pour apprè 
d'attrrr 
ux ANGOS), 84 
déjeuner graul a pour but de dé 
* Ruïh « Amorcan Gi » El ole de 23 ans, 
mière femme à franchir l'Atlantique. Le mardi 11 octobre, lle dx 
du pilote Hakdeman pour 
: Ru 
SOS à laide du peët posté de radio embarqué. Un pétrolier hollandais ayar 
el a dévié sa routs deux naufragés 


T7 enfants pérssent dans l'incendie qui ravage le nédtre 
à Montréal (Canada), lors d'une séance de néma. 
Un tremblement de terre frappe le sud de La Yougoslavie le 14 février 


smpête déferie sur San Francisco (Étas-Unis) le 16 février, fassant 24 mors. 
* Le 5 mars, un ouragan défri sur Madagascar el lue 600 personnes 
: Un tremblement de terre frappe rats, tuant À 700 personnes. 
cause 
est catastrophique : pus de 
80 000 km? se forme en Louisiane, 150 


ns de dollars de dore 
sans-abr eur 

rouvent la mort dans le Tennessee. 

: Le vapeur indo-britannique Tukaram sombre au cours d'une er 
co 14 Juill. 291 passagers pérssent. 
let, un ouragan rappe la Saxe |Alemägne), luant 150 persos 
* Le 12 juil, un tremblement de terre en Palestine Iuo plus de 1 
- LURSS es frappée par une épidémie de paludisme, de lrachome 
« Le 13 soplombre, un tsunami fer sur le Japon, fisant 700 
- Une tomade frappe St Louis (États seplembre luant 69 personnes el en blessant 
- La famine règne en Éthiopie. 
: En Chine, 1927 est une pérode de sécheresse et de disotte. Pres 
rs La Made 


Faits fortéens 


none » 


parvenir à parier avec les esprits des défu 

: Une pluie noire tombe sur itande: 

Un Béiment de Méssok 

bombardé pendant une des 

pierres tombées du ciel 

«Le 8 jui, le professeur Oiver Lodge, d'Ox- 
ford, aime que l'être humain sera un jour en 
capacité de fabriquer du « protoplasme syn- 
thétique » dans le but do contrer sa propre 


Le « PSyC 
d'Edison 


homes Ava E son, inventeur de ampoule à 


1 phonograghe, avale acue 
une machine pour Go 


dela caméra. 
avecles 


more, note int” 


s fau : 
mn nous pouvons déveppper un insrume 
nsible pour être afecté par noire per 
For quand cele- sea dans lp 

ns los opérationnel, devrait 


quelque chose ». 
in n'a pas encore abent 
Edison. 


RM SOUS PURE 
% AUX ELDER.UST 
SEEN 508 OUT ik 


Les avancées 
scientifiques 


Les h 
sociétés 


et des 


nme. 


andes sociétés sont fondées 
grands 
gements modernes. Le 14 février 
1924, Thomas Watson transforme la société 
C.TR. (Computing-Tabulating-Recording 
Company, créée en 1911) en 1.B.M. (Inter 
usiness Machines Corporation), 
qui sera le leader des calculateurs, puis, 
nde Guerre mondiale, un des 
pionniers de l'informatique. 
C'est aussi la création, en 192! 
allemande L.G. Farben, qui sera, jusqu'après. 
la Seconde Guerre mondiale, le plus gros 
conglomérat chimique du monde. Sa pro= 
duction est très vaste 
tique, médicaments, colorants, plastique 
caoutchouc synthétique, pellicule pho= 
tographique, etc. Ainsi que les gaz de com 
bat mode Le sarin et le tabun 

Et la même année, les compagnies améris 
F&T et General Électrie fondent 
les Laboratoires Bell, à Muray Hill! (New 
Jersey, États-Unis). Les « Bell labsis sont 
spécialisés dans les recherches en télécom= 
mu 


Plusieurs & 
durant la décennie, préfigurant les 


national 


après la Se 


; de la société 


sence_ synthé= 


in, 


caines À 


tion. 


Les sciences de la vie 


La bicicoie au catalcgue 


La biologie est déjà subdivisée en biolos 
gie molécuhire, microbiologie, biochimie, 
biophysique, etc. 7e Science and Philesophy 
of the Organism (1929) de Hans Driesch 
constitue une référence moderne. L'Institut 
Lister, fondé par le baron irlandais de la 


L'avènement 
des sciences 


l'évolution de l'Homme. 


bière, Edward Guinness, rassemble une 
“bibliothèque » de plus de deux mille cul- 
ures, bactéries, protozonires, champignons, 
te. Le biochimiste américain James B. 
Sümner prouve que les enzymes sont des 
protéines, mettant fin à la controverse sci- 
‘ntifique sur le sujet en 1926. 


La botaniaue 
et le photopéricdisme 


En 1920, les Américains Wightman W. 
Garner et Harry À. Allard montrent que la 
floraison d'une variété de tabac dépend de 
la durée de l'éclairement journalier (photo- 
période). Ils nomment ce phénomène pho- 


D. ropériodisme. En multipliant leurs travaux, 
. ils répartissent les plantes en fonction de la 
Mi énsibilité de leur floraison à la longueur du 
Î jour (plantes indifférentes, plantes de jours 


courts et plantes de jours longs). 


Par ailleurs, Rudolph Boysen crée la même 
année, par croisement, les mûres de Boysen. 
Ce sont des fruits rouges très prisés pour 
faire des confitures ou comme parfum de 
glace, notamment dans le Pacifique sud. 
Dm Er cest en 1928 quest découverte la pre- 
mière hormone végétale, l'auxine, par Fritz 
| We Went. L'auxine est une phytohormone 
dencroissance végétale indispensable au 
développement des plantes. Le terme a été 
étendu à un ensemble de substances 
turelles aux propriétés analogues, ainsi 
‘des hormones de synthèse. 


La zcolosie se naturalise 


Le des abeilles est découvert en 
1927, par Karl von Frisch, qui publie Aus 
* dem Leben der! Bienen (Vie et Maurs des 


12€, 


126" 


1 chercheurs au laboratoire radio de la marine 


de. 


OS 


‘Au sortir de Ia Grande Guerre, les sciences font un bond prodigieux, et ce durant | 
toute l'Entre-deux-guerres. C'est l'orée d'une ère nouvelle, où la perception du | 
monde change. C'est aussi la fin de l'ère industrielle et Les prémisses de l'ère atom- | 
ique, avec l'avènement du radium. Les premiers jalons de la physique quantique y 
côtoient la théorie du Big Bang, alors que l'on recherche le chainon manquant dans 


cation des abeilles, démontrant l'existence 
d'un véritable langage chez les insectes. 


Les sciences formelles 


Alors que la physique est marquée par les 
théories de la relativité d'Albert 
(1905 et 1916), la mécanique quantique par 
celles de Max Planck (1918), que le modèle 
atomique est édicté par Niels Bohr (1922), 
et le principe d'incertitude par Heisenberg 
(1927), ces avancées fondamentales pointent 
toutes vers une compréhension nouvelle, et 
peut-être terrifiant, de notre Univers. 


La physique : 
au principe d'incertitude 
au chat de Schrüdineer 


Le début de Ia décennie récompense Albert À 
Einstein, qui reçoit Le prix Nobel de physique 
en 1921 pour son explication de l'effet pho- 
toélectrique et d'autres petits travaux. IL est à 
noter que sa théorie de la relativité nest pas 

mentionnée. 


Albert Hull invente le magnétron en 1921, au 
laboratoire de recherche de la General Electric 
à Schenectady, New York. Cest un dispositif 
qui transforme l'énergie cinétique en énergie 
électromagnétique, sous forme de micro-onde. 


Cette invention est à l'origine du radar (1934), 


et du four à micro-ondes (1947). L'année sui- 
vante, le 27 septembre 1922, le docteur Al- 
bert Hoyt Taylor (PHD) et Leo C. Young, 


à Anacostia (Washington, États-Unis), ré- 
lisent d'ailleurs la première détection d'objets 
par émission radio. Ils mettent en évidence Ia 
réflexion d'une onde radioélectrique par une 
surfice métallique: Découverte qui permettra 
justement la sise au point du radar. 


Lenères DL 
des avancées, 
scientifiques 


Un chauffeur de 
Jersey, États-Unis) lors d'un 
un peu, a vu le diable du Jersey. La créature 
hirsule à aflei sur le loï de sa voit 
couë, et s'el envol. 


AVION MYSTÈRE 

REPÉRÉ EN MER 
nt innee AN 

Det 


Es 


expérience de Broken qui aura leu 
pus ter, aire débue par arivée Gun mystè 
Feux paquet au National Laboraloy of Psyechcal 
Research, Dans ce cas, cest une boite en be 
atant du XVII» sièce ayant appartenu à a p° 


Mumnain un contemporain des nosaures 
Shétesse Joanna Souhcoï. Ele a immédiatement 
dé 13 curiosté d'Hary Price, qui à débué une 


é LR Pubrique 
D des Asa mo en 1814 Spuhcota conf ILEHLOT 
CRE nécrolosiaque 


Fr » 
Gp don en pren 68 2 6 
Cor) “ 
und ans que 8 
= t ir, à grand renfort 
ne ouvrent 

me 1, en public, à Church House (M festminster 1} 
pan e Pndai les derbres prophètes 
D amas ave 


À liostar 
du tas [entre 250 et 199 mäons dar 
d'une chaussure fossilisée ! Ce qu ferait de 


Juliette Low la fondatrice des Gi Scouts, 
écéde à Savannah (Géorgie. États-Unis) 
le 17 jenvier. Elle a fondé la premin 
Kroupe de 18 les le 12. mars 1912. 


+ Décbs, le 9 février, du célèbre paléonto- 
logue Charles Doolitie Walcot à l'âge 
de 77 ans, était le sacrée de l'Inst 
{ut Smithsonian depuis 190 

Ilest devenu céldbre pour sa découvert, en 1909, 
de fossiles préservés dans les schistes de Burgess en Colambie-Brannique. au Canada, Dans 
ces schistes, de nombreux fossiles invertébrés sont découverts, bon nombre d'etre eux par 


L'avènement des sciences 


Dès 1925, le physicien autrichien Wolfgang 
Pauli formule son principe d'exclusion, ap= 
pelé également le principe de 
Pauli, d'après lequel deux électrons, ou plus 
généralement deux fermions, ne peuvent 

rouver dans le même état quantique! 
n 1926, Werner Heisen= 
berg et Envin Schrôdinger posent les bases 
de la quantique. Ce nest qu'en 1935 
que Schrôdinger imaginera sa célèbre ex 
périence, celle du « chat de Schrôdinger® 
En 1927, Heisenberg énonce le principe 
d'incertitude, mélant physique et philoso= 
phie. Ce principe, qui marque les balbutie= 
ments de la physique quantique, postule 
qu'il est impossible de connaître p 
ment simultanément a vitesse et la position! 
d'u 


clusion: de 


se 


L'année suivante, 


pi 


ou bien sa durée de vie let 


particu 


Thomas Townsend! 
ait fait la démonstration, au 


Plus controversé, 
Brown, qui 4 
début du XX° siècle, qu'il existait un lien 
entre l'électricité et la gravitation (effet 
Biefeld-Brown), obtient un brevet amérie= 
ain en 1928 pour un appareil faisant monter 
Les obj ir sans utiliser de moteur. Son 
mécanisme demeurera largement 


ten] 


ignoré 


par la communauté scientifique, car Brown, 
jusqu'à la fin de sa vie (1985), restera per= 
suadé que cette technologie est utilisée par 
les O.VNI. 


nées Vingt, le tableau périodique 
1s, conçu par Mendeleïev en 1869, 
nd quatre-ving 


compre douze éléments (cent 


dix-huit à notre époque). La chimie joue un 


rôle essentiel dans des sciences commella mé 


ie 


É DOUBLE 
© : DÉCOUVERTE POUR 
Ë LE CARBONE 


ca iique ulead. 


Kb ester 


$ 2) serment Lier eu phases de Dom a 

Dan pont re ei os pis 
na ae me A ke D Air Ka 
le De Tepmont Tee 


ho Me Wim Omer 


jémure armani 

2 Ron qui a éme Gé ste me rime, de 
ae Da anime jee sf apparu 

at ne ir RE de 


Etant rm 38 


Dlogie. Des substanc 
la Bakélite (la première matière plastique), 
Sont mises au point et la chimie aide à com- 
prendre Le rôle des vitamines et des hormones. 
Des substituants synthétiques remplacent 
d'anciens médicaments, comme la novocaine 
pour la cocaïne (synthétisée en 1905). 


synthétiques, comme 


Francis William Aston, chimiste et physicien 
4 anglais, met au point le spectrographe de 
à masse en 1920. Grâce à cet outil, il est po 
Sible de réaliser une analyse chimique per 

M ant de détecter et d'identifier des molécules 
‘et de caractériser la structure chimique des 
molécules en les fragmentant. Il obtiendra le 
prxNobel en 1922 pourses travaux. Frederick 
radiochimiste britannique, quant à lui, 
Î ‘obtient le pr 
ÿ es recherches sur la désintégration radioa 
tiveet sa formulation du cor 


Nobel de chimie en 1921 pour 


pt d'isotope. 


En 1925, Walter et Ida Noddack découvrent 


. Je rhénium. C'est un métal argenté qui résiste 

ÿ bien à là corrosion et présente une tolérance 
Ë ‘exceptionnelle à la chaleur. Mais il a peu 
l “d'applications, en raison de sa rareté et des 
AA is de production élevés. C'est également la 


découverte du carbure de bore en 1929, une 
Céramique très dure qui se: 
blindages er Les gilets p 


utilisée dans les 
balles notamment. 


| Par ailleurs, en 1921, à Stuttgart (Allemagne), 
le chimiste Friedrich Bergius affine sa tech 
nique de fabrication d'essence synthétique à 


‘partir de charbon, Et en 1925, Marvin Pi; 


Î Kin un chimiste américain, dépose le brevet 
Fe ‘pour dépolir l'intérieur du verre des lampes à 
è incandescence, 
2 LaBakélite 
Ë Le terme « Bakélite » est en réalité une 
£ marque. Celle d'un matériau de la classe 
Mu ldes phénoplastes, dont la nomenclature 
chimique officielle est « anhydrure de poly- 
ÿ oxybenzyiméthylèncglycol ». Avouons que 


Bakélite est plus commode pour désigner 
le premier plastique constitué de polymères 
# “synthétiques ! 


Elle est utilisée pour ses propriétés isolan- 
tes et thermorésistantes, principalement 
pour fabriquer les boitiers de radios, de té- 
léphones, ou comme isolant électrique. On 
l'utilise également pour fabriquer des ue 
siles de cuisine, des bijoux, et même des jou- 
ets. La Bakéite a été développée entre 1907 
et 1909 par Leo Hendrik Backeland un 
chimiste américain d'origine belge. IL la fera 
breveter le 7 décembre 1909. La compagnie 
Bakelite Corp. est eréée en 1922, par la fu- 
sion de plusieurs sociétés. 


Le: 
mi 


athématiaues 
aniaues 


Dans le domaine des caleulateurs, Vannevar 
Bu ses collègues du M.I.T. (Mas 
chuserts), invente en 1927 l'ans 
entiel, un calculateur capable d 
des équations différentielles (autrement dit 
est le premier ordinateur analogique 
tromécanique). 


h, av 


yseur dif- 


résoudre 


L'astronomie, 
vers l'expansion de l'Univers 


és dans le do- 


Des pas de géant sont fe 
maine de l'astronomie durant 
De plus, les organismes se structurent 
Ainsi, la création du Central Bureau for 
Astronomical Telegrams en 1920 par 
l'International Astronomical Union signe 
la naissance de l'organisme officiel régissant 
la nomenclature des comètes. Par ailleurs, 
l'Université Harvard achève en 1924, après 
six ans d'efforts, la publication du catalogue 
Henry Draper (cf. page suivante). 

Un certain nombre de sociétés d'astronomie 
publier 


décennie. 


chacune, leurs revues et bi 
letins, parmi lesquelles la Société Royale 
d'Astronomie (1820), la Société Britan- 
nique d'Astronomie (1869), la Société 
Astronomique du Pacifique (1880), la So- 
Astronomique Américaine (1899) et 
l'Association Américaine des Observateurs 
d'Étoiles Variables (1911). 


ci 


Carl AKeleY = 


Ca Eten Ateley (1864 - 1925) estime 
naurakste, un taidermiste et 
américain, 


Ayant sppis. la tuddermée à Nes 

À avale au Miraukco Public Misetms 
{Wsconsin). En 1890, 1 crée le) premeR 
dorama dun habat naturel du mondes 
 amélor ls \aciriques de HN 
fechnique pour nc la peau ee de à 
(ès vivante) et développe un « fusil à bé 
Jon ». De fai, Akeley est considéré comme 
inventeur du béton projeté. 

JEn 1909, i accompagne l'ancien présidents 
Thocdore Roosevelt (1853 1919) date: 
-80n safan en Afrique. Puis à part traveiler, 

À lAmeñcan Museum ol Natal stay Ge 
Now York. Akeley rejoint en 1912 Explore! 

| Club, dont il deviendra le shcème présidents 
Me 617 à 191 44 


Délemié à soir si 'bétege des ones 
pour alimenter es rames des muse; 
Istjustfé, 1 mont en 1921 une &xpé dns 
mor Meno,àl it du Congobakel 
Les goes sont alors ès ares, ue GRO 
ans les 2008 ou dans ls POS GES 
musbes. Suite à cote epson GE 
sacre le reste do sa vie à l'étabéssements 
(dure réserve pour les gorles een 

da. Sa dépoulle est d'alleurs entamée à 
quelques kilomètres du leu de sa premiès 
encore ave un gore. 

Duran s2 ve, Alley à Gép0Sà 

Irene brevets pour des 

à pub en 1923 on auobgaphl 
Brest Aa 


jences 


nement des 


Înomes Edison (16470) 
connu pour avoir vent 
Icandescence, est le plus] 
dé a in du XX 


« L'archéologue Marcel-Auguste Dieulafoy décède à Paris le 25 février, à l'âge de 75 ans. Avec 
Sa femme Jeanno, déchdée on 1916, ds ont nolammant découvert une mosquée datant du 
Xit scie à Hasan, Maroc, en 1912. 


* Décès, le 15 avril, du feuiltoriste français Gaston 
Leroux, né à Pars le 6 mai 1868. Avocat recorveri 
au joumaisne, i sera chroniqueur jui pour 
1e quotidien Le Main dès 1864. Nommé chevalier 
de la légion d'honneur pour ses chroniques, est 
opposé à la peine de mor. En pralle, à sut une 
camère d'éctvain : on lui doi notamment Les aven- 
lues du reporter Jospeh Joséphn, dt « Roueur 
le », qui débulo sos aventures dans Le Mystère 
dela chambre june, et dont 26 volumes paraissent 
chez Pere Lafio enve 1908 et 1924 
En 1901, 1 publie le 
chètre Le Fantôme 
de l'Opéra. l est 
également pére du 
personnage popu 
Lire « Chér Bb. 

Gasion Leroux est lune des Bgures inconourables du roman 

poire du feuilleton français 


IT j 


* Décès de Lizzie Bordon le 1" juin 


Lizzie 
Andrew Borden 


Le Aron Born (9 jet 1860 = 1er in 

927 a uns vie (le de Noel Agen. 
$ raie d'une affaire Jucciaire autour du 
pe serre 


* La danseuse américaine Isadora 
Duncan meurt à Juan-s-Pins 
(France), à l'âge de 47 ans, le 
14 seplembre. Sa longue écharpe 
Sesl pis dans les roues dune 
Bgali qu'un jeune garagiste vou 


médes deirrent une 
laitlui vendre 


srl ans LE 0 
Se amrabge. Mere Liz Bon 
de s, personne d'autre ne fut poursui 


pri une | 
gs her forty ac 
Et frappa 40 lois sa mère. 


Et appa 4418 son 


Lizzie Borden vers 1889 
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nique à car de 1917 


les interférences intervenant 
ondes cohérentes entre elles 
Les plus grands télescopes du mondk 
teignent les deux mètres cinquante de) di 
à du mont Wilson, près de 
Pasadena (Californie), quatre- 
vingts à Vancouver (Colombie Britannique 
Canada) 
En 1929, le California Institute of Techinole 
ogy débure la construction du plus grand 
télescope au monde, d'un diamètre de cinq 
mètres, sur le mont Palomar, en Californie, 
qui sera inauguré en 1947. 
Toutes ces améliorations technologiques pers 
mettent un grand nombre de découvertes 
Ainsi, en août 1920, on observe, dans la con= 
tellarion du Cygne 


dési 


Le catalogue 


ry Draper 


1 prerier à avoë 


le: 
L. ’ 


1921 qu'est homologuée la découverte du mil 
Jiëme astéroïde. En 1868, seuls cent astéroïdes 
éttient connus (contre dix mille en 1989). 
L'astrophysicien anglais Arthur Eddington 
découvre la relation entre La luminosité et la 
masse des étoiles en 1924. 


Mais les plus grandes découvertes sont faites 
par le célèbre astronome américain Edwin 
He Powcl Hubble (ef 129), qui découre en 
F D 1922-1924 que les nébuleuses sont en ré- 


alé des galaxies indépendantes situées bien 
au-delà de la Voie lactée. II annon 
(décembre 1924, qu'il a découvert l'existence 
d'une autre galaxie (NGC 6822, siruée dans la 
constellation du Sagittaire). Jusque-l, la seule 
connue était la Voie lactée. L'année 
suivante, en 1925, il découvre la première ga 
axic extérieure à la Voie lactée. C'est la galaxie 
d'Andromède, qui était considérée jusqu'alors 
comme un simple nuage de la Voie lactée. 


Il féra sa plus grande découverte en 1929. 11 
“découvre le « décalage vers le rouge », qui lui 
inspire les théories qui décrivent un Univ- 
“rs en expansion continuelle. En mesurant 
Ja distance des galaxies, il découvre quieles 
Séloignent de nous et formule la loi de Hub- 
ble qui établit la relation entre leur distance er 
leur vitesse d'éloignement. Il est à noter que 

dès 1927, l'astronome belge Georges Len. 
fe éme l'idée que notre Univers serait en 
pérpétuelle expansion, posant ainsi les bases 
de la théorie du Big Bang. 


En 1920, Robert Hutchings Goddard (cf. 
page 329) publie À Method of Reaching Ex- 


trème Albitudes (Méthode pour atteindre des 
altitudes extrêmes), dans lequel il expose le 
résultat de ses analyses théoriques et de ses 
essais de fusées. Le Mecs York Times, dans 
son éditorial du 13 janvier 1920, décrie 
ouvrage : « Le Professeur Goddard [...] 
ne connaît pas Ia relation entre l'action et 
la réaction et la é d'avoir quelque 
chose de plus consistant que le vide contre 
lequel s'appuyer. En réalité il semble seule- 
ment lui manquer la connaissance ensei- 
gnée tous les jours au lycée », Le journal ne 
se rétractera que le 17 juillet 1967... 


Le 16 mars 1926, Goddard lance, à Au- 
burn, Massachusetts (États-Unis), la pre- 
e fusée à propergol liquide. Le vol de 
sa fr à une vitesse 
de 96 km/h, parcourt 56 mètres et at 
une altitude de. 12 mètres ! Ce premier 
essai démontre la viabilité d'un vol de 
sée et convainc Goddard de continuer ses 
recherches (cf. Phatographier les étoiles gr 
à une fusée, page suivante). Et en 192 
parvint à tester avec succès la premiè 
fusée météorologique, avec un appareil 
photo et un baromètre embarqu 


dure 


Goddard nest pas le seul pionnier de 
l'aéronautique. En 1927, un groupe con- 
stitué de Johannes Winkler, Max Va- 
lier, Hermann Oberth, du Wer- 
nher von Braun et de Willy Ley fonde 
la Verein für Raumschiffart e.V. (VER), 
« l'Association pour. les Voyages dans 
l'espace ». Leur première réunion se tient 
da le d'un café, le Goldenen 
Zepter, 22 Schmiedebrücke à Breslau, 
en Allemagne. Ils publient un journal de 
1927 à 1929, Die Rakete (La Fusé 
tièrement dédié à la conquête spatiale. En 
1929, Hermann Oberth obtient d'ailleurs 
un prix de 10 000 francs avec son livre 
Hege zur Raumscbiffabr!, (Chemins vers le 
voyage interplanétaire) ce qui lui permet de 
continuer ses recherches sur la propulsion 
à combustible liquide. 


l'arrière 


Le radium, 
une panacée miracul 


« Nos 
produits 
lesquels 
n'avions pas d'abri 
étaient disposés sur 
les tables et sur des 
‘planches: de tous 
côtés on apercev- 

\ ait leurs silhou- 
êttes faiblement 

lumineuses, et 

«es leurs qui 

semblaient sus- 

pendues dans 
l'obscurité. 


précieux 


pour. 


nous 


Médaile d'Or du Congrès 
“Jeune horime, à oocupe. des 
aux chemins de fer qu'à 8 Qu 


Papier: 1 finit pr instaler ses lb 
‘au New Jersey, dans les vil del 

Menlo Park el West Orange, où inventé 
et perectonne des apparis (el qu 
Fphonograpne et la batir éléctrique Ds 
La créativité d'Edison na d'égele QUE 
puissance de Waval, avec douze à ques 
Loc heures d'actvil par ou: FneSè 
ses résutals qu'après les avoir proutEs = 
sieurs os. Cestun ami proche Gen 
Ford, le magnat de l'automobile qui 
al préobdemment pour lient} 
Dans les Andes Vingt, Eson I PSI 
de West Orange, New Jersey. 


Nikola Tesla 


Anvonieur ambicain, ne écuqué en EN 
ape, Nkola Tesia (1856 - 1935) est/mé 
or mar sos impotandes; 

à la soience. Emgré en Amérique nié 


étend 


de trees de base de brad La 
805 demières annbes à essayer de: 
metrok ouantékctque saselé 
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era-t-elle capable un jour de prendre des ter, Massachusetts. Il a lancé des fusées de sa propre 


photographies des spectres du Soleil et des étoiles, création, alimentées par un combustible liquide 
grâce à des appareils photos placés bien au-delà des = eret de son invention. À 
limites de l'atmosphère terrestre ? Les débats sur ce 

sujet viennent d'être relancés par les dernières expéri- Contrairement aux rumeurs, le professeur Goddard 
‘nces du professeur Robert H. Goddard, de Worces- n'a aueune intention de. se servir d'une de ces fi- 


es pour l'envoyer dans un voyage fantaisiste vers la 
Lune, Comme l'a fait remarquer le docteur Abou, 
secrétaire du Smithsonian Instieute et ami du profes- 
seur Goddard, les expés 
d'autre but que l'exploration scientifiq 
lointains, bien au-delà de la portée de l'homme. 


ences du professeur nontpas 
des cieux 


Les spectres des étoiles et des autres masses sol- 
ides sont actuellement impossibles à observer par 
l'homme à cause de la couche d'ozone, Si un'jour, 
une fusée du professeur Goddard pouvait franchi 
cette barrière, il serait alors possible de faire prendr& 
automatiquement des clichés du spéetre du système 
solaire, un exploit encore impensable aujourd'hui. 
La couche d'atmosphère éntourant la Terre-est 
une hauteur estimée à soixante-douze kilomètres, 
agissant comme un rideau de brume sur les lentilles 
des télescopes d'astronomes. 


CE 


l} Gérbraie 


Cgettrnnt 


ie 
tie dal 


Le professeur H. Goddard montre, sur la photographie en baut à gauche, un modèle réduit de sa fameuse fibée. Le schéma en- 
dessous montre le structure de son invention. Des modeles de ballons sondes, visibles sur la photo de droite, on atteint l'altitude de 
35 kilomètres en emportant des instruments météorologiques. 


Era 6e Modem Mechani, novembre 1929) 


Pour l'instant, la plus grande distance jamais par- 
courue dans l'atmosphère est de trente-cinq 
mètres, grâce à des ballons-sondes météorologiques 
qui avaient pour but d'étudier l'air en haute altitude. 
Le plus grand secret entoure le pa 
courues par les fusées du professeur Goddard 
dernière expérience en date a d'ailleurs fait sens: 
tion autour de Worcester où des vi 
du professeus} ont témoigné avoir v 
asemblé être un météore enfla 
le ciel à une vitesse sidérante, illuminant le 
paysage pour finalement exploser da: 
un rugissement de tonnerre 


Pour propulser une‘ fus 
haut possible, le. profe 
Goddard'a réalisé récemm 
un carburant à haute éner- 
gie, pour lequel le mélange 
délicat d'hydrogène et 
d'oxygène: est_obliga 
toirement requis. 


Le pie Hate à rt 
sur la photographie ci-degrs, juste 
2 scan e début de son voter ballon à WE 
ame altitude de 12 Hilomètres 


Une fusée transportant des appareils photes pourraïent prendre 
des clichés actuellement impessible à faire en raison de l'atmosphèreterrestré 


UN VOYAGE 
EN FUSÉE 
JUSQU'À LA LU 


Co plan mas ne et dit 
ration ne Bin a qu x don prih 
les Hs dti à us de La 


Lao 
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LE NOUVEAU MÉTAL: LE RADIUM AN cms 


it rongeur Loan (her pa 


ss rot 


farcharee prié de € 
ide 


ol para const) ue fus 


Une Découverte sensationnelle. He ae 
Ed hd am PE 


eue qu pevalt 


» élsout pl 


L'ax i il 
L per Lars nous {une cause loujours nouvelle U \ 
he d'émotion et de ravissement » 

Pierre et Marie Curie, #41 
FACE découvreurs du radium, en 1898 : 

ie | Ÿ Durant l'Entre-deux-guerres, on prête 5 

dt | au radium des propriétés extraordinaires 


La peur de la radionctivité nexiste nulle 


R ment, et cette fascination durera jusqu'à. 


, Ce n 


Seconde Guërre mondi 


t qu'en 


h 
| 
Les M 1928 que Walther Müller met au point lé 
Propriétés ; 2 compteur Geiger-Müller, selon le prinéipé 
| , j qu'Hans Geiger a éläboré en 1913: L 
| | À Pression sanguine élevée, cancer, troubles À 
| À de l'estomac, arthrite, rhumatismes, doux 
|| | leurs articulaires, constipation, eczéma, ete, | 
| : nil ne sont que quelques exemples non exhau 


Lo Bsélam en Mk 


À 
able D cifs de ce que peut soig 
Erin J 


ner Le miraculeux ra 


dium, comme on peut le lire dans ce publi- 
reportage de 1927, page 330. 


Moms Fun et laotre dant aussi danger 
es rayons X. 

LE rai 
pie, ms de 
Rngose Le 


Les cures de radium sont très en vogue dans 
les Années Vingt. El 
soigner, de rendre la jeunesse, et de ra 


les promettent destout 
illar- 
sexuelle. On en 


dir la vi 


devis de moyens d'élai 
es minés, où peut grâce à eux rendre visibles 


PROVERDE à kves le tempaont s'amiliore. 


Un article sure nouveau métal, radium, paru dans l'Amanach Hachalte de 1922 


ie “Pr, = 2 


trouve de routes les formes : eau au radium, 
rème, dentifrice, pommade, 
5 rètte, suppositoire, savon, chocolat, etc. 


Les cures d'eau au radium, alors très en 
vogue, sont prescrites et recommandées par 
| les médecins pour leur effet tonique. On 
‘estime aujourd'hui que cette eau contenait 
cinq fois la dose maximum recommandée 
de radioactivité... L 
radium débute avec Le Radithor, vendu dès 
1927 aux États-Unis, Ce sont des bouteilles 
remplies d'eau déjà traitée au radium (les 
autres cures nécessitent des pastilles à dis- 
soudre soi-même dans l'eau). Le Radithor 
st vendu par W.J. À. Bailey. Il appelle cette 
eure « À Cure for the Living Dead » (Une cure 


fin des cures d 


paur les morts vivants), ce qui signifie qu'elle 
adresse aux déficients mentaux. Le plus 
grand fan et consommateur de Radithor est 
Eben Byers, un magnat de l'acier de Pitts- 
burg, qui à lui seul consomme plus de mille 
quatre cents bouteilles de ce breuvage en 
moins de quatre ans ! Byers 
est _ tellement empoisonné 


au radium qu'il faut lui 

tirer chirurgicalement des 
morceaux de sa bouche et 
de sa mâchoire. Il décède 
en 1931. Son cas fait la 
une du Nec York Times, 
ce qui marque le déclin 
de ces cures 


pos 
‘ JGERT 
| | léadioncrive War 
Conains 
dim and Mesothon 
Mie Dunes We 


Une boutelle de Radithor 


Les sciences de la Terre 


La théorie de la dérive des continents 
(théorie des plaques) devient de plus en 
plus crédible grâce à une accumulation 
d'observations favorables. Un groupe de 
géologues américains prétend que les par- 
ties du monde qui ont pu être submergé 
l'ont été par des changements du niveau des 
océans provoqués par une succession péri 
ges glaciaires plutôt que par les 
élévations et abaissements des continents, 


odique d 


comme on le cro, 


it auparavant, Les deux 


és les plus connues au monde sont là 
Société Géologique de Londres (1807) et 
la Sociéré Géologique d'Amérique (1888) 
à New York. 
En 1924, E 
ondes radio (gr 
de Bournemouth de la BBC) afin de véri- 
fier l'existence des couches ionisées dans la 
haute atmosphère. Cette utilisation est con- 
sidérée comme précurseur du radar. 

Robert Andrews Millikan, un célèbre 
physicien américain récompensé pour ses 
travaux sur électron et l'effet photoél 


hard Appleton utilise des 


au concours de la station, 


trique, découvre l'existence des rayons cos- 
miques en 1925, dans Ia haute atmosphère 
a Terre, et que celle-ci les absorbe. 


Wesener et la thécrie 


de la dérive des continents 


Dès 1912, Alfred Wegener,un climatologue 
allemand, note que les formes des conti- 
nents, notamment la côte de l'Amérique 
du Sud et celle de l'Afrique, semblent 


un astronome américan à qui on GO 
bare de l'expansion de lunes 
Tube de son Ph.D destonomés 

4917, 1 est rapidement empoé 
observatoire du mont Wison, prés Ge 
Pasadena, en Caïlomie, en lat 
hercheur. 1 ÿ poursuivre 525 

Jésquà La in de sa ve à 
Grâce au blescope Hooker de deux nl 
quant centimètres, le pus péssa. 
Alescope de l'époque, fraichemen Ectrb 
Stui. Hubble parvient à tab que le 
nébueuses » obsenées précédemment 
sontentéalté des galaxies lignées. En 
1929, en cofaborlion avec Mon Lasel 
Humason. 1 lab, grâce à la specs 
cope, la rlatan entre la Gstanoe ds) 


galanes et leur vitesse d'éloinement Le 


posant ainsi les bases de la théorie 
F'expansion de l'Univers, - 


Coddard 


Ponnier de La conceplon 468 fees 
Robert Hutchings Godard (18822 1945)L 
réalise se promires expérience 
1908 à Morcester, 

ile natale. 1 sui les cours de Inst 
PoMecmique de Worcester et 
Funiershé Ciek où 1 enseigneai plis 
Far physique. Ses expériences SUIS D 
usées se font d'abord à ses ais pui 
reçoen inalment des fonds du Sms 
sorin Istilute at des Guggenheïn, En 
1918, 1 publo Méthode pour 

des attudes otrémes qu dcr un eng 
capable d'ange la Lune. Le rene) 
rencontre que le mêprs, mas Gode 
continue ses essais sans 52 

Le 16 mars 1626, à Aubum, Mess 
sos, sa mise à feu d'une fusbe à care 
fan uide est un Succès ra 
Dans les Années. Vino, Goddar 
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LES CONQUÊTES 


DE LA SCIENCE : 


LE RADIUM ET LES MALADIES CHRONIQUES 


5 toutes les merveilleuses découvertes de 

Da scene contemporain, cale du RKadium 

SE incontestablement La plus inattendue et la 
js admirable, en meme Kemps Que Ja Plus 
fasante. 


Tout le monde a encore présent À la mé. 
imoire le souvenir des solennités officielles par 
lesquelles la France consacra, le 26 décembre 
3923, la gloire immortelle de. ML et Mme Pierre 
Curie. En effet, les travaux des Curie ont 
apporté à la sclence pure des faits nouveaux 

ont bouleversé du tout au tout les notions 
admises jusque-là; ils ont surtout le _ mérite 
incomparable d'avoir doté Ja médecine d'une 
arme puissante qui lui permet de lutter Victor 
rieusement contre la souffrance humaine, 


Hôtons-nous de dire qu'il ne faut pas croiro 
que le Radium ne guérisse que le cancer. Chacun 
sait qu'avant Curie éette maladie était incu- 
rable et qu'il a arraché à une mort lente et 
cruelle des milliers de malheureux. Mais dans le 
traitement dû cancer 1 s'agit de fortes doses 
de Radtum appliquées pour un temps très court 
et localement, à l'aide d'appareïls spéciaux fort 
coûteux, que ne peuvent manier que les prati- 
s. 


out autre est l'utilisation du Radium 
3 Mérapeulique énérale, dans laquelle on se 
sert de doses infiniment réduites qui se mesurent 
jpar dés’ milliènies do milligramime. 


On doit à Dominic et à de nombreux savants 
‘du monde entier, l'étude et l'expérimentation 
ides effets bienfalsants des faibles radionctivités, 
Les résultats de ces minutieuses recherches 
scientifiques ‘ont-permis au Laboratoire de 
Radiumhérapie de Paris d'établir une série 
F| complète de préparations radioaciises qui sont 

le dernier mot de la science médicale moderne, 
dans la Lutte contre les maladies chroniques les 
plus répandues, 

Chacune de ces préparations, longuement 
létudiée, est destinée an traitement d'une mala- 
‘die particulière, Chaque formule est composée 
‘des meilleurs spécifiques connus en médecine 
courante associés intimement au bromure 
de Radfum, dont la force radivactive agit 
d'une double maniére: directement sur les 
agents de la maladie ou sur les cellules de l'orga- 
nisme malade et indirectement sur Les substances 
médicamenteuses dont l'action thérapeutique 
st ainsi considérablement intensifiée, 


Les qualités éminemment bactéricides du 
Radium: qui atteint par rayonnement les 
miérobes À l'intérieur même des tissus vivants 
Où. ils sont à l'abri de tous les médicaments 
ordinaires, ont permis la création de la Tubé: 


Du 


radine (contre toutes les affections. des voies. 
respiratoires et_ particulièrement. tuberculose), 
de la Blennoradine (contre la blennorrhagle/@t, 
ses complications), du. Metradol. (maladies: des 
femmes), de la Kadioerémeline (maladies del 
peau" * 

La propriété unique ct merveilleuse. 4 
Radium. de Vitaliser la cellule des tissus Or£ae) 
niques, de lui donner une vigueur nouvelle, 
de la rajeunir même, a donné naissances, 
l’Arioradine qui rend aux artères vieilli. 
leur élasticité naturelle, et présente le remääei| 


le plus eficace qui existe actuellement: 
J'artério-sclérosa € 


contre ses | conséquences! 


action _vitalisanto_ de Ja radioachollé 
s'exerce d'une façon toute spéciale. sur “les, 
neurones du système nerveux, ce qui a permis. 
au Laboraloire de Radiumthérapie de créer s@ 
Vigoradine qui guérit la neurasthénée et l'épus 
sement nerveux dans toutes leurs formes variées! 
ct donne des résultats surprenants) contre le) 
faiblesse prématurée des hommes, E 


La Radiccrémeline présentée sous forme dé 
pommade combat— victoricusement toutes les! 
maladies de peau et vient radicalement à bout. 
des cas les plus rebelles d'eczéma, psoriasis 
Herpès, etc. 

Les douleurs les plus fortes disparaissent, 
immédiatement grâce au traitement radioaëtif 
combiné du. Radéole (pommade) et de Ia Radios) 
dose (comprimés) spécifiques contre : les rhumas 
tismes, arthrite, sciatique, etc. 


Avec le même succès l'Hémoradol, remède. 
radioactif, permet de rendre, en quelques 
semaines, la santé aux anémiques, aflaiblis, 
convalescents, ete. 


Tous ceux qui souffrent ct qui ont essayé 
déjà de nombreux traitements sans succés 
doivent recourir à la méthode nouvelle: la 
Radiumthérapie, qui compte chaque jour de 
nouveaux et fervents adeptes, tant dans ile) 
Corps médical que dans le grand public. 


Les lecteurs trouveront dans ce volume un) 
opuscule qui les éclairera mieux sur Ia Radiüme 
thérapie. À défaut, ils n'ont qu'à s'adresser 
directement au Laboraioire de Kadiumthérapis, 
‘33/A,rue Saint-Jacques, à Paris, qui a. édité une, 
brochure détaillée : Traitemenls radioactifs) des 
maladies chroniques ainsi. que. des. notices fpé= 
clales sur les traitements. radioactifs (de cha 
cune des maladies chroniques les plüs-répan 
dues et qui les tient à l'entière. disposition 
de tons. Sur simple demande, elles sont 
envoyées franco af gralis. é 


Unpubrédailonnel sur es vertus du ram, paru dans l'Amanaéh Hachate de 1927 
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L'arrivée du sang pur et nourricler aux 
‘organes Ai-corps humain se fait par nos artéres. 
La-retour de c6 sang, qui a abandonné ses maté 
Haux nutritifs, mais qui s’est chargé des résidus, 
<e fait par nos. veines. 


On conçoit, dis lors, que la bonne cireu- 
lation du sang est indispensable au bon fonc- 
tionnement de l'organisme. 


Si, pour une raison ou pour une autre, 
le sang ne circule plus avec la même énergie 
fôu avec la même régularité, si le travail d'ape 
port des matériaux où d'enlèvement des rési- 
dus ne se fait plus qu'imparfaitem at, nous 
voyons alors les malaises apparaître et la 
maladie s'installer, 

Les malaises vont so traduire de multiples 

façons: Maux de tâte, Vertiges, Migraines, 
Névralgies, Manque de force, Nervosité, Impa: 
Hiences, Chaleurs subites ou bien Manque d'ap: 
péit Dietions, pénibes Renvoi, partis 
allonnemonts du ventre, Gargouillements, 
‘Constipation, Règles. irrégulières. trop abon* 
fdätites- ou au contraire insuffisantes, Pesan- 
teur du bas ventre, Pertes blanches, 


La malade s'anémie, ses couleurs dispa- 
raissent, elle perd son teint frais et devient 
erreuse, les traits se tirent, accusant les troubles 
re 

Les causes sont nombreuses, nous ne cite- 
| rons ici que les principales : 


Une hygiène insufisante, l'absence 
soin au cours d'une indisposition, une nou 
ture parfois: trop copieuse mais souvent insut- 
fisante, une mastication imparfaite des allmouts, 
[des repas écourtés, l'abus de certains stimu: 
| lants, vin, café, ete, l'exercice d'une profession 

malsaine ou pénible, le surmenage physique où 
intellectuel, les: chagrins, les veilles, les tra: 
Faux ou les plaisirs exagfrés, enfin des mala- 
dies, antérieures, qui ‘en aflaiblissant l'orge 
sisme le.rendent plus vulnérable, 


Toutes ces causes déterminantes ou simple- 
ment prédisposantes, s'appliquent aux deux 
sexes, mais chez la femme de nombreuses rai- 
sons -viennent s'y ajouter et tendre à détruire 
J'équilibre d'une cireglation troublée chaque 
molsipendant quelques jours 


Chez la jeune fille, c'est le phénomène de 
La formation qui vient causer les. premiers 
troubles, 


Chez 1a femme, c'est l'hygiène intime insut- 
fsante, la meostruation négligée, les refroi- 
dissements des majas ou des pieds, parfois du 
bas ventre, l'anémie, la chlorose, les priva- 
tions, es excès, les veilles, les émotions pénibles, 
une chute, un coup, une grossesse négligée, des 
couches hâtives, enfin, les pertes blanches, 
La métrite où la salplagité, 


Euño, chez là femme-arrivée à la méno- 
pause où retour d'age c'est l'arrêt brusque de 
Les flux périodiques auquel Porganisme. s'était 

oùt 


27 


Emportance de la circulation du sang 
chez la femme. 


RC ee d'u 
Lonique du eœur, décongestionnant des organes 
régulateur et modifeateur de la circulation, 
sanguine sait indispensable chez la. fente, 
pour lui permettre de triompher de ces malaises! 
qui annoncent le faiblissement de, l'organisme] 
À certaines époques dificiles de sa vie. 


Le succès extraordinaire que  conmafl 
TON JOUVENCE dés son. apparitionsales 
cures remarquables obtenues, les attestations, 
recueillies, montrent bien que le but recherché] 
fut atteint, Le choix des plantes déterminé/paë) 
J'actiôn propre à chacune d'elles, leur: dosage) 
en des proportions définies, l'association sync 
dique de leurs principes actifs, contribuent 

‘créer une liqueur tonique, stimulanteret {rs 
tifante de la fibre cardiaque et des parois des 
artères, sédative, régularisant la tension) aïtés 
rielle ét la. circulation veineuse, réalisant ainsi 
une véritable Jouvence de l'organisme. 


RECOMMANDATIONS AU SUJET DEMLA 
PREPARATION DE LA LIQUEUR DE 
JOUVENCE 


DOSES ET MODE D'EMPLOI 


Versez le contenu du paquet dans units, 
Ajoutez un verre à bordeaux de rhum ouf des 
bonne eau-de-vie, Laissez quarante-huit heures) 
en contact, Ajoutez alors UN LITRE DEBON, 
VIN BLANC ORDINAIRE. et laissez [Macé] 
rer encore huit jours en agitant de temps) 
en temps. î 

Filtres, Ajoutez au liquide filtré 15544 
200 grammes de sucre blanc. 

AVIS — Pour les personnes qui monts 
pas les loisirs de faire macérer elles-mêmes, 
le paquet de TONI JOUVENCE dans le via! 
biane, le laboratoire prépare un extrait liquide, 
concentré qui représente exactement la} totRs 
lité des principes actifs contenus: dans le paquet 
de TONI JOUVENCE. 

11 sufit de verser le contenù d'un Macon 
d'extrait Auide de TONI JOUVENCE dans! 
un litre de vin blanc et d'y ajouter: ensuite) 
150 À 200 grammes de sucre pour obtenir ak 
litre de LIQUEUR DE JOUVENCE {ne pass 
ajouter de rhum où d'eau-de-vie). Filtrer 


DÉPOT DE LA TONI JOUVENCE, 
PHARMACIE PREMIERE, 
L: MIGNARD, Directeur. 


26, Boulevard Sébastopol, Paris. 
Province “et étranger; dépôt din. toutes les! 


GRANDES PHARMACIES 


Le paquet, 4 fr. 25 : franco: 4 fr, 50 
compris; la cure (a paquets), 12 fr. 255 franco) 
x2. fe, 50: impôt com) : 


L'avènement des sciences 


LES RAYONS X 4 
PERMETTENT DE DÉTECTER 
LES MALADIES DES MOMIES ! 


Lesrayons X ant demi amet aientifique enploné url 
igtiennes. Cela prarnet de déterminer lt 
pour photographier les momies égyptienne p 
Aature des roaladies qui nt ravagé les aies ide de la morie d'un 
von Spin à pértis de déterminer qu'il soufirait 
Nientifiques ont pa démontrer cela grave au développe 
2 og de qu tu général une € 
l'alimentation. D'autres pl tirant des détor 
ation de La colore vertébrale des mortes: L'étuteles dents est éalernent 
Etuié grâce à ce photograpl 
L'avantage des mayo Next que a struétune osseuse de la momie pen tre 
re aus déhalle le eo nec de con 
la valeur ut que spécinen pote les 


Érbnal de oder Mahani, novembre 1321 


1928 est uno année bissextle d'une durée de 365 jours: 

«6641 de la période june 

5684.89 du calendrier isradle (5688 commence le mardi 27 seplembre 1927. et l'année 5689 
‘commence le samedi 15 seplembre 1928) 

1425 du TB cycle du calendrier chinois 

1946-47 de lHégire (1346 commence le vendredi 1° juilet 1927, et 1347 commence le 
mercredi 20 juin 1928, suivant 'usage de Constantinople) 

* 136137 du calendrier révoluionnaie (année 136 commence le samesf 24 septembre 1927, 

année 137 commence le manche 23 seplembre 192) 
«57-58 dela I République française ( seplembre 1870) 
10 annèe de la paix du monde 


Les éclipses en 1928 


Le dm du Sol ou del Luna s'entend 1. Heures exprimées en Temps Universel. 
Soleil 
219 ma. Écips Lol visble dans Footan Inde el comme parte dans lexrime sud de 
Amérique du Sud at au su e rique. Grandeur matima : 1.014 
47 juin. Écipse parle, sb au nord de Ia Russie, en Sri et dns océan ga du 
Not. Commancament à 19h O1. Fi à 19h52, Grandeur maxima: 0058 
“2 novembre. Écipse parcle vsbie à Pas. Commencument à 6 44 Heu à 7 h 29. Fin 
48h 16, Grandeur Matima : 0809. 
ne 
“3juin. Écipse ol visble à Pacs. Commencamentà 8h05, Mile à #09. 4h14 
Grandeur anima : 1,40 
27 novembre. Écipse ol, en pate isble à Pas. Commencement à 7h 25, Mu à 
Bh10. Fin à 10h 37, Grandeur manima 1.165, À Paris, Lune 59 couche à 16, 


Pevue du monde 


« Lle de Mate devient un dominion britannique 

* La Transjordanie obent son indépendance, mais l'Angleterre conserve la mainmise sur ses 
finances, ses afairas érangéres et sa défense nationale, 

* Premières élections au sufrage unversol au Japon 


Ckconte ; Alfred Wegener 


itement. Il émet 
l'hypothèse que ces deux conti 


Semboiter p 


seul, 


nents n'en formaient qui 
qu'il nomme Pangée. En 1915; 
il publie Genèse des 06 


ontinents. Théorie des trans 


ans continentales … ouvrage 
loppant cette hypothèse, 


ï 

qu'indifférence. En 1929, il écrit 
Le de la dérive des continents est-il 
encore à venir ? Seul un géologue écossais, 
Arthur Hol 
abonde en son sens. Mais la comn 
ifique n'y croit pas un instant. Quelle 
force pourrait donc pousser des continents 


ne rencontrera au mieux 


s'intéresse à ses travaux, et 


auté 


pesant plus de cinq cents millions de mil 
liards de tonnes ?! 

in 1930, Wegener se 
pour te: 

sa thé 
cinquantième anniversaire, il ne revient pas 


end au Groenland! 


une nouvelle fois de prouver 


rie. Le 1% novembre, le jour de son: 


<. Une équipe par 


a re 


cherche retrouve son corps, apparemn 
victime d'une crise cardiaque. Son guide 
a 


dérive des continents sera prouvée dans les 


à disparu corps et âme... La théorie d 
années soixante 


Laffaele Eend. 
‘édisait les séismes 


R Bendandi (1893 - 1979) est un 
sismologue amateur connu sous le nom: 
de « l'homme qui prédisait les séismes > 


Horloger de formation, il s'intéresse à 


l'astronomie et à la géologie, construisant 
lui-mér 
Après le séisme de Messina en 1908, Ben- 
dandi développe une théorie très person: 
nelle, esti 


ses télescopes et sismographes. 


at que les séismes sont la cons 


séquence 


e l'alignement des planètes. I n'a 


ant 


cop 
et ses prédictions sont considérées comme 


ais publié une seule théorie, 


empiriques par la communauté scientifique. 
Mais il prédit, à deux jours près, le séisme 
qui frappe la région des Marches, sur la côte: 
le 4 janvier 1924 (il avait prédit 
le 2 janvier). Le journal Corriere della Sera 
lui con lèbre. 

Il prédira un tremblement de terre pour le 
11 mai 2011 à Rome. Bien que fantaisiste) 
a la panique à Rome le 
jour di, sans qu'il ne se passe rien. 


acra sa une, qui le rendra 


cette prédiction crék 


Les sciences humaines 


n histoire, Oufine of Hitery dé 
H.G.Wells (1920, révisé en 31) est un gros 
succès, mais les Universitaires et autres 
tellectuels préfèrent lire Oswald Spengler. 
Par ailleurs, l'intérêt déjà ancien pour les 
recherches archéologiques en Égypte aug- 
mente incroyablement avec la mise à jour 
de la tombe de Toutankhamon en 1922, 
mais des découvertes importantes ont Jieut 


| 
| 


PCR 


dans d'autres parties du monde : les fouilles 
dudébutides Années Vinge à Mohenjo- 
Dard et Harappä vont conduire à la décou- 
Verte de l'antique civilisation de l'Indus er, à 
Ja fin de la décennie, les traces de la civ 
tion préhistorique Chang sont mises à jour 
A'Anyang, au nord-est de la Chine. 


sa- 


La linguistique et l'espérante 


Lespéranto estune langue créée par Ludwik 
Lejzer Zamenhof, Il publie son projet en 
1887 sous le pseudonyme de « Doktoro Es- 
peranto » (Docteur qui espère), d'où le nom 
2 MM vsuel de certe langue. Son projet est de con- 
cevoirune langue internationale permettant 
à tous de dialoguer. Elle a pour particularité 
\ d'être la seule langue construite pratiquée 
un peu partout dans le monde. La Grande 
Guerre met un frein au développement de 
Ja langue, mais au cours des Années Vingt, 
avec l'espoir de paix mondiale, celle-ci con- 
naît Uninouveau développement. En 1924, 
lle est d'ailleurs plébiscitée par l'Académie 
des Sciences. (cf. ci-dessous) 


eloÿ 


L'archéclosie 
et la dendrochronolcgie 


La principale avancée dans le domaine 
de l'archéologie est lu mise au point de la 
déndrochronologie. Pour ce qui est des dé- 
Édiertes et des fouilles, reportez-vous au 
D chapitre « Une soif d'exploration et de dé- 
ï fis » page 474. 


La dendrochronologie (méthode de data- 
ion archéologique) est mise au point en 


{2 membres de 
Académie des Sciences 
cie: 
onnaissent et 


‘Mmmandent L'espérant 
espérant 
le 


riens 3 mat 
PT ve ur qe 


1920 par Andrew E. Douglass (fondateur 
du Laboratory of Trec-Ring Research de 
l'Université d' 
téressé aux cernes de croissance des arbres 
pour vérifier certaines de ses hypothèses 
sur des variations climatiques liées au cycle 
solaire. De cette étude est née It dendro- 
chronologie, une méthode qui permet de 
déterminer la période durant laquelle un 
arbre a vécu et de préciser la date à laquelle 

abatru. Ce procédé permet ainsi de 
dater précisément tout objet ou structure en 
bois : charpente, plafond, retable, ete. 


L'anthropoloei 
recherche du chaino! 
manauant 


L'anthropologie de divise clairement en an- 
thropologie physique et anthropologi 
1 subdivisée différem- 
ment des deux côtés de l'Atlantique. Beau- 


cul- 


türelle, chacune ét: 


Les Argonautes du Pacifique occidental (1922) 
et La Sexualité et sa Répression dans les so= 
ciétés primitives (1927) de Bronislaw À 
linowski, Coming of Age in Samoa (1928) de 
Margaret Mead et Les Races primitives de 
T'umanité(1926) de Max Schmidt. 


Si l'anthropologie est surtout marquée par la 
recherche du chaïnon manquant, d'autres dé 
couvertes rien restent pas moins intéressantes. 
Comme cette race mystérieuse de guerriers qui 
semblent être des descendants d'habitants du 
Pacifique, découverre, le 6 mars 1928, par AÏ- 
pheus Hyatt Veil sur un territoire désertique 
entre le Brésil et la Bolivie, La tribu se com- 
poserait d'environ trois cent cinquante hom- 

mes et femmes. 

Par ailleurs, des 


anthropologues 
ue découvrent, dans 
LANGUE le désert de Gobi, 

\ en 1928 toujours, 
TNA EE 


x ae tif qu'ils esti- 
ment remonter 
à plus de cent 
cinquante mille 
ans. Une autre 
découverte re 
tentissante est 
celle de têtes 
Comureruegdupremermamel de fèches 
déspranto datant de ère 
glaciaire, découvertes en 1925 
à Fokom, Nouveau Mexique 
(États-Unis). C'estla preuve que 
l'Amérique était habitée avant 
arrivée de Christophe Colomb ! 
L'Homme de Pékin 

Les premiers _ossements de 


l'Homme de Pékin sont dé- 
couverts à Zhoukoudinn, en. 


rizona). Ce dernier sestin- 


| 
b Wernher 

À Von Eraun 
1né en 1912, choisit la nationalité américaine Ma 
‘en 1960. Après avoir présidé à larfabricæ, 


se prépare à embrasser la même cam) 
lorsque, à dhehuil ans, a lecture dure) 

sur a Lune exerce une infuence décisive sure 

{Son avenir. annonoë alors à son pére : « Je) 

ever pos dome Et pou dec 
errher? Pate que vue 


pour se rer à se premières 
Sur une plateforme mprovsée, par) 


l'essai réussi encourage à persévérer all 


rl 
il 


ii 


me de Pékin 


Chine, par Davidson Black en 1923. Dur 
rant ses fouilles, qui continueront jusque 
1927, il 
mandibules, cent quarante: 
onze restes posteriniens. L 


jour quatorze crânes, onze. 
cpt dents et 
Lomme de 
Pékin appartient à 'espècelomolere# 
(entre -2 millions d'années et 2501000 
désire La monarchie en ans). Black le baptise « Sinanthropus peine 
Alle 25 ao gouveme sous nom du 0 og 1 à arr 1° Sete ensis », ou « Sinanthrope », Sa découvert 
= Hiroho st ouonnd apareur Lan 
Une femme répondant au nom d'Anasasa Chahovsty pr e 
Anastasia Romano de Russe Asie, Cette hypothèse sera infirnéeibien 
= ture 1 ls, ds seconds Jeux Oiympiques 4 plus tard par les découvertes sur lecontient 
< One. le 28juleL. des VIP Jeux OIympiques à A oh 
andidat à idence des États-Unis, Herbert Hoover, déclare le 11 30 F'Amérique ARIQNI 
Bruce 6 ea pure » chaque 
are ne VOTE GS chaque gr É Le chainon manquant ; 
ton de Opus Dai {eur Ge Du » en kr) le 2 or par un rte espagnol RÉ 
emaria Escrvà de Balaguer, C'est une prélature personnelle de l'Église catholique M RIDER 
pole Lente Le premier australopithèque est décous 
n Afrique du Sud, dans 


ons plan cs astque cons avec une grande souplesse, des 
tâches pastorales précises). vert en 1924, 
«À part du 3 mars, début de Ia hausse à la bourse. Cell importante ra spa la grotee de Tauns, pr le POSER 
x phase à sansà Creer p 2 
be à 6 0 Mat D Raymond Arthur Dart. Il le nommé 
Colombie, début du massacre Australopithecus | africanis 
des bananeraies, où pus et considère qu'il s'agit du 
de + 500 ouviers locaux de RU Lane 
enreprse américaine United chainon manquant entre 
Frut Company sonl uës par l'homme et le singe. I 
TAmée _ colombienne, _ car munauté scientifique, quant, 
grévistes. É re à elle, considère que cesnèst 
Fete que le fossile d'un singe ati 


manes (lp. 8) 
si vu du volume: du cerveau ll 
ie fanças, passionné ce faudra attendre Ja découverte) 


DÉoiogie, Pier ve 
Char (18611 1e5e d'én'estne d'a O Re 


laisse à penser que l'Homme est apparu En 


com 


rl 
parte 


8 She le découvere, en 1923 adulte en Afrique du Sudien 
8 près de Pi es, 4 

£ Ruth Snyder, maurinè Rés. PéKN, dun squels 1936 par Robert Broom pour 

ë Rene D fsshsé de préhominidé, je este 

son époux en mars. 192 Shaninpe. en. attester la thèse du. chainon 

est exécutée sur là chaise Mes uv eut He Ses 

$ Sig Sing le 12 janver. Cet une organiste ne» Ge a Croire découverte le 3 janvier 1925. 

AE ae don 189 à fr 162, ca Parallèlement, un scientifique 

CEE LE SA hollandais découvre, le 28 

Le imsbolrté qui règne septembre 1926 à Java, des os 

ln gouvemeur de proue ane sements préhistoriques qu'il 


Bt aréler à craie 
Le ane at croit provenir du « chainon 
#27 avec l'exlérieur. Teïlhard pi 


du New Yok La M PDèMS pour entr en bon manquant », l'Homme de Java 
Day News: le_ lendemain. Pendant que l'opérateur émet 7 52 hi Ds en mer de Chine 11 s'avère ultérieurement que 
sa faire, pendant Ou OU ca de la généatie. Ne s 9MO ce ne sont que les restes du 


années, ls me, Pare d'amau ù Vert un ae 
a St dun gr PDU, OÙ persuade les ok ne genou d'une espèce disparue 
eux nécessaire à l'erarce dsonL d'éléphanc. 


infamante fr Sun strta 


La paléontologie : les premiers 
æufs de dinosaures 


Si la paléontologie est marquée par les 
premiers œufs de 
découverte du squelette d'un plésiosaure 
‘d'une longueur de quatre mètres quatr 
vingts, le 3 février 1928, dans une carriè: 
‘de Harbury dans le Warwickshire (Grande- 
Bretagne) est remarquable, caril auraît plus 
de cent mille ans. 


josaures trouvés, la 


Les premiers œufs de dinosaures fossilisés 
sont découverts en 1923, dans le désert de 
Gobie (Mongolie), par Roy Chapman An- 
‘drews durant une expédition ayant pour ob- 
jet Ja recherche de preuves sur les origines 
de l'humanité. En 1924, trouve des os fos- 
silisés de dinosaures datant du Mésozoïque. 
Cependant, le 19 août 1925, l'expédition est 
contrainte de quitter le pays, car suspe 
d'espionnage ! 


L'essor des 
technologies 


La plupart des réparations des Années 
Vingt ne demandent qu'une connais. 

des moteurs et générateurs, des systè 
de chauffage et d'éclairage, et des circuits 
relativement simples des automobiles et 
des alarmes anti-cambriolage. L'industrie 
de Ia radio est en plein développement et 
Iærélévision en train de naître. Tout un 
éventail de métiers existe, que ce soit dans 
Vautomobile, l'équipement domestique 
où l'industrie, et de nombreuses écoles et 
cours par correspondance se font conna 
re un peu partout et offrent d'enseigner 
(ces « techniques nouvelles vitales ». Il 
iste même des formations spécifiques à la 


ar Science, 


ectron 


télévision. Pz 
is, Modern 


Popular Mechar 


es, où encore Me 


ern 


* Mechanix pour ne citer qu'eux, sont autant 


de mensuels consacrés aux nouveaux dével- 
oppements technologiques qui permettent 
de se tenir au fait des de 
Dans le domaine particulier de la serrurerie, 
les serrures à combinaison les moins perfor- 
mantes peuvent parfois être « palpées » et 
ouvertes ; les systèmes de qu 
trouvés sur les coffres et les chambres fortes 
sont insensibles à cette méthode. La tech- 
nique habituelle consiste à voler le coffre- 
fort lui-même et à l'emmener en lieu sûr, où 
on pourra « l'éplucher » tranquillement au 
chalumeau, à la barre à mine et à la masse. 
Les chambres fortes sont parfois plus « pe: 
méables » par les murs que par la porte sol- 
idement verrouillée. 


ières avancées. 


ure 


Les développements 
de l'image 


Alors que l'industrie du cinéma est en plein 
essor, la qualité des prises de vues ne cesse de 
Saméliorer. Les films photographiques gag- 


me et d'astronomie, 
2 présente La promière WéSe) 


fau monde surla navigañon 
Die Rokote zu don Pi 


Mivoïinterplanétare et La réaiseéor 
[Mission orale permanente) 
Mn 1929, à est le conseil 08 
Sur le fim Uno fommo dans le Luna 
ot Lang. Pour la première du longs: 
rage, doit lancer Une fusée, mais 
fdavantage théoricien que. techno, 
échoue. Ce qui ne l'empâche nul 
Je 23 julet 1990 de tester avec SUB: 
A premier moteur à combusibe Rgés 
M loryoène sauce el ge). En 1935: Hé 
ile premier lancement au mondeidune. 
requete à combuslble liquide, Cecomis 
ept sera repris par les Alemandé 
Jeurs tests avec des missiles, ts VON 
fare venir Oberth à Poenemünde PO 
avaler sur le V2. 


Leo Frobenius 


Loo Vito Frobanus (1873 21938) 

un ehnolgue et archélague aleand) 
Los de sa première expton en AS 
Sue en 1904, 1 abat sa Inéode) 
T'anie afin, l sonera 
Jusqu'en 1918. Après son retour, re À 
en 1820 insu pour ma 


Taie de l'Univers de Frencorten 
et drocteur du musée enographie! 

Ja vil en 1935. 

Loo Frobenius est lun de prets Ra 
ologues à romote on cause les basis 
Hdéologques du colonialisme, notammenies 
en constant l'idée que les 

auraient touvé en Afique des pedpss 
értablement sauvages, auxqUS 1 2 


rent des sciences 


L'avéneme 


Phonofim 

1923 Brevet de télévision 
mécanique 

1823 lconoscope 

1926 Première démonstration 
du système de télévision 

1927 Premier lube à vide pour 
la télévision 

1929 Fiim couleur 18 mm 


8 
: 
; 


E EFFECTUE 


LE TRAY AL 


BUREAU 


qe conan Elec 
sa A toute dont art 
ee travail de 


Une ration d 
ei temps, € 


alyses des vente 


de paie. L'ab 


a ville de LOS 


LA un es deu m0 
appareil 


sur ta photo. 


Etat de Modern 


jules de ten 
da a besoin 


eu, Lachine 
€ peut sort 


ji est en Le 


des déc 


ent ist 
€ trois mille 

x Mildre 

« 

à jour 

1 fonctionne 


Malade ét 


À garder leurs mains visibies fn qu'ils ne puissant pas actionner d'appareil 


caché, (cl. page 285) 

Le 13 janvier, pendaison à Win. 
Neison. Né en 1897, 1 est élevé par une ta 
grave accident Nelson soufre toute son exst 

re de La Bible, qui cite à tout propos, mais 
\ sse de loogues heures enfer 
condamné à 2 ans de prison pour 
du vel au meurtre, Entre février 
Francisco à Winnipeg, au Canada. 

«Le 24 janvier, 21 détenus parviennent à 
s'évader de la prison de Debol gr 
un tunnel qu'ils ont creusé. 19 d'entre eux 
parvennent à s'enfuir au Canada. 

À Chicago, en avr arrivent les « primaires 
à l'ananas », car les dfférents gangs de la 
vie font sage de bombes « Ananas » pour 


juin 1927, ass 


jaiter Chrysler 


Magsine 
anne par ne HaGE ous 
fon SL marque pus ame deu P 
Eur ou pare pie» 
ç, 62 nt 875 à 
ne ras de 
D ot 9 pa 


Aances° 

Fate ess der en POSTE 

Fra de Smande héauique su 
dréens à out 5 

Foto, supenso 

Me Ca novaters, à 

un des 3 pus mpranis cO0STU 


AWilys et fonde la Chrysler C: 


sont de. 
mobiles. 


des tas atrayant 


au Canada, du « Gorille Assassin », Earie Leonard 
près la porte de ses parents, Victime d'un 
ce de lrrbles maux de te. est obsédé par 


‘dans une cave obscure. En 191 
ve de io. Après un bref mariage, Nek 


ssine au moins 22 femmes de 


S'assurer que leur 
candidat obienne des 
voix, La réaction contre 
la vague de violence 
pour effet de Favarisor les 
Candidals non. soutenus 
par Al Capone | 
“Décès par arsenic 
d'Edrund Duf dans sa 
son de Croydon, le 
27 avr. En moins dun 
an, 2 autres membres de 
me Fami périssent 
empoisonnés.  L'aflaire 


nent en sensibilité et en rapidité. Dès 19 


l'inventeur américain aux. trois cents brevets, 


Lee De Forest, pionnier de l'image et du son 


électronique, met au point un système, qu'il 
baptise « Phonofñilm », permettant d'enregistrer 
du son sur une pellicule. Hollywood nist 
cependant pas intéressé par ce système. La 
même année, le 25 février, la carte aérienne de 
New York est réalisée en sobrante-neufminutes 
seulement grâce à la nouvelle caméra aérienne 
€ par Sherman Mills Frchild. 


invente 


Alors que le premier film en {Technicolor. 
est projeté en 1922 sur les écrans, le premier 
film couleur est mis en vente en 1929, Clest 
le film couleur 16 mm inventé par Kodak: 


Les balbutiements 
de la télévision 


Le mardi 26 janvier 1926, des membres de 
la Royal Institution assistent à la première 
véritable séance de télévision. C'éstune pe= 
tite image animée en noir et blanc de trenté 
lignes verticales à peine, mais on y distingue 
clairement la silhouette. d'un personnage 
transmise à partir d'un émetteur situé dans 
la pièce voisine. 


La télévision a trois grands pionniers durant 
la décennie. D'une part il y4 Philo T. Fam 
sworth, qui, âgé de seulement quinze ans en 


1922 décritle 
nique. En 1927, âgé alors de vingt et un ans, 
il met au point le premier tube à vide pour 
a télévision dans son laboratoire à San Fran- 
: cisco, idée qu'il avait déjà à quatorze ans. Il est 
Îe premier à projeter une image composée de 
è sobante lignes horizontales surun écran, Son 
1 système supplantera les systèmes mécaniques, 

‘et'ses principes sont encore utilisés de nos 

jours. Le 13 janvier 1928, la General Electric 
#2 fit démonstration d'un système de diffu- 


stème de la télévision électro- 


L'expédition de Chapman en plein désert de Gobi 


sion de télévision sur des récepteurs de quatre 
centimètres carrés installés dans trois maisons 


t de New York. 


à Schenectady, dans l' 


ur écossais John 


D'autre part, il y a l'in 
Baird, qui 
mécanique aux États-Unis le 26 juillet 1923. 


dépose un brevet de télévision 


Le dispositif est ainsi décrit : « un système 


de transmission d'images, portraits et scènes 
égraphie sans fil ». Le 
tue une démonstra- 
tion réussie de son système de télévision à la 
Royal Institution de Londres. Il effectuera 
en 1927 la première transmission à longue 
distance d'un signal de télévision (705 km) 
par cûble téléphonique. Ces images sont 
du Central Hotel de Londres 
à Glasgow Central Station, à Glasgow. En 
juillet 1928, il procède à des premiers essais 
de télévision en couleur. Et le 30 septem- 
bre 1929, il effectue, en associ 

BBC (la radio britannique), les pre 
émissions régulières télévisées à partir de 
l'émetteur de Daventry. 


transmise, 


ion avec la 


Et enfin, il y a l'ingénieur russe naturalisé 
ain, Viadimir Zworykin, qui dépose le 
brevet de l'iconoscope en 1924 (un tube op- 
tique utilisé dans les premières caméras élec= 
troniques). En 1925, il dépose un brevet pour 
un système de télévision couleur. 


am 


A1 est à noter que Charles Francis Jenkins, 
l'inventeur du Phantascope (type de pro- 


Poy Chapman 
Andrews 
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L'avènement des sciences: 


LA BIBLE CACHE 


* Pendaison, le 31 mai, de Frederick Guy Brown 


eur de cinéma breveté en 1894), parvi 


L'avènement des sciences 


se né à 


rétinienne de la vicime pouvait permettre de 
Les identifier. 


LES BANQUES PROTÉ- 
GÉES PAR DES CAMÉRAS | 


L'armement 


Comme tout domaine 
armement 1% 
es révolutions ont lieu. Dès 1920, 
Remington Co. met sur le marché les pre 
mières balles sans chlorate, ce qui réduit 
dérabl 
Ile, et de fai la fréquence de nettoyage des 


hnologique 
Et de nom= 


t pas en reste. 


cons l'encrassement du baris 


armes à feu. La même année est déposé le 
brevet, par John Thompson, de la célèbre mi 


traillette 


à portera Son nom. 


Toujours en 1920, en Allemagne, on décor 


É DROGUE ot Wilam Henry Kennedy, qui ont tu l'agent ne Le 14 suin 1923) N'E5 te M RE 18 

DE LAT de police Gutteridge à Essex, en 1927. ent, le-14 juin 1923, dt ettre des im: 

K: ER AN Ta Dis A ren 0 y A) ages en mouvement par ondes radio. | 
De itsher oc, car pensent que La photographie | 


Des hommes de man d'A Capon | 
tuent Franke Yale à Brook, vre la cyclonite. C'est un composé chimique a 
17 jt. Cest le promier meurtre aussi connu sous le nom de cyclotrimethyl \ 
re mes enetrinitramine. Renommé par le Research 

«Gustav Bauer st ücousé, pus Department Explosive anglais en RDX, i 
acquit faut de prouve le 17 jui ce composé, plus puissant que TNT, est le : 
du meurtre de sa maitresse, base des explosifs « plastic » 

Kahaima Keiner, en pln 200 de CAN LOT 

Vienne, se suicide 4 ans; jour pour jou, après la date du forfi 0 le C-4 et le Semtex. < 
2 gangster AmoI Rothen est bal à novembre par « Legs Diamond», Cest en 1921 que débute la prodution de | 


« Les agents dela prohbiion fon un raid sur 20 speakeasies de New Yotkk 
département de police de New York art 
réunion de gangsters. 

La National Association for the Advancement of Colored People (NAACP) déclare qu 
Seulement 9 Noirs ont été Iynchés aux États-Unis en 1928, ce qui est le chfre le plus bas 
constaté depuis 40 ans! 

« interdiction ofcill du Ku Klux Klan aux États-Unis. 


Aventures & explorations 


* Le 30 novembre, l'expédition antarctique du commandant américain Byrd quite Le Nouvelle. 
Zélande à bord du y of New York pour sa base de Bay of Wales. El parvient à la barrière 


la mir 


letre Thompson, dont le. premier 
modèle date de 1919. Cette mitrailetre devi= 
endra l'emblême des 


ngsters de la période 


Dans 


ciété an 
1922 


domaine purement militaire, la so: 


se Vickers Co. met au poi 
le premier tank avec un canon dans 
360, le Vickers Me- 
ce qui concerne les 
teur John C. Garand 


t, en 


SRE Seau dépose, en 1926, le brevet de la carabine ! 
«Une race mystérieuse de guerirs, qui semblent êo dos descendants dhablanis du e 30 M1 era adopté 
Pacifique, sl découvert, le 6 mars, par M. Hyaïl Ver sur un lrrloire déserique entre le semi-automatique 30 M1, qui sera adoptée, 
Brésil et la Bolivie. La lb se composer d'environ 350 hommes et fees. par l'Armée américaine en 1936 et conntie 


Départ de la Colorado African Exploration menée par l'exploraeur t naturaliste Paul Louis 
er, El traverse 'Afique en camion, du nord au sud, à destination de Capetoun. 
Des plongeurs italiens remontent pour plus de 400 000 £ en diamants dun navire belge qui 


sous le nom de « Garand M1 ». Eten 
l'aviation, C: 


pour 
arl Norden produit en 1927 son 


À co du a Prière Glae none p eur de bombardement (Norden 
- Des antropologues dérouvrent, das le désert de Gob, des outils primitifs qu'is bombsigh 
siment tre vieux de pus de 150 00 ans. mieux 


«Le commandant Richard E. Byré, 
1 plus grande e la mieux écupée des expéditions antarctique jamass mon 
nancho à hauteur de 400 000$ par oh D. Rockefeller JR, Edso 

Américains, ainsi que des moins che. Byrd étabt son camp de base, Li Ameñca, sur La 
banquise de Ross. lafclue des voi au-dessus de l'Aarcique, découvre des chaînes de 
montagnes, qu nomme Rockefeller el des Lemlores jusque-là inconnus qu'à pomme Mar 
Bye Land (1920) 


Archéologie 


En septembre, Jo Garstang eue ses foules 
à EtTel (volée du Jourdain). 1 ne fat aucune 
publication sur le suje, et prétend avor seulement 
trouvé une téramique de l'âge du bronze. 

-Vere Gordon Chide débute ses foules de Skara 
Brae (in en 1930) 

Découverte des ruines. d'Ougart, au nord de 
le Syrie, par un paysan. 1 vient de trouver une 
nécropole formidable, Fouiles sous La érection 
archéologues français G. Scheæflr et R_ Dussaud 

Début de la campagne de foules. dUaxactun 
(prononcer Washhakioon, paris écrit Wexakun) 
par The Camegie Instion, sous là drection 
S'Okver Rickelson (in en 1937) 

+ Sur l'emplacement de l'antique clé grecque de 
Cyrène, des archéologues laiens, après avoir 
rm à jour une ile 
de découvir une ès bell 
18 janvier. 


Ja fin de la Seconde Guerre mondiale. 


Durant la décennie, l'espérance de vié 
États-Unis est de 53,6 ans pour les hom= 
mes et de 54,6 ans pour les femmes. À la fin 
des Années Vingr, le statisticien américain 
Louis Dublin pronostique que l'espérance: 
de vie des femmes ne pourra jamais dé- 
passer 64,7 ans, Ce qu' 

que dès 1925, ce seuil a été franchi en: 

Australie 


médecine 


ux 


de 1821 avec char. 
geur camembert 


Les progrès 
We la médecin 


Ta Grande Guerre amène des machines 
rayons X rapides et portables. L'insuline 
strisolée en 1922. Sir Alexander Flem- 
ing découvre la pénicilline en 1928. À la 
fin de la décennie, les rayonnements sont 
utilisés pour traiter des cancers. Le mi- 
Eroscope électronique est inventé en 1931 
par Ernst Ruska et Max Knoll. L 
Sanguin est découvert en 1939, permet- 
fant enfin les transfüsions sanguines. Le 
protexyde d'azote est toujours le meilleur 
anesthésique général, malgré des essais 
avec léthylène et l'acétylène. La cocaïne 
“stoujours le meilleur anesthésique local, 
quoique soit rapidement remplacée par la 
novoëäne synthétique. La morphine, pour 
Jaquelle iliexiste maintenant une réglemen- 
tation fédérale, est toujours le meilleur anti- 
douleur générallet, malgré son caractère de 
drogue addictive, n'a pas encore complète- 
mentiperdu son image de « médicament 
miracle ». Les antibiotiques n'existent pas et 
des maladies comme la malaria et la fièvre 
jaüne/sont toujours traitées à la quininc. 
Uniprogramme national de vaccination a 
fpresque complètement vaincu la variole, et 
des succès ont été obtenus dans la lutte con- 
tre la typhoïde et autres maladies du même 
type: Mais de nombreuses autres, comme le 
“choléra er la tuberculose, se montrent résis- 
tantes et restent virulentes. Une épidémie 
de grippe frappe le monde entier dans les 
années 1918-1919 et touche vingt millions 
de personnes aux États-Unis, où elle fair 
A “hbitCent cinquantelmille victimes: On a 


rhésus 


Une sale de chirurgie en 1928 


estimé le bilan mondial à vingt millions de 
morts, tous les continents ayant été rouchés, 
à l'exception de l'Australie. 


yaiène hospitalière 


Depuis la fin du XIX“ siècle, l'hygiène 
est prise très au sérieux. Les blocs opéra- 
toires sont modernisés : salle blanche, écla 
rages directionnels, chirurgiens et aides 
gantés, munis d'une bavette. Les instn 
ments sont métalliques pour en faciliter le 
nettoya des boites 
métalliques permet leur traitement en auto- 
claves. L'emploi des champs opératoires, des 
pansements stériles er de l'eau bouillie, et le 
lavage des mains sont généralisés, Par ail- 
leurs, les objets er effets des malades, la lite- 
ie, le linge, ete, doivent passer à l'étuve ou 
défaut 
tiseprique. Les locaux « dangereux » ont un 
réglementé : laboratoire de bactériol- 
ogic, service des morts, éruve à désinfection, 
chambre à formol, salle des fours, caveau à 
linge sale, ete. Les personnes y pénétrant 
ne peuvent accéder aux unités de soins. Le 
matériel sanitaire devient standardisé et hy= 
giénique. Mais ce n'est que dans les années 
trente que l'hôpital perdra sa réputation de 
mouroir, 


ge, er la stérilisation dan 


re brossés avec une solution an- 


ac 


La pharmacclogie 


La pharmacologie a grandement évolué | 


depuis le premier traitement efficace de la 
sypbilis apparu en 1910, On sait désormais 
purger l'organisme de ses protozoaires para= 
sites grice à diverses reintures et composés, 
mais certaines bactéries résistantes posent 


La trousse de 
premiers soins 


Une boutile dérone 
vendue par bols 
Bayer, 


Lenères 
pour la médecine 


Utisaton couranl du mercurochome 
Bandages « Band-Ai » 
Microscope d'opération 
Neuroshcrtion 

Insuine 

Vitamine E. 

Utracentilugation 

Traceurs radioactifs 

Sérum anttétanique 

Poumon d'acer 

Stérlet 

Test de grossesse 

Vitamine © 

Péniciine 

Calhélrisme cardiaque 
Association Seeing Eye 
‘Acivié électrique du cerveau 
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« Le 28 janvier, la Commission des monuments historiques déclare que le gisement de Glezol 
ni paralt présenter aucun caractère préhistorique el ne mère pas d'être cassé 

- Le squelette d'un plésiosaure dune longueur de à 8 m est découvert le 3 février dans une 
carêre d'Harbury, dans le Wanrcishire (Grande-Bretagne). Ce squellie aurai pus de 
100 000 ans d'existence. 

- D'après les déclarations de M, Russo le 8 février, chef du serice hydrologique du Maroc, on 
rerouverai, gravés sur des masses néoltiques découvertes au Sahara, le mêmes signes 
graphiques que sur les obets décourers à Glozel 

M Joguet découvre, le 17 février, à Deir-e-Medineh (Égypte), une tombe du Nouvel Empire 
non encore explrée. 

+ En évier le professeur Alec Trombeti de Bolagne, serait parvenu à percer le mystère de 
Ia langue étrusque. 

+ Des 08 de mammouth Son! découvert dans une carre de sable près de Pbes (Hongie) 
1e 25 mars. 

mai, M. Sodorman, professour à Lyon, déclare que les empreintes ditales relentes 

sur les briques de lee cui el les potenes découvertes à Glozel sont anciennes e le 
professeur Couturier, également de Lyon, aime qu'un fragment d'os retrouvé à Glozel est 
préhistorique. 

« Le 4 octobre, M, Baye, directeur du senice de l'identité judiciaire, conclurait que les gisements 
de Glozel (France) sont faux. 

Les fondsions de la chapele de l'ancien collège de Navarre sont découvertes au cours de 
Hravaux d'agrandissement de l'École potechnique à Par, le 11 décembre 

: Des églises des V 1 siècles sont découvertes au cours de foules pratiquées à Djerach, 
près de Jérusalem, le 25 décembre. 


Les progrès de la science 


- Le Caifomi Instiute of Technology débute La construction d'un télescope de 5 mètres qui 
Sera nauguré en 1947 

«Me en service des premières balises radios de navigalion pemetant aux véhicules. 
modems de se diger grâce à des repères radio fes. 

Mise au pol du compteur Gelger-Mülle par Walher Mile, selon le principe que Hans 
Gelger a éfsbor en 1913, 

- Jécob Schik, sue à son invenion de 1925, mel au point le rasoir électrique, pratique qui 
sara commercialisée dès 1931 

: Ma au point de la cellophane étanche. 

- General Electric at la démonstration Sun systèmo de diffusion de télévision sur des 
récepteurs de à cm instal dans 3 masons à Schonectady, Éa de New York le 13 janvier. 

+ Toursend Brown, qui ava fat La démonstration, au début du XX» sic, qu'il existait un 
en enbe l'électricité et la gravitation [ele Blefld-Broun), blient un brevet américain 
{n° 6830011) pour un appare faisant monter les objets en l'air sans utiser de moteur. Son 
mécanisme demeurera largement ignoré par a communauté scentlque, car Broum, jusqu'à 
La fi de sa vie (1965), sera persuadé que cette lechnologe est utilisée parles OVNL 

: Les premières cabines photographiques, permettant de réaliser des photos d'identité, Sont 
utisées à New York. Eles ont étà mises au pont par l'inventeur américain Analol Marco 
Josepho, d'origine hongroise. La machine déve 8 pholo en 8 minules et ll a coûté près d'un 
mlbon de dors! Ce n'est qu'en 1936 que ces cabinos prendront le nom de « Pholomaton » 
@unom de la soc créée la même année). Ce nom deviendra rapidement le nom commun 
de ces cabines dans langage courant. faudra attendre les années cinquante pour vies. 
premiers pholomalons en France, page 154) 

+ Eugène Freyssinat, ngônieur français clébre pour ses constructions de grands ouvrages en 
bélon en béton arm, met au por le béton précontraint. 

- Découverte delà première hormone végétale, 'autine, par Fritz W Vent L'auine stune 
phyohommane de crissance végétal indspensable au développement des plantes. Le lemme 
2 ét étendu à un ensemble de substances naturelles aux propriétés analogues, ainsi qu'à 
des hormones de synihèse. 


Notre santé 


* Le premier stérile (cigne de cé nor) est mis au point par l'Alemand Ermst Grafenberg 
1 mesure 1 5 cn de d'amtre, et est composé un A d'argent enrouié en spraie 

* Si Alexander Fleming découvre la pénicilne, le premier antibiotique coomu. 1 faudra 
atiendre encore 10 ans, loutefos, pour que les études reprennent pour cbeni de La 
péniciline purée, pus active. La préparaon industrielle démarrer à partir de 1943. 

Une cinique de Boston (Élais-Unis) uôlse le premier modèle commerciaïsé de 
poumon d'acier, qui fourni une assistance respialore cficace el iale aux vicèmes: 
d'insuffsance puimonaire, 

«Me au point du « Rabbit Test » (est du lapin) le premier test de grossesse, 

« La vitamine C est sole par Szenl-Gyérgi 

« Le 25 avrl, Buddy, un bergor-alemand formé en Suisse par Mme Eusts. devient le 
premier chien-guide pour aveugles aux Étas-Unis. 


Notre auctidien 


* Le 28 mars, ouverture de la première ligne de téléphone entre Paris et Neur York. 
AL Bokanowski, ministre français du Commerce, à inauguré là ligne, en présence du 
personnel des PTT, du général Pershing et de ministres, 1 à pu parer à M. God, 
président de l'American Telegraph and Telephon Company. 

«Première retransmission d'images télévisuelles de Londres à New York, par 
Fingéneur JL. Baird. 


« invention des boltes de vitesses synchronisées qui évlent les craquemens dus aux 
changements de rapports. 


toujor 
des vit: couvertes est 
étudié. On conduit des 


ériences sur 
hypnotique 
aloïdes extraits de. plante 
décret de 1906, le Federal Food and Dn 
Act, qui a 


», des al- 


exotiques. Le 


imposé une réglementation très. 
ncerne le contenu et 

panae ; 

rmaceutiques, a eu pour effetide 


stricte en ce qui 


l'étiquetage de s et autres mer 


el € « industri 


ibution de substanc 


la morphine, la cocaïne et autres 


La naissance de 


Margaret Sanger, infirmière fervent 


par- 
la contraception et de Ja liberté 
nde à New York l'American 


Birth Control League (la ligue pour le con= 


d'expression, 


trôle des naissances, qui deviendra le plan= 
ning familial). Deux ans plus tard, en 1923, 
le Clinical Research Bureau, quitest 

Jinique disposant d'une équis 


pem 
d'aider à la contraception. 


ale ayant pour rôle d'informer et 
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\ERCUROCHR 


caments à l'aention des 
femmes, pour soigner les: 
matades sexuellement 

ransmissbles, vers 1920, 
par FU.S, Publ Health Service 


1928 est une année d'innovations pour la 
femme. Ernst Gräfenberg met au point 
Ie premier stérilet (digne de ce nom). Il 
mesure un centimètre et demi de diamètre, 
et il est composé d'un fil d 
en spirale. C'est également cette année 
qu'est mis au point Le « rabbit test » (test du 
lpin), qui est Le premier test de grossesse 


t enroulé 


Maladies et traitements 


Alors que le premier enfant est vacciné en 
France contre la tuberculose (vaccin BCG) 
le 18 juillet 1921, pour la première £ 


Mercuroch 


> et sparadran 


Le débur de la décennie coïncide avec le début 
‘de l'utilisation courante du mercurochrome, 
‘dont les propriétés antiseptiques ont été 
ouvertes par le docteur Hugh H. Young, du 
Johns Hopkins Hospital, en 1919. Le mer- 
faürochrome est commercialisé dans un petit 
Bacon rouge, qui restera sa marque de fab- 
rique tout au long du siécle. Et dès 1921, 
Johnson & Johnson mer en vente les 
Premiers bandages « Band-Aid », 
autrement connus sous le nom de 
sparidrap 
Ces deux ivancées permettent de 
soigner rapidement er efficacement 
tous les petits bobos du quotidien. 


Les chiens-euides 


Alors que depuis 
1915 exite le centre 


mêr, en Allemagne, destiné aux aveugles de 
guerre, il faudra attendre la fin des Années 
Vingt pour que ceux-ci débutent leur car- 
rière auprès des aveugles civils. Le 25 avril 
1928, Buddy, un berger-allemand formé en 
Îme Eustis, devient le premier 
guide pour aveugle aux États-Unis. 
Suite au succès que rencontre de Buddy, 
est fondée l'association à but non lucra- 

f Seeing Eye (Læil qui voit) qui permet 
l'éducation de cent 
pour aveugles aux États-Unis en janvier 
1929. Deux ans plus tard, cest en Angle- 
terre que seront créés les chiens-guides 


d'aveugle 


nes de chiens-guides 


Le poumon d'acier 


Le poumon d'acier (respirateur artificiel 


à pression négative) est inventé par Phil- 
ip Drinker et Louis Shaw en 1927. Dès 
l'année suivante, une clinique de Boston 
utilise le premier modèle commercialisé de 
poumon d'acier, qui fournit une assistance 
respiratoire efficace et vitale aux victimes 
d'insuffisance pulmonaire 


{Un poumon d'acier, modéle de 1928 


L'insi 


Les Canadiens Sir Frederick Grant Ban- 
ng et le Dr Charles Best isolent pour la 
première fois l'insuline dans leur labo 
toire de l'Université de Toronto en juillet 
1921. Le 11 janvier 1922, Leonard 
‘Thompson, un jeune 


Divers prospecius médicaments à 
Fatenton des hommes, pou soigner 
males sxuolement ransnissbes, DS 
Vers 1820, par US, Pub pa 
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L'avênement des 


: 
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* La Daven Corporation met en vente Le premier poste de 
télévision aux États-Unis, au prix de 75 $ (env. 1000 $ 
actes) 

« La première enselgne lumineuse clignotants, compost 
de 14 000 ampoules et 30 000 mètres de câbles, afiche 
Les résulats des élecions sur les 4 faces du bulling du 
New York Times, 

+ Un employé de la Frank H.Fleer Company, Waker Diemer, 

ie le célèbre double chewing-gum rose, le « Double 
Bubble ». C'est Frank Henry Fieer, qu en 1906, avait 
16 La première formule du cheuing gum, 

* Kelogg's commercialise les Rice Krispies. 

Départ de la Course transcontinentale à pled (États 
Unis) alant de Los Angeles à New York, en empruntant la SAT 
route 66. La cours sera le surnommée « Bunion Derby » _ MXN] 
{course des cor). Sur ls 199 coureurs au départ sous MMSNNON 
58 ont terminé l'épreuve. Le gagnant Andy Payne, 19 ans, TSNSNES 
remporte une bourse de 25 000$ (e£. p.239). 

: Mise sur le marché des premiers stylos 4 couleurs, par 
T'Educational Exhiblion Company de Providence. Par simple 
pression, il est possible de choisi la couleur souhaïée. 

“Le 19 mars, une genoulle remporte la première 
compétition de saut de grenouille, à Calaveras Count, 
Callomi, avec un saut de 4,40 m, 

lestem Elecric fabrique les premiers micros électrostatiques el General Electric les 
premiers haut-parlours dynamiques. 


de er 
état imposé 


Arts & lettres 
LES AUTOMOBILES su 
NE SONT PAS POPULAIRES 
EN HOLLANDE 


les ondes 


- Cinquième Grande exposition allemande 
de la Radio à Berin, Le public découvre la 
téléwsion sur le stand de Telefunken (système 
« Karous-Tolefunken ») 


Hrrter AN Le petit écra 
À Dai dl * 

2 “Le 21 août, WRNY. une staton de radio 
appartenant à Hugo Gersback, débute la 
dflsion d'émissions de télévision aps 
Ar demand à ses adteurs de consrute 
Ju prop récepeu. en usant ls Gques 
de Nokow (a même iecmooge que ete de 
Jon Bac) AS la rune de Gamaback on 
1928. les ions 00 


Lans les Kiosaues 


Naissance, en Belgique, du quotien Le Soir lustré. 

* Parution, lé 1° mas, du premier quotidien belge à 
Ésabetile, au Congo Belge. 

* Lancement de la Dépêche Africaine, revue assimlationisle. 

- Paruion du 1° numéro de Television Magazine au mois de 
mars en Anglelère, ét au mois de novembre aux Étals-Unis. 


Livres de L'année 


« Les Expois du professeur Challenger : Quand la terre hura, 

pat Athur Conan Doyle 
‘Amant de Lady Chatterley, de DH. Laurence, est pub et immédiatement ter. 

: Le Train bleu (The Mysterous ofthe Be Tran), Agatha Christie 

: Les Conguérants, d'André Malraux 

+ Le Puis de solitude (The el of Loneiness), de Race Hal. fi scandale car 1 ae 
de Momosorualté féminin. 

* Belle de jour, de Joseph Kessel. Ce roman à L réputation sufureusetraïe de La prostitution 
el de a recherche des paises chamel. 

+ Tarzan, selgneur de a jungle (Trzan, Los ft Jung) Le Conspirateur de Mars (The 
Master Mn ol Mars) d'Edgar Rice Buroughs 

: La Route des voyages spatiaux {The Roodfo Space Travel 'Hermann Obern 

« L'Appel de Chuihu (The Col of Churu), de HP. Lovecrah, dans M Ttes de 

: Lunures, de Maurice Dekobra 

: Propagande, 'Eduard Bemays 

: L'Homme qui s'évada, d'Albert Londres 

* Nada anvre surbalste d'André Bron 

: Le manuscil ongnal Alice au pays des merveilles de Lewis Carol alors en possession 
S'Aîce Ldéel, est vendu aux enchères chez Solhebys pour le montant Ge 75 260$. 

+ Agcès 70 années de avai, les uniesiaies anglais achévent enfin La première éon du 
monumental Oxford English Ditionary en pubkank le volumes IX et Xe 15 ie Au total, 
à coment un demmilon de mois ave eus sinicaons, eur ist et eur prononcaion. 
Hconientles mots du monde angias de l'Amérique du Nord à l'Ahique du Sud, en passant par 
FAustral, la Nouvelle-Zélande et les Caraibes, 


LA FUMÉE DE TABAC 
N’EST PA: 
DANGEREUSE 
POUR LA 


pour ex Se que es lt 
C 
smtcdres Après nue et 
& prise 
j 
anale Vtt par Je 
ont par es RÉAL 
si danger égliee 


Etat ds Pl 


Canadien disb 
tique âgé de qua 
ent là 
person 


torze ans, /des 


première 


À recevoir des in 
tions expérimentales, 
d'insuline, Suite aux 
résultats 


ANTÉ ! 


concluants 


men fiméequil À des expérimentations, 
l'insuline est mise sur 


me le marché dès 1923. 


Les 
antitétaniaue 


Le 12 janvier 1926, 
l'Institut Pasteur, wà 
Paris, 


Vas ver 


lécouvre le 


sérum _antitéanique. 


La vaccination ne sera) obligatoire ler 
France qu'à partir de 1936 pour les mil 
taires, et 1940 pour la population général 
ladie infectieuse dont 
n d'une pl 


Le tétanos est u 


la cause est la contaminat 


La recherche médicale 


qu'en chirurgie de grands progrès. 
q g grands prog 


üts durant la Grande Guerre, les’ 
loppeme 
he scientifique dans le domi 


été f 


t de 


Années Vingt voient le dé 


De nouvelles techniques 


La 
grce au professeur Hëlmgren et son assis 
tant Nylèn, qui créent le premier mieror 
scope d'opération en 1921 

Theodor  Svedberg met au point 
l'ultracentrifugation en 192: 
t la séparation des n 


nicrochir 


je est désormais possible, 


une réch= 


nique perm 


romolée des organites cellulaires. 
hui également appliquée 


à l'étude des polymères 


Elle est aujo 


et des pétroles. La 
altracentrifugeuse, construite à 


à Suède, produit une accélér 
ale à cinq mille fois la 
force de la gravitation terrestre. Par ailleurs, 
'électrophorèse est mise au point par Ârne 
Wilhelm Kaurin Tiselius en 1926, Cetre. 
méthode permer de séparer les protéines du 
sérum sanguin en lui appliquant un champ! 
électrique 

Le Dr Werner Forsmann pratique en 
1929 le premier cathérérisme cardiaque en 
Allemagne, c'est-à-dire l'introdu 


entrifuge 6 


ion d'un, 


cathéter dans un canal où un conduitnaæs 


turel à des f 


s exploratoires. 


La découverte 
des vitamines E et € 


L'embryologiste Herbert Evans et son äs= 
sistante Katharine Bishop, de l'Université 
de Californie à Berkeley, découvrent I vita 


mine E en 1922, en faisant des expériences 
sur les rats. Bennett Sure appelle ce com- 
Posé vitamine Een 1924. Et la vitamine © 
‘stisolée par Szent- Gyôrgyi en 1928 


Les découvertes de fond 


Dès 1921, le pharmacologue allemand Otto 
Loewi met en avant la neurosécrétion au 
travers d'expérimentations par stimulation 
électrique du nerf vague. 
fe une transmission chimique de l'infux 
nerveux au des synapses. Il nom- 
me cette substance chimique le vagusf 
(= substance vagale »). Douze années seront 
né 
vagale est l'acétylcholine 


oewi. démon- 


au ni 


ssaîres pour découvrir que la substance 


(Céstaussi en 1921 que Thomas Hunt Mor- 
an, zoologiste de l'Université de Colum- 
bia, démontre que les chromosomes sont les 
supports physiques de l'information géné- 
tique: Il recevra le prix Nobel de physiologie 
‘en1933 pour ses recherches. Quelques an- 
nées plus tard, en 1926, il publie 7e Theory 
Of the Gene, dans lequel il met en évide: 
là théorie de 1 
posant ainsi les bases de la recherche g 
nétique. Il a effectué ses expérimentations 
sur la mouche drosophile, aussi appe 
mouche du vinaigre, pour mettre en évi 
‘dence les gènes dans les chromosomes. 


la transmission hérédi 


ir 


Dans un autre domaine, Oxo Warburg, 
physiologiste et biochimiste allemand, 
décrit Le principe de respiration cellulaire 
en1924, grâce à la mise au point du mi- 
‘romanomètre, outil pe: 
respiration de tranches de tissu: 


nettant de suivre la 


Une médecine aux rayons X 


Æn1925, Hermann Blumgart, méde 
in de l'hôpital de Boston et professeur à 
YUniversité de Harvard, aux États-Unis, 
Kéalise le premier diagnostic grâce à des tra 


{N DE LUMIÈRE SOLAIRE POUR REDONNER 
ER X MEMBRES DU CONGRE 


Et de Pdors Mano dan 


ms 


il 


ceurs radioactifs de circulation ên vive de 
sang, en collaboration avec Otto C. Yens, 
un étudiant en médecine. Ils ont développé 
à cette fin une chambre à brouillard (cham- 
bre de Wilson) modifiée de sorte à en faire 
un détecteur. 

Découverts en 1895 par Wilhelm Rônt- 
gen, les rayons X sont depuis longtemps 
utilisés pour faire des radiographies. Mais 
ce nest qu'en 1926 qu'Herman Muller, un 
biologiste américain, prouve que les rayons 
X provoquent des mutations. Ses travaux 
font de lui le porte-parole de la limitation 
de l'exposition aux rayons X. Jus 
aucune protection nérait utilisée contre les 
ts, comme on peut le voir sur la 


dessous. 


rayonnem 
photo 


L'activité 


électri a 


cerveau 


Hans Berger, professeur de neuropsychiat- 
Téna, enregistre pour la premi 

ctivité électrique du cerveau en 1929. 
ison de la faible amplitude du | 
signal émis, son enregistrement ne rencon- 
tra que scepticisme. Il faudra attendre que 


rie re fois 
l'a 


Mais, en. 


Une radio au crâne à l'héplal, 
‘de Washinglon, D, vers 1920) 


L'avénement des sciences 


Le septième art 


: La MG.M. adopte son célèbre logo du & 
= The Lights of Now York est projet 
pariant de l'histoire du cinéma. 
<oseph Schenk, de United Artists, déciare le 21 août que « les films parlants sont juste une 
mode passagère », 
* Mae West — ainsi qu toute l'équi 
atteinte aux mœurs, le 1* octobre. 


rugssant 
ofk. C'est le premier film entièrement 


Ga flm Plessure Man est amétée par la pole pour 
fim a été retiré de la iflsion, ocès aura eu 


* Première apparition, le 18 novembre, du personnage de Mickey Mouse de 
Je dessn animé Steamboat Willie. 

: Le Cirque, de Charlie Chap 

« Les Espions, do Frtz Lang 


term De ZAR ZIDAr 


* Le Cameraman, de Buster 
Keaïon 

« Larmes de clown, de Victor 
Sjéstm, avec Lon Chaney. 

* Our Dancing Daughters, avec 
Joan Crawford 

À Gi in Every Port, avec: 

agen 

* To Arabia Nights, produit | 
par Howard Hughes r 


Jambes Mers » 4 a 
comgagni de ses à com 


vo Thor dun aqunt noms 


Sue Quand le a apr accident x 
Son sa propre fe Fit fat ur Crane par se 
FE Ve Que Dhabi 
que l'épouse Qu a fie du die so rés 
1 Soustare Mae ump Ph dre 


The Eagle ofthe Night 
The Man without à Face 
Mark of the Frog 

The Terible People 
The Tigers Shadow 

* The Yellow Cameo 

* The Chinatown Mystery 
«The Mysterious Alrman 


+ Pirates of the Pines 
« The Vanishing West 
: Vutures of the Sea 
«The Hountod Island 


2 The Mystery Rider 
: The Scarlet Arrow 
: Tarzan the Mighty 
= The Vanishing Rider 


sous de Brio Brecht à Bern, 
au Cameg Hal de New Yok, du poème s 

Américain à Paris (An Amencan in Pas) de George Grshuin, devant 2 800 spec 

Le 2 ji, à Chicago (États-Unis) Lous Amstong, accompagné notamment par 

Es nes et baleur Zu Sngelon, grave pour lime OK une version d'nolgie 
de Vs End Be, dont le crie Loan Maison ra: « Cet honime fa pren 

on ll pren un eu mie. La Fame qu'surplo danse, sa désormas 
ot End Be.» 


“ Le 9 avr première à Broaduay de Diamond Li, spectacle écrit ct joué par Mae West, qui 
real a ve d'une femme de couleur dans les années 1890. C'est son premier g 
3 Broadway 
À Vienne, le 4 nas autrichiens perurbent le spectacle de la 
nteuse et danseuse noire américaine Joséphine Baker 
Les Man Brothers donnent Animal Crackers sur scène à Broadway. 


L'avènement des scences 


eur et de ente, qui signifl canard en allemand) Le 1 juin, après un 
x départ, l'avion a décolè 500 mètres sur le 
Alemagne). 


5 tracteurs à pneus de caoutchouc, en Floride, dans 

les plantations de cironniers. C'est une machine brcolée pour l'ocx 

Ele sera perectonnée par les sociétés FB. Goodrich (1931) et Firestone 
Rubber (1932) 

* Maro de Berar 

512,76 km, le 30 ma 


dablt un nouveau record de vitesse aérienne à 


Sur on hydravion Mach 


le médecin anglais 


Edgar Adrian en diffusé 
les résultats en 1934 et se fsse le défenseur. 
d'Hans Berger pour que 
enfin l'adhésion des milieux scientifique 


e dernier reçoive 


es. 


La pé 


icilline 


Sir Alexander Fleming découvre la pé 
line, le p 
11 fudra atrendre encore dix ans, td 


mie 


antibiotique connu, en 192$. 


efois,, 


pour que les études rep 
nir de la p 
préparation industrielle démarrera à partir 
de 1943 e elle sera principalement utilisée 
pour le traitement d'infections bactériennes 


ennent pour obte= 


clin purifiée, plus active. La 


Le spectre des épidémies 


Le début des Années Vingt est marqué par 


la grande épidémie de grippe espagnol 
(inAuenza), qui a rouché une grande 
tie du globe juste apri 
Mais une autre épidémie bien moins cons. 
plus longue est encore présente! 
l'encéphalite léthargique 


la Grande Guerre 


nue et bien 


L'épidémie d'influenza, 
191 à 1919 


La grippe espagnole, ainsi surnommée ar 
le roi Alphonse XIII d'Espagne l'a contrac= 
tune souche (H1N1), très virulenteét 
et 1919, de la grippe 
ire de Chine, la grippe a vite 

et est 
côte Ouest à la côte 


ragieuse en 


-Unis, où elle à mut 


devenue mortelle. De 


1, il faudra moins de sept jours pour que 
r soit atteint, Avec les nouveaux 
ransport de plus en plus rapide 

nd d'abord en Europ 
du mond 
res de l'époque fontétat 
d de malades (soit près dela 
moitié de la population mondiale). Elle aus 
rait fut ter quarante millions de 
victimes, Actuellement, on estime qu'en ré. 
alité le chiffre 'élèverait à cinquant 
millions. Cette pandémie séra à lorigi 


le pays € 


la pandémie se ré 


puis dans le res 


en/moinside 


trois mois. Les chi 


d'un mi 


ne 
de la volonté de création d'un Comité 
d'Hygiène International de la S.d.N. qui 
deviendra ultérieurement l'Organisation 
Mondiale de Ia Santé. 


Hustraion des victimes de l'épidémie d'infenza parue 


ga Sos lAmanoch Hachet de 1921 


| 


Les ransporis et économe de lus le pays seront allés: 
parles mesures hygiène. I, à Seattle, un poingoaneur a pour 
Gr de ne pas lasser monter les passager sans masque 


L'épidémie d'encéphalite 
Iétharoi 5 à 1923 


Lépidémie d'encéphalite léthargique a provo- 
qué plus d'un der 
Qu A Ssuire de très nombreux handicapés à vie 
souffrant principalement de_ parkinsonisme. 
fApparue en 1915-1916 en Roumanie, en 
Ÿ France et en Autriche, il est possible que son 


million de morts et laissé 


“Origine se sirue en Chine. Elle sest mani 
usquen 1926 sous forme dépi 
avec des pics d'incident 
aussi mystérieusement qu'elle est apparue. 


stée 


émies massives 
at de disparaitre 


diese manifeste par une fièvre 


x 
De. 
EEE une pharyngie, des céphalées, une vi- 


Son double, une augmentation du temps de ré- 
faction aux sümulations, une inversion du cycle 
veille-sommeil, une 


tatonie ct une léthargie. 


Dans sa forme la plus aiguë, le patient entre 


1 
b ‘dans Un état pseudo-comateux et devient mu- 
tique-Il peutaussi souffrir de moubles du com- 
| Portément pouvant aller jusqu'à la psychose. 
Le tableau clinique est fort varié.Un tiers des 
patients meurt au cours de la phase aiguë, un 
autre tiers guérit sans complication, et le derni- 
ex tiers garde de graves séquelles neurologiques. 
Bien que son origine virale soit suspectée il a 
Be ‘été impossible d'isoler l'agent responsable, et 
nm jusqu ce jour. Néanmoins, dans les Années 
MN Vingr, certe maladie a pour eflét bénéfique de 
( ‘développer Ja virologie médicale, en particulier 
"enFrance à l'institut Pasteur. 
We L'institut médico-légal 
“ L'article ci-après date de 1931. Il expli- 
Be ‘que l'historique et le fonctionnement de 
W institut médico-légal de Paris, un modèle 


du genre pour l'époque. 


L'institut médico-légal est le nouveau nom 
de la morgue, qui lignore ? Mais il 
pas que le nom qui ait changé, € 
organisme qui a subi une évolution fort 
intéressant 


et, grâce au remaniement ef- 


fectué dans les services et aux nouveaux 
procédés scientifiques modernes, on peut 
ablisse- 
ment, il y a la différence existant entre un 
taudis et un beau pavillon. 

L 
est telle que rien de macabre, tout au moins 
apparemment, ne s'y ré 
sition publique de cadavres n'y choque le 
gard comme autrefois. La mort y est trai- 
ée avec une décence qu'on ignorait jadis. 
L'aspect général du bâtiment et des locaux 
a rien de sinistre. On croirait se trouver 
dans une clinique, dans un laboratoire. 


dire qu'entre l'ancien et le nouvel 


conception de l'institut médico-légal 


+ Aucune expo- 


Les moreues parisiennes 


Avant de parler de l'installation actuelle, il 
ne paraît pas in ter un coup d'œil 
surle passé, car les morgues ont une histoire 
et pittoresque. Le docteur 
V. Baithazard, doyen de la Faculté de mé- 


le de 


mouvementé 


Des patents soignés lors de épidémies 
(dinfuenza on 1919 à Washington, DC: 


(Une autopsie pratiquée au début 
Ju XX siècle 


L'avènement des sciences 


L'avènement des sciences 


446 


Le 10 octobre 1927, les 
Français Deudoané Costes 
et Joseph Mañe Le Br 
décollnl de Par Le Bourget 
avec leur Breguet BRI9 
GR pour un rai destiné 
à relier SL Lous, Dakar, 
Neal, Buenos Aires, New 
York. San Francisco, Tokyo, 
Hanoï, Calcuta, Kara 
Alp et Athènes Le 14 avr 
1928, és bouclent leur tour 
du monde en aterrissant 
à Pas Le Bourget. Depuis 
leur Gépar de Pars, ce Sont 
7 410 km et 342 heures do 
VOL avec 43 étapes, qu'ont 
couverts, 

Le diigeabe Graf Zeppelin estle premier engin aérien à effeuer une Kason transatianique 
commerce (57 passagers à son bord, avec une aïson entre Fredichshafen (Alemagne) 
et Lakehurs(Étl-Uni) en quatre jours et demi. Le Graf Zoppeln este plus grand crigcable 
Jamais constui, avec une longueur de 232 mére. 

Ameli Earhart est la premiére femmo avaleur à traverser l'Atlantique le 16 juin. 

« Premier vol dela KLM entre Amsterdam t Dakarta 

Première laison, le 3 décembre, de courrier transatlantique depuis un navire jusqu'à la 
ch des États-Unis par hydro catapué depuis le autre le de France. 

Le 3 décembre, à Rio de Janeiro, un hydravion dans lequel avai pr place l'élite intellectuelle 
du Brésil pour aluer à Son avêe au pays nall le «pére de l'avion », Sanios-Dumon. 
s'abime dans l'océan à proximité du paquebot Cap Arcona 

Du 15 décembre 1927 au 25 février 1928.Ia R A. organise une vaste opération d'évacuation 
en Afghanistan. 586 personnes et 13 lonnes de fre sont ranspodlèes par avion de Kaboul à 
Kérech 

* Juan de La ervaefectue le Vol inaugural de son nouvel autogyre au-dessus de a Manche. 

Le navire école danois Kobenhowen lève encre de Monlodco en Uruguay le 8 décembre, 
‘avec 50 personnes à bord. Plus personne n'en entend jamais parer. disparait corps et 
bien. 

 L'avateur austrain Sir Charles Kingstord Smith accompl a première traversée de l'océan 
Pacifique de la Caml à Australe. arrive à Brisbane à bord du Southem Cross le Bjuñn. 
a parcouru 11 788 klomères en 83 heures. Ses deux seules escales ont ét HonoWu Fc. 


Catastrophes de L'année 


Un débordement de la Tamise provoque de graves inondations à Londres le 7 janvier. 

: Un éboulement du Mont Serra anéant une parie de a vie de Santos au Brésil le 12 mars; 

* Le 13 mars, la rupture du barrage de Saint Francis, dans la valèe de Santa Ciara en 
Californie, à 60 kiométres de Los Angeles, fait 450 maris. 

« Les vies de Plumas, Hidalgo et Xonari (Mexique) sont dévastées par un tremblement de 
Lerre le 27 mars, 

« Un tremblement de terre éprouvant La région de Phlippopol (Buigarie fi de nombreuses 
victimes le 14 avr 

+ Un tremblement de terre d'une grande violence socoue la région de Corihe (Grèce) le 
23 avi. Ps de 15 000 personnes seraient sans-abn. 

« L'éruption d'un volcan dans es Indes hollandaises {ue 1 000 personnes le 9 août. 

- Une tempête frappe Haïti le 18 soût,luant 200 personnes et Lissant 10 000 sans-abri sur 
son 

- La ile de Djcjli (Algérie) est dévastée pr un cyclone le 22 août 

- Une tomade dévaste les Antilles, notamment Porto Rico, la Martique, la Guadeloupe ea 
Floride le 17 seplembre, luant 1 836 personnes, prncpalemant en raison des inondations du 
lac Oheechabee. 

* Un accident forrovai 
blesse 50 autos 

« L'éruption de Eng, rachan! des coulées de lave de 5 m da haut, cause dimportants dégâts 
dans la région de Mascal [Italie le & novembre. 

«invasion de criquets migrateurs dans out le Sahel jusqu'en 1933. 


Faits fortéens 


Une forét fossile. qui aurait été peuplée de lézards aux proportions énormes et dontles arbres 
auraient atlent des hauteurs de près de 500 m, est découvert le 15 janvier dans le comté 
d'Hamey (Oregon, États-Unis) par le Dr Daudee. 

+ Le 1° février, la Société astronomique de France fonde un prix annuel de « navigation 
intersidérale » de 5 000 francs, 

 D'aprés le Dr Spencer Jones, astronome de lObservaloir du Cap. l'étoile Nova Pictoris 
sera entrés en collision légère, à y a bois ans avec une autre él. Depuis co fat les deux 
étoles seraient visibles alors qu'auparavant, a Mova Picors seule avait été observée. 

 Marconi étudirai actuellement le moyen de lransmettre l'énergie hydraulique par T.S.F. 

À Lexington (Kentucky, États-Unis), un médaillon datant du XV siècle est découvert 
par un jardinier Co médailon, daté de 1446, provient de La cité État talenne de Rimini 1 fait 
référence à la « Dame Isota de Rimi » 

Dans la mine de chatbon n5 sluée à environ 3 km au nord d'Heavener (Oklahoma, États 
Unis) llas Amon Mais est envoyé dans les niveaux les plus bas pour extraire du mineral. 
1 tombe rapidement sur un mur de béton à sem.Gboul, dont les blocs de 30 cm d'aréte 
son pols sur une face, Près de 150 m pus bas, un aure mineur tombe sur un ur similaire, 


sur la ligne Paris-Bucarest cause la mort de 31 personnes el en 


decine, professeur de médecine légale a 
Faculté de Paris, est. médecin inspecteur 
, où il donne des 
suivent de nombreux étudiants 
angers attirés par la haute val= 

ement. 
avant, qui a étudié l'histoire 
des morgues parisiennes, nous en a précisé 
Les points les plus intéressants 
À Paris, 


dû se préoccuper à toute époque de la recon 


€ traversée par une rivière, on à 
naissance des noyés, et aussi des corps EroU= 
à la suire d'attaques 
cturnes. Des dépôts mortuaires existaient 


sur la voie publiq 


en divers endroits ; 


ans compter celui du 
ait installé un à 
Chaillot, un autre au Temple. Le plus im= 
port di du Petit Châtelet, existait déjà 
siècle ; après une exposition dé 

à quarante-huit heures, limi= 

tée souvent par la décomposition, les corps 
émaient enterrés au cimetière des Innocents, 
par le de la communauté des sœurs 
Sai herine ; nous ne commen” 
s à être renseignés d'une: façon exaété 

ur la morgue qu'à partir du XVIF 
alors située au 


siècle, 
et nous savons qu'elle éta 
Petit Châtelet, dans l'une des caves delk 
prison ; le public examinai les cadavres par 
un soupirail ouvert sur la cour 
rme de morgue vient de morguer, cest” 
der fixement et avec orgueil. 


prison existait autrefoissun 


ommé morgue, où les geôliers 
Tous les 


plaçsient les nouveaux détenus. 


gens de puvaient les regarder, pre 


dre leur signalement, et les reconnaître 


ainsi plus tard en cas de récidive. LalCave 
ait les cadavres était voisine de 
les deux 


où l'on € 

la prison. Le même geôlier tenai 
tres 

morts. 

Au cours du XIX: 
réalisés dans l'installation de Ia morgue, 

La morgue du Petit Châtelet fut fermée le: 

17 août 1804 er remplacée par un vieux bis 


siècle, des progrès ont 


timent à 
Neuf, provenant 
construites en 1568. Le quai du Marché 
Neuflongeait l'actuelle Préfecture de police 
Le premier étage de la morgue servait de 
ffcr, au garçon « morgueur. 

leurs familles, Il arriva, vers 1825, que 
milles comportaient plusieurs jeunes. 

qui se plurent à orner de fleurs les 


eux étages du quai du Marché 
des anciennes boucheries 


fenêtres du lugubre établissement et instal= 
fèrent même un piano juste au-dessus dé la 
le d'autopsie. En 1836, ce scandale cessa 
Les habitations furent supprimées 
En 1840, le cadavre d'un jeune enfant fut 
trouvé dans un fossé de la commune de la 
Villetre, près de la rue de Flandre actuelle, 
L'enfant avait été égorgé, Le corps fut ex: 
posé plusieurs jours et ne fut pas reconnu 
On chargea alors Ganndl, qui prétendait 
avoir trouvé un procédé de: conservatioh 


‘des corps par l'injection de sels alumineux, 
d'appliquer son système sur la jeune vic- 
time. La conservation ne fut pas parfaite, 
Amis l'exposition put être suivie durant six 
Semaines, jusqu'au moment où un fou mys- 
Kique du nom d’Eliçabide fur arrêté à Bor- 
eaux, comme il venait d'assassiner la mêre 
‘etlaisœur du jeune Joseph Anizat, nom de 
enfant égorgé. 

En 1864, la morgue fut reconstruite à la 
poinre de l'ile de la Cité. El 
pas non plus réaliser l'institution parfaite. 
Elle inspirait toujours à la population un 
Jugubre sentiment d'horreur. En 1878, sur 
l'initiative de Brouardel, les premiers appa- 
réils frigorifiques furent aménagés. On doit 
également à ce grand savant l'installation, 
à la morgue, d’un petit amphithéätre où il 
inaugura ses cours pratiques de méd 
légale. 

Cést seulément en 1906 qu'un arrêté du 
préfet de la Seine supprima l'exposition 
publique des corps, qui avait été, à mai 
reprises, la cause de scènes scandaleuses. 
Cette mesure na d'ailleurs aucunement 
ui aux reconnaissance 
prouvent. 

La construction sur Le q 
l'institut médico-légal qui devait enfin rem- 
placer la morgue fut commencée en 1912, 
Ja guerre interrompit les travaux. Ils furent 
repris en 1920, et grâce au professeur V. 
Balthazard, d'importantes modifications 
fürent apportées au plan primitif elles per- 
mirent de réaliser un édifice parfait, répon- 
dant exactement à son but. 

En effet, l'institut médico-légal nest pas 
seulement, comme on pourrait le croire, 
unorganisme de la Préfecture de police, 
Cest aussi une s 
sonkamphithéâtre, ses laboratoires, ses 
Salles d'autopsie:où la chirurgie et la mé- 
décine sont enscignées aux jeunes Escula- 
pes par des maitres, tels que le professeur 
VBalthazard, les docteurs Paul, Derv 
Piédelièvre et M. Kohn-Abrest, direct 
du laboratoire de toxicologic. 

L'institut. médico-légal marque, d'autre 
parts un progrès social. Les corps y sont trai- 
és avec décence, er Le sentiment d'opprobre 
que le public attachait, non sans motifs, à 
Ia morgue a disparu. Le personnel admi- 
istratif travaille dans des locaux spacieux 
er aérés. Les garçons de service occupés à 
la manipulation des corps disposent de 
douches et de salles de bains. Les méde- 
ins légistes trouvent des salles d'autopsie 
claires, propres, bien aménagées, Ses labo 
ratoires sont des modèles du genre. 

Mais les points les plus délicats consistaient 
à juxtaposer dans les. mêmes bâtiments 
Kroïshservices distincts, sans créer entre 
“euxt'aucune confusion ou superposition : 
le/service administratif, accessible au pub- 
li, comprenant les bureaux du greffe, la 
alle de reconnaissance, la salle d'exposition 


le ne devait 


ne 


Les statistiques le 


i de la Rapée de 


ion de médecine a 


ux, 
r 


des corps rt des convois, et 
les salles d'attente des familles ; le service 
technique englobant les cases pour la con- 


servation des corps par le froid, la machine 


: frigorifique, les salles d'autopsie, le service 


etc. 


d'enseignement, le musée bibliothèque, 
On est parvenu, non sans peine, à aménager 
les lieux de telle sorte que le public n'a au- 
cun contact, soit avec le service rechni 


scignement, qu'il ne 
voit rien de la manipulation des cadavres, 
même pour les dssances, 


soit avec le service de 


Les péréerii 
dernières d° 


ation 
in CO 


ps 


Mais il importe de donner quelques pré- 
cisions sur le fonctionnement public de 
l'institut médico-légal. Sait-on qu'il y'arrive, 
chaque jour, en moyenne la funèbre cargai- 
son de cinq à six corps ? En 1840, la statis- 
tique indiquait 340 entrées à la morgue ; 
pour l'année, en 1921, le chiffre atteignait 
1 420 ; en 1929, il était de 2 085. Ces chif- 
fres correspondent à l'augmentation de la 
population parisienne. Mis il est une cause 
que nous devons au progrès et qui a con- 
tribué à grossir le pourcentage, cest l'auto. 
L a circulation fournissent 
la moitié du contingent macabre. Le sui- 
cide, le dent du travail, com- 
plètent le rota 
Les pérégrinations dernières d'un corps que 
nous allons suivre donneront aux lecteurs 
une idée exacte de l'organisation de l'institut 
médico-légal 

Un noyé vient d'être repéché en Seine, au 
pont de Charenton, par des mariniers. Le 
corps est transporté au commissariat de po= 
lice du quartier, qui procède aux premières 
constatations. Le cadavre, accompagné d’un 
ordre de réquisition qui contient les ren: 
gnements sur les circonstances q 
touré le lugubre repéch 
médico-légal. 11 est examiné par un méde- 
in légiste, puis fouillé, dévêtu entièrement 
etlavé. IL est alors placé dans une case frigo- 
rifique, une étiquette indique son numéro: 
d'ordre. 


s accidents de 


ime, l'ac 


Si aucune pièce d'identité n'a été trouvée 
sur le corps, les papiers et les marques de 
vêtements sont soigneusement ‘exami= 
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1264 King Street iovermhee 1928 


Kingston 


 Parulion d'u article sur notre 


Après le lbmoignage de cetle découvert 
Les responsables de Ia mine ont éca 
mineurs et es. ont 

cette découverte à personne. La mine a été 
fermée en fin d'année et l'équipe Wranstèrés 
dans le Kentucky. Selon Là rumeur, une 
découvere similaire aura été fate dans 
la mine n°24 à Wiberon, en Oléahoma, 

en 1928. 

+Le docleur Mansield Robinson, qui 
4 envoyé un message radio vers la 
planète Mars, déclare avoir oblenu une 
réponse, mais qu'l n'a pas encore eu le 
Lemps dela décoder. 

* En septembre, le Dr Marcel Baudoin, un 
archéologue français, découvre un bloc: 
de quartite dans lesuaire du Havre- 
dei. || pèse près de 150 kg et à 
sl couvert de gravures qui semblent 
êve d'origine celique. Celles-ci 
représentent la téte un homme entouré 
de coupes, ainsi que l'empreinte dun 
pied human et des sabots de chevaux, 
El doterai de 5 000 ans avant J.-C, 


sine Mars et 508 « canaux » apparents (Der Mars 


in Erdräko) dans le Wiener Bd du 16 décembre, 


abrique nécrologig 


+ Décés, à l'âge de 55 ans, de 
Roald Amundsen, le célébre 
exploraeur vainqueur _ des 
pes. 1 a trouvé a mot dans 
Focéan Arctique, le 18 jui, 
airs qui en, de porter 
secours à l'ingénieur ialen 
Unbero Noble et ses 25 
hommes d'équipage, dont le 
Grigeable s'était écrasé sur 

Ja gce au nord-nrd-auest 

du Sptzberg 


également 


ne d'origine par, 


VA 


Les chr 
hr 
d'Earrs Price 


À pa Conainoy 


Qu s'agit 
anomale. * °# 


nés. Un nom sur une feuille peut fournir 


un précieux indice, Tout récemment, Uni 


tué d'une ballé de revolv= 
er dans la tempe fut découvert au bois de 
Boulogne. Le désespéré avait pris soin de 
vider toutes ses poches de leur contenu pour 

la mort l'anonymat. M 
a patte de son pantalon, figurait l'adresse 
du tailleur, M.X... à Bruxelles, Le commis= 
sai central de cette ville fut prévenu. Il put 


homme qui séta 


rder dans 


sue 


fournir, par retour du courrier, les éléments: 


ification. Le ma 
reux, qui était Belge, était détruit à la suite 
de pertes au jeu. 


nécessaires à l'iden 


heu 


Si toutes les investigations sont restées 


vaines, le service anthropométrique est 


prévenu, une photographie du cadavre est 


prise ; on le mesure.et on relève ses\em= 


preintes digitales. Les dossiers de l'identité 
judiciaire livreront peut-être le secret de 
l'inconnu. 


Si le cadavre garde son tragique incognito, 
mune de Thiais, aux environs de: 
is que le Parquet qui 
cédures de ce genré 


Paris, le rece 


rassemb) 


aura donn nhumer, 


Si la victime a été assassinée, les formalités; 
ne sont 


les mêmes. Le corps est laissé 


dans le même état que lorsqu'il a été ramas= 


a du crime, Le médecin 


sé, sur le jte 


est le premier à examiner le cadavre. La Po= 
ablit la procédure. L'institut 
conserve le 


lice judic 


médico-l corps jusqu'à 


l'ordre d'inhumer. 

La reconnaissance des cadavres par là 
famille est toujours une scène pénible ee 
navrante, parfois très dramatique. Un local 
spécial a été aménagé pour cette formalité 
La pièce en question est séparée par/une 
cloison vitrée. Le corps, monté de la salle 


jgorifiques par l'ascenseur, est 


amené, dans une bière, tout contre la 
De l'autre côté se trouvent les parents. Que 
de cris déchi 


ants, que de crises de larme 
dans certe salle dallée aux baies qui répan= 


dent largement la lumière ! 


Les vêtements des hôtes identifiés ou non 
de l'institut médico-légal sont désinfectés, 
pliés, étiquetés et conservés dans un vaste 
vestiaire es jusqu'à ce 
qu'ils soi amille, Tristes 
dépouilles ! Garde-robe héréroclité ! 

M. Prétet, greffier, est le chef administra= 
tif du personnel de l'institut médico-légal 


x cases multipl 


amés pas la 


C'est à 5 


n bureau que sont enregistrées et: 
centralisées les nombreuses demandes con= 
cernant les disparitions. I est assisté de M. 
Jairand, commis greffier, et de MM. Piquer- 
ez, Crochet et Guérangen inspecteurs: 


Les progrès en psyChiatrie 


alyse com- 
mence à füire d ts-Unis. Elle 
a le ventien poupe, et ceux qui enont les 
moyens vont en Europe, les autres chez les 


praticiens locaux, ou encore pratiquent eux- 
mêmes leur thérapie, laissant libre cours 
leur libidohau cours de séances nocturnes 
de « rapprochement » collectif ou de la dif- 
fusion des films de Theda Bara. Le marché 
de lédition propose des titres comme 
Minterprétation de 10 000 réves ou La Sclu- 
Bion à ves problèmes sexuel. 

L'Europe est en avance sur les États-Unis 
‘dans ce domaine. La première clinique pub- 
lique er centre de formation ouvre en 1921 
AtBerlin sun établissement semblable suit 
bientôt à Vienne. La seule grande revue de 
langue anglaise est The International Journal 
ef Psycho Analysis. Même si Sigmund Freud 
‘est toujours l'autorité reconnue avec son 
Introduction à la psychanalyse (1916-1917) 
‘et Le Moi et le Soi (1923), beaucoup de ses 
‘étudiants et collègues sen sont d 
pour établir leurs propres théori 
Rank développe le concept d'angoisse de 
lanaïssance et publie Le Mythe de la nais- 
sance du béros (1909) et Le Traumatisme de 
la naissance (1924). Alfred Adler parle de 
« volonté de pouvoir » dans Comprendre la 
nature bumaine (1918). Carl Jung décrit la 
» et démontre l'existence 
sonscient coll 
dé l'inconscient (1916) et dans Tjpes psy- 
Éhologiques (1923). 


ff dans Psychologie 


Le test de Rorschach 


En 1921, le psychiatre et psychanalyste 
Hermann Rorschach met au point son 
rest à des taches d'encre ». Ce rest consiste 
montrer une série de planches de taches 
d'encre symétriques au patient, qui en fait 
sa libre interpré- tation. Une 
fois analysées, les 
réponses fournies 


doivent servir à 
évaluer la per- 
sonnalité du 


sujet. 


Sigmund Freud et Cart June, 
deux écoles de pensé 


Carl Jung, le cadet de dix-neuf'ans de Sig- 
mund Freud, est jusque vers 1910 son « ami 
et héritier ».… Mais leurs divergences sur 
nombre de sujets, quant à l'importance des 
de l'inceste, et de bien. 
d'autres aspects, vont réellement créer deux 
écoles de pensées distinctes. 


rêves, de la sexualit 


Sigmund Freud 

Diplômé en 1881 de la faculté de médecine, 
Freud soriente d'abord vers la neurologie. 
Il rejoint le professeur Charcot à Paris en 
1885 et suit ses études sur l'hystérie. De re- 
tour à Vienne, il travaille sur le cas d'Anna 
O, supposée hystérique, avec Josef Breuer. 
Cette étude jette les bases de ia psychanal- 
yse. Il commence à étudier les rêves en 
1897. Cela l'amène à découvrir la notion de 
fantasme, ainsi que le complexe d'Oedipe. 
Vers 1920, il s'intéresse aux principes de vie 
et de mort qui composent chaque être, qui 
sont définis par le ça, le moi et le surmoi. 


Carl Jung 
Alors qu'il est assistant à la py- 
chiatrique de l'Université de Zurich vers 
1900, Carl Jung, récemment diplômé, 
S'initie à l'Univers des malades mentaux. Il 
découvre les travaux publiés par Sigmund 
Freud. Ils se rencontrent pour la première 
fois en 1907. Mais rapidement, tous deux 
divergent de points de vue. Du début des 
s 1910 à la fin de la Grande Guerre, 
Carl Jung se retire du monde. Après quoi il 
débute une série d'études et de publications. 
Doté d'une très grande culture, il voyage 
énormément. Il rencontre des hommes 
peu touchés par la civilisation aux In- 
des, en Afrique du Nord, des tribus 

du Kenya, et des Indiens en Ari- 
zona et au Nouveau Mexique. 


iniqu 


ann 
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Chronologie pour 1928 


«1929 est une année non-bissentie dune durée de 365 jours 

6642 de la période juienne 

5689-90 du calendrier Israélte (S689 commence le samedi 15 seplembre 1928, el l'année 
5690 commence le samedi 5 octobre 1929) 

«5-6 du 7 cycle du calendrier chinois 

« 1947-48 de l'Hôgire (1347 commence le mercresi 20 juin 1926 
9 in 1929 suivant l'usage de Constantinople) 

«137138 du calendrier révoluonnare (année 137 commence le dimanche 23 septembre 
1928, el l'année 138 commence le lundi bre 1929) 

"58-59 dela République française (4 seplembre 1870) 

+ ff année de la paix du monde 


Les éclipses en 1929 


Le diamètre du Solo ou de la Lune s'entend 1, Heures exprimées en Temps Universel 

Scleit 

*9 mai : Écipse lotale visible sur une ligne débutant au large et à l'est du Cap de Bonne 

Espérance, coupant l'océan Inden, rencontrant la presqu'le de Malaces, el inssanl dans 
an Pacifique, un peu au nord de l'équateur. Durée maxima de la ltaté : 5 min 7. 

Grandeur maxima: 1,028. 

+4" novembre : Écipse amuïaire visible sur une ligne débutant dans l'océan Atlantique 

nord, au large des États-Unis et du Canada, entrant en Afrique vers le Sénégal, en sortant 

au nord-ouest de Madagascar, et issant dans océan Indien. Visble parielement à Par. 

‘Commencement à 9 h 08, Maximum à 10 h 04, Fin à 11 h O1. Grandeur de l'écipse à Paris 


024 


48 commence le dimanche 


CALENDRIER POUR 1 


pnese 


Milton _H.. Erickson découvre) l'hypnosé 
au début des Années Vingt ét commence à! 
développer son approche, ultérieurement 
connue sous le nom d'hypnose ericksonienne. 
Peu à peu le lien entre activité nerveuse et 


symptôme est 


évidence, et les bases 


is en 
atique 
par l'autesus 


, remporte un immense, 
ngleterre et aux États-Unis. 


L'autosuggestion d'Émile Coué 
Émile Coué, ex-pharmacien français, présente 
aux États-Unis, le 4 janvier 1923, La Mar 


trise de soï-mé 


7. l'autosuggestion con 
de 


positive rems 


ente publié l'année précédente. Sa. mé 


sion er de pens 
porte un tel succès que ça en devient un phé 
nomène de société. On ne compre plus les 
ent : « Day by désir 
ter and better». Same 
d'autohypnose 
sujet à penser de manière) 


Américains qui se rép 


thode se ba 


sur des princip 


censée entraî 


positive, jusqu’ 


Sen convaincre; pourun mieux= 
être aussi bi 


psychologique que physique. 
La Psychologie 


Même si la psychologie naturelle a toujours été 
utilisée par les chamans, guérisseurs, diseuses 
de bonne aventure et escrocs, elle rest étudiée 
dans les Universités, comme une branche dé 
; que depuis le milieu du XIX 
siècle. En Europe, Karl Marbe étudie L 
science » et Henry Ware la « pensée ». Narziss 
Ach s'intéresse à « l'introspection expérimen= 
tale systématique » et Karl Bühler à « la pensée 
sans image ». Kurt Koffka et Wolfgang Kühler 
tions du « gestalt» et Gustave 
Le Bon et Scipio Sighele érudient la « suge 
gestion » et la « psychologie des foules »1En 
Amérique, Alfred Biner et Théodore Simon: 


la philosopl 


on- 


posent les £ 


mettent au point le premier test d'intelligence, 
en 1908 (échelle d'intelligence Binet-Simont 


et John Watson 
1913. James Cattell fonde la. Psychologieal 
Corporation en 1921 pour promouvoir l'usage 
de la psychologie dans l'industrie. Pendant ce 
temps, en Union soviétique, Staline lance des 
recherches sur a perception extrasensorielle, la 
élékinésie er autres phénomènes paranormaun 
ts-Unis, suivra cette 
direction au débur des années trente, La pub= 
nce est The American Journal 


ville Stanley Hall 


ce Le « behaviorisme » ef 


lication de ré 
d Pshalogy 
en 1887. 


Les dérives 
de la science 


Si la science a effectué de grandes percées 
durant la décennie, elle a également connu 
son lot de théories fumeusés, d'expériences 
folles, et de projet délirants 
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Pour contrôler les foules, paru dans 
Science and Invention en ma 1924 


Hürbiger 
et le monde de glace 


Hanns Hôrbiger publie pour la seconde 
fois, en 1925, son livre Cosmagonie glaciaire. 
Alors qu'en 1913 celui-ci n'avait remporté 
aucun suce, il va en être tout autre. En 
reffer, Adolf Hitler remarque les théorises 
avancées dans ce livre, et n'hésitera pas à 
jualifier Hôrbiger de « Copernic du XXe 
iècle ». 
Alors qu'Hôrbiger observe la Lune en 1894, 
illuivient l'idée que les montagnes du sat- 
ellite sont formées de glace. Il en déduit que 
tous les corps célestes, à l'exception du Soleil 
et de la Terre, sont partiellement constitués 
de glace, et que les étoiles de la Voie lactée 
né sont que des iccbergs et de la poudre de 
givre dans l'espace. Selon lui, les planètes ne 
décrivent pas une orbite en ellipse autour 
‘du Soleil, mais une orbite en forme de spi- 
rale ; la Lune ne cesse de se rapprocher de 
laiTerre. C'est d'ailleurs la septième lun 
ILes six précédentes sont déjà entrées en col- 
lision avec la Terre, créant des catastrophes 
majeures, comme la fin de l'Atlantide, le dé: 
luge biblique, ete, er ce tous les cent mille 
fans. Entre temps, les civilisations étaient ré- 
‘gies par des géants d'au moins cinq mètres 
de haut, avec pour sujets les humains. Bien 
‘entendu, les germains sont les descendants 
M déices géants. I faut donc remettre à leur 


OMR 
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place de sujets les non-Aryens. 
Les adeptes de la théorie 
d'Hôrbiger ouvrent des bu- 
reaux de recrutement, int 
viennent dans les conférences 
pour semer le trouble et pub- 
lient, entre autres, la revue Les 
Clef de l'Univers, Néanmoins 
le parti nazi n'en fera pas une 
doctrine d'État. Hôrbiger 
décède en 1931. Même après 
la Seconde Guerre mondiale, 
sa théorie compte toujours 
bien des adeptes. Ils sont en- 
core près d'un million dans les 
années cinquante un peu par- 
out dans le monde. 


p 
L 


ilipp Fai 
je velée 


et la 


Philipp Fauth est un insti- 
tuteur allemand, astronome 
amateur, qui a, de 1890 à 
1930, observé la Lune sous 
toutes les coutures, 
à des observatoires qu'il a 
lui-même construits. IL en 
a même dr rtog- 
raphie incroyablement pré- 
cise. Les cartes qu'il publie 
Jui vaudront l'admiration de 
li communauté scientifique 
sa réputation prend un très sérieux 
coup lorsqu'il donne son explication des 
reliefs de la Lune. Se rangeant aux théo- 
ries d'Hérbiger, il estime que la Lune est 
recouverte d'une couche de cent soixante 
kilomètres de glace, et que l'atmosphère de 
la Lune, qui ne peut emmagasiner la chal- 
eur l'empêche de fondre. Jusqu'à sa mort en 
1941, il restera convaincu que la Lune est 
faite de glace. 


sé une 


L'interférom > 
de Dayton Miller 


Dayton Miller, un scientifique améric- 
est convaincu de l'existence de l'éther, 
ct il soppose farouchement aux théories 
d'Albert Einstein. Il tente donc de prouver 
depuis le début du XXe siècle l'existence 
de l'éther. Pour ce faire, il utilise un inter- 
féromètre. Cet appareil a été inventé en 
1881 par Albert Abraham Michelson, et il 
est censé pouvoir mesurer les infimes varia- 
tions de la vitesse de La lumi 
Après plusieurs expériences infructueuses, 
Miller installe sonsappareil au sommet du. 


À mont Wilson, en Californie, en 1924. Les 


résultats sont sans équivoque : l'éther ex- 
iste ! En 1925, il reçoit même un prix de 
1 000 $ de l'Association pour le développe 
ment de la science. 

Roy Kennedy, peu convaincu, em- 
prünte l'appareil de Miller pour réité- 


Amala et 
Kamala, les 
enfants-loups 


1permi les loups. C'est le cas le plusioi 

ie Genfatslous de Miétaire 

parie at pourtant | s'avère Que CSL 
ne suercore 


tes le so du 9 ocobro 1920, prés du 
Mage de Godanun, à cent Vngtligs 
êtres au suc-ouest de Calcul AGRÉS a 
lavoir efrayé trois loups adultes, N pat a 
mt à les récupérer dans une anlère 

Mites se sont réugées avec deu lontes 
eaux, mores de peur. EIeS. sé Comp 
ent toutes les deux comme des tes) 
profonds, mordani, burn, e mangeant 
Ge la viande crue. Ele préfèrent a nl 
Au jou, son insensbles aux vaions! 
de température, dotées dune grande) 
2cuté audtive ainsi. que d'un céorat a 
perormant, mas d'une vue fable Amal 
ne Sa pas marche debout, et Karma 
paniendra tardvemen£ Amala meurt en 
921, vers l'âge de deux ans, ar es 
Kamaïa décède à l'âge de neuf ans dune 
uréme. Les deux files auralent té 
abandonnées par leurs parents 


En 2007, le chirurgien Serge Arles, 
décrit ensemble de l'histoire comme une. 
grande supercherie montée de louss! 
pièces par le révérend Singh, De bases 
Sur ls rogaties du diocèse de Calcul 
les archives de la Church Mona 
Soc, les fonds des manuisets del 
bibthéque du Congrès, à Wechngtons 
“t. 1 s'avère que Kemala était une fs 
ete déficiente mentale, que Singh ap 
pa afin quel marche à quatre pates, 
ant le viseur. La retenai capte 
alla malralat. a même été squat 
Jquer les photographies fn de rent 
son histoire. 


1. Actuellement, la Lune s'éloigne de la 
Terre, ralentissant son mouvement 
par sès marées 


2. Finalement, la Terre et la Lune auront 
un centre de gravité commun 


. Ralentie, la Terre 
attirera la Lune vers elle 


Les scientifiques qui ont retracé l'histoire de \ , 4. La Lune en- 
Rae are que le règne de feu et de £re en col- 
soufre, qui anmoncera la fin de la Terre sera, sion avec la 
selon toute probabilité Terre 

qui retomber sur la Terri 
&i-joint illustrent le proce 


ntré le dessin 
Les marées Jumaires 
ment de la T 

Les deuxe astres tour? 


D L'avénementdes sciences 


sûrement attirer la L: 
elle, de sorte que, après des mil années, 
quelque astronome lointain, d'un autre 
monde, pourra observer 1 r blanche et 
brillante qui marque de la Terre 
et la Lune en uvie sphère de gaz brälante. 
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ché. (ci. page 265) 

aison à 

A en 1897, lost 


Bible, qu'il cle à tout prog 
un voyeur qui passe de longues heur 
condamné à Z ans de prison pour une tenta 


Francisco à Winnipeg, au Canada. 

ver, 21 détenus parviennent à 
s'évader de ia prison de Detroit gr 
un tunnel qu'ils ont creusé. 19 d'entre 
parennent à s'enfuir au Canada. 
À Chicago, en avr, arvent les « primaires 


à l'ananas », car es dé 


waiter ChrysIer 


are Time Magazine 


Homme de anne aug pus année écoulée, pou 


ja « marqui 
La personne qui à 
meilleur ou pour le ire » 


jamego. Kansas, 


Chop, nà 1e 2 av 1875 à ame, NOR 


par la mécanique le 
Fonemins de fer de l'U 


Water Percy 
un homme pass 
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à Smet à le recherche d'un emploi 
: Wiiys et fonde la Chryster Ce 
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jte, mené à 
a machine et 


auteurs Suis 


es dé 
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e vrois mil 
Ft Mme Mises 
susement 


afin quis ne puissent pos actionner d'apparel photo 


innipeg, au Canada, du « Gorile Assassin », Earl Leonard 
par une tante après la pero de s05 parents. Victime d'un 
son souffre foule Son exstence de k 


bles maux de le. st obsédé par 


maïs ses proches le connaissent aussi comme 
fermé dans une cave obscure, En 1918, À est 

de vol. Après un bref mariage, 
au meurire. Entre février 1926 et juin 1927, assassine au moins 


on passe 
femmes de San 


S'assurer que leur 
candidat obtienne des 
voix. La réaction contre 
la vague de 

pour effet de favoriser les 
candidats n 

par AI Capone ! 


an, 2 autres membres de 
a même famille périssent 
empoisonnés.… Latfare 
n'est jamais résolue. 


nent en 


biliré et en rapidité. Dès 1922, 
nts brevets, 
Lee De Forest, pionnier de l'image et 
point un système, qu'il 
nt d'enregistrer 
r une pellicule, Hollywood #niese 
réressé par ce système Li 
e de 
alisée en soixante-neuf minutes! 


l'inventeur américain aux trois 


son 
électronique, met a 
baprise « Ph 
du son 
cependant 
même anné 
New Yorkest 
seulement grâce à 


pe 


le 25 février, la carte aérien 


la nouvelle caméra aérienne, 


Mills Fairchild. 


inventée par Sherr 


olor 
est projeté en 1922 sur les écrans, le premiers 
film couleur est mis en vente en 1929. C'est 
le film couleur 16 mm inventé par Kodak, 


Alors que le premier film en Tech 


Les balbutiements 
de la télévision 


Le mardi 26 janvier 1926, des membres de 
la Royal Institution assistent à la première 
véritable séance de télévision. C'est une pe= 
tire image animée en noir ét blanc de trente 
lignes verticales à peine, mais on y distingue 
clairement la silhouette d'un! personnage 
transmise à partir d'un émetteur situé dans 
la pièce voisine. 


La télévision a trois grands pionniers durant 
là décennie, D'une part, il ya Philo TE Farn= 
svorth, qui, Agé de seulement quinze ans en 


| 
À 


MINE Levue du offre 
D onde Après de nombreuses _trictations in= 
fructueuses entre lui et le gouvernement 
* Slnoure de la « Convention anghis, et un engouement du public pour 
PS de Gene rte au l'afare, Matthews, après un long séjour 
PEAR ttcren des prsomnes de en France, revient en Angleterre le 1° juin 
A our » Geo comenion) To24 os la Serie SEE 
ÉRS E27 ue 160 pur de 924, où il donne une interview au Sunday 
représentants de 47 Es, qui Express, dans laquelle il affirme avoir vendu 
Sponte a du pésonir de son rayon à la Fr monstra= 
D 5 ant à il concède est pour les films Pathé 
RS ne des acords du on qu'il concède est pour les films Path 
RP Liban le 11 février à Rome L'appareil apy f 
Désormais, ls. préenions semble alors en rien à celui qu'ont pu voir 
de soureranelé du pape se 
Him au Su État de a Cité DE PTE 
bp ts-Unis, afin de vendre 
mm le cabojcsme  devent gouvernement américain On 
eu ru l'etepueé or Ki propose 25 000 $ Dour Aire Une 
nt Jui propose 25 000 $ pour faire und 
Ai ui de pri stration lors de l'exposition internationale! 
CPP PU rare diode ü pure au Madison Square Garden. I re 
dépression (1 p75). core une fois, arguant qu'il lui est interdit 
Des policens de die en d'effectuer la moindre démonstration hors 


ligue du Sud sent pour FAIRE fais 
CET ETES d'Angleterre. Les scientifiques américains: 


« Aparthoid » ne sont pas convaincus. Après toute) cette 
: La France début a construction de L ligne Maginot agitation, Matthews s'installe finalement 
* Le pape dénonce les écoles mixtes, car « peu chrétiennes à. Jnis, et travaille pour la Warnes 
- En URSS, Siaine fat fèmer 1 500 égises, La Use eee 
ES Se el OMG et Bros. Son rayon de Ja mort estzil + 
, New York devient La ville La plus dynamique une pure supercherie montée à des fins pro® 
Fortes iné 'talités ‘du monde, « le pêle de l'économie monde » motionnelles ? 
aux États { selon isorien aude), prenant ansila place 
es is de Londres. À 
* En août, des troubles éclatent en Palestine L 
reppot de la Brookings Institut conte la poltique bilanique de création dun 
CRE ic naional jt Des troupes rtannaues Thor 
d sont dépéchées d'Égyple, et une vigoureuse À 
répression louche pariculérement les Thomas Hen 
populations arabes un inventeu 
vmée mexicaine tenie un coup d'État 
mars. Cekkci sera ms en échec avec 
Farrstaon de Jmenez. 
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aissant dans le film ner 


les officiels anglais. Matthews part finales 


Le 


CES 


aux Éta 


réel, où 


ersie radiante de 
as Henry Moray 


y Moray (1892 - 1974), est 
américain. Il est convaineu de 
l'existence de ce qu'il appelle « l'énergie ras 
diante », une énergie présente partout dans 
l'Univers qu'il est possible d'utiliser. 

siècle aux années trente, 
lusieurs expérimentatiünss 
otamment à allumer une lmpe. 


À même proc 
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PRET ETE -ceue amée, 15 miions d'automobiles sont 11 parvient 

“er vendues. aux Éiats-Unis, pour 26,5 mans de à carbone de seize bougies. Son appareil 

voufes en circulation. 20 miions de téléphones Rue F ges: 0 LES 

A  ienesepq us consiste en une antenne qui capte l'énergie 

Les téléphones en service dans. radiante qui déferle sous forme de vagues 
grat-il sont core 


re, veG mois de 
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Il parvient à produire jusqW'à 
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L'avènement des sciences 


Sue page 358 
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La personne qui à « mar 
melleur ou pour e ire » 
Angus, businessman Pom 
A en 1874 à Stark, Her 
2 su une fon 


fre pour Sone et ec. 1 8 VO proposer 
À Go pe Guen Es e 192 
got, ei deviné 

temps, À fonde © vie de a ratio amicale 085 
re ps à fonsaton de Na 
compagnies rang 226, En tant quo al 
Rondcasing Copa ( Des en 1624, pin QE 
A parie à abs ar l'Alemagne EN 
à réduire les répare u y raté de VersaBes 
1679, 1 présiée le se00 : 
fn 1929 ce qui . 
isa de 29 empécrer 52 


soon ik, un lancisseur de New York, est 6 le 9 mars dans une boutique entièrement Entre science 
close de l'intérieur (cf. Les chambres closes, p. 262). 


Après une chasse sur pus de 200 mâles, un navire des garde-cites améric et ésotérisme 
Fac 
de contrebande. Le cap Dans les Années Vingt, la science a déjà! 


te-Oriéans, l'incroyables progrès et contint 
+10 citoyens américains sont arrêtés le 11 juillet à Moscou, lors d'un voyage scan ph doper ales OS 
er noRs à une allure tout aussi importante. On 
«Les 1.700 détenus dela prison Auburn, de New York, déclenchent une émeute le 18 juil pourrait donc penser que les superstitions, 
Quatre d'entre eux HÉussssant à s'évader, 
* Le 2 seplombre, le procureur général Gecepes Jmson mandale Elo Ness pour contre En Ne ï 4 
Capone et ses hommes. Les incorruptibles viennent de voir le jour (c'est un joumalite du es SCIENCES OCUICES ras ENONCE 

0 Tibune qui nvener ce sum en 1930) moins reculé. Pourtant, la situation êst 

ne balistique est désormais admise comm proue dans les cours de justice. aucoup plus nuancée qu'on ne l'imagine, 


Non seulement nes avancées 


Aventures & explorations scientifiques sont contestées (le darwinisme 


la croyance au surnaturel ou l'attrait pour 


est ainsi réfuté par certains pour dés 
+ Une terre nouvelle découverte le 21 février au pôle Sud parle commandant Byrd est baptisée ns MERS pose 
Mar Byrd Land fs religieux), mais de plus, tout ce qui 
* Une expéshion prend possession, le 25 février, au nom de la Norvège, ele Plerre 1 siuêe touche au paranormal, tout ce qui reVétUM 


dans La parie occidental de lAniartque. La mer avosinante a été nommée mer Road 

Amundsen 
+ Le 1 décembre, le commandant By donne om de « Bale de Ver-sur-Mer » à a ba des 

régions boréals os ébve son camp 

“Une terre inconnue située entre Coastland et Anderbacland (océan Antarctique) est D'abord, bien des succès de librairie 

découverte ke 28 décembre par un explrateur norvégien. capitaine Rieser Las sh thèmes GRR RE 

er vol felué uniquement aux instruments, non à vu, par James Doouie Vonchent à des thèmes GE 
Arrivée de la Colorado African Exploration à Capetown (cf. 1928). Une encyclopédie de l'cultisme de Lewis 

“Alain Gerbault achève son tour du monde à la voile en solitaire, débuté à New York en Spence (1920), Le Culte des sorcières en 

1924, en raliant Le Havre, I est notamment passé par les Galépagos, Tahi les es Fdj, la Europe occidentale Mn NE 

Réunion, Le Cap, lle Sainte-Hélène, le Cap Ven et les Açores, Cela ui vaut une renommé HAN Trent F Fr É en NA 
+ Suite à des plaintes de chasseurs à propos de gens indélicats qui utilisent des Ford T en de Charles Richet (1923), Le Problème de 

plere savane pour chasser les grands fauves le gouvamement colonial briannique crée un L'Atlanri ce écrit par Lewis 

sara 62 180 km po roger ke aa. Cest aisance Pare National du Spence (1924), La Vieille Piste traite 
rengeli SpURe (PES pe es 

+ Lexploraleur et aviateur Richard E. Byrd et son pilote d'Alfred Watkins (1925), MU, Le continent 

rs à effectuer le survol du pôle Sud le 29 novembre. lls perdu de James Churchward (1926) ou 

res en 18 heures, découvert plus nouveles chaînes de montagne, et encore La Proton thleotte Ga SNS 

des données géologiques, météorlegques, ainsi que des relevés sur là propagaion de Ë , 

Se a en ET DDR US LE pe Muldoon et Hereward Carrington (1929), 
Ensuite, des groupes mystérieux continuent 
Archéologie À se constituer: en 1920, le célébre occultiete 

Aleister Crowley fonde une étrange abbaye 
= Déb des foules de TAgora à Anânes ar Écl américaine détdes cossques (in an en Sicile, avant d'être expulsé en 1923/par 

1940). Pour fouilr lo st enter à faucra dénoir pus de 360 maisons modems, Je {aitérités iaienner) 611922) Co 


caractère un tant soit peu mystérieux suseite 
at. Et pas seulement celui dut 


; autre Oùvra 
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Dans les Années Vingt, les hommes sont partagés entre la foi en une science 
constamment en progrès et la fascination pour le paranormal, Certains croient 
sans réserve aux mythes anciens ou nouveaux, aux pouvoirs des médiums et aux | 
phénomènes surnaturels ; d'autres s'attachent à les étudier Le plus scientifiquement 
possible ou à dénoncer les impostures. Se développent ainsi de vives polémiques. 
dont la presse se régale, tandis que, dans l'ombre, fleurissent des organisations bien | 
mystérieuses... 


(himposieurs, 


_ TREIZE, NOMBRE MAL-AIMÉ 


ln el sn ya cure ul pol lu lon eco 
ab on qu un ere eux connarau sin amet das ae. est pur à 
Ge de cote el, ls souvent, on évoque Cr re s 
coms Ads, qu ta mure peurs. 

Par oi at one, gra de Mots ce Ti Qu Cubes Ten 184 As Gps 
us une échels et ar vers une sale ur so Ge lequle du 2 à der, Es membres Here premier ue 
ongue sé de banque qui auront us pour por commun de se dérouler eme fur du moi et ce asser Vers | 

comes ut ob be pra ere ua ae ot 
Les parfipass survient à ce pes heugual et fogenssaon connu grand succès, Se déveoppant progressent dans 
Fersemb e Amérique du Nr. En 1887, el ressent qui cel persons el, au el aura comp der 58 ang 
Gr Rs présent des États-Unis: Chester Ars, Gover Cela, Benjamin Hetson, em MX el Teccore. 
Roossvo El connu à se réunit pendant pl de quaraie ans, land qua 63 acts donnent souvent eu à des ares 
dans la presse que ds groupes simdies sat rs à l'étranger, notamment à Londres et à Parts Tout, La plupart de cos. 
Cars péient a Ab des anis 1990, la que es supers Silence mois der sua pop. 
Mois emprise, sans dut, mas els not pes pour autant spa, Cerairs connue à juge nées «ete à able 
on vo mème se développer une croyance abat Ln carcère Smile aux Vends 13. En 1807, Tomas Wim 
Lanson courir de Bosn, pue Fay Me Tien, ire dans lequel dé un business male tentant de 
Un rach bourses à une ll da L'agent un Fan Suoës el est ado au cé en 1916. use aussi cote 
supers qui poussa New Ho Times à carte, en 1225, que es ressens de Wa See aura pas ps lé da 
(meneries opéraions boursières un vendredi 13 quéfle passer sous une échele ou de décocher un up de pod à un chat nor 
osé SI Rur chemin. 
Le ixus efout de son éange au, pousse même cases personnes à siemope ue rapport que sement 
entente M deux présidents lun amérian, [are anças À propos de Moon Wison, uns sougrent ani de 
as per exsemple, Sbn nom et son prénom, à l'instar de coux de sa femma et de ses. 

gs rampe on 112 19:11 = ge en ar og 
GE 1 er M mare 4 8 Bat) à ge de 67 ans (6745) Q 
cest 13 in 1924 qu event eme présent fanças est par eme Hal 
js ms es a te ne 
cons es mit. 
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IVanoVitch Gurdjieff, un mystique, installe ci; de sureroit, bien des médiums font la 


Apr à sui tune sata 


Qu'en disent 
de grands 
savants? 


Camille Flamme 


A astronome (1842 - 1925) 


Pour la majorité des cloyens de: 
planète, tous les bruits inexplqués1é 
maisons que lon dit « hariée , 

es déplacements sans contact de 
physiques, lous les mouvements 48 
bles, de meubles, d'objets qua 
observés dans les expériences 


res fanlomaiques, sont des 
‘des halucinatons ou des farcesA 
“explcaion nest à chercher D 


La seu opinion raisonnable est que. 
fc sont là des mirges rorcquis 
Où non, des emeurs dobsenelon] 
“dnterprétaion, que lou les mé 
professionnels ou non. Sontisd 
que ces _ prénoms, 
n'enstent pas, at que es témois à 
[souvent de bonne foi son des épis 


ent, le sujet st come en 
8 connues, Mais a science en a 
Bsolu bien d'autres, depuis les 


Du de latque hytérquo. nous, 


près de Paris un discret institut; on peut 
aussimentionner le développement des 
brganisations Rose-Croix ou les sociétés 
secrètes plus ou moins ésotériques nées 
envAllemagne Le mouvement spirite 
reste important, bénéficiant notamment 
dusoutien d'Arthur Conan Doyle, 
tandis que plusieurs organismes mènent 
des Lrecherches sur les phénomènes 
métapiychlques et que des scientifiques 
AE reconnus s'incéressent également à ceux- 


5 à sons compare ni Her, 
une des journaux, certains croyant à leurs M ; 


pouvoirs, d'autres, tel Harry Houdini, 
s'attachant à démasquer les fraudeurs. 
Enfin, alors que lon explore les dernières 
terres inconnues du globe, des hommes 
tentent de retrouver des ruines légendaires : 
ainsi, après que le colonel Percy Harrison 
Fawcetr a disparu dans la jungle brésilienne 
en 1925, certains affirment qu'il était en fan 
réalité en quête de preuves attestant de M 
L'existence de In mythique Atlantide 4 


Inngérer des halles en ergutéhonc ares 
res, puis Sinmélerles douleurs intenses 


Sté par an cer porn d'honn 
Airafésseur AL} Catson ét du De P, Quigley de 'Untversié de 


is, Lex allais de enoutéhonc ont 


* Découvere, le 23 lévrir, de la momie de La reine Meryet-Amon (fl de Touthmési I et 

épouse d'Amenholep 1), à Der Bah 
ouverte d'un amphithéätre romain à Chester, Angetorre, par Hugh Thomp 

* Début des foules systématiques des nines de Camiros à Rhodes, à l'occasion de l'occupation 
de le parles troupes iaiennes, par l'École d'archéologie lalienne, sous La érection de Blioti 
À Salzmann (in en 1939). 

* Guido Uceli découvre les légendaires galères de Tibère de l'empereur Caligula dans le Lac 
Aer, que le gouvernement 3 fait assécher pour celle raison. 

“En décembre, des archéologues découvrent dans une grole en Chine des ossements 
apparemment humains, quis estiment être vieux de plus de 400 000 ans. 

- Le tombeau de l'Égyptienne qui fut la favorite de Salomon aurait été découvert dans le cadre 
d'une mission anglaise près de Jérusalem, l 21 janvier 

: Des squeleles carthaginois sont découverts, le 28 mars, à Fano (près du Fleuve Môtaure) 
Cete découverte résoudrat a queston do La locaté où se déroula a batalle du Métaure (207 
avant JC ), car s'agirait de soldats de l'Armée carthaginolse d'Hasdrubal. 

+ Les lombeaux des rois de Navarre sont retrouvés dans la cathédrale de Lessar (Basses 
Pyrénées) le 10 avr. 

Une admirable statue en bronze représentant un Dionysos est découverte à Volubis, le 
13 septembre, pr ML. Chatelin. El sera œuvre de Praxitèle. 

Des mosaïques du Vlr siècé ont &té découvertes à Damas le 20 sept 

Des tombeaux plusieurs fois miBénaires sont découverts par larchéoloque Norbert, le 
28 décembre, près de Pujos, dans la caverne de Saint-Paul (France) 


Les progrès de la science 


a premiére fusée météorologique (apparel photo ot baromètre embarqué) du docteur 
Robert Godard est testée avec Succès. 

“ L'stonome américain Eduin Hubble formule une théorie de l'expansion de l'univers. En 
mesurant distance des galaxies, à découvre qu'eles s'oignent de nous et formule Loi de 
Hubble, qui établit la rekaion entre leur stance el eur esse d'éloignement 

u point du film couleur 16 mm per K 
sur le marché du ruban adhésif « Scotch », inventé par Dick Drew alors assistant du 
leboraloie dela socèté 3H. 

“Invention du Blatinerphone, l premier enregistour sonore sur bande. sera en premier leu 
utisé par La BBC, Mesurant 1,5 m de hauteur et de largeur, pus de 50 cm de profondeur, 
pèse près d'une lonne. Les émissions son! enregistrées sur des bandes d'acier qui délent 
devant les tes de lecture à une vitesse de l'ordre dun mêtre par seconde. Una demheure 
d'enregistrement nécessite environ 1,5 km de bande. Le latinerphono sera utlsé jusqu'en 


Wankel dépose le brevet du moteur à piston rotatif. Celui-ci ne sera pas usé avan. 
Les années Gnquante cependant. 

Découverte du carbure de bore, une céramique iès duré qui sera utiisée dans les bindages 
etles gilets pare-bales notamment. 

Hermann Oberth obbent un prix de 10 000 francs avec son ivre Mège zur Raumschifah, ce 
qui li permet de continuer ses recherches sur a propuision à combustible Iquide. 

+ Mise au pont du premier larynx artificiel par les laboratoires d'AT&T, Cest un dispositif 
mécanique qui tenu sure larynx, en capte Les braions et sort ainsi de mr. 


Notre santé 


Alexander Fleming amnonce La découverte de la péniciline. Sa première utilisation clinique 
estun succès (cl. 1928) 
- Premier cathétérisme cardiaque par le Dr Forssmann en Allemagne (Note: Cathétéiame 
introduction d'un cathéter dans Un canal ou un conduil nalurel à des fs exploratoire) 
“Hans Berger, professeur 
de neuropsychaie à léna, 
enregistre pour la première fois 
l'activité électrique du cerveau. 
Mais, en raison de la faible 
ampliude du signal émis, son 
nregistrement _ne rencontrera 
que scaplcisme. faudra attendre 
que le médecin anglais Edgar 
‘Adrian en difuse les résultats en 
1834, el se fasse le défenseur 
dans Bemger. pour que ce 
‘dernier rencontre enfn l'adhésion 
des mieux scientiques, 
« En janvier, sude au succès de 
Buddy (el. 1928, p. 341), est 
fondée l'assogation à but non 
lucratif Seoing Eye (Li qui 
voi), qui permet l'éducation de 
‘centaines de chiens-guides pour 
aveugles aux États-Unis. 
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Aimee Elizabeth Kennedy est née le 
9 octobre 1890 près d'Ingersoll, dans 
adienne de l'O: 
dolescente, elle travaille aux Côk 
l'Armée du salut; en 1908, elle 
mes Semple un 


ste pentecôtiste dont elle adoy 


la province ca 
ia 


mère 


se marie avec Robert 


évan les 


convict le suit en Chine où elle 


xs et qu' 


vient missionnaire. Après la mort de son 


conjoint à Hong Kong, en 1910, elle rentre 
en Amérique avec sa fille née depuis pett 
et, en 1912, alors qu'elle travaille à nouveau, 
pour l'Armée du salut, à New York, ellé 
épouse Harold Stewart McPherson, dont 
ôt un fils. Elle fait son premier 
1915, à Mount Forest 


puis, conseillée par sa mère, elle 


elle a bie 
sermon officiel e 
(Ontari 
devient prédicatr: 
États-U 
elle s'intéresse à la guérison par la foi et 


itinérante, oficiant aux 


d'autres pays. D'emblée, 


jon de ce qui caractérise le 


après son divorce, Aimec 
MePherson établit son quartier général à 
râce au million et demi 


lars rassemblé par ses fidèles, un vaste 
édifice a été construit: l'Angelus Temple 
Quelques années plus tard, celle que Ton 

Sister Aimee » a la vision de 
quatre créatures vivantes qui lui rappellent 
À, dans 
Pour elle, les visages de 
e,un bœuf,u 


dans le Livre d'Ezéchi 


celles di 


homme 


lisent la perfection et 
renvoient à quatre thèmes qui vont devenir 
caractéristiques de ses prêches: le salut, lé 
baptème par l'Esprit Saint, la guérison et le 
retour du Christ, Suite à cette vision, elle 
fonde en 1923 la Church ofthe Foursquare 
Gospel. Cette 

fuite d'optimisme et de spectacle, insiste 
sur les concepts d'espoir et de salut pourlés 
nécessiteux, si bien qu'elle séduit nombre de 


se, dont 


mane une aura 


migrants frustrés par la complexité de la vie 
urbaine sud-californienne, 

Aimee MePherson prêche chaqut 
son temple. Les d 
de personnes se pressent à d 
reposant sur une intense. mise en scène 
théâtrale, incluant des chants, des prières, 
des morceaux de musique patriotiques ‘er 
quasi religieux joués par un ensemble de 
cinquante musiciens; leur point culminant 
est toujours un sermon Au cours duquel 


ïr dans 


Le temple de L'Angeus à Los Angeles 


MePherson démontre tous ses talents de 
prédicatrice. Ces offices sont diffusés par 
la station de radio que possède le temple, 
tandis que des magazines hebdomadaires 
fétmensuels sont publiés. MePherson 
‘écrit également des livres, comme Zhis Ji 
That. Personal 
Writings (1923), un recueil de sermons, 
‘ou In the Service of the King. Th 
My Life (1927). Donnant de nombreuses 
‘conférences à travers le pays, aussi connue 
que les vedees hollmwoodiennes mais 
critiquée par les Églises 
'protestantes à cause de ses méthodes pour le 
moins inhabituelles, elle fait fréquemment 
Jaune des journaux. Cest par exemple le 
£as en 1926, lorsqu'elle disparaît plusieurs 
semaines sans laisser de trace. Quand elle se 
manifeste au, elle affirme avoir été 
kidnappée, mais il nest pas impossible qu'il 
s'agisse Là d'un moyen pour couvrir sa liaison 
avec le directeur de sa station de radio. En 
1927, alors que son Église a connu un grand 
éssor aux États-Unis, elle souhaite favoriser 
son) développement à l'étranger. Dans ce 
ur, elle fonde l'International Church of the 
Foursquare Gospel. La carrière d° 
MePherson se poursuit au cours des années 
1930; cependant, celles-ci sont marquées 
par des scandales moraux et financiers. 


Esxperiences, Sermons and 


principales 


nou 


me. 


Évotutionnisme 


contre créationnisme 
Si Charles Darwin na jamais attaqué 
lemGhristianisme, ses interprétations 


Scientifiques de l'évolution des _ espèces 
et ses travaux sur le rôle créateur de la 
sélection. naturelle opposent néanmoins 
à l'interprétation litcérale de Ia Bible: ils 
montrent en effet qu'il nest nul besoin 
d'intervention divine pour _ expliquer 
l'apparition ou la transformation de là 
vie terrestre et, surtout, que l'homme ne 
descend pas d'Adam, mais qu'il est au 


Story 


contraire apparenté au singe, Darwin et les 
biologistes dont il suscite l'enthousiasme 
vont donc essuyer de vives critiques, même 
si, rapidement, une bonne partie de l'Églis 

reconnait que le principe de l'évolution n'est 


entalement inconciliable avec 


pas fond 


les Écritures, du mc 


s si on ne les prend 
pas au pied de la lettre. 

En fait, plutôt que d'entretenir un 
conflit entre science et religion, plusieurs 
courants chrétiens vont essayer d'établir un 
compromis. C'estle cas pourles catholiques 
certains d'entre eux, dont des scientifiques 
fameux, recourent au finalisme pour réfuter 
le darwinisme, attribuant un but, un sens, 
un grand dessein au processus d'évolution. 
D'autre part, là où les autorités religieuses 
exercent forte dans 
domaines de la politique et de l'éducation, 
oulignent que les conclusions de la 
science ne sont pas immuables, qu'elles 
restent des hypothèses, alors que la vérité et 
les doctrines religieuses sont, pour leur part, 
rnelles. Certains restent donc attachés 
Bible: pour eux, 

soient, 


une influence les 


elles 


à la lecture littérale de L 
les espèces, quelles qu' 


mais 


aussi la Terre et l'Univers, ont été créés 
par Dieu. C'est la version dite « fixiste» du 
‘créationnisme. 


Années Ving l'affrontement entre 
ts de cetre théorie er les défenseurs 
du darwinisme culmine aux États-Unis, où 
il revêt une dimension à la fois politique et 
sociale. Dans l'Oklahoma, les livres faisant 
mention des théories de Darwin sont tout 
bonnement interdi dans l'Arkansas, le 
Mississippi et le Tennessee, des lois sont 
votées qui transforment en crime leur 
enseignement dans les … établissements 
en partie ou totalement financés par des 
fonds publics. En 1925, dans le dernier 
de ces trois États où la loi a pris pour 
nom Butler Act, John Thomas Scopes un 
jeune professeur de la ville de Dayton, est 


ë& 


Aux Ét Un, à est ès 0x 
s Boe 
De 1 Eu smplment que a ee 


portant des noms. 
fo tale». 
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Puissance des croyances 
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Notre auotidien 


«Art de la fabicaion du phonogramme à cylindre 
GEcison, déniivement supplaté par le Gsque, moins 
onéreux et ps praiue. 

«Un nouveau jouet remporte un succès chez nos ttes 
bondes le yoyo, femis au goût du jour par Donald 
F. Duncan Sr, Son inventeur, Lous Man, en fai pour 
La première fi La démonstralion publique à New York 
Je tr avi. 

«Imvenion du briquet à pl, dont La ms à feu se fai 
par un flament chaufé par du courant cirque. 

Agparion de l'option essorage sur ls machines 
âlaver. 

«Sam Foster lance la producton industiele des 
lunettes de soleil à bas pr. Celes-c Sont out d'abord 
vendues sur les plages dAantc Cay, dans le New Jersey, avant déte 
commercialisées sous la marque Foster Grant. Les premières luneles polaisées veront 
Le jour en 1936 

«Les premiers bus à double étage des Grayhound Lines entrent en service aux Étts-Uns. Un 
voyage de Nou York à San Francisco prend 5 jours et 14 hautes, 

« Les Shock Farms do Now York uüsent pour La première fois un emballage en carton pour 
‘éstbuer le a, n eue place des cassiques bouteiles en verre. 

: Mise surle marché des premiers modèles de caravanes aux États-Unis. 

+ Mise surle march du soda dela marque Seven Up 

* Conmeriaisaon du. Nestie-Colorinse, le premier cokrant pour cheveu dsponble en 
dehors des salons de cire. 

* Inauguration du 
Ar équipé de l'ai conditionné 

*A BP, la chaine déplore, compte 16000 magasins sur terre des États-Unis: 


Arts & lettres 


su 


ts tes de sol op 


les ondes 


* Inauguraïon, l 12 évrior de Radio Vatican par Pie XI, L'érntleur est lu dans les jardins 
du palais du Vlican, dans une lour mécéèrale restaurée par Léon XI à a fn du XX siècle. 
page 2) 

- Les ventes de radios dépassent es 850 milions de dollars, 


Lans les kicsaues 


: Adaptaion en bande dessinée des aventures de Tarzan par Harold Foster. 

: Début des aventures de Tintin et Milou par Hergé dans Le Pol Vingtième. 

« Créaion du personnage de Popeye par Elie Crsler Sagar dans la bande dessinée du 
Thimbe Theater. 

- Premiére publicalion du come stip Buek Rogers de Dick Cakins: aprés un long somme de 
{na scies, un ancien leutenant de l'aviation se rlouvo dans une Amérique dévastée par 
Les envahisseurs mongoks. 

+ ébut de La publicaion de The Himalayan Journal, ar Ths Himalayan Cu 

« Paruion du premier numéro de Science Wonder Stories, L'éiral, Signé Hugo Gomsback 
is pour première fi et popular terme « soence-Rcion » 


Livres de l'année 


* Le Monde perdu sous la mer, par Arhur Conan Doÿie 
* Les Sept Cadrans et Le crime est notre affaire, Agatha Christie 

« La Moisson rouge 0! Sang maudit. de Dashil Hammett 

+ À l'Ouest, rien de nouveau, d'Erich Maria Remarque 

* La Coupe d'or, de John Sinibeck 

* L'Éclair morte, d'Hugo Gernsback 

« L'Adieu aux armes, d'Emest Hemingueay 

« Tarzan S'évade, d'Edgar Rice Burroughs 

: Parmi l jeunesse russe - De Moscou au Caucase, d'Ela Maïlart 

« Terre d'ébène, 'Abert Londres 

: Les Tigres parfumés, Aventures au pays des Maharajahs, de Maurice Dekobra 

« À la poursuite du soleil, journal de bord. De New York à Tati, el Sur a route du retour, 
Journal de bord I De Tahiti vers la France, d'in Gerbaull 

« Le Brut et la Fureur, de Wislam Faulknec 

«180 poèmes inédits d'Emly Dickinson (1886 - 1930) sont découverts 


Le septième art 


Selon le magazine rit, les investissements pour La sonorisation des salles de cinéma 
‘américaines s'élèvent à 300 mlions de dotars celle année. 

- Première cérémonie de remise des Academy Awards (les Oscars) à Holyaood le 16 mal 
fau Roosevelt Hokel, décemés par la profession cnémalographique à ses pairs. Quinze 
statuettes ont él remises, Sont Gstngués les melleurs acleur, Emi Jannings (pour The 
Last Command et The Way of Al Flesh), el actrice, Janet Gaynar (Seventh Heaven, Strect 
‘Angel el Sunrise). Le prix du melleur im va à Wings de W. Welman : la melleure réalisation 
dramatique à Frank Borzago pour Seventh Heaven ; el la moleure réaisation à Lewis 

Wesione, pour la comédie To Arabia Knights. 


| 


d'ailleurs interpellé puis jugé pour s'en être. 
rendu coupable. Son procès connaît un Fort 
retentissement médiatique et est surnommé 
le «Monkey Trial » (le procès du singe): 
il symbolise véritablement La lutte 
entre le créationnisme et l'évolutionnisme, 
entre la Bible et Darwin et même, pour 
titres de la pre 
tisme et la 


en effe 


écrite, entre 
L'État du 

ce est représenté par l'a 

litique William Jennings Bryan, 
Scopes, lui, est défendu par 

Darrow, (cf 

jouissant d'une grande notoriété. 


plusieurs 
obscur 
Tenne 
homme p 
tandis q} 
Clarence 


des débats, Scopes est condamné à une 
amende pour ne pas avoir respecté une lo 
de l'État, ce qui inquiète profondément 
les chercheurs. Pourtant, ce 
l'évolutionnisme qui sortent 

l'affrontement: l'amende 
infigée est somme toute modique, et 
entaire développé par Darrow est 
si pertinent qu'il devient une réf 


sont bien les 
partisans de 


l'argur 
rence et, 
de manière générale, beaucoup s'insurgent 
cptions 
éducation. 


cont e ingérence des con 


religieuses dans la sphère de 


Des mythes bien vivants 


et la légende de saint Issa 


Durant les années 1920, une polémique 
née à la fin du XIX: siècle refait surface. 
aint Issa, selon laquelle 
Asie _ et 


la légende de 
Jésus aurait 
particulièrement au Tibet, Elle fait partie 
d'un 


voyagé en tout 


nd nombre de récits concemant 


DE lucoinon ve unes 


|| Décémbre, —7, À Dixy, sur 


D amanis 


le canal de la 


hsau dans les mers de CI 4 signalé 11 prèsenc 
re po do 


a trentième année, récits d'autant plus 
nombreux que les quatre évan 
fanoniques fournissent peu d'informations 
Acesujer. Aux et ll siècles de notre ère, les 
févangiles apocryphes abordent son enfance. 
Plus tard, des croyances vont n: 
des dix-huit années séparant l'épisode décrit 
fpar Luc (la rencontre de Jésus, âgé de douze 
ans, avec les docteurs du Temple) et son 
baptéme: elles le dépeignent, selon les cas, 
Voyageant en Égypte, en Grande-Bretagne 
‘outen Perse, en Inde et au Tibet 

En 1887, Nicolas Notovitch, correspondant 
de guerre russe - et peut-être espion - se 
rend à Leb, la capitale du district de 
Eadakh situé à la frontière entre l'Inde et le 
Tibet. Souffrant d'une rage de dents, il est 
aceueilli dans une mission chrétienne. En 
1894, il publie un ouvrage intitulé La Vie 
connue de Jésus-Christ. Notovitch raconte 
que, de passage dans le monastère tibétain 
d'Hémis, il a appris l'existence d'une 
tradition concernant un certain prophète 
nommé Jssa et d'un manuscrit en deux 
Volumes se trouvant dans la bibliothèque 
de la lamaserie et ayant pour titre Vie de 
ain Isa. Par la suite, sétant cassé la jambe 
ln tombant de cheval, il est soigné au 
monastère et, à sa demande, on lui traduit à 
Haute voix le fameux manuscrit; convaincu 
qu'il s'agit à d'un épisode inconnu de la vie 
du Christ, il prend des notes reproduites 
dans l'ouvrage paru en 1894 - les moines, 
naturellement, ont refusé de lui confier le 
précieux document. 

La Vie inconnue de Jésus-Christ fait sensation 
et des chercheurs se mettent à l'étudier, 
Mais rapidement, des doutes apparaissent. 


iles 


re autour 


4 “Fücdrieh Max Miller, célèbre orientaliste 


abor 
surprenant que la Vie de saint Lua ne soit 


et philologue allemand, trouve 


pas présente dans le Kanjur et le Tamjur, 
collections rassemblant les ouvrages du 
bouddhisme tibé: 
entaines de volumes. Il soul; 
coïncidences par trop romanesque figurant 
dans le texte de Notoviteh: selon celui-ci, 
des marchands juifs auraient apporté en 
Inde le récit concernant l'enseignement 
et la crucifixion de Jésus; or, par le plus 
grand des hasards, parmi les personnes 


in et comptant plusieurs 
; aussi, les 


venues les écouter, se seraient trouvées 


celles qui avaient justement connu saint 
Issa lors de son voyage dans le pays: elles 
sauraient donc pas manqué de faire le 
lien entre les deux hommes, et ce serait 
là l'origine de la Vie de saint Jisa. Enfin, 
Max Müller publie une lettre émanant 
d'une citoyenne anglaise 

la lamaserie d'Hémis pour vérifier les dires 
de Notovitch: en date du 29 juin 1894, elle 
alfirme que personne n'a souvenir, au cours 
des dernières décennies, d'un Russe sétant 
rendu sur les lieux, d’un individu s'étant fait 
soigner pour une fracture de la jambe, ou 
même d'un texte concernant la vie de Jésus. 
Face à de tels éléments, Notovitch modifie 
quelque peu son histoire: dans sa préface à 
l'édition de 1895 de La Vie inconnue de Jésus- 
Ghrist i déclare avoir réuni des fragments 
de textes éparpillés dans plusieurs livres 
tibétains; du manuserit complet en deux 
volumes, il nest plus fait mention. Toujours 
en 1895, J. Archibald Douglas, professeur 
dans la ville indienne d'Agra, gagne lui 
aussi K lamaserie d'Hémis; ayant pris, par 
son entremise, connaissance du livre de 
Notovitch, le supérieur du monastère assure 


ant rendue à 


Puissance des croyances 
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L'ile mysté 
lér 
De Msn À CUSE 


1 h 29 États Unis « Avon 
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Près du royaume Het, 
jar che Bémelant, et un scénique, ne 
a dstnchon d classe ont ls ha 
se fnok[ngéieur Ni gel 
28 plie pour son voyage 
envahie parle despot 


dl une mc ee 
auquel se avant 
baron Falon 


« L'Homme au masque de fer, 
: L'île mystérieuse, avec Lionel Bary 
 Chantage, d'Alred Hilchcock 


Around the Worid via Graf Zeppelin (s0cumentare sur le our du monde du 


Seriats 
de l'année 


À voir 


The Black Book 
The Fire Dotective 
Queen of the 
Horthwoods 
« Police Reporter 
The Diamond Master. 
A Final Reckoning 
* Pirate of Panama 
* The Ace of Scotland 
Yard 
« Tarzan the Tiger 
The Fatal Warning 
The King of the Kongo 


15 chapitres» Muet 
Ferguson et Sheldon 


osnaire sans fi Tarzan 


dune coméde  m 
Broadway. 

* Broadway, de Pau 

premier fim parlant qui ut 


de réaliser 
The Broadway Melody. la premir 
omédie musicale, produite: par 
MGM, fai sensalon el rapporte 
US de tros mins de dollars, 

+ Un chien andalou, de Luss Buñuel 
et Salvador Dali 

* Noix de coco, avec les M 

Brothers 

+ Une femme dans la lune, de Fitz 
Lang 

* On With the Show (premier im 
sonorisé, projeté pour La pr 

Fos le 28 mar à 

* Le Vrginien, avec Gary Cooper 

« L'Orchidée sauvage, avec Grota 
Garbo 

* Noëk de coco, avec les Marx 


af Zeppelin) 
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Nate Kingston, A1 


Tarzan the Tiger 


Avec Frank Mer, 
Lewis 


5 lespor de touver es céébres 
Greystoke en Ang 


ex 


es, 1 a sauvé Lady Jar 


Eeauxarts 


{dela rl ét jaluse ri 


Ce mag les réticences de Lady Je, 


son rebur à 
ue me de Tara 

y Jane au meer 
dote bat féroce lon Aus 


= Inauguration du Mu 
seum of Modern Art 
(OMA) à 
le 8 novembre, 
+ Mes van 
prend La té 
Bauhaus, 
exposition 
Salvator Dal, 
de d'André 


28 autorités alemandes interdisent 
de scène l'artsle nors américains Joséphine 


à Harom 
ard écrit la comédie mus 
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2 Biterswect 


ar. Werper corspie 


lescavagste Achmet Zek, pour 


x pr Lait suivante, 
2, 20k 0 sa bande ce romaik 


rade n 


de Broadway Happy Husbands, 


ières voures équipèes de jauges d'essence. 
surle marché du premier Kaxon 


usical » pour Vure. 


T e à série un pare-brise feuileté (bre 


qu'il ne contient aucun élément fondé ét 
possède aucun des 
s mentionnés. Pour la plupart des. 


contemporains, cela ne 


que sa bibliothèque r 
docume 


plus de doure 
Notovitch a menti 

Quasiment tombée dans l'oubli, l'affaire 
renaît Grande Guerre. En 
1922, Swami Abhedananda, disciple de 
Ramakrishna éprouvant de l'admiration. 
pour Jésus, visite la lamaserie afin de 
voir ce qu'il en est des affirma 
de Notovitch, lesquelles le 


après a 


ions. 
laissent 


prique. Par la suite, il décrira son 
age dans un livre nommé Kashmiri 
O Tibetti et traduit des décennies plus 
tard sous le 

and Tibet. 11 a 
de la Vie de sa 


ve 


re Journey into Kasbmir 
irme que, s'étant enquis 
nt Issa, on lui a montré 
un ouvrage comptant quatorze chapitres 


et deux cent vingt-quatre paragraphes; 
on lui l'a présenté comme étant la 
traduction du manuscrit original 
conservé au monastère de Marbour, non 
loin-de Lhassa. Il obtient même qu'on 
lui en traduise quelques passages qu'il 
uit. M nouveau, certains 
ments interpellent: Notovitch parla 
d'un langue pali, ct Swami 
Abhedananda d'un texte en tibétain ; les 
épisodes dépeints par les deux hommes 
suivent le même ordre chronologique; 
alors qu 

réorganisé les 


livre € 


e premier avait affirmé avoir 

agraphes et que le 
second déclare retranserire fidèlement la 
traduction qu'on lui a faite au monastère? 
enfin, Swami Abhedananda parle d'un 


unique, t 


ouvrage ndis que Notoviteh 
avait fini par évoquer des fragments 

Peu après, ant en Asie avec sa 
fai icolas Roerich (cf. page 488) 
séjourne à son tour À Ladakh En 1925, 
il fait paraître des traditions concernant 
il les aurait 
rès des personnes qu'ilà 
rencontrées, mais aussi dans un ouvrage. 
tibétain vieux de mille cinq cents ans met 
donc trop récent pour corréspondresat 
manuscrit décrit par Notovitch.Il semble 
n outre que les textes de Roerichssoïent 
inspirés de La Vie inconnue de Jéus=Chrish 
et d’un autre livre prenant pour source le, 
même ouvrage, The Aquarian Gospelofs 
esus the Chri 
n 1926, La P 
est ré 


ille, 


saint Jssa: selon ses dire 


recueillies 


inconnue de Jésus-Christ 
ditée : beaucoup ont alors oublié 
les réfurations de Müller et Douglas, st 
bien que le volume suscite À nouveau 
engouement et polémique. Cette fois, il 


faut attendre le début des années trente 


pour qu'Edgar Johnson Goodspeed, 
décrivant les principes de la supercherie 

Strange New Gospels, mette fin au 
débat, En partie du moins, car certains 
restent convaincus que la légende de 
saint Jssa est fondée et que le manuserit 
qui la relate existe bel étbien. 


' 


é 


Nouveaux recards 
sur l'Atlantide 


Évoquée pour la première fois par Platon 
dans le Timée et le Critias, deux dialogues 
décrivanticette ile fibuleuse qui aurait 
existé au-delà des colonnes d'Hercule 
actuel détroit de Gibraltar) et qui aurait 
‘été engloutie par un effroyable cataclysme, 
V'Atantide na cessé, depuis lors, de 
passionner les hommes. Certains l'ont 
<onsidérée comme un mythe, une allégorie; 
d'autres, au contraire, ont été persuadés de 
Son existence ou, du moins, ont considéré 
que cette histoire pouvair en partie reposer 
sur des réalités historiques. En tour cas, au 
des siècles, l'Adantide a suscité l'apparit 
dé nombreuses théories, la publi 
nombre incroyable d'ouvrages et n 
organisation de fouilles destinées à 
retrouver les traces, Les années qui suivent 
HGrande Guerre ne font pas exception à 
la règle. 

En 1919, dans son livre L'Afantide, 
immense succès de librairie couronné 
du Grand Prix du roman de l'Académie 
française, Pierre Benoit transforme le 
mythe: il imagine que le Cririas, le célèbre 
dialogue de Platon demeuré incomplet, a 
fétérterminé et que son unique exemplaire 
Æsbconservé par un professeur dans un 
Palais Situé au cœur du Hoggar. L'Atlantide, 
plutôt qu'une ile cernée par les flots, devient 
une oasis encerclée par le sable. Là vit 
une descendante de Poséidon, Antinéa, 
jpersonnage qui, pour certains, serait inspiré 
par lalégendaire Tin Hinan (cf. page 506). 
En1921, le livre est adapté au cinéma par 
Jacques Feyder. 

Hess Spence, journaliste écossais féru de 
folklore,nde mythologie et d'occultisme, 
Commence à développer ses théories dans 


unie série d'ouvrages, dont Te Prablem of 
Atlantis (1924), Atlantis in America (1925) 
ou The History of Atlantis (1927). Ses études 
sur les premières civilisations d'Europe À 
de l'Ouest et d'Amérique septentrionale 
et centrale l'amêènent à souligner des Î 
similitudes les concernant; il en déduit que 
l'Atlantide a joué le rôle de lien culturel { 
entre les deux rives de l'Atlantique nord. 
Si ses idées lui valent un certain s 
auprès de profanes amateurs de semblables 
conjecture, ell es par le monde 
scientifique. Les critiques littéraires, eux: 
non plus, ne le trouvent guère convaincant; | 
mais ils reconnaissent au moins à ses livres @ 
le mérite d'être divertissants. | 
Victor Bérard, helléniste ayant réali | 
traduction de l'Odyssée d'Homère devenue À 
rapidement une référence, a également 
entrepris de reconstituer le voyage d'Ulysse 
et d'identifier tous les lieux méditerranéens 
mentionnés dans le texte grec. Il présente 
ses conclusions dans un ouvrage en quatre 
volumes intitulé Les Navigations d'Ulysse. 
Dans le troisième tome, publié en 1927 et 
nommé Calypso et la mer de l'Atlantide, i\ 
recense les nombreux ouvrages contentant Î 
des théories sur la localisation de l'ile 
légendaire 


é une | 


À la même époque, une seconde terre 
engloutie, mais au fond de l'océan Pacifique 
celle-h, défraie la chronique: Mu, 
continent mythique qui, quoique rejeté par 
les scientifiques, compte un certain nombre 
d'adeptes. 

Les théories sur un continent perdu 
s cette partie du monde ne sont pas 
nouvelles: apparues à la fin du XVIII: elles $ 


croyances 


sc 


à 
5 


La Golden Arrow, bolide développant 1 000 chevaux, atëint sur uné plage de Dayfona, Étais- 
Uns, la vitesse de 372,4 km 

: Mise surle marché du modéle de luve de Duesenberg, le Modèle 4. 

: Ouverture de l'aéroport d'eathrow à Londres. 

« Le Graf Zeppelin, commandé par Hugo Eckener, fai tour du monde : Lakehurst, Fiodichs- 
hañen, Tokyo, Los Angeles, LakehursL Soi 49 618 km en 21 jours, 5 heures et 31 minutes 
(ont 12 jours, 12 heures et 20 minutes en vo). 

- Fondation de la compagnie aénenne polonaise LOT. 

- Un équipage français re Paris à Saigon. L'aler est bouclé en 78 heures et 35 minutes, le 
relour en 84 heures et 25 minutes, 

* Howard Hugues relie New York à Los Angeles en 19 heures et 10 minutes et oflctue le 
retour en 17 heures et 33 minutes. 

* Un avion est catapulté pour la première foi un paquebot à 400 km de New York fi devra 
au pus vie le courier embarqué. 

Le 21 octobre, le Dornier DO-X. avec à bord 10 mombres d'équipage et 159 passagers, 

feciue un vol d'essai de 53 minutes au-dessus du Lac de Constance (Suisse). Ce record du 
nombre de passagers ne sera battu que 20 ans pus tard | 

- Première projection dun fm durant un vol Universal ines; 

Madame TW. Ewans devient la premiére femme à accoucher en plein ciel, au cours d'un 
vol commercial en Floride. 

Les compagnies aériennes Transconänental et Wesiem Af Inc, inaugurent les premières lignes: 
régulières « coast lo coast », New York - Los Angeles, avec de nombreuses escales. Coût du 
biet:351,94$. 

‘Le plote de l'Amée américaine James Dooûtie eftectue le 24 seplembre le premier vol 
{uniquement aux instruments. 

« Création de La société Grumman Aircraft. 

* Les avions des lignes commerciales des États-Unis ont parcouru 48 milions de kilomètres 
celle année. 

* Début de la construction de la première véritable autoroute, reant Cologne à Bonn, en 
Allemagne. Ele sera inaugurée en 1932. 6 aoû, par Konrad Adenauer. 


Catastrophes de l'année 


* LOrient Express et onoë pendant cha jours dans une temple de neige en Turque. Les 
passagers doenL creuser eux-mêmes par sors 

«La Vésuve etre en éruption au mo de jui Les loges do Pagano et Camp son détuis 
+ À Ospan (Allemagne) l'explosion d'une usine de nas d'ammonium fat 591 vicimes el 
7 000 blessés. 

“À Giseland (États-Unis) lincendie dune cie, où bent 50 000 ms raogaphiques 
dégagent des vapeur ireuses, ft 123 mors. 

La ce méridonae de Tère-Neure (Canada) s1 frappée par un tsunami déenché par un 
tremblement de lee 28 personnes tout mot 

‘ Le 6 décembre. a montagne Pelée(Mañnique enr en éruplion pur a csiène fo depuis 
1802. Une nuëe ardent Gti zone tuée enbe Saint Pre te Précheur 

«En novembre, un séisme sous lAlanéque provoque la rupture de 9 câbles sous-marins, 
coupant ins une part es isons enr ann elle nouyeau monde. 

: De graves inondations avagent le sud de l'Angleterre en décenbre. 

« La paquebot russe Volga heurte une mine dan La rome Guerre moncal en mer Nr. 
31 disparus. 


Faits fortéens 


- Une météortes'abat sur Tunstal (Grande-Bretagne) le 17 mai, 
Une grêle de pierres {de 200 à 400 g)sabet sur Ardin (France) sur une étendue restreinte de 50m. 
Herman Oberh le précurseur du voyage spael dont ire est par en 1928, propose duëlserune 
série de miroirs géants en orbite autour de La Te pour ser d'éclairage nocturne. 
* À ad, Cobrado{Éta-Uns),Echard Pine s'apprête à photographier une scie, quand ntenvient 
ce qui décrra comme un beuglement ondruant aies quune chose rond aussi gran qu ès 
gs rocher so déplace en l'alrau-dessus de gère, Aucun des employés de a sci ne voi bjt 
mes ous enlengont le Son ol sante le sl fr, 
A Femeneuie (Canada) M Les Brosseau, 9à de 20 ans, rentre chez ile #2 ju losqu voit un 
obiet sombre dun quinzaine de mêtes de largeur et envron 5 m de had, avec une um june. 
Son cheval devient rés neveux À moins de 6 m de l'objet, aperçot 4 à 5 ihoues naine courant 
dans ous les sens. entendeur voix enfanines qu, puis vod ob sombre en alerauecurison 
semblble à ci dune maine, ainsi quun dépioement aie. 
* À Rabat (Saskalcheman, Canade),5 personnes, dont ML Enr 
Rostioë, voient, au mos de jui, une ênomme boule dont 
‘émane une lumière aux coeurs ardendes à 25 km de La vie, 
Eho arr lertément, puis S'Évanout graduetment après mo 
mél région entière pendant 30 minutes. 
+ Découverte Istanbul (Turquio) une coecion de caries dans 
Je musée Tophapi. Bin que cole-ci soent vedles de plis 
de 500 ans, les montent chirement les: 2 tes de Fooban 
Afsrique eles quoles étaient À y à eméren 10 000 ans de 
ca. Y sont use iriquées les es formant le Groenland, Les, 
res inéieuss de L'Amérique du Nord et du Sud, ansi que 
es montagnes de 'Antrcique (que seront pas découvertes 
avant 1962). En se lat aux amnolaons sr a care, ele à 
été dessnée par Pr Res, le grand amsal de La foie luque, 
en 1513. La care, son lamal, a ét taobe selon des 
inlomañons fouries par des mains de Chskophe Cold, 
fans que par des cars datant de l'époque d'Alexandre ke 


s au siècle suivant: Le nor 
même de Mu rest pas, inconnt 
le Bourbe 

e français sétant intéressé 
civilisations _ précolombiennes … d'Amériqu 
lea affirmé l'avoir découverten traduisant 
Troano; toutefois, si certains de: 
iques ne manquent) pas 

ke cas de ses rriducti 
erronées (il fudra encore bien des 


décennies avant que les écritures mayas nel 
rées). Par la suite, Augustus Le 
Plongeon (1826 - 1908), Américain d'origine. 


dse qui, après ses expéditions dans les 


ruines du Yucatän, à lui aussi prétendu avoir 
traduit les rextes mayas, reprend le nom de Mi 
etl'assimile à l'Atlantide, 
lant le colonel James Churchwward, 
écrivain britannique né en 1951, qui va 
ritablement développer et populariser cette 
croyance. En1926, il publie 7% Last Continent 
Mu, the Motberland of Men. Dans ce livre, 
xl affirme que, au cours d'un long: 
séjour en Inde, un grand prètre lui a révélé 
tence de nombreuses tblettes. de rèrre 
cuite gravées. Mieux encore il lui a permis deles 


aduire en lui apprenant langue dans la 
les étaient écrites, celle des Naacals, qu'i 


Je seul, avec deux autres grnds prêtres de 
Unde, à connaître encore. Les Naacals auraient 


découvertes à partir de 1921, au Mexique, 
par William Niven, Au ton, plus de deux 
mille six cents d'entre elles sont mises au jour, 
et les théories se multiplient à propos des 


signes inconnus dont elles sont gravées. Pour 
Churchward, cela ne fait aucun doute: il s'agit À 
de l'écriture de Mu. I va donc sen servir pour | 

er ses théories de la décennie 
te, il publie mentée du 
livre déjà mentionné, ainsi que de nouveaux} 
ouvrages supplémentaire 


Spiritisme 
et métapsychiaue 


incipaux centres de 
-recherche 


acrées de Mu dans ses colonies. L'auteur 
‘qualifie Mu de « Mère-patrie de l'Homme » : 
lle aurait constitué le véritable Jardin d'Eden, 
Je lieu où l'humanité serait apparue. Selon lui, il 
s'agissait d'un immense continuent situé dans 
Le Pacifique,entre Hawaï, les iles Fidji et l'île de 
Pâques; il abritait une population blanche forte 
de sobante-quatre millions de membres, dont 
Ja civilisation était encore plus avancée que celle 
‘du XX: siècle. Mais, il y a douze mille ans, de 
temibles tremblements de tee entrainèrent sa 
Submersion complète, Mu avait tou tabl 
des colonies, d'abord en Inde et en Birmanie, 
ét sa civilisation a influencé celle de ces pays, 
mais aussi celles de Babylone, de la Perse, de 
TÉgypre et du Yuc: 
Les textes prétendument conservés en Inde, 
auss précieux soient-ils, s'ivéraient toutefois 
incomplets. Mai de nouvelles sources 
font leur apparition: les tables de pierre 


au cout 


u 


Il ressort de l'étude des faits la certitude 
que nous possédons un principe pensant, 
indépendant de la matière, qui rest pas 
soumis comme elle aux transformations de la 
vie, et dans lequel réside le souvenir. 
Gabriel Delanne, 
Le Spiritisme devant la science, 1885 | 


PETITE HISTOIRE DU SPIEITISME 


or emménagt on 1847. la Gé américaine de Hydestle (État de New Yo) les sœurs Fox tfiment en 1848 
ÈS en contact avec are avec M grôce à un cos basé sur des dquement des. La splteme ent d 
58 prier pas aiment au ons passionne pour Je esp on subsue Dentt 
a système des sus Fox celui des inbles bounrtes Atout début des annbes 1850. Faisant l'océan, ce phénomène ant 
Europe où devient une wéiabl mate. 
En 18542 Pas le Lyomas Hyppobfe Léon Raï (1804 = 1869), ke connu pour ses area dns le domaine de la péagage + 
passe ur ses pres rence ets Néresse à ce pratique, Pour estune résion: adopte pseudonyme Alan Kardes 
un média en ft app que, ns un Vs anérieu, À laun ride pote nom) à pute en 1857 Le Lire des ess, 
premier dune lngue srl d'ouvrages. L'année suivent, fi pare le premier numéro de ka Rev Sa As, à portes qu 
2 pu cbserer des rtansoiplon des messages lire parles esp Karde dote le sise une érable dote. J'aime 
que Tome est formé dun caps pérssabla et uns me immorel ras ensemble, durant Ve, pa una enveloppe Muique qu 
norme « ps, Lorsque répasss ur tan lmps à son de pour brer de 0 Quelque 'tstrce. 
des ares eds spas: psp peut pa rw ou 26 master à ave ds pénombnes généralement quais de 
péranomeut Kardon également surun péncpe fondamental: cod del réncamaon. L'esp coma Le mue de ves 
Sncssies qu ipemelet de progresser. des er; la malagi cours dune este. sua Li fe un chance dexper 
525 tes et reprendra son long cheminement vers La paecon. L 
opposant ani au pénôpe déemis ces penes afmé perle chisiaième, le spiäsme den Kane proondäment mo et 
pariuéérement cpémisie, con embée un gand surcès, Les années 1870 sont cas dés, mouemen étant en but 
eux ques des courants marais, del psycho nassane {pour qui les médus souent dune pathooge) ed NÉgse. 
caholque (qui condamne Le Lire des sr dort des expire So même br par og barelona pu après sa parue). 
As rent décennie suvane,  spirsme connai ur nouvel essor en 1BE9 bent son premier congés erhonl à Pas: à 
fe dépaseb ls fonlères de THexagone, se déroppent notamimént aux États-Unis, en Indochine au encor eu El, où Prere- 
Gén Lyme (1627 - 160), sole de Kart, (Cependant le siñésme n'est ps ur, Par 59 lei même 
br sien frein, relerme es games de disons qu commencent à ve gras à fn XIK SH Une lecance 
x prédomner be sénbment aigu t ent prouver que le re et et intl. Une aure, const par La préchdene 
ren drame ss tn rs hérenhoë mduriq as a arr cie: 
LS soie demeure rs Vice après La Première Gueme mondalé, un congrès intemañonal se Lnant par exemple à Lotcres en 
1922 tendance « Scenbique » du mouvement et et esse dater atendon des Savats. Cela réuss4: nOMYEUX So ceux 
08 su à Li consaer des ouages. Ma, sul à la mise au jour de pus faudes mplquant des médiums. 
Éva Camère, Franëk Kusk, ec), ces sokniques 56 déloument prudemment de leurs recherches en ce domaine, Eh 
eux parapsyohologues, De ps, phuseur grande denses du spi meurent au cor ds Andes Vingt Tou ce 
a in de ete période, u cran essouflement du mouvement Mas À na sparal ps pou ut ke au 
dar cer pays, parudèrement au és k 
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LES sœurs FOX Di 
(Margaret, Kat, ot Leah 


Psve 


Pubria î Scciety Lesearch 
“Myatt Earp, lune des. demières La Society for Psychical Research à 6 
légendes vivantes de Ouest 
sauvage, s'éeint le 13 janvier 
à lège de 80 ans Gans son 
appartement de Los Angeles. Son 
cébre due à OK. Coral en 1881 
conte les Canton fer l'objet d'y n) - polémique 
and nombre de fm. resbytère F _. Fi domaine US SRE 


fondée à Londres, en 1882, dans le but 
d'étudier les phénomènes psychiques 
auxquels 


rcniques 


a conféré une 
Farry Price 


vité autant qu'un. caractère) 
le tente de transformer 


ssor du spiritism 


grande pi 


science, établissant des méthodes précises 


1 in 128 re 20e) la tant pour Les expérimentations elles-mêmes 
me que pour l'exposé de leurs résultats, diffusés 
notamment par la revue de l'organisation 


Cest Henry Sidgwick, professeur de 


philosophie morale à l'université de 
Cambridge, 
de la société. Il collabore notamment 
vec Frederic William Henry. Myers et 
L y. On compte aussi, parmi 
les_ premiers membres, les physiciens 
Sir William Barrett et Lord Rayleigh, le 
philosophe Arthur James Balfour (quil sera 
premier mi 


devient le premier président 


x aison la pl 
etc0 même après pe PA 


und Gur 


stre de Grande-Bretagne entre 
1902 et 1905) ou encore Eleanor Sidgi 
mathéma x par L 
du Newnham College à C: 


mbridge. 
travail de collecte 


et d'analyse de données, la s0 


À des sujets 


plusieurs comités se consaen 
tels q 


la transmission de pensée (d 


renue 
la télépathie, selon le terme inventé par 


rien Myers), l'hypnose, la clairvoyance sou: 


at 20 esse encore les phénomènes physiques liés 
à ouest aux apparitions ou aux maisons _hantées. 


Le Literary committee est pour sa part 


een chargé de recueillir des preuves à k 


fan le 


fois hist 


iques et contemporaines. 


recherches aboutissent à la publication, en: 
1886, de Phantasms of the Living, ouvrage 
dont Edmund Gurney est l'auteur principal 


Pa te 
D dan 


È PARLE 
LL FE, D'I VIRE DE LIGNE P AI 
LE CN TIC SUN AVION MYSTÉRIEUX 


L'OBSERVATION P 


LA BOULE DE FEU 


ds er juin = (UP) - Le capit 


shvarin, en réponse 


essage 'inte 


ait ob 


FE ie 6 Se 9 mars auto 


Agen er 
ai ges À Re 
toile brillante du soir, La boule u 


sur de si 
500 miles de 
ar EL VAL AE 


que la 
Ms de ciel, que l'on 


ait plus Lori 


Puissance des croyances 


à < avion: ère. le ministère de 

ituellement si designalement Le nuit lens He rip de 
aux in Intermogé sur Le signil fie lumière sur le sujet, et 
si ir cable der quel M ant la précetic 


clles-ci venait 
La boule fut perdue 


ne in ee es nt le 


à obtenir conc 


foration: 


certainement pr 
p ns es jours à venir 


État d'Ht Hadontant (Pays Ba 
Ébendu pie, 13 Br 


ë 


mais auquel participent également Frederic 
Myers et Frank Podmore: dans ses pages 
Sont réunis plus de sept cents cas ar 
selon la épathique à 
apparitions de crise (erivis appar 
interprète les rapports de communication 
réalisés par des personnes en train de mourir 


théorie 


ions), qui 


Ouen situation potentiellement mortelle, 


commé des hallucinations gén 
of Hall 
vaste recensement visant à dé 
probabilité que les apparitions de crise ne 
fsôient que le résultat de coïncid 


ées par 
télépathie. Suivra le Cens 


nces; les 


conclusions de certe enquête, préparées 
Surtout par Eleanor Sidgwick, éc 
cette hypothèse. La Sociery 
Research s'attache égaleme 
présenter et même répéter — pour mieux 
les dénoncer — les techniques de fraude 
dont se servent les faux médiums (Richard 
Hodgson et S. J. Davey 
particulièrement dans ce type d 
Toutefois, elle étudie aussi des médiums, 
comme l'; 
juge honnêtes, Enfin, 
vec) des chercheurs. étrangers travaillant 
aux États-Unis ou en France (l'Hexagone 
éompte plusieurs membres-correspondants 
(de la Société, dont Charles Richet) 

La disparition des membres fondateurs 
(Gurney meurt en 1888, Henry Sidgw 
n°1900: et Frederic Myers en 1901) 
portetun rude coup à l'institution, mais 
n'entraîne pas sa disparition. Peu après Le 
décès de Myers, plusieurs médiums qui 
ont apparemment aueun contact entre 


tent 


for. Psychical 


t à étudier, 


ustrent 
he). 


Américaine Leonora Piper, qu'elle 


rganisation coopère 


rédiger des messages 


que dont la grand 


érudition se 


ors de po 


leurs propres connaissances. D’aucus 


en déduisent que 


éfunts pionniers 
P 


de la Société continuent 


à s'exprimer 
par-delà la mort er les textes qu'on leur 
attrit 


au cours des tro 


e, dont la production se poursuit 


is décennies suivantes, 


donnent lieu à de nombreuses études et à 
d'intenses débats. Quelle que soit l'origine 


véritable de ces messages, les fondateurs 


de organisation ont en tout cas laissé des 
méthodes et des champs de recherche que 
leurs successeurs reprennent, poursuivant 
l'étude de la médiumnité, les enquêtes de 
terrain et les p 
hénomè: 


recensant les 


exemples de s spontanés. Ils 


perfectionnent également les techniques 
expérimentales: en ce domaine, on peut 
mentionner les travaux du. physicie 


Tyrrell, qui 


méthodes 


et mathématicien Georg 


développe de nombreuses 


pour provoquer des états de conscience 


altérée ou pour différencier télépathie et 


Society for Psve 


ericai icail 


Research 


L'American Society for Psychical Research 
a été fondée à Boston en 1885 parun groupe 
d'universitaires et de chercheurs. Parmi eux, 
on trouve l'astronome Simon Neicomb 
(premier président de l'organisation) et 
William James, psychologue et professeur 


8 
à 
ë 
ë 
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Spourstavailer eux recherches | 
Gngées par ia 
Dog de links Due A0! 
ja, Caroine du Not. Re 
des expériences soigneusement] 
conibes sur pal tkiésie | 
ll arvoyanc. 1 enquêl ausi url 
psjciques de La ee 
Bispurs et sur coux ce a rebgion. On ha | 
Paille eme de. « parpsycrologe »| 
te jeu de vngron cares aux cg | 
(éjvboes visé pour dépister les | 
“pecapéors extrasensoreles. En 1950. | 
pe nommé directeur du. Laboraloit a} 
Née Parapsychooge à lunersté Due | 
fine à Durham près du campus. =] 


len1888, Vivant à New York dans un, 

à st aurdeseus du Camegie 
Haloü ele donne des consultations sur | 
modezaous, Evangoine Adams est ls! 

Moélébre astrologue américaine der 
époque, Elle a acquis sa réputation 
DEnIESS losqucle à prédit, à rasons 
incendie du Windsor Hotel de New York. 

AM de poursuites jure en 1914, 
Jelle impressionne tellement le juge par 

lbractada de sos inepraions qu | 
“dbcro ls accusations imocevabies. 
de les à succès comme 

Your Place in 1e Sun (1927) 

Pasiology. Your Place Among the | 
LS (1220). cle publ également us 
Mein difernaton où, à le vos 80 
de 169 ae rconmané de ne 
nier on bourse. L'année sua 
D lea re émason ce rdo vis 


jPODUBre. Elle meurt en 1932. 


| des recherches dans des champs vari 


À que leur 


de philosophie al'université d'Harvard, À 
l'instar de la Society for Psychical Research 
britannique, qui encourage d'ailleurs sa 
fondation et envoie Richard Hodgson pour 
Ia superviser la société américaine 
aux phénomènes dits paranormaux et mène 


l'hypnose, les rêves, les états de conscience 
altérée, la télépathie, la clairvoyance, la 
précognition, la psychokinésie, la guérison 
la 


ou encore la question de la survie après 
mort. En 1889, suite à de graves proble: 
financiers, elle devient une branche de 
la Society for Psychical Research et ne 
retrouve son indépendance qu'en 1906. 
Sous la présidence de James Hervey 
Hyslop, professeur d'éthique et de logique 
à l'université de Columbia, elle s'installe à 
New York et, entre autres travaux, mène des 
expériences avec le médi 
Après la mort de Hyslop en 1920, un 
conflit éclate entre deux groupes qui 
s'opposent sur la manière d'expliquer les 
phénomènes étudiés par lo: 
le premier, dit spiritualiste, croit en 
l'existence d'esprits désincarnés; le second, 
dit conservateur, est sceptique à ce sujet et 
accorde plus d'importance à la télépathie. 
1923, l'accession à la présidence 
d'un spiritualiste, Frederick Edwards, 
mécontente les conservateurs qui jugent 
ciété devient de moins en 


Leonora Piper. 


moins académique. En 1925, Edwards est 
reconduit dans ses fonctions: son soutien 
aux prétentions médiumniques de Mina 
« Margery» Crandon et sa sympathie 
pour le spiritisme amènent ses adversaires 
r la Boston 


à faire sécession et 
Society for Psychi ch. Présidée 
par Walter Franklin Princ 
Sefforce de démasquer les fraudes des 
médiums et bénéficie de la collaboration 
d'Harry Houdini. Il faudra attendre 
1941 pour que la scission prenne fin et 
pour que les deux organisations rivales se 
réunifi 

La bibliothèque et les 
l'American Society for 


celle-ci 


nt 


constituent. d'excellentes 
‘documentation pour quiconque s'intéresse 
à ses thèmes derecherche, mais aussi aux 
prémices de la psychologie aux États-Unis, 
aux premiers travaux sur les personnalités 
multiples, aux philosophies religieuses 
d'Orient et d'Occident, où encore aux 
traditions visionnaires améi On 
peut y trouver des manuscrits rares dont 
certains datent du XVII: siècle, des lettres 
de personnalités et d'auteurs célèbres (Sir. 
Arthur Conan Doyle, Harry Houdini, 
William James, Henry James, Upton 
Beal Sinclair, William Butler Yeats, etc.), 
ainsi qu'un grand nombre de revues, de 
brochures et de livres, dont beaucoup sont 
peu répandus où même épuisés. 


sources 


nes 


L'institut Métapsychiaue 
ternational (| 


Kiuski lors dune séance 


À l'origine de cet institut fondé en 1919) 
on trouve Jean Meyer, négociant fortuné dé 
Bériers. Il vient déjà de relancer, avec Ion 
Denis, la Revue Spirit (1917) et de créer, avec 
Gabriel Delanne, l'Union spirite française 
(1919). En 1923, il achètera un immeuble 
situé 8 rue Copernic, à Paris, et y inaugurera, 
la Maison des Spirites, où seront données dé 
nombreuses conférences et où s'installeront 
notamment les sièges de la Revue Spirite et 
del'US.F 

Durant k Grande Guerre, une doublé 
rencontre l'a amené à intéresser à 
l'autre tendance du mouvement, cellé 
plus spécifiquement vouée à: l'étude dés 
phénomènes  métapsychiques: il a fait 
professeur Rocco) 
Santoliquido, alors représentant de la Croix 
Rouge auprès de la Société des Nations, 
et du docteur lyonnais Gustave Geley: 
par les expériences ‘que 
celui-ci mène avec des médiums, désireux 
de lui fournir un cadre pour lui permettre 
de les approfondir, Meyer décide de fonder 
l'Institut. Métaps 
fournit les fonds néces 
Geley en devient le premier dirétteurlét 
Santoliquido le premier président 

L'institut, reconnu d'utilité publique 
par un décret en date du 23 avril 1919, 
est installé dans un hôtel particulier de 
l'avenue Niel, à Paris, où sont aménagés un 
laboratoire, une salle de conférence et une 
bibliothèque. En 1921 nait sa publication, 
là Revue Métapsycbique. Les responsables de 
l'organisation, tout comme ses membres. 
dont le physiologiste Charles Richet, qui à 
obtenu le prix Nobel de médecine en 1913, 
etl'astronome Camille Flammarion = se sont 
intéressés à l'aspect religieux du spin 
maîs, dans le cadre de l'.MLI, ils se penchent 
sur l'étude expérimentale des phénomènes, 
étranges survenant lors des séances spirites. 
Sous la direction de Gustave Geley, l'Institut 
reçoit en 1922 er 1923 Jean Guzik, célèbre 
médium polonais. À l'issue de séances au 
cours desquelles de: multiples précautions 
ont été prises (elles ont lieu dans une salle 
aux portes verrouillées et scellées, tandis ques 


Ia ‘connaissance du 


nthousiasmé 


1 


pourra prouver que 
ones désirant poser des questiais se tien 


cmpiant 
rquPuis Radtora se pe 
épis quest 


l'homme est revêru d'une tenue dépourvue de 
poches et que ses membres sont solidement 
“entravés), les personnalités présentes publient 
en 1923 le Manifiste des 34, dans lequel elles 
affirment que les phénomènes dont elles ont 
fété les témoins ne peuvent être le simple 
résultat de fraudes ou d'illusions. Le texte 
fait sensation dans la presse mais, suite à de 
nouvelles séances organisées par la suite à la 
Sorbonne, les savants réunis pour l'occasion 
fstiment que Guzik a tenté de les duper 
profitant de l'obscurité, il a libéré l'une de 
Ses jambes pour déplacer des objets), ce 
quiltemit irrémédiablement la réputation 
du médium. Geley mène également des 
“expériences avec un autre Polonais, Franek 
Kiüski, qui aboutissent à l'appa: 
d'empreintes de mains et de pieds qualifiées 
de «moulages ectoplasmiques ». Cert 
Nerront dans ceux-ci la preuve d'une 


ion 


(Un moutage de mai ectoplasr 


manifestation paranormale et des capacités 
mentales de Kluski; d'autres parleront de 
fraude. Geley lui-même ne peut pousser plus 
nt ses travaux: en 1924, année où parait 
L'Ecteple b 
et expér 
Le résultat de ses recherches, il meurt dans un 
accident d’: 
où il a poursuivi ses expérience 


mie lairooyance jations 


ces personnelles ouvrage présentant 


alors qu'il rentre de Varsovie 


rec Kluski. 


Succédant à Gcley comme directeur de 
Y'LMLL, le docteur Eugène Osty nest pas 
aussi passionné que lui par les phénomènes 
de matérialisation ectoplasmique: il leur 
préfère les facultés mentales telles que la 
chairvoyance ou la rélépathie. Dès 1925, il 
étudie les capacités de Pascal Cocher, plus 
connu sous le nom de Pascal Forthuny, artiste 
et écrivain et, en 1926, i publie Une faculté de 
connaissance supra-normale: Pascal Forthuny, 
dans lequel il affirme qu'il a pu constater 
l'authe le son don. Mais, siles ouvrages 
d'Osty sur les phénomènes psychiques sont 
remarqués, ce sont ses expériences liées aux 
tions physiques, effecuées avec le 
jeune médium autrichien Rudi Schneider à 
parër de 1930, qui lui vaudront sa notoriété 


Médiums cêl 


Éva Carrière, 
médium à matérialisation 


es 


Marthe Béraud, plus connue sous les 
pseudonymes d'Éva Carrière et d'Éva C. 

est née en 1886. Elle est fiancée à Maurice 
Noël le fils du général du même nom, qui 
meurtau Congo avant que Les noces n'aïent 
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de séances de spiritisme que ses pouvoirs 
psychiques se révèlent: en sa présence, des 
fantômes apparaissent, celui d'un certain 
Bien Boa, qui se présente comme un prêtre 
hindou mort trois siècles plus tôr, et celui 
de sa sœur Bergoglia. Carmen Noël est 
tellement convaincue de la réalité de ces 
matérialisations qu'en 1905, elle envoie 
des comptes-rendus à la Revue Scientifique 


et Morale du Spiritisme. Charles Richet se } 


déplace à Alger et, en avril 1906, le rapport 
qu'il publie dans les Annales des Sciences 
Piychiques fait sensation. Alors qu'Areski, 
un cocher renvoyé par le général Noël, 
prétend avoir lui-même joué le rôle: de 
Bien Bo, alors que presse reprend ses 


Es 


affirmations et conclut à la fraude, Richet 
est convaincu qu'il a eu affaire Àune entité 
bi , que la médium n'a pu uiijouer 
un tour et qu'il la vue en compagnie du 
fantôme dans une pièce où aucun individit 
n'aurait pu entrer: subrepticement De 
plus, s'il reconnaît qu'Éva C. a fait des 
aveux de duperie à un avocat algérien, il 
n'accorde aucun poids à ceu son sens, 
ils révèlent une seule chose, l'instabilité 
mentale des médiums. Plus tard, il réfütera 
également les affirmations selon lesquelles 
Éva Carrière a admis l'existence d'une 
trappe. Enfin, Richet écrit qu'en plus de 
Bien Boa, un autre fantôme s'est manifesté: 
il s'agit d'une belle jeune fille égyptienne à 
Fe il a pu couper une mèche de cheveux. 
partir de 1909, Marthe Béraud collabore 
étroitement avec. une artiste. plasticienne, 
Julierte Alexandre-Biscon, qui. Vie et 


Ne Rae 


me, 


À travaille en sa Compagnie et qui assiste à 
toutes les expériences entreprises par divers 
féhércheurs. Dans la première moitié des 

années 1910, Richet étudie à nouveau la 

médium, en collaboration avec le baron 

Albert von Schrenck-Notzing. Cette 

fois, les conditions sont plus strictes: Éva 

Caurière est examinée avant et après chaque 

Séance et doit revétir une robe spéciale où 

même officier nue. Conséquence où non 

de ces précautions, les. matérilisations 
éctoplasmiques sont. moins spectaculaires 
que durant la période précédente: lentes 

A apparaître, les formes précises s'avèrent 

rares et ne se maintiennent jamais très 

longtemps; de plus, la médium parait 
beaucoup souffrir. Aux matérialisations 
= qui ont pu être photographiées - se 


UNE PRATIQUE ÉTRANGE : L'ENVOÔTEME 


sont également ajoutés des phénomènes 
psychiques, Éva s'exprimant sur des thèmes 
philosophiques qui semblent aller bien au- 
delà de ses propres connaissances. Enfin, 
pour pallier à toute possibilité de fraude, des 
détectives sont engagés et les chercheurs, 
après une expérience, réfutent la théorie 
selon laquelle les ectoplasmes produits par 
Ja médium seraient des matières régurgitées. 
Entre 1917 et 1918, toujours en présence 
d'Alexandre-Bisson, mais aussi de 
nombreux autres témoins, c'est au tour de 
Gustave Geley d'examiner Éva Carrière. 
Dans De l'inconscient au conscient, livre : 
publié en 1919, il insiste sur le fait que les 
précautions prises au sein de son laboratoire 
(examens poussés de la médium avant er 
: après les séances, mains 
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vue, etc.) semblent exclure toute possibilité 
de fraude. Convaineu de son honnêteté, il 
affirme en outre avoir été témoin de toutes 
les matérialisations. 
En 1920, Éva Carrière et Juliete 
Alexandre-Bisson séjournent deux mois à 
Londres. Quarante séances expérimentales 
sont organisées à la Society for Psychical 
Research: durant la moitié d'entre elle 
aucun phénomène particulier ne se produit 
pendant les autres, les résultats. sont pour 
le moins médiocres. Par conséquent, les 
rumeurs de fraude er la théorie considérant 
les matérialisations ectoplasmiques comme 
des matières régurgitées refont surfac: 
En 1921 sont réédités Les Phénomènes dits 
de matérialisation de Juliette Alexandre- 
Bisson: l'ouvrage, déjà publié en 1914, décrit 
avec précision les expériences menées par 
l'artiste avec Éva Carrière. Il débute par 
vertissement » de Camille Flammarion, 
qui invite le lecteur à faire montre d'une 
certaine humilité devant les phénomènes 
que la science observe sans être encore en 
mesure de les expliquer. Suit une préfac 
du professeur J. Maxwell, lequel compare 
les apparitions spirites à celles rapportées 
au cours des siècles précédents, comme les 
formes humaines créées par les magiciens 
de la Kabbale ou même les anges; il rappelle 
également les expériences menées par 
Sir William Crookes ou le docteur Charles 
Richet et, quitte à évoquer la question des 
fraudes, il souligne que les ectoplasmes, 
apparus dans des conditions de surveillance 
wès sévères, ont pu être photographiés. 
Quant à Alexandre-Bisson elle-même, elle 
dépeint avec minutie toutes les précautions 
qu'elle a pu prendre, mais német aucune 
‘conclusion précise: les matières produites 
par Éva Carrière la laissent perplexe et 
insatisfaite, 
En 1922, Charles Richet publie le Traité 
de métapsychique. Un tiers de l'épais volume 
concerne les phénomènes physiques et 
aborde largement les ñ 
d'Éva Carrière dont, à nouveau, il prend la 
défense. Cette même année, à l'initiative du 
journaliste Paul Heuzé, la Sorbonne lance 
un programme de quinze séances pendant 
lesquelles la médium doit être observée 
jpardes savants. Treize se déroulent sans 
qu'aucun phénomène ne soit constaté, 
et les professeurs publient un rapport 
suspectant Éva Carrière d’avoir tenté, à 
plusieurs reprises, de recourir à des fraudes 
en régurgitant les prétendus ectoplasmes 
Juliette Alexandre-Bisson a fait interrompre 
le programme avant son terme, arguant 
que la médium souffre de problèmes de 
santé. Parka suite, dans Le Médiummisme et 
la Sorbonne, elle dénonce la méfiance et le 
mépris des membres de cette institution. 
Après la mort de Gustave Geley en 1924, 
une rumeur se répand: on a trouvé dans ses 


papiers des documents et des photographies 


É 


en complète contradiction avec les rapports 
élogieux du chercheur, puisquesles rertes 
expliquent qu'Alexandre-Bisson est LI 
complice d'Éva Carrière, tandis que les 
clichés montrent des fils. qui, attachés 
aux cheveux de la médium, soutiennent 
les  matérialisations | cctoplismiques 
Ces éléments, ajoutés à son incapacité à 
produire lesdites matérialisations dans des, 
conditions d'observation drastiques, Font 
généralement conclure à la. fraude: Éva 
Sest simplement montrée assez 


Carri 
habile pour duper les témoins, y’ compris 
des chercheurs bien intentionnés. Toutefois; 
elle continue à compter des partisans qui 
mettent notamment. en avant les travat 
certes troublants de Schrenck-Notzng Le 
controverse est donc loin d'être éteinte. 


Edgar Cayce, médium, 
prophète et cuérisseur 


Drigine paysanne, Edgar Cayce/estiné 
dans le Kentucky en 1877. Beaucouphone 
souligné son faible niveau d'éducation ul 
nest allé que jusqu'au secondaire = mas 
il convient de rappeler qu'il a cravaillé 
dans des librairies et qu'il est unMlesteun 
assidu, s'intéressant particulièrement na 
'occultisme et à l'ostéopathie; delplus, La 
côtoyé de nombreuses personnes offline 
dans différents champs médicauxaiet, 
parfois, celles-ci l'ont aïdé. En somme, ler 
contrairement à ce qui est souvent répété, 
Cayce nest en rien un illettré 

Réputé comme médium et guérisseur, biens 
des histoires courent sur loriginendesses, 
pouvoirs. On raconte que, plongé dansile 
coma à l'âge de cinq ans, il explique son: 
médecin non seulement l'origine desson, 
mal mais aussi comment le soigner On. 
dit également qu'à douze ou treizéans, 
un être surnaturel (un ange ou une femme, 
spectrale) lui apparaît er Jui offre derréaliser 
un unique vœu: le garçon répondquil 
désire seulement aider son prochain ét, pets 
après, ses étonnantes aptitudes psychiques 
commencent à se. manifester Quant 
savoir qui lui a accordé ces dons, certains 
affirment que cest Dieu  (CayceJesthun 
fervent chrétien, membre des Disciples du 
Christ, une Église protestante américaine)ÿ) 
d'autres évoquent les Annales akashiques 
(cf encadré ci-contre). 

Quoi qu'il en soit, sa réputation Saffirme 
durant les années 1910 et, en 1923, grâce 
aux donations reçues de ses fidèles, il peur 
définitivement abandonner son métiers 
de photographe et se consacrer à pleins 
temps à ses opérations psychiques. Bientôt. 
installé à Virginia Beach, en Virgimie, 
il poursuit ce qui a fait sa) renommée» 
ses activités de guérisseur, Sumomméiles 
« Prophète qui dort» parce qu'il officie. 
yeux fermés, en état apparent: 


ue 


Fe 


d: 


conseille des remêdes à ses patients, que 
eux ci se krouvent face à lui ou qu'ils lui 
Mient simplement écrit. Beaucoup d'entre 
"Eux témoignent de leur guérison même si 
d'autres, sans doute encore plus nombreux, 
ne constatent aucun changement dans leur 
état. 
Edgar Cayce ne se limite pas à ce seul 
domaine : durantses transe, il tient aussi des 
“discours sur la philosophie et la théolog 
és propos sur la réincarnation lui valant 
détre jugé comme peu orthodoxe par les 

flises protestantes de son pays. Il fat aussi 
L de nombreuses prophéties et, fréquemment, 
il se réfère à l'Atlantide. Selon lui, des 
“connaissances atlantes seraient contenues 
‘dans une bibliothèque secrète située sous 
les pyramides égyptiennes. 
À la fin des Années Vingt, sa popularité 
st toujours en plein essor; en 1929, grâce 
aux dons généreux de Morton Blumenthal, 
fpatient qu'il à guéri, l'hôpital Cayce est 
fondé à Virginia Beach. Mais, bien sûr, 
d'autresssont beaucoup plus sceptiques 
quitte à reconnaitre son amabilité, sa bonne 
foi et son rôle réel dans certaines guérisons, 
ses critiques regrettent notamment que ses 
“dons n'aient pu être vérifiés scientifiquement 
‘ét qu'on ne dispose, les concernant, que de 


Qu simples témoignages. 


Mina Crandon, la controversée 


Mina Crandon, née Stinson et plus connue 
sous le nom de Margery, est née au Canada 
en 1888. Installée à Boston au cours de 
Son adolescence, elle épouse Earl Rand, un 
épicier dont elle a un fils. Quelques ar 
plüs/tard, elle rencontre un chirurgien, le 
Mocteur Le Roi Goddard Crandon; ayant 
finipar divorcer, elle se remarie avec lui en 
1918: Ils vivent dans une maison au 11, 
Lime Street, à Beacon Hill, et occupent une 
place respectable au sein de la bonne société 
bostonienne. 

AAMpartir de 1923, le docteur Crandon 
Commence à, s'intéresser au spiritisme. 
En mai de cette même année, avec sa 
femmeset quelques amis, il organise une 
Séance de tables tournantes. Au cours de 
celle-ci, un esprit révèle que Mina est une 
médium particulièrement doué. De fait, 
très rapidement, elle obtient des résultats 
spectaculaires. Cependant, pour éviter un 
candale (tout le monde ne voit pas d'un 
bon œille spiritisme ou la métapsychique), 
Îles séances suivantes sont d'abord réservées. 
Aides invités triés sur le volet. 

Margery est apparemment capable de 
produire un grand nombre de phénomènes : 
* en sa présence soufflent d'étranges brises, se 
fontentendre d'étranges coups secs; en état 
(de transe, elle connaît des phases d'écriture 
automatique durant lesquelles lle sexprime 


enfin, on lui doit 


semble par ailleurs guidée par un esprit, 
celui de son frère Walter Stinson, mort 
années plus tôt lors d'un accident de 
n. Tous deux ne tardent pas à devenir 
des célébrités. Considérée par _ certains 
comme l'un des plus grands médiums du 
monde, elle est sans conteste l'un des plus 
controversés. 

Enjuillet 1924, elle estinscrite àun concours 
organisé par le magazine Scientific Amer 
lequel promet un prix au médium qui fera 
la preuve de ses capacités sous le contrôle 
strict de scientifiques. Ve semble une 
candidate idéale grâce à son charme et à son 


sociale, elle n'en a guère besoin), elle passe 
d'emblée pour honnête auprès du public. En 
outre, le soutien de personnali 
Sir Arthur Conan Doyle lui confèrent une 
importante crédibilité, Le comité mandaté 
par le Scientifie American afin de vérifier la 
réalité de ses pouvoirs comprend William 
MeDougall, professeur de: psychologie à P 
l'université de Harvard, Walter Franklin 
Prince, chercheur en métapsychique, Daniel À 
Frost Comstock, ingénieur et physicien, 
Hereward Carrington, auteur et magicien 
amateur, ainsi que Harry Houdini. 
Lenquête, suivie par la presse, nest pas 
vraiment favorable à Mina Crandon. Au Î 
sein du groupe où des tensions se font jour, 
Carrington se prononce en sa faveur (il 
apparaîtra plus tard qu'il était probablement f 
motivé par des raisons sentimentales) et le Î 
secrétaire du comité, Malcolm Bird, laisse 
entendre aux médias que le vote final 
pourrait être positif. Ce nest pas du goût 
d'Harry Houdini, qui revient aux États- 
Unis pour prouver l'imposture du médium; 
il parvient d'ailleurs À reproduire certains 
des phénomènes qu'on lui attribue. D'autres 
concluent également à une fraude: cest le 
cas du docteur Joseph Banks Rhine et d'un 
groupe de savants de Harvard! qui ont pu 
repérer certains des « trucs » employés par 
Mina Crandon (le30 juin 1925,un chercheur 
l'a, par exemple, vu sortir des objets de sa 
poche). Plus tard, une enquête diligentée 
par la Society for Psychical Research et 
menée par les professeurs Knight Dunlap, 
Henry C.MeComas et Robert Williams 
Wood n'est pas davantage en sa faveur. On 
avait recommandé aux chercheurs de ne pas 
toucher les matérialisations ectoplasmiques 
produites par Margery, arguant que cela 
pourrait avoir de graves conséquences pour 
elle. Toutefois, lorsqu'une sorte. de -rige 
sombre passe près de lui, Wood la palpe: 
elle lui donne l'impression d'être fabriquée 
de toutes pièces et il estime que la médium 
en tient l'extrémité entre ses dents. De 
plus, lorsqu'il pince l'étrange objet, cela ne 
provoque aucune réaction. À la fin de Ja 
séance, entendant ses conclusions, Mina 
Crandon sévanouit, Wood ne sera plus 
invité Ge elles « y 
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(Harry Houcin faisant uno démonstration, 


(de Wucage visé pour aie apparaître 
D Luifantbme [ii Abraham Lincoln) 


La controverse se poursuit et diverses 
émises pour expliquer 
rationnellement les pouvoirs de la médium 
(on dit notamment que son chirurgien 
de mari l'aurait opérée pour rendre les 
phénomènes possibles, ce qui ne sera jamais 
prouvé puisque Crandon refusera de se 
laisser examiner). L'affaire est même l 


théories _ sont 


des causes de la scission de l'American 
Society for Psychical Research (cf. page 
369), Mina Crandon conservera cependant 
des partisans et poursuivra ses séances au 


cours de la décennie suivante 


Cartes Mirabe 
F'homme-mystère 


D'origine italienne, Carlos Mirabelli est né 
en 1889 à Botucatu, da: de Sao Paulo 
au Brésil. Certains le comme 
un des plus grands médiums ayant jamais 


existé et lui attribue 


à des exploits. 
Selon eux, il est capable, e 
de parler un nomb 
es où contempc 
inconnues de lui (cest ce quon appelle la 


xénoglossie) ; de surcroît, ses discours ont 
parfois l'allure de véritables conférences 
touchant à des domaines scientifiques 


auxquels, théoriquement, il n'a pas été 


formé (astronomie, histoi médecine, 
philosophie, etc.). Ces deux ph 
se manifestent également lors de phases 
d'écriture automatique durant lesquelles 
Mirabelli s'avère extraordinairement 
productif il écrit des traités faisant penser 
à ceux de savants célèbres tels que Galilée, 


omènes 


Kepler, Lombroso ou Voltaire; sous sa 
plume naissent, dit-on, un texte en hébreux 


consacré au mal et signé par Moïse, un traité 


d'Alexandre le Grand sur l'instabilité des 
empires ou encore un essai de Shakespeare: 
Carlos Mirabelli 
as là: on raconte qu'il est 
capable de léviter et de se téléporter, de faire 
bouger des objets (il maîtrise la rélékinésie 
au point de contrôler à distance rous les 
instruments d'un orchestre auxquels il fait 
jouer des morceaux de musique), mais aussi 
de produire des matérialisations (on parlé 
d'une main invisible tournant les” pages 
d'un livre et, surtout, de l'apparition d'êtres 
d 
Si la presse brésilienne rapporte très tôt les 
exploits de Mirabell, il faut attendre 1926 
qu'une publication les décrite pour 
la première fois: il s'agit d'une brochure 
intitulée © Méedi 
manière anonyme par R. H. Mikilasch, 
secrétaire général de l'Academia de Estudios 
Psychicos de Cesar Lombroso. Elle décrit 
392 séances routes tenues en pleine lumière 
(soit celle du jour, soit celle d'ampoules 
électriques) et dont 349, se sont déroulées 
dans les locaux de l'académie; au total/pas 
personnes ont assisté Aicés 
multiples expériences. En août 1929, en! 
Allemagne, le Zeirschrif für Parapsycbalogié 
publie un rapport basé sur cette brochures 
craignant un canular, la revue a au préalable 
consulté le consul du Brésil à Munich}qui 
à affirmé n'avoir aucune raison lde) douter 
de l'honnêteté et de la respectabilité des 
témoins et des partisans de Mirabelli. 

Cependant, tout le monde ne croit pas à 
ses pouvoirs. Un magicien parvientiäinsi 


Mais les pouvoirs de 
ne s'arrêtent 


nts) 


pou 


m Mirabelli, écrite de 


moins de 5 


à imiter les phénomènes produits parlé 


médium, ce qui ne suffit toutefois passa) 
ternir sa réputation. Dans les années 1930) 
Les critiques se feront plus vives; il apparaîtra 


notamment que l'Academia de LEstudios 
Psychicos de Cesar Lombroso à été fondée 
par Mirabelli Jui-n Aussi peut-on. 
douter de l'impartialité des rapports émis 
par cette institution 


Au tout début de la décennie 1920, alors 
qu'il est en tournée en Grande-Bretagne, 
le fameux magicien et maitre dans l'art de 
asion Harry Houdini envoie l'un de ses. 
livres à Sir Arthur Conan Doyle, le non: 
moins célèbre père de Sherlock Holmes. 
Le livre s'intitule 73e Unmasking of Rebert= 
Houdin et évoque, entre autres, le cas des 
frères Davenport. Au milieu du XIX: siècle, 
ils avaient acquis une solide réputation: 
grâce à leurs spectacles dont on ne savait 
ils démontraient leurs capacités “de: 
médiums ou leurs talents de magiciens. Or, 
en1910, Houdini a rencontré Jra, le dernier 
frère survivant, qui Jui révèle la véritétiil 
s'agissait simplementid'un habile rot dé 


réstidigitation: Si Conan Doyle remercie 
Houdini pourison envoi, il écrit cependant 
H'accôrder fuëre de poids à cette révélation 
tous les médiums sont réputés avoir fait 
des confessions et, par ailleurs, les frères 
Davenport ont parfois connu l'échec lors de 
Jeurs représentations, ce qui, selon lui, est 
Une preuve de la réalité de leurs pouvoirs, 
Jà où une réussite constante démontrerait à 

inverse le recours à quelque artifice. Une 
intense correspondance s’ensuit entre les 
deux hommes: Conan Doyle continue à 
faire part de sa croyance en la médiumnité 
Houdini évite quant à lui d'afficher un 
scepticisme trop catégorique et affirme 
qu'il aimerait croire, Ainsi, peut- 

aître entre le défenseur convaincu du 
sme et le chasseur d'imposteurs. Ils se 

rencontrent pour la première fois le 14 avril 
1920 a Windlesham,la maison de campagne 
des Doyle, située à Crowborough, dans le 
Sussex. Houdini demande à son hôte de lui 
organiser des réunions avec des médiums 
“étpromet de sy rendre dépourvu de tout à 
priori. Lécrivain accepte. 
Parmi les séances auxquelles il assiste par 
Jarsuite, les plus célèbres sont celles qui se 
Kiennent dans les locaux de la Soc 
Psychical Research avec É: 
Page 371). Après plusieurs soirées 
Késultat, des matérialisations ectoplasmiques 
Se produisent enfin. Houdini écrit alors à 
Conan Doyle pour lui dire qu'il les a jugées 
intéressantes; en réalité, il n'a pas du tout 
été convaincu et, au contraire, il a repéré le: 

trucs » utilisés par la médium, comme il 
écrira par la suite dans À Magician Among 
Pen Spirits (1924). Pour lui, cela ne fait 
cun doute, Éva Carrière comme Juliette 


À la même époque, Sir Arthur Conan Doyle 
jprête foi à une affaire de photographies de 
fées (cf page 379); Houdini se garde de 
débattre du sujet avec lui. Surtout, l'écrivain 
feommence à croire que son ami possède des 
pouvoirs surnaturel; il lui écrit même à ce 
Sujet En avril 1922, Conan Doyle se rend 
aux États-Unis pour y donner une série 
dé conférences qui rencontrent un grand 
succès. Si Houdini assiste à l'une d'entre 
elles, il en discute pas avec l'auteur. 11 le 
reçoit cependant chez lui, à New York, le 10 
mai suivant, Dans Le taxi qui les conduit à 
T'Ambassador Hotel, Houdini montre à son 
amiun tour très simple (la disparition de la 
première phalange de son pouce) ; loin d'y 
voirtne démonstration de prestidigitation, 
Conan Doyle est convaincu que cest une 
nouvelle manifestation de ses capacités 
occultes. En juin, Houdini le convie au 
(banquet annuel de la Society of American 
Magicians'; Conan Doyle finit par 
accepter, même s'il avoue ses réticences (les 
| prestidigitations le mettent mal à l'aise car 
belles: reproduisent certains phénomènes 


Plus tard le même mois, la famille Doyle 
repose dans un hôtel d'Atlantic City et 
invite les Houdini à la rejoindre, Le 18 juin, 
lors d'une séance d'écriture automatique, 
Mme Doyle rédige plusieurs pages qui 
semblent être l'œuvre de la mère d'Houdini 
s, bien que celui oire, il 
n'en est rien: le texte est rédigé dans un 
nglais parfait, alors qu'elle maitrisait mal 
tte langue; il débute par une croix, alors 
qu'elle était la femme d'un rabbin; enfin, 
elle n'y fait aucune référence ni à la date de 
son anniversaire (c'était pourtant la veille), 
ni aux conversations qu'elle avait eues de son 


vivant avec son fil. L'illusionniste niévoque | 


pas ses doutes, cependant, et Sir Arthur 
Conan Doyle est persuadé que l'événement 
à ému. 

L'amitié entre les deux hommes commence 
à décliner en octobre 1922, lorsque 
Houdini publie dans le New York Sum 
un article dans lequel il affirme n'avoir 
jamais eu aucune preuve de la vie après la 
mort. Conan Doyle en est peiné, bien 


e que le magicien considère 


riture automatique comme 
hec, alors que lui-même l'envisage 
comme un témoignage probant. Leur 
conflit, d'abord c lettres qu'ils 
Séchangent, fait bientôt son entrée sur la 
ne publique. En 1923, Harry Houdini 
ine chargée 
d'enquêter sur les médiums; Coman Doyle 
déclare que ladite commission est tout sauf 
impartiale. En avril, alors qu'il est revenu 
donner des conférences aux États-Unis, il 
retrouve son ami à Denver; ils débattent 
longuement de spiritisme et de. récentes 
enquêtes métapsychiques et, de nouveau, 
leurs opinions divergent du tout au tout. 
Leurs relations ne cessent de se dégrader 
au cours des mois suivants, principalement 
à cause d'articles parus dans la presse dont 
ils se reprochent mutuellement la teneur: 
Conan Doyle ne peut ainsi pardonner à 
Houdini ses critiques envers Le spiritisme, 
exprimées lors d'une interview accordée à 
un journal de Los Angeles, Ils échangent 
leurs dernières lettres début 1924. 
Au cours de lété 1924, Houdini fait 
partie du comité chargé d'examiner Mina 
Crandon (cf. page 375): rapidement, il 
repère les techniques de fraude qu’elle 
emploie et les révèle au public. En réponse, 
Arthur Conan Doyle, persuadé que les 
pouvoirs de Mina sont bien réels, publie 
un article basé sur sa correspondance avec 
le Dr. Crandon: il a pour but de jeter le 
iscrédit sur Houdini, de mettre un terme à 
sa carrière de chercheur en métapsychique. 
S'ensuivent d'autres amabilités par journaise 
interposés, dont des menaces de poursuites 
judiciaires pour diffamation. Toutefois, 
après la mort d'Houdini le 31 octobre 1926, 
Sir Arthur Conan Doyle ui rend hommage, 


rs spirisme, Jeglies pa Jui sacré). affirmant publiquement son respect et son 
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té pour le disparu. Et il ne s'arrête 
pas là. Dans un essai intitulé Zac Riddle of 
Houdini, d'abord publié en juillet 1927 dans 
Strand Magazine, puis inclus en 1930 dans 
of the Unknown, son dernier livre, 
n présente Houdini comme le plus 
grand oppresseur de médiums de l'époque, 
mais laisse entendre qu'il pourrait aussi être 
le plus 


grand d'entre eux 


Chasseurs 
de mystères 


Enauête 
sur les fé: 


es de Cottinsley 


En 1917, à Cottingley, dans le Yorkshire, 
en Angleterre, Frances Griffiths et Elsie 
Wright, deux cousines âgées respectivement 
de dix et seize ans, racontent à l 
quelles ont vu des fées. Pour 
bonne foi, elles empruntent l'ap 
photographique d'Arthur Wright et 
reviennent bientôt en affirmant avoir 
réalisé un cliché. M. Wright et sa fille le 
développent: effectivement, sur l'image, 
Frances apparaît en compagnie de plusieurs 
fées qui dansent ou jouent de la musique. 
La première surprise passée, l'homme juge 
qu'il s'agit d'un canular, que les créatures 
sont de simples découpages: après tout, il 
ait qu'Elsie est une artiste en herbe plutôt 
douée 


rs parents 


prouver leur 


position ne change pas face à la 
photo prise quelques semaines plus tard, où 


sie, assise dans un pré, tend la main à un 
gnome. 

loutefois, son épouse Polly est loin de se 
montrer aussi sceptique et, en 1919, elle 
images (dont des copies sont 


s) lors de réunions de la 
Société théosophique, d'abord à Bradford, 
puis à Harrogate. Début 1920, elles 
suscitent lintérét d'Edward L. Gardner, 


membre de l'organisation; ayant reçu les 


négatifs originaux, il les juge  probants 
mais en transmet malgré tout des copies à 
Harold Snelling, réputé pour son expertise. 
en matière de photographie et se disant 
lui-même apte à repérer toute tentative dé 
fraude. Dans une lettre datée du 31 juillet 
1920, celui-ci estime que les clichés sontlle 
fruit d'une exposition unique, enspleinsa, 
et qu'il n'y a pas trace de trucage (une tell 
opération implique un travail en studio ét 
un coût trop important pour les Wright) 
Début août, il conclut à leur authenticité 
Gardner commi lors à présenter les 
clichés lors de ses conférences, notamment 
au Mon 
Quelques temps plus tôt, il a été contacté 
par Sir Arthur Conan Doyle qui 
ner sur l 


mer Hall de Londres. 


ès avoir 
affaire pour 
nauvaise farce, 


éviter d'être victime d'u 
a décidé de sy intéresser de près. Les deux 
hommes tombent d'accord pour menêr 
une enquête conjointe: Doyle écrit aux 
Wrighe, Gardner les rencontre et les juge 
lsie a confirmé ses affirmations 
précédentes, tandis que son père: lui) a 
fat part de ses doutes). Ils demandent 
galement de nouvelles expertises. Silleurs. 
conclusions divergent (la société ford 
estime que les clichés sont truqués, Kodak 
déclare qu'ils ne le sont pas tout en refasant 
de se prononcer sur la nature réelle deies 
qu'ils représentent), elles se rejoignent 
malgré tout sur un point: il n'y à pasiett 
de double exposition, procédé. fllacieuxt 
couramment utilisé pour réaliser de fausses 
photographies de fantôm 
Par ailleurs, Conan Doyle et Gardner 
aimeraient beaucoup que de nouvelles 
prises de vues soient effectuées. Le second 
retourne à Cottingley et confie deux 
appareils photo à Elsie Wright et Frances 
Griffiths. Fin août 1920, elles: réalisent 
tois_ clichés supplémentaires _ montrant 
des fées. L'attiude des époux! Wright 
€ à ceux-ci ne change pas: Polly-reste 
convaincue, Arthur demeure. sceptiques 
Et, bientôt, l'affaire prend de l'ampleur Le 
numéro de décembre du Srand Magazine 
se vend à de. nombreux exemplaires: 
Conan Doyle y a publié un article intitulé 
Fairies _Photographed. An Epoch-making. 
Event illustré par deux images. Le texte et 
ses illustrations font sensation, suscitant 
une vaste polémique dont la presses se. 


honni 


fait Jécho. Certains sont troublés par 
apparente sincérité des deux jeunes filles, 
d'autres collectent des témoignages de ge: 
affirmant avoir côtoyé des fées, des elfes 
où d'autres êtres de ce type; des 
tels que l'Evening Ne 
(Gazette ainsi que des personnalités, 
Yécrivain Henry De Vere Stacpoole ou la 
Socialiste chrétienne Margaret McMillan, 
sont persuadés de la des faits. Ma 
les prises de position critiques sont plus 
nombreuses, “reposant notamment _ sur 
l'apparence des fées (elles correspondent 
léxictement aux illustrations des livres de 
contes et arborent des coiffures à la mode) 
'et'sur la nerteté des images, laquelle laisse 
‘entendre qu'elles ont été retouchées; de 
plus, bien des photographes affirment 
qu'ils peuve 
Similaires en utilisant des découpages 
tirés de livres ou de magazines. Dans ses 
articles parus dans Jon O Londont Weekly, 
üne revue littéraire, l'historien et écrivain 
Maurice Henry Hewlett estime que Conan 
Doyle a été victime d’une fraude; dans le 
Birmingham Weekly Past, le major John 
Hall-Edwards, spécialiste de la radiologie 
médicale, déclare sans ambages qu'il s'agit 
de trucages et s'inquiète des conséquences 
pour les! deux jeunes filles, arguant que 
eur avoir mis dans la tête des histoires 
Kuraturelles est propre à provoquer chez 
élles des troubles nerveux et mentaux. 
Conan Doyle et Gardner réfurent avec force 
les allégations de fraude. En août 1921, le 
second retourne à Cottingley pour confier 
de nouveaux appa 
cousines, mais aucune nouvelle image ne 
Sera/réalisée. Cependant, il sest déplacé en 
éompagnie de Geoffrey Hodson, médium 
Quise ditspécialiste des êtres ordinairement 
considérés comme imaginaires. Hodson 
éroit à l'honnêteté de Frances Griffiths et 
Elsie Wright et leur attribue même le don 
de clairvoyance; m 
Koutes sortes de créatures fantastiques 
dans les parages et prend des notes à leur 
Sujet. En 1922, s'appuyant en partie sur 
ses rivaux, Sir Arthur Conan Doyle 
publie Ze Coming of the Fairies, où il 
réaffirme sa croyance en l'authenticité des 
photographies. L'ouvrage lui vaut un certain 
discréditiet une réputation de crédul 
Quant à l'affaire des fées de Cottingley, 
lle tombe peu à peu dans l'oubli, avant de 
reparaitre des décennies plus tard. 

Ibfaüdra attendre février 1983 pour que 
lnvérité, déjà largement connue, soit 
définitivement confirmée: Elsie Wright 
fadmertra le canular, les fées n'étant que des 
images découpées dans un livre de contes 
pourenfants. Frances Griffiths corroborera 
es aÿeux, mais apportera quelques nuances, 
Afirmant qu'elle avait bel et bien aperçu 
des fes ét que le cinquième cliché, le plus 


s ou la Hé 


produire des prises de vues 


s photo aux deux 


encore, il observe 


2 troublant, est authentique. 


Charles Fort, 
vain i 


Né en 1874 à / 
York, Charl 


iné 


Ibany, dans l'État de New 
Hoy Fort s'intéresse très 


tôt au naturalisme, collectionnant les 
aux. À 


coquillages, les oiseaux et les miné: 


dix-huit ans, il entame une 


dev 
qui le conduisent notamment en 
Bretagne et en Afrique du Sud. De retour 
aux États-Unis, où il épouse Anna Filing en 
1896, il écrit des nouvelles et dix romans 
dont un seul est publié en 1909: 7e Oueast 
Manufaiturers. Toute! 


js, cette activité ne 
lui procure que peu de revenus, et, pour 
survivre, il doit occuper divers emplois. En 
1915, il entreprend la rédaction de deux 
récits: X, reposant sur le principe que des 


êtres vivant sur Mars contrôlent tout ce qui 
erre, et Ÿ, qui dépeint une 
terrible civilisation installée au Pôle Sud 
Intéressé par ces textes, l'écrivain Theodore 
Dreiser tente de les faire publier, en vain; 
dépité, Fort détruit les deux manuscrit 

En 1916 et 1917, il reçoit des héritages 
lesquels lui permettent enfin de se 
consacrer exclusivement à l'écriture, et 
surtout à l'activité qui loccupe depuis déjà 
des années et qui lui vaudra de passer à la 
postérité: mettant à profit son expérience 
en tant que journaliste il collecte Les articles 
et les rapports concernant les données 
qu'il qualifie de « damnées », à savoir les 
événements étranges et incompréhensibles, 
les faits que la science est incapable 
d'expliquer er quelle préfère souvent 
ignorer. En 1919, avec l'aide de Dreiser, il 
publie 7e Book of the Damned (Le Livre des 
damnés). Au fl des pages sont énumérés les 
pluies de grenouilles, de pierres ou de sang, Ÿ 
les obscurités intervenant sans raison en 
plein jour, les mystérieux vaisseaux volants 
et les ombres inexplicables. Un deuxième We 
livre, News Lands (Nouvelles terres), parait en Le 
1923. ! 


se produit sur 
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la Grande Guerre, Un meurt 
Meurtre m 
Par l'esprit d'un enfant Grâce à, 
À la condusion 
Ce fim très bien réa 
Paricuhérement intéres 
dela chasse aux fantômes. 


1, pr Moy, um 2e 
sx vai coms 
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SU y ape Capleton rater 
6. artiéremen 
sat pour mas ce 


pus ln “ 
renb et anbane 18 8 oemant 


Ces ouvrages sont destinés à attaquer 
les prétentions de la science officielle, 
nt quelle ne détient pas 
la vérité absolue, que la pure objectivité 
à laquelle elle prétend est illusoire, et 
quelle ne peut quémettre des théories 
éphémères qui dépendent en grande partie 
de la personnalité et des caractéristiques 
sociales de ceux qui les émettent. 11 sen 
prend également aux journaux et aux 
revues scientifiques qui entendent tout 
rationnaliser, y compris … l'inexplicable. 
Toutefois, il semble n'accorder que peu 
d'importance à la fiabilité de ses sources et 
à l'authenticité des faits qu'il rapporte. Il 
ne se préoccupe pas davantage de trouver 
à ceux-ci de véritables explications: il 
lui-même ne croire à aucune des théories 
abracadabrantes qu'il échafaude, tout en 


rt consi 


rit 


| expliquant qu'elles ont, à ses yeux, autant 


de poids que les explications ordinairement 
admises. Malgré cela, malgré aussi son 
scepticisme, son style humoristique et 
tranchant qui confine à la satyre, certains 
considèrent Fort comme le pionnier d'une 
nce nouvelle. Ainsi, au cours de la 
décennie suivante, un véritable courant 
commencera à se développer:le mouvement 
fortéen. 

Fort, dont la santé est fragile et la vue 
mauvaise, est doté d'un solide sens de 
l'humour et de la répartie. Il habite un 
appartement du Bronx, à New York, 
encombré de notes aux titres mystérieux 
et de coupures de presse, ainsi que de 
collections d'insectes et d'objets bizarres 
récoltés un peu partout. Quoiqu'assez 
solitaire, il a quelques amis, constituant avec 
eux un petit cercle littéraire qui se réunit 
‘chez lui ou chez lesrautres membres, À 
l'instar de son épouse, ilLest passionné de 
cinéma et Va voir de nombreuwxfilms. I passe 
aussi beaucoup de temps à la bibliothèque 


publique de New York, où il consulte) dés 
revues scientifiques et des périodiques di 
monde entier. Fort férmente illégalement eat 
propre bière et a trouvé le temps d'inventer 
un jeu démentiellement ardu appelé les 
Super-Échecs. 


Harry Price, 
sseur de fantôm 


Réaisée en 1922, cet image montre Hay Price) 
ét un sokdisant esprit 


Né en 1881 à Londres, Harry Price a luis 
même raconté que son intérêt pour/les 
phénomènes paranormaux est né quand 
il avait quinze ans: alors qu'avec Un ami 
il passe la nuit dans un vieux manoir 
que lon dit hanté, il entend des bruits 
étranges laissant penser. qu'un. fantôme 
est bel et bien présent; cependant il 
échoue à le photographier. Par la suite, 
il s'intéresse également aux) prouesses 
des illusionnistes et, ayant appris leurs. 
techniques, il devient lui-même magicien, 
il rejoindra le Magic: Circle en 1922). 
Ainsi se sont affirmées les deux Facettes Qui 
lui vaudront sa célébrité: celle d'enquéteur 
du paranormal, et celle de chasseur de faux 
médiums 

Toutefois, Hamy Price à longtemps dû 
subvenir à ses besoins par des activités plus, 
prossïques: il travaille notammenticomme 
voyageur de commerce, tout en œuvrant 
dans des domaines tels que le théitre, 
l'archéologie ou la numismatique. Mais, 
dans les Années Vingt, ses activités liées 
au paranormal prennent enfin._leur essor. 
En 1922, il enquête sur le photographe 
te» William Hope, qui gagne savie 
‘en réalisant des clichés où figurent les esprits, 
de personnes décédées, Price découvre qu'il 
s'agit en réaliré d'un fraudeur employant la: 
technique de la double impression (pour 


« spi 


i 


es prises de vués, Hope utilise des plaques 
‘photographiques où sont déjà fixées des 
images, celles des prétendus revenants) et 
la publication de ses conclusions marque le 
véritable point de départ de sa notoriété. La 
même année, Price se rend à Munich, dans 
la demeure du baron Schrenck-Notzing, 
où il étudie le médium Willi Schneider. Il 
publie bientôt, avec Eric John Dingwall, 
Revelations of a Spirit Medium. En 1923 
est créé, à son instigation, le National 
Laboratory of Psychical Research: d'abord 
installé Bloomsbury, il déménagera 
en 1926 à Qucensbury Place, South 
Kensington. 
Harry Price étudie de plus en plus de 
médiums: il organise des séances avec Stella 
C, Jean Guzik et Anna Pilch à partir de 
1923, et avec Rudi Schneider et Eleanore 
Zügun à partir de 1926 (pour l'occasion, 
il tin temps en Autriche). 
ne limitent pas à ces seules 
études. En 1925, il est nommé officier de 
recherche étranger (foreign research officer) 
au sein de l'American Society for Psychical 
Research. En 1927, à Westminster, il 
ouvre publiquement ce qu'il présente 
Comme la boite de la prophétesse Joanna 
Southcott: l'objet fameux, censé renfermer 
de précieuses prédictions, ne révèle qu'un 
Dau<ontenu sans importance, si bien que les 
fidèles de Southcott, de même que certains 
historiens, considèrent qu'il ne s’agit pas de 
Ja véritable boîte. 
En 1929, alors que Rudi Schneider se rend 
à Londres pour que ses pouvoirs soient de 
houveau étudiés, le Daily Mirrorconsacre un 
article au presbytère de Borley, dans l 
Sélonune légende récente, il aurait été bâti 
sur l'emplacement autrefois occupé par un 
monastère médiéval; l'un des moines se 
Sérait épris d'une nonne d'un couvent voisin 
et aurait été té après qu'on a découvert 
leur lisison. Ce serait là l'origine des 
‘étranges événements sétant produits dans 
Ja nouvelle bâtisse, édifiée en 1862 ou 1863 
Aila demande du révérend Henry Dawson 
Ellis Bull. Les occupants du presbytère 
affirment en effet avoir entendu des bruits 
despas inexpliqués, et même avoir aperçu 
des fantômes. À la fin des années 1920, le 
révérend Guy Eric Smith s'installe dans 
édifice avec son épouse. Celle-ci raconte 
‘avoir découvert, dans une armoire, un paquet 
fconténant le squelette d'une jeune femme. 
Peu après, la famille est témoin d'étranges 
manifestations : des bruits de pas, des lueurs 
aux fenêtres, des clochettes de servit 
tintent bien que leur cordon ait été coupé 
Mme Smith croit même avoir vu, une nuit, 
*- une calèche tirée par des chevaux fantômes. 
Son mari et elle contactent alors le Daiy 
Mirrer, qui envoie un reporter sur les lieux 
let alèrte Harry Price. Celui-ci arrive au 
. = presbyrère le 12 juin 1929 et constaré des 
“Jens de pierre, des déplacements d'objets 


ex. 


et d'autres phénomènes troublants. Ainsi 
débutent des investigations qui l'occuperont 
dix années durant et qui ne seront pas sans 
soulever d'importantes polémiques. 


Pobert Eipley, 
«Incroyable mais vrai ! » 


doit interrompre prématurément ses études 
pour aider sa famille. Par la suite, alors 
qu'il tente de rejoindre la Ligue majeure 
de baseball, une blessure au bras réduit 
à néant ses projets. Cet incident décide 
cependant de sa carrière future: doué pour 
le dessin, Ripley commence, à l'âge de set 
$, à travailler comme illustrateur pour les 
rubriques sportives de plusie ux de 
ngeles. Installé à New York en 1913, 
il est employé par Ze Globe, et c'est dans le 
numéro du 19 décembre 1918 qu'il publie 
sa première chronique Jneroyable mais 
vrai! (Believe If or Not, avec un dessin 
représentant neuf étra du monde du 
sport, L'accueil du public est si enthousiaste 
qu'neroyable 
rubrique régulière, d'abord hebdomadaire, 
puis quotidienne. En 1923, Ripley change 
d'employeur, dessinant_ désormais pour 
le Nex York Evening Post. En 1929, sa 
wrière passe à la vitesse supérieure: le 
ng Features Syndicate, l'agence de presse 
de William Randolph Hearst, diffuse ses 
dessins dans près de trois cents journaux à 
travers tout le pays. La même année paraît 
le premier d'une longue série de recueils 
Believe Ie or Not ! 
s ses chroniques, Robert Ripley 
représente des bizarreries de toutes sortes: 
il peut s'agir de performances sportives 
comme d'informations méconnues à 
propos de lieux étranges, d'anccdotes 
sur les petites villes américaines comme 
de faits concernant des légumes ou des 
animaux aux étonnantes particularités. Le 
dessinateur accepte souvent des thèmes 
soumis par ses lecteurs mais, s'attachant à 
réalité de ce qu'il décrit il se documente 
toujours avec soin -, il leur demande de 
joindre des photographies prouvant Jeurs 
dires. Également amateur d'anthropologie, 
il a constitué une vaste collection d'objets 
venus du monde entier. Il sen est procuré 
beaucoup par lui-même mais, de plus en 
plus, des correspondants lui envoient des 
pièces de leur propre initiath 


mais vrai! devient une 


William Seabrock, 
écrivain voyageur 
des mystères 


Né en 1884, William Buchler Seabrook 
a participé à la Grande Guerre dès 1915, 
date à laquelle il a rejoint l'Armée Française. 


JUne « photographie spi » prise. 
Je Crene Cire el Wiliam Hope, con 
our ses fraudes paranormales: 


Quelques années plus tard, il deviént 
journaliste pour le News York 
| La suite, il publiera des articles pour bien 
autres titres, dont Camopalitan, Vanity 
Fair ou le Readers Digest. 
d'occultisme, il rencontre Aleister Crow 
(cf. ci-dessous) en 1919. Au cours d 
années suivantes, il voyage beaucoup. En 
1924, ses pas le conduisent en Arabie et 
Kurdist parmi les 
puis, les Druzes et les Yézidis, et en 


mes; par 


Passionné 


, où il séjour 


Bé 
1927, il publie le récit de son périple, sous le 

e Adventures in Arabia. Î\ se rend ensuite 
e particulièrement 
nouveau, son voyage donne 
lieu à un livre, De Magie publié 
en 1929 ct considéré par certains comme 
ayant introduit la figure du zombie dans la 
culture populaire occidentale. Seabrook a 
également visité l'Afrique de l'Ouest: dans 
Jungle Ways, paru en 1930, il affirme 


le cannibalisme. Ses activité 
de journaliste et 
d'occultisme se poursuivront au fl des 
1930. 


d'amateur 


anné 


Sociétés secrètes 
et organisations 
mystérieuses 


Aleis! Crowley et la 
doctrine du Thelema 


De son vrai nom Edward Alexander 
Crowley, Aleister est né en Angleterre 
en 1875, dans une famille appartenant 
aux Frères de Plymouth, un groupe de 
ns. IL reçoit une 
ement._ stricte 


alistes_ chré 
éducation extré laquelle 
l'amène par la suit eulement 
la religion de ses parents, mais 


fondam 


rejeter non 


Abster Crouey en lenue de cérémonie dela Golden Dan 


tianisme. Entre"18951e0 
‘Trinity Collège, 
ce à publier des 
à s'intéresser) 
. En 1898, il est 


ensemble du ch 
1898, alors qu'il étudie 
à Cambridge, il comm 
poésies parfois remarqu 


terminante. Suite au 
n 1900, il se lance 
sonduisent 
ux États-Unis et surtout En: 
de et à Ceylan, il apprendilé 
yoga; de manière générale, il s'intéresse, 
alors au bouddhisme et renonce à/la magie, 
Toute! + un renoncement des plus 
Crowley raconte qu'en avril 
1904, au Caire, té. magiquement 
du nom d'Aiwass lui dicte 7e BA) 
(Le Livre de la loi, en abrégé AL)) 


lui une influence 
schisme de l'organisation 


évoqu 


tard sa doctrine. Car il affirme avoir eulune 
révélation rel et se présente comme 
un prophète. Toujours selon lui-en 1905; 
alors qu'il se trouve en Chine, il accomplit, 
le rituel de l'Augoeides qui lui permende 
réaliser ce qui est, d'après les préceptes dela 
Golden Dawn, l'un des principaux objectifs 
de la magie: l'union avec le « soi supérieur, 
De retour en Angleterre, il fonde en 1909 
son propre ordre: l'ARAË, sigle dont il n'a 
jamais donné la signi qui est 
souvent traduit par Astrum Argentinutfs Où 
Argentinum Astrum. 

1910, Crowley fait la connaissance 
de Theodor Reuss (1855 - 1923), un 
occultiste allemand qui l'invite à rejoindre 
lO.TO. (Ordo Templi Orientis), un groupé 
paramaçonnique. En son sein est développée 
une doctrine reposant sur des enseignements 
de magie sexuelle; en 1912, Reuss transmet 
ceux-ci à Crowley et le nommeà-lañtéte 
de la section anglaise de l'ordre Désilbrs, 
occultiste multiplie les: expériences pour 
tester l'eficacité de ces rituels, Toujours en 
1912, il publie la première partie du Bzek 
4, consacrée au yoga; en 1913 paraitila 
deuxième partie, où il expose les principes de 
sa magie. 

Durant la Grande Guerre, Aleister Crowley 
participe à la 
nti-anglaise mise 
en branle par les journaux, pro-allemands: 
Pour lui, cette période est difficile, tantisur 
le plan personnel que sur le plan financier. 
Rentré en Europe en 1919, il souhaite établir 
une communauté pour enseigner ét pratiquer, 
ce qu'il appelle la doctrine de Thélema, 
(terme grec signifiant volonté), la religion 
qu'il a fondée et qui se base principalement 
sur Te Book of the Lao. Cette communauté, 
qualifiée d'abbaye, voit. le jour en 1920 en, 
Sicile, et plus précisément à Cefalh, Les 
années suivantes, Crowley rédige Zhe Diary 
of a Drug Fiend (roman publié en 1922) 
ét The Confesions (biographie dont une 
édition partielle parait en 1929). En 1923:le 


re 


{Crowey en peine médiation 


gouvernement de Mussolini l'expulse d'Italie. 
En/1925, alors que Reuss est mort depuis 
deux ans, Crowley se proclame dirigeant 
international de l'O.T.O. À partir de 1926, 
il s'installe à Paris, où il rassemble des 
Hsciples, parmi lesquels Israel Regardie et 
(Gerald Yorke. Entre 1929 et 1930, il publie 
labtroïsième partie du Bok 4 Intitulée 
Magick in Theory and Practice, elle constitue 
son œuvre la plus importante sur le sujet. À 
Ja même période, il est expulsé de Fr 
Lenseignement magique d'Aleister Crowley 
‘doit beaucoup à celui dispensé au sein de Ia 
Golden Dawn. De celle-ci, il reprend le désir 
‘d'opérer une synthèse entre les différentes 
fraditions ésotériques occidentales (alchimie, 
Kabbale, magie  cérémonielle 
rc), auxquelles il ajoute cependant des 
fraditions orientales (bouddhisme, taoïsme, 
Yoga etc). Comme la Golden Dawn, il 
onsidère que la magie a pour but principal de 
se réaliser spirituellement, et il désigne cette 
féalisation par l'expression « connaissance et 
converation du Saint Ange Gardien ». Mais 
5, jusqu'aux Années Vingr, il s'accorde avec 
Ja doctrine de l'ordre pour considérer que cet 
Ange est le « soi supérieur », il va peu à peu 
Changer d'aviset le concevoir comme une 
entité indépendante qu'il assimile bientôt 
PAiwassl'étre à qui il doit sa révélation. D'autre 
part il insiste sur l'aspect expérimental de la 
magie: la tradition constitue une bonne base, 
mais il ne faut pas hésiter à la réviser si ce 
qu'elle affirme entre en contradiction avec les 
résultats des expériences entreprises. 
Enfin, pour Crowley, la magie fait partie 
d'un'système de croyances plus vaste et plus 
complexe: la doctrine du ‘Thelema. D'après 
Toccultste, sa rencontre avec Aiwass marque 
les débuts d'un nouvel éon, d'une nouvelle 
fècer après celle du christianisme, vient celle de 
Ja religion qu'il a fondée. Le Thelema repose 
Surrois principes majeurs: 
« Fais ce que tu veux sera la plénitude de 
la loi» (AL, 1, 40): l'homme ne doit pas 
‘succomber à des pulsions éphémères: mais 


rosicrucism 


A mivres«volontévraie» 


. Harmoniaue de L'Hom 


+ éTout homme et toute femme est une 
voile » (4, 1, 3): la volonté vraie est 
similaire à la course dk chacun la 
suivait il ny il appartient 
donc aux hommes de la découvrir et de la 
mettre en œuvre, grâce à la magie 
+ « Lamour est la loi, l'amour soumis à la 
volonté » (AL, I, 57) : e fe 
il est possible d'unir 
dépasser la dualité cosmique entre la force 
culine (Hadit) et la forc 
(Nuit) ; l'amour est aussi le fondement de À 
la magie sexuelle 


féminine 


Gurdiieff et L'institut 
pour le Développement 


le 


Georges Ivanovitch Gurdjieffest né vers 
1872 à Alexandropol (aujourd'hui Gyumr), 
en Arménie. On sait peu de choses sur 
les premières décennies de sa v 
raconte qu'il a beaucoup voyagé de par le 
monde, cherchant à apprendre diverses | 
traditions spirituelles à l'est de l'Afrique du 
Nord, au Moyen-Orient, en Inde et surtout 
en Asie centrale (Mongolie, désert de Gobi, 
Tibet, etc). Aux alentours de 1913, il gagne 
Moscou et commence à enseigner dans cette 
ville, mais également à Saint-Pétercbourg. 
Lorsquéclate la révolution russe, il rejoint le 
Caucase. En 1919, à Tifis (l'actuelle Tbilissi), 
il fonde avec quelques fidèles l'Institut pour 
le Développement Harmonique de l'Homme. 
En 1922, celui-ci est déplacé en France, à 
Fontainebleau. 

Dans les murs de l'institut, on mène une 
existence presque monacale que viennent 
toutefois ponctuer des banquets: Gurdjief 
lit ses œuvres et encourage les convives à 
débattre. Ses disciples doivent également 
mener un grand nombre de 
physiques et mentaux: travail sur la 
respiration et surtout sur le rythme, danses 
souvent accompagnées de morceaux de 
musique en partie composés par le maître 
et constituant un prélude à des exercices 
de derviches, ete. Ils doivent aussi, semble- 
t-il, imiter les phénomènes paranormaux 
tels que la télépathie, la clairvoyance ou les 
capacités médiumniques: selon les fidèles de 
Gurdjieff, celui-ci explique en effer que, dans 
toutes les traditions orientales, apprendre à 
reproduire et à repérer les fraudes est une 
étape impérative avant de passer à l'étude 
des phénomènes véritablement surnaturel 

Lensemble de ces travaux a un but pré 
il s'agit du long et difficile travail sur 
inême nécessaire pour passer de l'existence. 
quotidienne, que Gurdijieff présente comme 
‘ün état similaire au sommeil, À un état 
jen. supérieur offrant une vitalité et une 
conscience hors du commun. 

En1923, des membres de l'Institut pour le 
Développement Harmonique de l'Homme 


, mais on 
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Gravure de ll de Thuib datant de 1558 


| se produisent à Pau 1924, ils le font 
À dans plusieurs villes des États-Unis. Ces : Peut-être ont-ils fini par susciter 1! 
À représentations rencontrent un grand succès _ colère des dieux; en tout cas, à l'instar de 
et suscitant un profond intérêt pour l'œuvre … l'Atlantide, l'Hyperborée a sombré dans les 
jeff. Bots. Mais certains ont survécu au désastre 
et se sont divisés en deux branches: uns 
des groupes est dit « de la main droite 
sous Îa roue du soleil d'or » et est voué àlla 
ge d'exploration effectué … contemplation, tandis que l'autre, celui &ide 
avant Jésus-Christ, le Ia main gauche sous la roue du soleil noirs, 
marin grec Pythéas de Marseille est le entend utiliser les forces terrestres pourien) 
premier à mentionner Thulé, dont il fait tirer de la puissance. Le mythe a perdure 
la plus septentrionale des actuelles iles conserve une grande force parmi les peuples 
britanniques, non loin du cercle polaire germaniques: il a ainsi inspiré Goethetoù 
en effer, le soleil y reste couché moins de Wagner. 
ærois heures). Il la décrit comme une terre Mais les artistes ne sont pas lessseuls à, 
hospitalière, propice à la plantation de … s'intéresser au sujer. Avant la Grande Güêrre 
blé er à l'apiculture, au-delà de laquelle la … aétécrééen Allemagne le Studiengruppefie 
navigation est impossible à cause d'une germanisches Altertum,une société d'études 
mer « coagulée ». Les auteurs antiques ont, … s'intéressant à l'antiquité germaniquenEn 
selon les cas, considéré ses dires comme une 1918, sous l'impulsion du. baron Rudolf 
invention ou comme une réalité. Quoi qu'il von Sebottendorf, elle devient l#\Thule 
en soit, au fil des siècles, cette île appelée Gesellschaft, la Société ‘Thulés Sifelle 
«Ultima Thule» par Virgile ne cesse de … sentoure d'un vernis ésotérique, si certains 
stimuler l'imagination des Européens: de ses membres croient que les Aryens sont 
pour eux, elle est la frontière la plus au originaires de ‘hulé, dernière! terre qui, 
nord du monde connu, et ils l'associent à selon eux, subsiste de l'antique Hyperborée, 
divers lieux, alors que les limites de celui- l'organisation est surtout porteuse d'üne 
ci sont repoussées (les Shetland, l'Islande, idéologie basée sur … l'antisémitisme, 
la Norvège ou le Jutland, plus tard le le racisme, l'anti-républicanisme let lé 
Groenland, ete): pangermanisme. En 1918.et 1919, certains! 
À Thulé est également associé un mythe! de ses sympathisants, évidemment anti 
particulièrementancienpartagéparungrand. | communistes, entrent en lutte contre lt. 
nombre de peuples antiques (Assyriens, | révolution bavaroise. En 1919, ilsembleque. 
Celtes, Égyptiens, Germains, Grecs, : des membres de la Société Thulé (dont Karl 
Scandinaves, etc.). 11 s'agit de l'Hyperborée, … Harrer) soient impliqués dans la création du, 
unroyaumeimmuablementferéile dissimulé Deutsche) Arbeiterpartei (le Parti 
À par des brumes infranchissables, où vivent 


elles magiciennes et de puissants 


La société Thulé 


e groupuscule d'extrême-droire qui devient 
En 1920 le Nationahsozialistische Deutsche 
PArbeiterpartei (Parti ouvrier _national- 
socialiste allemand). En d'autres termes, 
le parti nazi. Nombre de ses membres 
Sont d'ailleurs réputés avoir appartenu à 
la Société Thulé. Mais si la chose paraît 
avérée pour Rudolf Hess où Hans Frank, 
‘des doutes subsistent concernant Dietrich 
Eckart Goufried Feder ou encore Alfred 
Rosenberg: ils auraient pu être dé 
invités du groupe, ou mé 
Aucun rapport avec lui. On dit toutef 
à Société Thulé a influencé l'idéologic et le 
Mysticisme nazis. 


La société du Vril 


ÆEn 1870, l'homme politique et écrivain 
britannique Edward Bulwer-Lytton publie 
The Coming Race or the New Utepia (traduit 
enfrançais en 1878 sous le titre La Race 
“fiture). Dans ce roman, un jeune voyageur 
pénétreldans un monde souterrain où il 
rencontre les Vril-ya. Ces descendants 
d'une antique race, scientifiquement et 
Sspirituellement très évolués, présentent 
fcertaines ressemblances avec les anges: 
Surtout, par la seule force de leur volonté, 
‘où par l'entremise de baguettes spéciales, ils 
maitrisent le Vril, un fluide qui imprègne 
foutune énergie incroyablement puissante. 
ÆElle peut servir de source d'éclairage, animer 
‘des machines ou creuser des passages à 
fravers les matières les plus résistantes ; elle 
‘estcapable d'influencerles corpsetles 
de rous les êtres vivants, quels qi 

aidants l'acquisition de connaissances 
éthfacilitant In guérison. Mais le Vril est 
Aussi terriblement destructeur, pouvant, en 
Unhinstant, réduire à néant toute une ville 
ou annihiler une armée entière. Enfin, le 
roman laisse entendre qu'un jour viendra 
foùsles Wril-ya  quitteront leurs cavernes 
pour conquérir la surface, n'hésitant pas, au 
(besoin, à détruire l'humanité, 
The Coming Race rencontre un important 
succès Jet, durant plusieurs années, le 
terme Vril sera associé à des élixirs 
dispensateurs de vie. Mais il connait aussi 
d'autres développements. Dans plusieurs 
deises livres, dont Les Fi de Dieu (1873) 
es Les Traditions indo-européennes et 
africaines (1876), Louis Jacolliot, auteur 
français qui a exercé les fonctions de 
consul Calcutta et qui s'est intéressé aux 
mythes indiens, évoque le Vril. Certains 
‘estiment même que c'est Jacolliot qui en a 
‘parlé pour la première fois, er que Bulwer- 
ILytton a repris le thème. Quoi qu'il en soit, 
les œuvres de ces deux auteurs persuadent 
Certains lecteurs que cette mystérieuse 
‘énergie nest pas un mythe maïs une réalité. 
Helena Petrovna Blavatsky la fondatrice du 
mouvement théosophique, exprime un tel 
ravis dans Pis dévoilée (1877) et La Doctrine 


Du) 


k LOT ANTRS 
RQ SR 


Couverture alemande de Tne Coring Raco 
secrète (1888). Un autre théosophe, William À 
Scott-Elliot, explique par la suite que le Vril À 
propulsait les aéronefs atlantes (7e Story of. 

Atlantis, 1896) | 


On prête à cette mythique énergi 


autre postérité: il aurait ainsi existé à 
Beslin, à partir des Années Vingt, une 
organisation secrète rassemblant des 
occultistes ct nommée la Vril-Gesellschafr 


(Société du Vril). On là présente parfois 
comme un cercle restreint au sein de la 
société Thulé; toutefois, il ni 
preuve formelle attestant de son existence. 
En 1947, Willy Ley, ingénieur allemand 
réfugié aux États-Unis, écrit Peudoscience in 
Naziland, un article paru dans le maga 
Astounding Science Fiction. L'auteur affirme 


origines à The Coming Race et menaît des 
recherches sur le Vril. En 1960, dans Le 
Matin des magiciens, Jacques Bergier et 


Louis Pauwels le dépeignent à leur tour, 
ns qu'il soit possible de dire si leur texte 
est purement imaginaire ou basé sur des 
ts réels. En 1996, dans Das Geheimnis der 
Vril-Energie, Pexer Bahn parle également 
de l'organisation. Elle aurait publié dans 
les années trente une brochure de soixante 
pages, Vri, Die Kosmishe Urkrafi rédigée 
par un membre de la société ayant adopté 
le pseudonyme de Johannes Täufer. Ce 
dernier explique que son groupe à été 
fondé en 1925 et qu'il étudiait cette énergie 
cosmique élémentaire. 


Les sociétés Pose-Croix 


En 1614 paraît à Cassel un texte en 
allemand porcant le titre Commune et 
Générale Réformation de tout le vaste monde, 
suivi de la Fama Fraternitatis de l'ordre 
louable derla Groix de Rose, adressé à tous 


8 
8 
8 


Puis 


des savants et chefs de l'Europe 
partie affirme que la rédemption doit être 
menée intérieurement, que ce soit par la 
voie du cœur où par lélan mystique. La 
seconde dresse la biographie d'un certain 
Christian Rosenkreutz: cet homme dont 
le nom signifie « Croix de Rose » serait un 
cien qui, après avoir pass 
, serait revenu en Allemagne 


Sa première 


un certain 


uté. Le texte 


découverte en 
1604 et quélle contenait non seulement 
une règle de vie, mais aussi des formules 
n is est à 
nefort. Cette 
lle est accompagnée de la Confession 
la fraternité, Dans ce document, ladite 
ternité proclame q ti hérétiqu 
ni politiquement subversive; elle prétend 
aussi dérenir 


clef d'incroyab 


secrets, 
jeunesse, de la santé ou de 
la communication les esprits, et avance 
que Dieu rendra bientôt à l'homme tout ce 
qu'il a perdu suite au péché originel. Enfin, 
en 1616, paraissent Les Noces chymiques de 
Christian Rosenkreutz, anne 145: 
sont l'œuvre de Johann Valentin 
un luthérien vivant à Tübingen. Il s 
les avoir écrites dès 1604 et on considère 
généralement qu'il a pour une bonne 
part inspiré la rédaction des deux autres 
publications mentionnées plus haut. Avec 
Christoph Besold et Tobias Hess,il constitue 
ce qu'on nomme le « cénacle de Tübingen ». 
Il ne s'agit pas alors d'unc fraternité Rose- 
Croix, et les documents qu'il a produits sont 
une manière de plaisanterie: les intellectuels 
protestants qui le composent ont surtout 
pour but de pousser leurs contemporains à 


tels ceux de 


effectuer un retour sur eu 
Mais ce qui se présente. originellement 
comme une sorte de jeu va entrainer bien 


des 


mêmes 


rosicruciennes 
qui not, le plus souvent, aucun rapport 
entre elles et qui puisent à toutes les sourcés 
possibles de l'ésorérisme. ul point 
t l'idée que l'on pêüt. 
à une démarche 
Le 
mouvement se poursuit jusqu'au XX: sièclé. 
Après avoir assisté en Allemagne à des 
du théosophe Rudolf Steiner 
et publié de celui-ci, des 
doctrines qu'il affirme secrètes, Carl Louis 
von Grasshoff, plus connu sous le nom de 
Max Heindel fonde à Seattle, en 1909, la 
Rosicrucian Fellowship. Infl 
théosophie, s'inté 
rassemblant de nombreux guérissé 
également essaimé, conduisant notamment 
à la création du Lectorium Rosicrucianum, 
sociéé hollandaise ouverte en 1924 par 
deux disciples de Heindel, Catharose: dé 
Petri et Jan Van Rijckenborgh. Par ailleurs, 
des membres britanniques de In) franc 
maçonnerie mixte, dont Annie  Besant, 
constituent l'ordre du Temple etde la Roses 
Croix en 1912 

Toutefois, l'organisation. qui prend le 
plus d'ampleur est l'AMORC (Aniquus 
Mysticusque Ordo_ Rosue  Crutis, en 
français: Ancien et Mystique Ordre sde 
la Rose-Crox). Son fondateur, Harvey 
Spencer Lewis, prétend avoir étudié des 
enseignements secrets auprès des _R 
Croix européens: il aurait ainsi été initié 


qui les rassemble, € 


personnelle, 


con! 


blu urait confié la tâche d'insrituer 
une organisation rosicrucienne aux États- 
Unis. Après des années de préparation, un 
manifeste parait en 1915, annonçant la 
‘création de l'AMORC. May Banks- Stacey, 
qui contribue à l'établissement de l'ordre, est 
présente comme initiée et comme l’une des 
rares héritières de Rose-Croix venus sétablir 
aux, États-Unis à la toute fin du XVII 
Siècle: Le siège de l'organisation, d'abord 
installé à New York et déménageant à 
plusieurs reprises, sétablit finalement à San 
Jose en Califomie, en 1927. Lewis attire 
rapidement des adeptes, y compris hors du 
pays: grâce à ses enseignements disponibles 
par correspondance, Ceux-ci, qui visent 
principalement à développer La spirituali 
des membres, affirment que la sagesse 
Kosicrucienne remonte à l'Égypte antique et 
en quel'AMORC l'a reçue des Rose-Croix du 
XVII: siècle par une série de transmissions 
quinne sont guère détaillées. S'inscrivant 
ainsidans une certaine tradition, l'ordre se 
meutégalement initiatique et philosophique ; 
très prosélyte, il est ouvert à tous, hommes 
‘comme femmes. 


L Opus Dei 


À Jorigine de cette organisation autour 
fde laquelle naïtront nombre de rumeurs 
let de controverses - en partie à cause de 
sa très grande discrétion -, on trouve un 
“prêtre, espagnol non moins controversé, 
Josemaria Escrivé de Balaguer y Albis 
Hssuidune famille de petits commerçants, 
Milimait en 1902 à Barbastro, en Aragon. 
(Entre au séminaire de Saragosse où il atti 
J'ättention de l'archevêque et, dans le même 
temps, entreprend des études juridiques, En 
1925;ilest ordonné prêtre et devient docteur 
““nidroit En 1926, il s'installe à Madrid, 
‘dans un couvent dont il est l'aumô: 
“occupe également un poste de professeun 
d'école de journalisme catholique de la ville, 
“enseignant la déontologie et la philosophie. 
Il commence alors à rassembler autour de 
Hutun groupe d'étudiants, mais la situation 
M. prend'un tour nouveau le 2 octobre 1928, 
Selon ses propres affirmations, tandis qu'il 
“sc trouve seul dans une chambre du couvent 
dés missionnaires de saint Vincent de Paul, 


don intérieure ct comprend quelle 
désormais. sa mission: soccuper de 
que Dieu vient de fonder en lui 
nt cette illumination et dont il lui. 


rapprocher de la sainteté par une existence 
ordinaire, du moment que l'on fait de sa vie 
une prière continuelle; il est aussi possible 
de sanctifier toute action, tout travail, Les 
membres de l'organisation vont donc avoir 
pour but de sengager sur cette voie, mais 


ee de bâtir cr lOpue Dei. Il rencontre 
de jeunes laïcs et recrute les_ premiers 
membres. Ce sont d'abord exclusivement 
des hommes mais, en 1930, une structure 
féminine est créée. Toutefois, le groupe nien 
est encore qu'à ses balbutiements, et ses 
activités ne se développeront véritablement 
qu'après la guerre civile espagnole. 


Dartie 3 : 


UN MONDE D AVENTURES 


NO Se PIE 
L'âge d or du voyage ‘ 
POLE Se TNNON 


L'avion est un moyen de transport en plein essor : le réseau aérien se développe À | 
considérablement, déplaçant sans cesse plus de passagers et de marchandises, Sur. À 


les mers, le naufrage du Titanic n'a pas sonné le glas des paquebots et les compts LE | 
gnies proposent désormais, à leur bord, croisières et cireuit touristiques, Sur terre, | 
Fautomobile s'impose, particulièrement aux États-Unis et en Europe, menaçantle | 
train qui, toutefois, reste idéal pour franchir de longues distances. :l 


SPA TE TD MER EI PETER SEE ERELTETENS 


etles principaux ports et Villes du monde 


Lerlistantes fournies sont es itinéraires maritimes les plus courts possibles, saufremarque spéciale. 
Toutes les distances maritimes sont indiquées en miles nautiques. 


ge 


Ces distances sont terrestres, les itinéraires maritimes ou terfestres et maritimes dans certains cas seront plus 
courts. Ces chiffres ont été établis par le Ministère de la Guerre pour l'année 1920: 


L'âge d'or du voya 


* L'énéaire se fa és Yokoharé, + Va Now York por ler, 
* Les os noires son endremerkeeses. + Via San Francisco et Tohuaniops, para mi” 


PTS 


Baltimore, Maryland. 
Boston, Massachusetts 
Buenos Aires, Argentine 
Callao, Pérou 

Gibraltar 

Hambourg, Allemagne - 
Hong Kong, Chine 

Iles tabitiennes . 
Istanbul, Turqui 
Jacksonville, Floride. 
La Havane, Cuba 


Le Cap, Afrique du Sud . 


ANS DE PANAMA 


ENTFS POPTS. 
$ NAUTIQUES 


La 


Naples, Italie 

Nes York, Net York 
Nouvelle-Orléans, Louisiant 
Port Said, Egypte. 
Portland, Oregon 

Rio de Janeiro, Br 

San Diego, Californie 

San Francisco, Californie 
Shangai, Chine 

Singapour 

Sydney, Austral 

Valparaiso, Chil 

Vancouver, Canada 

Vera Cruz, Mexique. 
Héllington, Nouvelle-Zélande. 
Yokohama, Japon 


DISTANCES EN MILES 


PAR LES ROUTES PQ 
NTRE LES CITÉS EUROPÉENNES, EN 19: ji 


1ù 
TRE 1 57e 
768 ee 1477..1897. 


Les bagages à la dispsiion du voyageur, extrait de l'Amangch Hachette de 1924) 


ALNANACI HACHETTE 


1934 


BAGAGES PRATIQUES ET PEU ENCOMBRAN: 


velles qui tendent an même but, 
il est bon de connaître 


LA acuité croissante are laquelle on se déplace a naturellement réagi srl 
Hatura, la forme, les qualités des bagages. Of fes 
en tirer plus de commodités, plus de confort; 

11 ÿ a maintenant. tout un art des bagages dOnE 
18 manifestations les plus pratiques 


na transformé les mode] 
on leur a adjoint des créations nos 


Malle, Mallette et 


L y, en matière de bagages, deux écoles : 
J'rane, représenté par la grosse malle dont 
les flancs rappellent {a voiture de déménage 
ments ; l'autre, par Ja multitude des « colis À 
main », valises, sacs, mallttes, eûc., qui divisent 
pour en riombher la ditéeulté du portage. À 
côté de ces deux dcoles, qui se perfechionnent 
ren atténuant leurs exels, il s'en développe une 
troisième qui demande aux différents bagages 
un emploi plus judicieux. de leurs capacités et 
s'ingénie à leur trouver des attributions pe 
culières, Ainsi demande-t-on à la malle de faire 
fonction d'armobre ; à 1à mallette de présenter 
les commodités d'une toilette ; à Ja valise 
d'ofrir les avantages d'un secrétaire, etc. 

La malle-armoise. — Très simple où très 
élégante, suivant les matériaux dont elle est 
confectionnée, la 

malle-armoire est 

une ingéniepse 

trouvaille qui 

excuse, encore 

que testreintes, 

ses dimensions. À 

Ja manièrad'une 

armoire anglaise, 

elle possède un 

compartiment où 
les. vétements 

sant appendus: à 

des_* porte-ma- 

Keaux et des 

roirs. qui recoi 

vent la lingerie, 

Îles chaussures, ete. Des courroies fées à des 
crochets séparent Jes vêtements vers le milieu 
et Jes gmpéchent de se frofsser dans le trans- 
port. À l'hôtel, la malle placée debout oublie 
sa fonction de voyageuse.et. nous donne l'illu- 
sion d'asoir à notre disposition un meuble 

familier, fe 

La mallotte-tollefto. — Si simple qu'elle 
la malle-armoire a l'inconvénient d'être 
un objet coûteux, 

11 n'enest pas de 
même de la mal- 
Jtte-tollette, si 
l'on considère 
qu'elle rend les 
services combinés 
d'une petite malle 
et d'un nécessaire 
de voyage. Sans 
« nécessaire » les. 
objets de toilette 
sont | dissétninés 
dans Ja malle ou 
Ja valise; avec un 
nécessaires nous avons un colis de plus. C'est 
tout avantage d'aboutir à Ja. mallette-toilette 


soit, 


Malte tolete. 


Valise à deux fins, © 
£a augmentant asser les dimensions du sa6 08 
Judis on se contentalt de mettre une cheri) 
et une paire de pant »s pour que la mallette. 
recueille aussi un miclmont de Yéterents ON 
fait des mallettes dans, Jésquells les 0bJ8lS 
de toilette garnissent les parois et enserrenles, 
vêtements. Les plus pratiques ont sur 16/48 
vant, pour ces objets, un compartiment spés 
cial dont la paroi antérieure se rabat et ménage 
ua grand casier 
Jibre pour Les v 
tements, Ayez 
solo d'y lajéren 
permanence quel 
Bu sacs à cause 
Se 6 sac à 
éponges 

La valiss-by 
vard À La vale 
secréiles où Va 
Jr" sat 
no. combinaiton qui plalta aux voyais) 
dont la common ie est abondante. Un. 
GBtés de la Valle 0 rabat 0 0e eau 


La valise pique-nique. — C'est à la 
catégorie de bagages qu'il faut rait:cher sl 


nique. Elle 
offre, outredés 
avantages 
pour Je {tan 
part des vivres. 
êt du matériel) 
‘de déjeunereüg 
l'herbe, “cel 
d'être faclé@ 
confection er 


Valse pique-nique 


MES 


lle est faite d'ane forte toile Jisérée de toile plus 
foncée et charpentée de deûx épaisseurs de Bous 
gran (toile fortee sommée), Quand'on Ja dépiliés 
elle présente) deux grandes. boites, l'üne: pouf 
les viandes froides, l'autre pour les sandwlcbegs 
et le dessert ; au’ milieu, la lampe à al 

embottée dans. une. casserole à queue re 

sible, puis eulllères, fourchettes, tasses, ets 


(Chaque objet est retenu dans des pattes mu 

es dé Woeles on métal. Quand on la replie, 
A'atitres pattes aves boutonnières la main 
Eénnent fermée. Son exécution est des plus 
imple: en tout, tn. 20 de toile en grande 
Jarkeur, 1 môtre de bougras, o rm. 25 de toile 
foncée, 12 boutôbs, 6 boucles de er, 4 mètres de 
ficelle qu'on fécouvrira de toile foncée et qui 
étre posée en passe-poil autour de fa valise 
fpour la rendre solide, 

Le fond et les parois sont composés de 
‘deux épaisseurs consistant chacune en un mor- 
(ceau de bougtaà posé sur le morceau de toile 
qui est rabattue tout autour, d'in centimètre, 
Sur l'intérieur, les'pattes, sont cousues préala- 
blement ; du côté de la toile on réunit ensuite 
‘ces deux épaissouts, bougran contre bougran, 
‘et j'on pique le tout en attachant les petites 
parois de côté, 

La valise dépliée mesure 0 m. 95 de hauteur 
‘sur ax. 80 de large, parois latérales comprises 

La table pliante. — A la valie pique: 
rique on peut adjoindre la table pliante qui, 
en pleine campagne, sera bien commode pour 
préparer le thé avec Ia lampe à alcool ou même 
Couper l'excursion par une partie de cârtés. 


Un peu plu 
A côté de ces bagages principaux, pièces de 


résistance da Voyage, 11 est certains objets 

augmente notre confort sans 

‘grandes complications. Nous citerons dans cet 
ordre d'idées les suivants. 

Le sac-lisouse. — Recommandable à qui 
fait, dans la journés, des voyages courts et fré- 
quents. Assez 
grand pour 
contenir, outre 
les _acoéssoifes 
de la menue 
toilette, quel 
ques feuilles de 
papier à lettre 
et un stylo, 
une poche pour 
les billets, une 
pochette pour. 
Ja monnaie, un 
livre, Lil. pere 
mettra de ne 
rien égarer dans 
le wagon, et d'emporter, sans qu'il embarrasse. 
Je roman qui abrège la route, 

Le grand 526 de toile. — Votré bagage 
s'acerolt toujours encours 
de route : il est donc pru- 
dent. d’emporter dans votre 
malle tn sac de toile vide 
‘dans lequel /au retour, vous 
mettre votre linge sale et 
des objots incassables. Avec 
un. fermoi 
cadenas vous pouvez 
mettre aux bagages et vous 
délivrer. de quelques 
paquets. 

Le hamao pour bébé. — 
‘Attaché transversalement aux 
(deux porte-bagages du compartiment, 11. est 
appréciable à deux points de vue, car la maman 


Sachet jouvert eù fermé), 


Sue en toile fre 
mé par un ca 
denas 


Une simple pression de Ià main suffit À écartée) 
les pieds et les faire tomber ; tn cran d'arréts 
permet de la placer à deux hauteurs, soit qu'of 


= 
æ 


Tab plante (larnés et Ouverte), 


vetille s'asseoir sur l'herbe fraîche ou qu'on ait 
‘emporté quelgdes chaîses pliantés. Ainsi vous) 
n'auréz pas même dans un endroit perdu à 
regretter le cofort de votre home, si vous ÿi 
tenez. absolitneat. 


de Confort et de Commodité 


et celuiei est plus à l'aise pour dormir, 
Les bolles supplémentaires, — Au lieu 


d'éparpiller maints objets, Jogez-les_ dané 
une de ces boîtes faciles’ à Confectionner 


tonne où ie 
ane sol même) 


avec-du carton et une cretonne d'amoubles 


[EE fatigue pas à en l'enfant dam ss bras 


Les moyens de transports au travers des âges, extal de l'Aimanach Hachette de 1925 


“ALMANACA HACHETTE 


DE TRANSPORT 


QUELLE diversité si l'on examine les 


Mais si l'on considère que chaque pays, 
autres, en possède de particuliers, appropriés à ses habitants, à ses mœurs, 
climat, on S'aperçoit que la muliplicité en est, pour ainsi dire, incalculable. 


moyens de transport d'un même pAÿSl 
Qatre ceux qu'il a en commun avec eg 
Nous 


avons essayé d'en représenter ci-contre les principaux, 


Ils s'ajoutent, ne s’exeluent pas. 


ONTKAIREMENT À ce qui se passe dans tant 
C'äs dumaines, où une invention not velle 
‘chasse Ja précédente, les progrès réalisés dans 
les moyens. de transport en ont multiplié Je 
nombre sans en retrancher aucun, Les procédés 
nouveaux se juxtaposent aux anciens 8t coexis- 
Kent, sinon toujours dans les mêmes endroits, 
duimoins de pays en pays. Le chemin de fer n'a 
pas-tuéla diligence, pas plus que l'automobile 


n'a tué la charrette ; la navigation à vapeur ni 
pas supprimé la navigation à voile, et le mé 
port voit à là fois manœuvre la godille/d'ün 
canot et les remorqueurs d'un transatlantigées 
Dans les airs, l'avion s'ajoute au dirigeable € 
l'hydravion À l'avion ; cependant ‘le bellon 
sphérique et sans moteur continue de planety 
Le reste à l'avenant. Il en résulte une quantité 
innombrable de moyens deitransport: 


Animaux et Hommes porteu 


jxe première classe est constituée par les 
U'anmaux porteurs, L'homme en a usé 
dès Ja plus haute antiquité, voire dans les 
[Aliemps préhistoriques ; et1_n'est pas, même 
aujourd'hui, un animal qui ait cessé de le por. 
ere où Ja, depuis le jour où il à commencé 
Ge lesfaire. Üest assurément le cas du cheval, 
de l'âne qui après avoir été les-miontures des 
riverains de la Méditerranée ont fini par se 
répandre un peu partout — sauf dans Les pays 
foüsils n'ont pu triompher de rivaux mieux 
tés : le chameau dans les pays dé 

sable, l'éléphant dans les pays de Jungle où 
de brousse, le_buffle dans la boue des risères, 


Le renne dans les neiges du, Septentrion, et0 || 

La cheval était inconnu en Amérique dant. 
l'arrivée des Européens ; mais le bison, dans lé! 
Nord, et Je lama, dans le Sud, devaient y être! 
des montures d'usage courant, Faut citer 
l’autruche qui a, elle aussi, ses cavaliers, si l'on 
peut dire? L 

La Chaise à porteurs, la flfnzane montrent 
assez que l'homme sait obtenir de £es semblables 
êtes services que des animaux, Condames, 
commé attentatoires à la dignité humaine, ces 
moyens de transport n'en sont pas mois Ut. 
1isés encore en Chine, À Madagascar soit par. 
tradition sat par nécessité. 


L'Utilisation de la Roue. 


= lisvention de La roue procède une 
Dire classe de moyens de. transport à 
lé va de là brouette qui n'en à qu'une à telle 
Koitare qui en a sis, à telle locomotive qui cn 
Exsapié autant de paires ef même Plus, ch pas 
Eiot par les véhleules à deux, érois, quatre 
roves, Je mous retrouvons les mes aÿens de 
propulson: ls susdits animaux auxquels 
Faut ea ajouter bien d'antrés, suivant Les Pays 


L'usage du Vent 


A classé des: moyens de transport qui fait 

usagé du Vent ne comprend. guère que des 
bateaux, encore que des traincaux peuvent user 
fe Ja voile, certaines Voitures aussi, et que les 
ballons sphériques ne progressent ‘pas. autre: 
ment, Mais sur terre comme dans les airs, 
aussi bien que sur mer ct même dessous, ke 
élasse la plus perfectionnée, celle qui use du 
moteur à Vapeur, à explosion ou électrique, 
compte de très nombreux représentants, Le 
locomotive, l'automobile, l'avion en sont les 
os ul et leur modèles se mulipieront 

utant plus que la question des transports 
s'oriente de plus en plus nettement vers ces 
moyens méçaniques. Le tank et l'autochenile 


» fhn'entais pas conquis des terrains qu'en toute 


êt les climats, comme le renne et le chien} et 
l'homme lui-même qui traîne le pousse-posse) 
‘en Exfréme-Orient. Mais. cette classe se divisés 
et se multiplie à la fois ; à mesure que le nombre 
des roues augmente, la force nécessaire à la, 
traction devient plus grande et emprunte aux, 
moteurs inanimés ou mécaniques ce qu'elle. 
ne peut obtenir de l'insuffisance des animaux où 
des hommes, 


et des Moteurs. 


vraisemblance on leur pouvait éroire Interdit) 
En attendant, tout moyen de transport 
peut être classé dans une de ces catégories, qui 
d'ailleurs n'ont pas entre elles de cloison étanche, 
ét souvent se pénètrent, s'empruntent mutuels 
lement divers éléments. 11 est évident. pars 
exemple que le bœuf et ie cheval ont été de 
animaux porteurs ayant de devenir aussi des, 
auimaux de trait; que l'aérostat a étéile 
oust des vents avant de. devenir relativemént, 
leur maître; que les -wagons ont slissé sux: des 
rails avant que, vagonnets, ils. cireulent dans 
Les ais ote, Sansrépos ni trêve, l'homme continues 
le résultats acquis en crée de nouveaux, 
l'invention. des, moyens de transport accaj 
tune bonne partie de so Intelligence, 


a 
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Max, 1929 POPULAR SCIENCE MONTHLY 


) à PEN the Atfrrireel. and. the Nbtble 


Congregate—chrene the overwhelming ER for Cadillac and La Salle. 
The famous, the socially prominent, the most sophisticated judges of what is best 
Lin motor=cars, turn invariably and inevitably to-the two most celebrated and sophisticated 
€ars on the streets of the world. 4 De luxe Fisher and Fleetwood coachwork render Cadillac 


and La Salle the most luxurious motoring which the owners highest ambition can attain. 


BAPILLAC:-LASAERLE 


Cadillac Motor Car Company—Division of General Motors— Detroit, Mich.—Oshawa, Can. 
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LA NE PA Aee Hscote 12 
À Par les airs Î 
Lui L 
Les débuts de l'aviation 


commerciale 


Un essor considérable 


Entre 1914 et 1918, l'avion a fait la preuve de 
son potentiel en tant qu'arme de guerre. } 
bp ruiruons 

À voir les possi 
Û flan civil et, sitôt Le confit terminé, on s'at- 
tache à Les développer I faut d'abord repous- 
ser les limites de l'aviation et triompher de 
nombreux obstacles, qu'ils soient techniques 
où géographiques. Les Années Vinge consti- À 


rés qu'il pourrait offrir sur le 


reils de plus en plus per 
d'altirude, de vitesse et de distance sont À 
sans cesse battus 
des grands raids aériens durant lesquels on 
franchit pour la première fois l 
‘déserts et les chaînes de montagnes (cf. Les 
défi de l'aviation, page 495) 
ces exploits, 
Tessor de l'aviation commerciale, 
| devient vite considérable Î 

MA Danstun premier temps, de 1919 à f 
ê 1923, les nations auxquelles la guerre 
fAaissé d'importants surplus d'avions 

Militaires vont les adapter afin qu'ils 

puissent servir au transport de pas- À 
Sagers. Les premières comp 


elles sont aussi l'époque 


pilotes ouvrent 


aériennes sont créées et comme! 
: à développer leurs réseaux : Deutsch 
$ i pour l'Allemagne, 
‘ pour … l'Australie, 


A. pour la Belgique 

k aériennes, la Com- 

(f Pagnie Franco-Roumaine ou les 
Lignes Latécoère pour la France, B.A.T. 

pour la Grande-Bretagne, K.L.M. pour les 


Dans un deuxième temps,entre 1924 et 1927, 

‘ onassiste Alun fait totalement nouveau dans 
Vhistoire de l' 

hérités de la Grande Guerre se raréfient, les 

constructeurs mettent au point des modèles 

spécifiquement dédiés au transport. En ce 


domaine, s'llustrent les Américains Do 
et Boeing l'Anghis de Havilland, le Hollan- 
‘ais Fokker et les Français Farman, Breguet, 
Catdron, ainsi que Lioré et Olivier. Alors que 
le voyage par avion est entré dans les mœurs, 
des acheteurs privés s'intér 
pareils, ce qui profite notamment à Caudron, 
à Moth (Angle Cessna (États- 
Unis). Les compagnies déjà existantes pour- 
suivent le développement de leurs réseaux, 
tandis que dé nouvelles entités apparaissent : 
À Impérial Airways en Angleterre, Lufthansa 
Ô en Alleragne, Pan American aux États-Unis, 
| ere. Toutes, anciennes comme nouvelles, ac- 
cordentune place de plus en plus importante 
# au confort de leurs clients. 


à 


Ts 


à leurs ap- 


L'âge d'or du voyage 


Liatrir un avion 
de limparil Aves Vers ain dela décennie 


LE chasgement du courrier 


À partir de 1927, la régularité des vols est 
+s de nuit deviens 
ts. On assiste 


accords toujours plus n 


satisfaisante et les 


nt 


de plus en plus fréque des 


mbreux entre les 
compagnies aériennes : elles font en sorte 
et de faciliter 


s aéroports, ce 


de coordonner leurs horaîr 


les correspondances dans 
qui réduit la 
ionaux. D' 
re compagnies aériennes et compagnies 
ays, comme là 
Suède, il devient possible d'acheter dans 


durée des grands trajets inter- 


itres accords interviennent 


roviaires : dans certa 


les gares des billets permettant d'emprun- 
ter les traÿ 


ens prolongeant ceux des 


voies fe: verse étant valable auprès 
des sociétés d'aviation, Enfin, des ententes 
pour le transport des ba- 
en Allemagne où, tandis que 
sagers empruntent la voie des airs 
pour se dé ieur du pays ou 
certains États voisins (Autriche, Belgique, 
Danemark, Hongrie, Suède, Suisse), leurs 
effets les suivent par chemin de fer. 

À la même pé re en 1928, 
le transport de marchandises s'accroît for- 
tement, notamment grâce à des ententes, À 
nouveau, entre les compagnies aériennes et 
celles gérant les voies ferrées (en la matière, 
l'Allemagne montre l'exemple, bientôt imi- 
rée par la Suisse). Face à cette augmentation 
du Fret, le Hollandais Fokker et l'Allemand 
Rohrbach produisent et commercialisent 
des avions-cargos : contrairement aux ap- 
pareils destinés au transport de passagers, 


erà l'int 


ode, et plus € 


dont on attend qu'ils soient rapides, confor 
tables et aptes à parcourir de longues di 
t 


s sans effectuer d'arrêts, ceux-ci non 


pas besoin d'atteindre des allures aussi éle= 
vées et d'effectuer d'aussi grands trajets ÿ 
moins leurs réserves de carburant sont 
importantes, plus ils peuvent transporter de 
marchandises ; de surcroît, leurs escales dé 
ravitaillement offrent autant d'opportunités 
d'échanges. Peu à peu, sur les mêmes lignes, 
commence à opérer une distinction entre 
des vols express, 
plus rapides et sans escale, réservés aux 


deux types de services 


passagers, et des vols ordinaires emportant 


marchandises et voy plus patients. 


E 


on: 


1928, cest au tour des combinaisons avi= 
ateau de se développer. Déjà, des expé= 
riences de poste aéro-maritime sont menées, 
des appareils amphibies étant catapultés, par 
exemple, du_ paquebot Ile-de-France par 
la Société Transatlantique Aérienne. Air 
Union (sur le trajet  Paris-Cherbourg) et 
Imperial Airways (sur Southampron-Cher= 
bourg) lancent des vols d'essai avec des cor- 
respondances pour les services maritimes 3 
quant à la Lufthansa, elle passe un accord 
avec la Norddeutscher Lloyd afin que soient 
‘organisés des vols au départ où à destination 
de la cité portuaire de Brême. La compagnie 
lance également une liaison Berlin-Bom- 
bay via Bouchir (golfe persique) : jusqu'à ce 
point, les passagers empruntent l'ion, avant 
de rallier Bombay par bateau. 


LA GÉNÉRATION QUI VIENT FL 

ATURE ENT AVEC L'IDÉE DE VOL 
NATUREELEMENTAVEG L'ID nie, dans les États américains de 
Louisiane, de Caroline du Nord 
{er de Géorgie, des appareils sur- 
Kvolent à basse altitude les exploi- 
pans 
par le ol! sueevil (charançon du 
icoton), déversant sur elles, afin 
de les préserver, de l'arséniate de 


| 
or 
les plus étages. Les | ED calcium. 
He 
en 
a Pie cn te OT de 
name ls étend pilotes gui nt appareil à travers e ciel. k 


À la fin des années 1920, les progrès tech- 
niques tendent à réduire au minimum la part 
“d'imprévus autrefois très présente lors des vols. 
ILes appareils, plus sûrs, et les lignes, dotées de 
nouveaux aménagements (services _météo- 
rologiques, balises, éclairage des aéroports), 
fpermetent le maintien de nombreux services 
“durant la saison hivernale. L'aviation sest tel- 
lement banalisée quelle nest plus seulement 


“employée pour le transport du courrier, du fret nn 

lourdes passagers : il faut ajouter à cela les rele- anus de lotus: 

vés aériens et les photographies, la détection Mont Grue ad : 

: “da 

(Alfeux de foret, l'épandage, les publicités a D 

Aériennes et parfois les transports d'urgence Ë Le 

des fins médicales. Dès le milieu de la décen- 
De mn gt 
1.4 ES Ai de 1921 
W} L'ILL RATION, JOURNAL UNIVERSEL: paru dans le journal L'illustration 


D'ÉRDRAVIONCORANT: CAPROME "(SN EU RS SU me ae EE 
D vai te du en jm Caine | PE Jo do Cd ps mo le | mate ao à dopp Vne VD 
om or er, Gr | EE Te à ES SRE 
enregistré un, seul nécident mortel | Prendre son vol et se poer sur L'eau, comporte un 

; 


tes de 
atisager non Malemant 
omible. Cut | iles bombardements dune effacé proportionnelle à 
find d'age | la charse 4 ne vil: 
déplacement 
aniation de raid À listé 
à Darrare des Lignes de 
emaire, La surface portante du couvel hydravion 

(Caproni es Corne par Pr gages de tré 


Aible aux caps de veut qu'un avion Héger. 
L'esvergure de V'appareil et dà 39 mire, Ia pro 
fonder de aies de 2 m. 28, 2t.la rurfag portanie 


quatre dau Ie celule avant, asie 
gr Ml trctiven «og le Drpéirez 
“hélices propalsives et ne hélice :trastive “Les 
motears sont A en avant où on arriré des Fast 


St num dam deux earingues atuée astra. tes 10e. 


moyenne de 140 Ki J 
Les ess so commescla depuis Feu. E3 FREn 388 
dimension 
ui au point soit longue et délaate, Néanmotes, des 
 pontifs ont. dEjA dé Gbienus, l'appareil 
ant à déco » avec uno charfe constitue Par den 
est à égale aù poids de 100 pamagers. 
joù n'est A'aileurs quo le remer ot 
te plus petit exemplaire d'une nouvelle mr de transat 
riens sur agent l'ingénieur ‘Caproni: fonde Le plat 
grands poire L'ateait dira a egs ets étaient Ju 
ln. Gnonans Horans. 
ae —— 


Drosrès 
3 etinnovations techniques 
DLLD ner 1923, Juan de la Cenai 

Lol ineugural à bor de lo 
Fond est inventeur: 'autogire 1 | 
fées années de traval et des essai) 
Sur Hoi modèles success] 
élaborer finalement celui qu’ 29 

LA pla le C4. Le fuselage, le train dater, 


impressionnants, Ds juin 1920, Jean 
D die tac pacte à lan Casse réalise des tests avec un masque 
Féppsrel elles gouvemais sonic} respiratoire, lequel rendra possibles Les 


Hbnisvion. Mais d'ailes, point : #1} vols à haute altitude, là où l'oxygène se 
-Pemsumontant l'engin, on trouve UM fit très rare. Quelques mois plus tard, en 
“ok, une Volure de grande emequrel 2" Rte d'or n 
Érenlirement sur sonaxe Ces le Septembre, un avion américain fait sen- 
DL Pemela l'autogre de s'envoleretdel] sation à Étampes (France) : le Dayton- 
-Sémanienir dans es ais : lorsque la} Wright R.B. Racer dispose en effet de 
DU Connence à Put ele te EMI den nouveautés technologiques remar- 
A mème: bent grice la combe | quables, à soir un train d'atemissage 

Dhn rasoncelapesanteur, dela sustentatonn} que lon peur ré 
arc ceniuge, ele tete} mande manuel - ce qui accroit gran- 

| 


La sans chan de Cape, dement laérmamisme de l'apparcil 


D Goninue à perectonner son autoget durant le vol - et un dispositif permet- 
DEN JUlel 1526, le CB, commandé pat} tant de modifier l'angle d'incidence des 
D pranen 0e Pt aile. Entre-temps Américains ontrendu 
ones inancirdelindustrel écossais Possible un autre progrès majeur. 
Dames George Wei, le Cnva Aug} En juil 1920, l'US Navy à effectué des essais 
DCErpany estfondée. Sa première ra }} conchuants avec le guidage par mdio, Jusque-Là 
annee ete el) Pour rallier un leu donné, Les aviateur devaient 
MALIS28 1 agt du CALAL Lappare suivre les routes et les rivières, sorienter grâce à 
Paricpe la Kings Cup le 2juilel pus des éléments remarquables du paysage. Sur terre, 
» ep Ro lo METE. PAPE 1 uit donc presque impossible de fire un trajet 
loarun grand oo dun ce à Gen direct entre un point et un aut 
“conve Unjoumalste côlébre, Henri Bad} sûr que le pilote ne connaisse parfaitement l'i 
Hé ehecuenen sa compagnie la BE) néraire ; sur mer, où semblables points de repère 


D ne de M font défur chose état tout bonnement inen- 
mio Crojion eds | Vissgcable, Of à une époque où Les ydnvions 
scas à Saingeher et à Atbewl |. peuventvolersurdes distances de plus en pluslon- 
De ou ot pre | ques, marine américaine met qui soient 
Jarre 848 en mesure de rejoindre des bâtiments situés en 
son aueur de nombreux pr ÉseEnte 
an ob co cholet QU pleine mer Aussi a-t-ll l'idée de recourir à lara- 
iogoniométre système développé depuis peu et 


fat sur ds distances ès couts, 
D rene 1 ce descend A eric auquel iles possible, en comparant La force 
des signaux reçus par une antenne pointée dans 


différentes directions, de déterminer sa position: 
telle de la source du signal Pour vérifier leffica= 
cité de cere 


fre suscie Un grand itért qui ne! 
[Se dément pas au cours de la décennie) 
jet des constructeurs alemands 
dans, français, japonais ou enoor, 

Sa lancent dans sa production. 


{rue de anis 
ei 
ar quil a 
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UN AVION CONSTRt 
QUELES VOISINS S'Ére 


aies 
DIN 

SR 
Li me op 
TE unes 


ETS 
Ge coaln Le 


de Pa 


méthode, un laboratoire 
radiophonique est installé à bord de USS.Ohio, 
bâtiment navigant au large des côtes atlantiques 
des États-Unis ; ignorant sa position, sachant) 
seulement qu'il se rouve dans un rayon de cent! 
miles autour de Norfolk,un hydruvion Felistowes 
F-5-L décolle d'Hampton Roads, Virginie ind 
minutes après le décollage il capte le signal émis 
par le navire et, une heure et dernie plus tard 
amerrit près de li ; puis il regagne la tee, se 
‘guidant grâce à une station de radio de Norolle 
Après ce sucrès, lusage de la radiogoniomémes 
va imposer et, en 1928, on assiste à louvertires 
des premières balises radios de navigation, repères) 
fixes permettant aux aéronefs de sorienter. 
À la même période, on commence à réfléchir 
cabines pressurisées et aux contrôleurs de vol qui 
doivent rassembler a plupart des instruments de: 
navigation et permette au pilote de les consulter 
d'un seul coup d'il, On pense également à 1 
question du rvitillement en vol: le premier est 
réalisé de façon particulièrement acrobatique le 12. 
novembre 1921, quand Wesley May. 
passe de l'ile d'un Lincoln Standard 
n Curiss JN-4 et venë 
ervoir de celui-ci le aontent 
du bidon qu'il était attaché sur lé dos: 
L'Armée américaine, en quête d'une 
procédure plus pratique, entimei des, 
essais à Rockwell Field, San Diego 
(Califomie) sun biplan DH-4B, équipé 
d'une citeme ainsi que d'un yau de: 
quinze mères de long doté d'une vanne 
d'art à action rapide vientse placeraus) 
dessus de l'appareil qu'il doit rwvitille, 
le tuyau est abaissé puis récupéré par lun! 
des occupants du second avion qui doit 
alor Le connecter à son réservoir ; au cas 
où le tuyau vienne à se détacher, la vanne 
permet de couper aussitôt écoulement: 


AT DANS CNSALON ALORS 
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Été de Modan Phuket ot 729 


20 avril 1923, Des essais réels sont réalisés Les 
Semaines suivantes : is sont couronnés de succès, 
e qui va amener de nombreux pilotes à bare le 
record de La plus longue durée de vol. 

À la fin de la décennie, les progrès techniques 
Se succèdent à un rythme plus levé que jamais. 
Pbur ka construction des appareils le recours au 
métal se généralise, remplaçant le bois. En 1928, 
lon assiste au premier vol réussi d'un avion à réac- 
tion, le Lippisch Ente. En 1929, James Doolittle 
accomplit le premier vol entièrement sous capote 
en. se guidant grâce aux insuments de naviga- 
on mis au point par Sperry: La même année, un 
‘Junkers 43 réalise le premier décollage assisté par 
des fases. 


Les compagnies 


À partir de 1919, l'intérét pour l'aviation 
‘entraine la création d'une multitude de 
“compagnies commerciales qui, déployant 
ünehactivité quelque peu désordonnée, 
läncentaun grand nombre de servi 
aériens. Cependant, ceux-ci ont un coût 
important, et le nombre de passagers ou 
La quantité de fret sont insuffisants pour 
alimenter tant de sociétés qui, parfois, se 
oncurrencent sur les mêmes lignes. De 
plus, les gouvernements, qui soutiennent 
J'aviation civile notamment au travers de 
Subventions, ne peuvent continuer à disper- 
er leurs ressources. Aussi le mouvement ne 
tarde-t-il pas à s'inverser et le nombre de 
‘sociétés à décroître, certaines disparaissant, 
d'autres S'unissant pour former de nouvelles 
entités. 


Allemaene 


Deutscher Aero-Lloyd 
En! 1923, soutenues par l'Allgemeine 
Elektricitäts-Gesellschaft, la Hamburg- 
‘Aerika et la Norddeuts- 


CASQUE DE 


HAUTE ALTITUDE 


va aéiae a GE en prie par 'uiation de oxygène 
Ah fo pour des hommes et pour les moteurs. Le hewtennt 
noué 


\ ide ec ext 


Le visage tie est count et ke lines sont incluses dans le casque 
Amie. Le tube qui pénètre juste sou Le mer fournit à 'aviateur 
ne Las réserve sont outils price à 


tant d'onveène qui 
© unetahe 


er es 
ès complie 
des phone 


prete casques pour er 


paie 


cu ét 


“qués et ressemblaient à la pièce de tête 
7 pere Connie consé 
LA LE cr encsmbeenent is ot 


e. qui coinbine à la 
nn on 


cher Lloyd, plusieurs compagnies dont la 

ch Luft Rederei se regroupent pour 
er un nouvel organisme qui ne leur 
2 plus aucune autonomie : la Deuts- 
cher Aero-Lloyd. Au sein de celle-ci s'in- 
vestissent également de grandes maisons 
de commerce, des banques de Berlin, de 
Francfort et de Leipzig, des constructeurs 
d'avions (Albatros, Dornier, Sablarnig, etc.) 
et des firmes importantes (À.E.G., Vulkan, 
Daimler, Siemens, Stinnes, etc.) 


Lignes internationales (jusqu'en 1925) : 
Berlin-Hanovre-Amsterdam-Londres- 
Manchester; Hambourg-Amsterdam- 
Rotterdam; _ Berlin-Hambourg-Copen- 
hague ; Berlin-Da: 
1925 sest ajoutée la liaison Brême-Ham- 


bourg-Copenhague-Malmë. juillet 
de la même année est inaugurée la liaison 
directe Zurich-Hambourg-Copenhague 


{ia Stuttgart, Mannheim, Francfort, Dort- 
mund et Brême). 


Lignes intérieures (jusqu'en 1925) : Mu- À 


nich-Stuttgart-Mannheim ; Berlin-Halle- 
Franefort-Mannheim ; Munich-Bad Rei- 
chenhall ; Munich-Halle-Hambourg 

Hambourg-Hanovre-Francfort ;_ Berlin- 
Hambourg-Kiel-Flensbourg_ ; _Leipzig- 
Brunswick-Hanovre ;  Mannheim-Ba- 
-Willingen-Constance ; Be: 
Erfurt-Nuremberg-Munich 
Brême-Hanovre-Leipzig-Chemnitz ; Lin- 
dau-Constance. 


Junkers 
Il s'agit d'un consortium regroupant plu- 
sieurs compagnies, La seule obligation qu'il 
leur impose est d'utiliser des avions Junkers 
et d'employer les mêmes méthodes com- 
merciales. 


Lignes internationales (jusqu'en 
1925) :  Berlin-Warnemünde- 
Karkkrona et Stockholm (par 
hydravion) ; Hambourg-Malmô, 
Munich-Vienne-Budapest. En 

sest ajoutée la liaison Ber- 
lin-Travemünde-Malmë-Gôte- 
borg. La même année, au sein de la 
Jranseuropa-Union (qui regroupe 
notamment Junkers et le suédois 


Dresde-Berlin-Copen- 
hague-Malmë et Rotterdam-Es- 
sen-Hambourg-Malmë, 


Lignes intérieures (jusqu'en 
1925):  Francfort-Fürth-Mu- 
mich ;  Dresde-Magdebourg- 
D" PHambourg-Altona (service par 
hydravion le long de l'Elbe) ; 
Berlin-Breslau-Gleïwitz ; Dan- 
sg-Marienbourg ;- Francfort 
Erfure-Leipzig-Berlin ; Berlin- 


or du 
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AVIATION 

MODÈLES ANCIENS 
Bipion Weighe. 
LC mos 


Monogian Blértot. 
11909 à 


Monoplsn Deperdussin 
200 Kiom. à l'heure Monoplace de chasse 
soin pad 7 (1916) 


COUPE D'UN TRIMOTEUR BRÉGUET 
DE TRANSPORTS PUBLICS 


MODÈLES RÉCENTS 


Publics. Wibautt. 281 
L Français ) 


1-Bimoteur de bombardement. 
Boei Américain} 


L'AMATION COMMERCIALE A AU TOTAL AUGMENTÉ 
DE 2200 % EN DIX ANS 


re Kilomiètres parcourus Re rl 
20 IE 
27.997305 km 
0 
n pu 


Courier transport 


193023 651 Kç 


1930 :36TR% 


1920:331Kç 


Passagers 


Aéroports 

1920: 146 

Le 

1930: 1792 PTT 


1950 :385 910 


EU 


1930:1376 539 Kg 


Le dessin ci-dessus illustre graphiquement la croissance de l'aviation commerciale en dix ans. Le nombre de miles régu= 
lièrement programmés qui ont étéparcourus a été multiplié par neuf. Ily a maintenant dix-neuf fois plus d'avions en 
service qu'il n'y en avait en 1920, et vingt-deux fois plus de pilotes pour les faire voler. Bien qu'il y ait seulement trois fois 
lus de passagers transportés, la quantité de marchandises a été multipliée par soixante-treixe. 


Graphique extrait de Modem Mechani août 1991 à 
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Erfurt-Cassel-Dortmund ; Berli 
Berlin-Stettin ; Munich-S 
Baden ; Berlin-Leipzi 
Wangerooge Norderne 
allemande) ; Bréme-Borkum (Frise orie 
bourg-Westerland ; 
ssen-Düsseldorf 


tgart ; Brême 
(en Frise orientale 


ale allemande) ; Hi 


ncfort-Giessen ; 


Deutsche Lufthansa 

La concurrence entre la Deutscher Aero- 
Lloyd et Junkers a, au moins en parte, 
trainé 


térieures sans équivalent dans les autres pays 


en- 


réation d'un nombre 


gnes in- 


et do 


beaucoup, de surcroît, empruntent 
des itinéraires quasiment identiques. Fin 
1925, répondant au mouvement de concen- 
ù 

nat 


n observable dans la plupart des autres 
ns mais aussi, probablement, 
té du gouvernement allemand, dispensateur 
de subventions, les deux entités fusionnent. 
Cela aboutit à la c par 
actions: la Deutsche Lufthansa. L'ensemble 
riennes allemandes sont briè- 
vement suspendues puis, une fois le réseau 
réorganisé, les vols reprennent au printemps 
1926. 

Le réseau de la Deutsche Lufthansa sorga- 
nise autour du nœud central de Berlin, des 
aéroports du nord er du nord-ouest de l'AI- 
lemagne (Cologne, Francfort, Hambourg et 
Stein), de Munich (qui doit bientôt être 
reliée à l'Italie) et de Breslau (qui doit, quant 
à elle, être reliée À Odessa). En 1926, l'en- 
reprise exploite une soixantaine de lignes 


la volon- 


ion d'une so 


des liaisons 


nationales ou internationales, dont la mois 
tié fonctionne y compris l'hiver. En 1927 
la ligne Danzig-Marienbourg à 
été prolongée jusqu'à Elbing et Allenstein, 
de la Prusse orientale), le chiffre 
ngts. E 
pagnie oriente encore plus vers l'interna= 


(année où 


la com- 


est porté à qua 


andis qu'à la suite de la diminution! 


massive des subventions gouvernementale 


on annonce la suppression de lignes inté 
rieures. 


Lignes internationales. En 1926, outre 
reprendre les anciens réseaux de Junkers et 
de la Deutscher Aero-Lloyd (après les avoir 
fusionnés et réorganisés), la compagnie alle= 


mande développe ses liaisons avec Îes autres 
pays européens : avec la France (Berlin-Es- 
sen-Cologne-Paris), les Pays-Bas (Franc- 


fort-Cologne-Düsseldorf-Amsterdam et 
Leipzig-Cassel-Dortmund-Essen-Rot= 
terdam), la Scandinavie (Berlin-Lübecks 
Malmÿ er Stertin-Kalmar-Stockholm) et la 
Suisse _ (Amsterdam-Düsseldorf-Cologne= 
Franefort-Mannheim-Bâle et Nurem- 
irth-Stutigart-Bâle). La Lufthansa 
nt ses relations avec l'Au- 
hécoslovaquie : prolongement 
de la ligne Munich-Reichenhall jusqu'à 
Salzbourg, ouverture des liaisons: Berlin 
Dresde-Prague-Vienne, Breslau-Gleiwitz- 
Vienne et Leipzig-Chemnitz-Prigue: Le 
mouvement se poursuit en 1927, avec les 
vols Breslau-Prague-Munich (offrant de 
nombreuses correspondances dans chacune 
des trois villes) et Constance-Innsbruck= 


Salzbourg-Vienne. En 1928 sont lancés les 
trajets Francfort-Sarrebruck-Paris,_ Bâle- 
Mannhéim-Francfort-Hambourg-Copen- 
hague-Oslo et Lubeck-Copenhague-Gÿ- 
teborg-Oslo, S'ajoutant aux vols venus de 
Stettin et de Danzig, la lisison Lubeck- 
Kälmar-Stockholm achève la formation 
d'un riple faisceau de lignes à destination 
de la Suède. En direction de la Rus 
apparait une liaison Berlin-Danzig- 
fallinn-Leningrad. En 1929, enfin, suite à 
de nouveaux accords entre l'Allemagne ct L 
Tchécoslovaquie, les lignes internationales 
Prague-Cassel-Rotterdam et Prague-Nu- 
remberg-Franefort-Cologne sont ouvertes 


France 


Au sortir de la guerre, le gouvernement ne 
veut pas établir un monopole sur l'aviation 
commerciale. Mais il ne veut pas davantage 
sen détourner : son importance écono- 
mique, politique et stratégique est d'emblée 
te ; de sureroît, les entreprises doivent 
investir de fortes sommes pour lancer puis 
ntretenirleur activité, alors même qu'on ne 
Sait encore si celle-ci sera rentable, ne pou- 
ant présumer de la réaction de la popula- 
tion face à ce nouveau moyen de transport 
Sans compter, bien sûr, que ces compagnies 
“emploient du matériel utilisé autrefois à 
déssfins militaires. L'État choisit donc de 
Soceuper du réseau aérien : il achète les 
errsins ét construit les hangars, il jalonne 
es itinéraires, il recrute et paie le person- 
nellexploitant. Quant aux compagnies, elles 
apportent le matériel et le personnel chargé 
‘delle piloter et de l'entretenir. Entre elles et 
J'État, c'est le Service de la Navigation Aé- 
( rienne qui sert d'intermédiaire : il répartit 
les subventions et établit la réglementation 
‘en matière d'itinéraires et d'horaires. 
EM Entre 1919 er 1920, plus d'une dizaine de 
ï sociétés sont créées : elles sont financées par 
‘des capitaux privé souvent, sont liées 
des entreprises aéronautiques. Parmi elles, 
on trouve l'Aéronavale, les Aéro-Transports 
du Midi et du Sud-Ouest, la Compagnie 
PAérienne Française, la Compagnie Franco- 
Bilbaïne, la Compagnie Franco-Roumaine, 
la Compagnie Générale d'Entreprises / 
ronautiques (anciennes Lignes Latécoère), 
| la Compagnie Générale Transaérienne, les 
| Grands Express Aériens, le Syndicat du 
Réseau Aérien Transafricain où encore les 
ransports Aériens Guyanaïs. Puis, comme 
ailleurs, leur nombre diminue fortement. 


Des Lignes Latécoère à l'Aéropostale 
L'aventure commence avec Pierre-Georges 
Latécoëre. Pendant le premier conflit mon- 
‘dial, il a transformé son usine : alors qu'elle 
produisait auparavant du matériel ferro- 
viaire, elle est désormais dédiée à l'assem- 
 blige d'avions Salmson pour le compte de 
-M'Étar Lorsque l'armistice est signé, il dis- 


‘le courrier entre l'Europe et l'Amérique 


one: 


pôse done du matériel et des ouvriers 


posées, durant les opérations 
militaires, par la lenteur de l'achemi 
nement du courrier, conscient aussi 
que de nombreux pilotes de guerre 
se retrouvent désormais au chômage, 
cloués au sol et privés d'avions, 
re souhaite mettre sur pied 

un projet qu'il a déjà so 
autorités françaises en 1917 : 
blissement d'une ligne postale 
gulière reliant Paris à l'Amérique 
du Sud via l'Espagne, le Maroc, la 
côte africaine et le Sénégal, Cette 

ligne permettrait de transporter 


latine - ce qui représente déjà plusieurs 
tonnes de lettres - en seulement quelques 
jours, au lieu des semaines qu'il met alors à 
arriver en empruntant trains et bateaux. Le 
projet peut paraître sinon insensé, du moins 
utopique, puisqu'il impliquerait de traver- 
ser les Pyrénées, le désert l'Atlantique et les | 

Andes, zones inhospitalières s'il en est ; de | » 
surcroit, la France ne dispose pas d'appa- 

reils commerciaux et les avions militaires 

requièrent de fréquentes révision 
Qu'importe. Dès 1918, Latécoère fonde À 
la Compagnie Espagne-Mharoc-Algérie ct, 
pour triompher du scepticisme ambiant, 
il organise avec succès un vol entre Tou- 
louse et Barcelone le jour de Noël, ce qui 
ne manque pas de marquer les esprits et de 
susciter l'intérét des autorités, particuliè- 
rement celui du général Lyautey, résident 
général au Maroc. Après l'échec d'une pre- 
mière tentative en février 1919, Latécoëre 
parvient à relier la France à Rabat le 9 
mars, à l'issue d'un vol de plus de vingt-huit 
heures. Suite à certe prouesse, on lui promet 
une subvention ainsi qu'un contrat de cinq 
ans pour exploiter la ligne Toulouse-Ra- 
bat ; l'armée lui cède également trente Bre- 
guet 14, appareils plus sûrs et plus grands 
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{es ones Aranne tot 
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que les Sélmson, Enfin, l'Espagne autorise 
la compagnie à survoler régulièrement son 
territoire, et des aérodromes sont construits 
à Barcelone, Alicante et Malaga. Le ser 
postal fr narocain est inauguré le 1! 

septembre 1919. En 1922, alors que la ligne, 
réputée pour sa régularité, a été prolongée 
jusqu'à Casablanca, une vingtaine d'anciens 
pilotes de guerre la desservent à bord de 
soixante-quinze appareils. Un réseau an- 
nexe est bientôt développé vers l'Algé 


nc 


La deuxième partie du projet de Latécoëre 
consiste à établir le tronçon Casablanca-Da- 
Kar. Dans ce but, de nouveaux pilotes sont 
recrutés, parmi lesquels Jean Mermoz et 
Antoine de Saint-Exupéry. Après des années 
de repérages, d'études et de négociations 
avec l'Espagne - qui a colonisé une partie du 
Maroc », l ligne est ouverte le 1° juin 1925. 
Puisque les liaisons radio sont peu efficaces 
À cause des parasites, cest par deux que les 
avions effectuent le voyage, l'un transportant 


le courrier l'autre destiné à le secourir en cas 
d'accident. Mais, quelques. semaines après 
l'ouverture du service, les: pilotes débutent 
une grève. En plus du désert, ils doivent en 
effet affronter les tribus maures du Rio de 
Oro (région sous domination espagnole) 
qui, lorsqu'un avion est contraint de se poser, 
l'atraquent dans le but de capturer son équi= 
page et d'en obtenir une rançon. Didier Dau= 
rat, directeur d'exploitation de la compagnies 
se rend à Rabat et, par l'intermédiaire de 
Lyautey, négocie un accord avec les chefs de 
tribu : une prime leur sera versée pour tout 
équipage secouru sur leur territoire. Lex 
ploitation de là liaison Casablanca-Dakar 
reprend bientôt, les pilotes étant désormais 
accompagnés d'interprètes maures qui, en 
de besoin, doivent rappeler les termes de 
rangement aux habitants du Rio de Oro. 
Malheureusement, rous ne le respectent pas, 
les primes ayant même tendance À provo= 
quer davantage de captures. Ces incidents se 
poursuivront jusqu'en 1930. 


La troisième étape est la traversée de J'AE 
lantique. Mais Latécoère est confronté à de 
nombreuses difficultés à la fois politiques, 
administratives et financières : sa ligne coûte 
er et grève le budget de ñ 
ses subventions. Finalement, il. décide: de 
vendre son entreprise : en avril 1927, Mar= 
cel Bouilloux-Lafont, riche industriel installé 
au Brésil, prend la tête de ce qui devient Ja 
Compagnie Générale Aéropostale. Latécoère 
devient alors son principal fournisseur d'avis 
ons. Les pilotes de la société peuvent ainsi 
tester son tour nouveau modèle le Laré 26, un: 
monoplan à démarrage automatique deux fois 
plus rapide que le Breguet et disposant d'un! 
rayon d'action de cinq mille kilomètres, ce qui 
permet de réaliser la liaison Toulouse-Dakar 
sans escale, mais aussi de trvenser l'Adan= 
tique sud. Si, en octobre 1927, Mermozét 
Négrin échouent dans leur tentative, si lex: 
ploit revient finalement à Costes et Le Brix 
sur leur Breguet XIX, le Laté 26 nn alpas 
moins fuit les preuves de son efficacité. 
La Compagnie Générale Aéropostale pour 
suit son extension : le 1° novembre 1927, elle 
inaugure La ligne Natal-Buenos Aires ; le 17 
mars 1928, le tronçon d'Amérique du Sud 
est relié à celui allant de la France à l'Afrique, 
En 1930, quand Mermoz, Gimié et Dabrÿ, 
à bord du Comte de La Vauls (un hydravion 
Laté 28), franchissent l'Atlantique lors d'un! 
vol commercial le transport du courrier entre: 
Toulouse et Santiago du Chili ne prend plus 
que cinq jours. 
En 1928, sur le territoire de là métropole, 
la Compagnie inaugure la ligne Paris-Bor= 
deaux-Biarritz (prolongée l'année suivante 
jusqu'à Madrid), Elle lance également des vols 
Toulouse-Bordeaux dans la première villes ils 
sont en liaison avec le réseau d'Afrique. dun 
Nord ; dans la seconde, avec la Jigne  Paris= 
Biarritz. 


Uhe victoire de | aviation française 


La liaison Europe-France-Amérique du Sud 


La possession et le contrôle des lignes aériennes est 
pour l'avenir d'une nation d'importance capitale. II 
‘st heureux et simplement glorieux pour la France, à 
ce sujet, que ce soiteelle qui soit sortie victorieuse de la 
Jurre engagée entre notre aviation nationale et l'aviation 
allemande pour avoir le privilège de la liaison aérienne 
Europe-Amétique du Sud. 

D'après le Berliner Tagblall, la mission allemande s'ap= 
prête à quitter Bucnos Aires où elle aréchoué dans ses 
négociations en dépit de l'intervention du chancelier 
Luther. 

C'est donc à l'afiation française qu'il appartient de re- 
lier par la voie aérienne - aéro-maritime jusqu'à nouvel 
ordre = l'Europe etl'Amérique du Sud. C'est un succès 
mérité, et illest particulièrement intéressant pour ceux 
qui doutent des possibilités de notre aviation d'être ins- 
fruits de ce qui a été accompli par la Compagnie Géné- 
rale Aéropostale » autrefois Compagnie Latécoëre. 
(C'est le 21 septembre 1919 que cette Compagnie orga- 
nisait Je premier tronçon de la ligne France-Amérique 
du Sud, enrreliant Toulouse à Casablanca, pandes avions 
qui couvraient quotidiennement, et avec une admirable 
régularité, les 1:845 kilomètres séparant l'une de l'autre 
es deux villes, 

Le 1" juin 1925, le deuxième tronçon était réalisé et les 
avions de la ligne reliaient désormais Toulouse-Dakar 
par Casablanca, par un parcours de 4 694 kilomètres. 
Le "novembre 1927 enfin, la ligne Natal-Buenos 
Aires, longue de 4 650 kilomètres, était organisée à son 
tour, représentant un total, avec les deux précédents 
tronçons, de 9,345 kilomètres. 

La jonction entre les tronçons France-Afrique et le 
tronçon de l'Amérique du Sud était établie le 1°° mars 
1928, par la collaboration mixte de l'hydravion et de 
laviso, couvrant les 3450 kilomètres d'un projet conçu 
en 1918. 

On voit que la ligne France- Amérique estau total d'une 
longueur:de 12 795 kilomètres. Elle fonctionne au- 
jourd'hui d'une façon régulière. Depuis le 1° mars 1928, 
chaque semaine ‘sont régulièrement couverts, par les 
avions, hydravions et avisos de la Compagnie Générale 
‘Aéropostale, les 25:590 kilomètres de Toulouse-Dakar- 
Natal-Buenos Aires et retour. 

Pour réaliser une telle ligne, il a fallu vaincre d'innom- 
brables difficultés. I'est facile sur le papier de tracer un 
trait qui unit cités et continents ; en réalité, cest une 
fâche extrèmement compliquée qui demande autant 
d'ingéniosité que de méthode et d'énergie. 

Depuis le 1°:ars : 240 000 kilomètres ont été couverts 
Sürile parcours Natal-Buënos Aires, qui est équivalent 


au trajet Paris-Bagdad. Sûr le parcours total de la ligne * 


Le Figaro, 17 juin 1928 k 


Toulouse-Buenos Aires, là distance couverte depui 
1* novembre est de l'ordre de 300 000 kilomètres. Que: 
l'on tienne compte de ce que, chaque vendredi matin, de 
Toulouse, part un courrier qui est régulièrement rendu 
à Saint-Louis, le samedi, et qui, alors que le trajer Rio- 
Buenos Aires est effectué par les bareaux en cinq jours 
en moyenne, est couvert par les avions en un, jour et 
demi, et souvent dans la même journée. La régularité à 
atteint ces derniers temps cent pour cent. 

Le personnel affècté à ce service comprend outre les 
chefs.de bases : 

72 pilotes, 200 mécaniciens, 50 radios, 400 manœuvres, 
40 officiers de marine, 300 marins. 

Le matériel se compose de : 

200 avions, 10 hydravions, 500 moteurs, 6 avisos rapides, 
4 dépanneurs, 6 vedettes, 3 citernes à mazout, 2 citernes 
à eau. 

Des milliers de lettres sont depuis deux mois échangées 
entre l'Amérique et l'Europe par ce nouveau moyèn de 
transport, Le temps employé a été au cours des premiers 
voyages de quinze jours-en moyenne, ensuite-de onze 
jours, et enfin de dix jours. 

‘Avant l'expiration dés six mois prévus pour la mise au 
point de là ligne torale, le service séra assuré en moins 
de huit jours. En effet, dès que le ‘personnel se sera 
familiarisé avec ce matériel, que les vols de nuit seront 
rendus plus fréquents par la pratique, que les postes de 
TSE particuliers seront autorisés sur tout le parcours, 
car actuellement il nest possible d'utiliser que les postés 
officiels, er que la question de la traversée de l'Atlan® 
Sique entièrement par les hydravions ser résolue Le gain 
de temps sera doublé. 

Dans son érat actuel, la ligne Europe-Antérique du 
Sud bat de loin Le cemps des bateaux Les plus rapides. 
Exemple : 

Les lettres postées le 17 avril à Buenos nee parties 
sur un dés bateaux rapides, nont été distribuées à Paris 
que le 7 mai. 

Le courrier posté par les airs à la même date à Santiago 
du Chihi - qui nest pas encore relié par avion à l'Argen- 
tine, et met pour ÿ parvenir par voie ordinaire deux jours 
= est arrivé par la voie des airs à Toulouse le 30 avril, et 
à Paris Le 19 mai 
Et ce gain de six à sept jours sur les moyens de transport 
Les plus rapides est doublé lorsqu'on emploie les bateaux 
ordinaires qui mettent en généralldé vingt-six à vingt= 
huit jours. 

Il nous /a parussingulièrement intéressant, particulies 
rement instructif et réconfortant, d'insister sur lœuvre * 
accompli par une compagnie française qui à si bien 
servi le prestige du pays et son expansion économique. 


Frantz-Reichel 


L'âge d'or du 


| Londres et P. 


Des Lignes Farman à la Société Générale 
de Transport Aérien 

Dès 1919, des Lignes Farman e 
ploite, avec des bombardiers Goliath de sa 
fabrication, des vols allant notamment vers 
Par la suite, elle change 
Générale de 
Transport Aé elle exploite 
déjà la ligne Paris - Bruxelles - Amsterdam. 
n 1925, une liaison direc 
rt de Paris et à destination de 
En 1926, la ligne Paris - Cologne - 
Berlin est inaugurée. En 1928, cest au tour 
de la ligne Paris - Sarrebruck - Francfort 


De la Compagnie Franco-Roumaine à In 
C.ILD.N.A. 


ne se tourne d'emblée vers l'Europe 
n 1924, elle exploite déjà les vols 

sovie et Paris- 
s-Constantinople, 
cette ligne-ci étant prolongée, en Tur- 
quie, par une lisison Constantinopl 
ra. En 1925, elle devient la C.I. 
mpagnie Internationale De Navigation 
Aérienne) et, en 1927, elle ajoute à sa ligne 
Paris-Constantinople un embranchement 
Belgrade-Sofia. 


Air Union 


er 1923, à l'instigation du gou- 
vernement français, la Compagnie des Mes- 
et les Grands Express 
entreprises se concurrençant sur 
gne Paris - Londres, se réunissent et 
ir Union 
de rejoint égale: 
Air Union assure 
et britannique jusqu'à trois vols 
ss dans les deux sens. En 1926, la 
ligne est prolongée 


par la suite, l 


Air Orient 
En 1926, la t créée 
en Indochin aigon - 


Kratié - Savannakhet, prolongés vers 1929 


en 1920, la Compagnie Franco-Rou- + 


jusqu'à Phnom, Penh et} Angkor: Cette) 
ciété se rapproche d'une, 
autre entreprise : la Compagnie des Messæ 
geries Transaériennes, devenue Air Uniof= 
Lignes d'Orient en 1927, dont le but est 
de relier la métropole à ses colonieslasiæs 
tiques, but pour lequel Maurice Noguës 
fectué plusieurs vols d'essai. De cette 
fusion naît en 1930 une nouvelle entité, Aïn 
Orient, qui prend bientôt pour emblème 
l'hippocampe, cheval ailé à queue de dr 
gon. 


Autres compagnies 
européennes 


Imperial Airways 

Au début des Années Vingt comimé 
autres pays européens, il existe en 
ande-Bretagne de nombreuses! compas 
, dont Handley Page, Inston! 
1924, les deux pre 
mières, mais aussi Saimler Hire et British 
Marine Air Navigation, se regroupent, for 
Imperial Airways Ltd. Cette ans 
elles exploitent les lignes Londres = 
, Londres - Ostende - Cologne, Man= 
chester - Londres - Amsterdam - Hanovre 
- Berlin et Londres - Paris - Bâle - Zurich, 
1928, la société organise des vols d'hÿ= 
dravions entre Southampton et Guernesey, 
entre Southampton «et. Cherbourg, ainsi 
ntre Liverpool et Belfast. Une entente. 
avec la K.L.M. permet l'ouverture d'un ser 
vice Londres - Amsterdam - Copenhague= 
Oslo. 

À la fin de la décennie, les Imperial Airways! 
inaugurent la ligne impériale qui permet, 
d'aller de Grande-Bretagne aux Indes (ef: 
page 422). 


La Koninklike Luchtvaart Maatschappij 
(soit, traduit en Français, Compagnie Royale 
d'Aviation, appelée en anglais Royal Dutch 
Airways) est fondée en 1919, En 1924, son! 
réseau se compose des lignes suivantes 
Rotterdam-Amsterdam-Hambourg, Âms= 
terdam-Rotterdam-Paris et. Amsterdam 
Rotterdam-Londres, En 1925, elle assure lt 
liaison Amsterdam-Brême-Hambourg. En 
1926 est lancée la ligne Rotterdam-Âms- 
terdam-Hambourg-Copenhague-Malmo. 
En 1928, en collaboration avec les Brita 
niques, la liaison Londres-Amsterdam= 
Copenhague-Oslo est inaugurée» Enicols 
laboration avec la compagnie suisse Balai, 
la KL.M. exploite une ligne Zurich-Bäle= 
Bruxelles-Rotterdam-Amsterdam. 


!_ À la fin de la décennie, la compagnie effec 
tue des vols d'essai pour relier les Pays-Bas 


aux Indes néerlandaises (cf page 423)1 


S.A.B.E.N.A. 
La Société Anonyme: Belge pr 


tion de là Navigation Aérienne. est 
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| En 1920, l'Air Mail ouvre sa première ligne 


en 1923. Jusqu'au 1° septembre 1925, elle 
‘exploite la ligne Amsterdam - Rotterdam 
= Anvers - Bruxelles - Strasbourg - Bâle - 
Zurich. En 1928 débutent des vols Bruxelles 
2 Anvers - Cologne. La S.A.B, ure 
également des lions régulières au Congo 
belge (ef page 421). 


Ad Astra Aero 

Vers 1924, la compagnie suise Ad Astra 
Aero assure des vols Zurich-Munich et Ge- 
nève = Zurich. En 1925, elle exploite la ligne 
Genève - Lausanne - Zurich - Munich - Nu- 
remberg. Au sein de la Transeuropa-Union, 
féléreflecrue les liaisons Zurich - Muni- 
eh Vienne - Budapest et Zurich - Stut- 
art > Francfort - Dorsten - Munster. 


Dans les autres pays européens 

En 1927, les compagnies polonaises (dont Ae- 
rolot et Aero) se rassemblent pour constituer 
xPolskie Linie Lomicze LOT, l'Union Polo- 
naise Aérienne. À partir du 1° janvier 1929, 
toutes les lignes aériennes du pays sont gérées 
par l'État. 

En 1927, en Tchécoslovaquie, des entreprises 
produisant des avions, des automobiles ou des 
moteurs concentrent leurs efforts et fondent la 
Sociéré Tchécoslovaque de Trafic Aérien. 

En 1928, en Roumanie, le Service de la Navi- 
gation Aérienne Nationale contrle routes les 
lignes du pays. 

Lärmême année, les compagnies existant en 
Espagne - l'Unién Aerea Española filiale de 
“Jünkers;etlberia filiale de la Lufthansa » sont 
remplacées par une compagnie subventionnée 
‘par l'État :l'Aero Hispanin. 


États-Unis 
| LUS Air Mail ouvre la voie 


Hogter Field, prèmir aéroport de Washington D.C., en 1926 


postale aérienne qui traverse le pay 
part en part : New York-San Francisco, La 
poste volait déjà, depuis Ia fin de 

New York et Washington D. 
avait encore été fait à pareille 
D'anciens pilotes militaires se relaient sur 
des Curtis et d'autres appareils des surplus 
de l'armée et traversent le pays en trente- 
deux heures contre trois jours pour les trains 
les plus rapides. Non rentable à ses débur 
la ligne va devenir bénéficiaire en quelqu 
années. Les vols de nuit commencent en 
1924, une fois la route entre Chicago et 
Rock Springs, Wyoming, complèrement 
signalisée. En 1926, quand la poste cesse 
d'intervenir elle-même dans l'aviation et 
vend ses routes aériennes à des entrepre- 
celles signalisées s'étendent 
: À la fin des 
gt-cinq mille 
kilomètres de routes aériennes signalisées 
quadrilent les États-Unis. 


Le « boom » de l'aviation commerciale 
américaine 
Les années qui suivent immédiatement, 
la Guerre mondiale ne vont guère voir 
progresser l'aviation commerciale. Se tas- 
ser aux déburs de l'épopée aérienne dans 
un 
gagner un peu de temps sur les luxueuses 
voitures Pullman n'est pas une proposition 
très attractive. Acromarine Airways est 
là première ligne américaine à rencontrer 
quelque succès. Elle exerce de 1919 à 1923 
À et propose une liaison passager entre New: 
York et Adantic City, New Jersey et, plus 
fard, des lignes entre Miami et Nassau, qui 
permettent aux assoiffés d'échapper à la 
Probibition, Avec des hydravions Curtiss 
rachetés entre six mille ét neuf mille dol- 
lars pièce à la marine américaine, Aeroma= 


ion bruyant et inconfortable pour 


Le «Air 
Commerce 4 
| de 1926 


squ'à cote dote, aucun eg 

Aion cohérents ne s'appliquer 

Mllet aux ranspons aériens, Ave 

Mer chage des roues rennes 

lues vansporeurs pris, sontins 

AMinonère ce lis et régiements. Le 

{age des avons est sujet à Fo 
dun pormis dvi par des 18 


assurés. Les aérodromes obélssents 
“caraines exigences is doûe 


rissage nivelées, dranées et équ 
‘de manches à ai. Pour receÿcir 164 


sages ele décolages dans au mobs 
hui drecions, Les quafcaons Je 
Bicendentusquà « F» etmémeeX D 
on qualifié. À ain de 1928, y 2 PS 
[/auatre mie aérodromes quais. 


Aérodromes 
et aéroports 
bde France 
| métronolitaine 
| durant les années, 
L 1920 et 1930 
| 


Légende 

(Base d'hydravions : Aérodroma de dass 
lAniibes : Aérodrome de classe C 
{Ambériu): érodione de casse EM 
MARSEILLE : Adrodrome de classe AL 


| BOUCHES-DU-RHÔNE e 
(MARSEILLE (Aéroûrome / bas vil 


M'Avigron- Nimes. 
HAUTE-GARONNE 


rine Ainways étend bientôt son réseau vérs 

La Havane. Quand elle cesse son activité en 
1 1923, tout un éventail de vols réguliers ou 
ess à 
LS relient les grandes villes de Detroit 


à Cleveland et s'étendent jusqu'à Cuba. 
Mais il faut attendre le milieu des Années 
Vingt pour que le transport aérien devienne 
une activité rentable. Ryan Airlines, la pren 
compagnie prospère, est fondée en 1925. Elle 
1 commence avec unepoignée de biplans des sur- 
plus de l'armée et offre; la première, un servi 
continu sur l'année. 


| 2650 1 
depuis 


À en 1926, m: 


ferme l'année suivante quand 
 icpropriétire, T. Claude Ryan, décide de se . 


À spécialiser plutôt dans la c 
À reils. Le Spirit of Saint-Louis de Lindbergh 
est un monoplan Ryan. À la même période, 
de grandes entreprises telles que Ford, Gene- 
ral Electric Co, Continental Motors Corpo- 
ration ou Standard Oil recourent aux avions 
pour transporter lettres et employés entre leurs 
À usines. La National Air Transport Co, orga- 
nisme où collaborent de riches industriel, est 
créée. Ford, qui a commencé à construire des 
avions, obtient la concession des vols postaux 
Detroit-Cleveland, 
La loi Kelly amène Ia multiplication des com- 
pagnies aériennes, lesquelles créent de nouvelles 
lignes. Bientôt, l'axe New York-San Francisco 
est lui-même cédé au privé : a partie Chica- 
go-San Francisco est désormais exploitée par 
Boeing Airplane Co, celle entre New York et 
Chicago par North American Airways. Tou- 
tefois, le mouvement de concentration interve= 
nant ailleurs dans le monde commence aussi à 
‘être observé aux États-Unis : en 1928, Bocing 
Airplane Co. rachète la Pacific Air Transport, 
tandis que la Western Air Express acquiert les 
Pacific Marine Airways ; Colonial Air Trans 
port et Colonial Western Ainways fu 
etles compagnies assurant des vols à 
au départ de Chicago créent l'Air Trafic Asso= 
ation dans le but notamment de coordonner 
leurs horaires. (Note : L'IATA (International Air 
Traffic Asociation) a elle été eréée en 1919 à La 
Hague, à l'initiative de compagnies européennes) 
De plus, il nest pas rare que plusieurs compa- 
{gnies appartiennent à un même propriétaire. 
“C'est ainsi que Les grandes banques du pays, q 
portent un intérêt d'autant plus grand à 'avia- 
tion qu'elles utilisent fréquemment ses services, 
possèdent parfois plusieurs filiales auxquelles 
elles ont donné des noms différents. À la même 
“époque interviennent, comme en Europe, des 
accords entre l'aviation et Le train. Les compas 
gries aériennes assurant le trafic entre leve 
re een à 
Southwweste Raïhray Co, et les Northwest 
avec la Railroad ; désor= 
mais est possible d'acheter des billets valables 
pour a voie des airs comme pour la voie ferrée, 
L'augmentation considérable du nombre. de 


du Rhin. Pour les pays bordant La 


lignes er l'organisation du transport de assis 
ges sur nombre de celles réservées jusqu'ici 
au trafic postal rendent nécessaire J'ütlisationt 
de nouveaux appareils : pour répondre à la de= 
mande croissante, on voit apparaître beaucoup) 
de nouvelles entreprises de construction a6r0= 
nautique qui entendent bénéficier des com, 
mandes étatiques. mais, également, exporter 
leurs productions à l'étranger 

En 1929, le succès de l'aviation commerciale. 


américaine est loin de se démentir. On voit ÿ 
se former de grands trusts regroupant des p 
constructeurs d'avions, de moteurs où d'actes ï 


Soires, des compagnies exploitant des lignes: 
commerciales, des entreprises gérant des aéro= 
‘ports ou des avions-taxis, ou encore des s0cié=. 
tés vouées à l'exportation de matériel aéronatis ; 
ie. Parmi les plus puissants groupements, on 4 
troie La Cüris- Wright Corpartion (née Sé 
union entre k Wright Acronautical Corpors= 
tion et la Curtiss Acroplare and Motor Com "Ml 
pany l'United Aircraft and Transport Corpo= til 
ration (groupe Bocing) l'Aviation Corporation: À 
of Delavrare, là Detroit Aircraft Corporation 
le General Motors Group ou encore là Ben 
dix Aviation Corporation. En 1929 toujours, la: 
« Ligne Lindbergh » propose le premier ticket 
d'une côte à l'autre, Les passagers ne volent 
pas encore de nuit : le soir, ils atterrissent et 
prennent le bus pour attraper leur correspon= 
dance ferroviaire. Un train de nuit les accueille, 
qu'ils quittent au matin pour rejoindre l'aéro= 
drome le plus proche. Le ticket vaut 33538 
l'aller simple. 
Le coût des voyages aériens nest pas réellement: 
prohibitif : aux environs de six cents du kilo= 
mètre pour une vitesse moyenne de 160 km/h, je 
ravitaillement compris. Les avions-taxis 
existent aussi. Des pilotes privés, propriétaires: 
de leur appareil, se proposent pour des courses | 
en dehors des vols commerciaux existants: Le 
coût tourne autour des quinze cents du Kilo= 
mètre pour un avion de taille moyenne capable 
d'emmener trois passagers en plus du pilote. 
Le confort avec des hôtesses, des toilettes, de 
ceintures et des repas à bord r'arriverontipes 
avant Les années rente, mais le voyageur ques 
craint pas le bruit, le froid et un certain danger 
trouve dans les petites compagnies aériennes 
un moyen de transport rapide. 


L'évolution 
du réseau aérien 


L'Europe 
De 1919 à 1924 


Le réseau aérien commence à se dévelop= 
per. Les lignes internationales sont) par= 
ticulièrement actives, surtout, lorsquelles. 
correspondent à des axes commerciaux déjà 
anciens : autour de la mer du Nord et de la 
Manche, le long de l'axe allant de cette 

ière à la mer Noire ou encore dans la 


L'aéroport du Bouge, ariclo du journal L'straion, 1924 


LE BOURGET : AÉROGARE DE PARIS 


is — qui, soit dit en passant, attend son port maritime depuis quelque 
cinquante ans, bien que la-navigation à vapeur date d'un siécle ! — a 
aujourd'hui, moins de quinze ans après la traversée de la Manche par 
IBlériot, s08 port aérien au Bourget. 

Si lon considère Ia période « juin, juillet, août », — période de grande 
activité aérienne, période de pointe, aux besoins de laquelle doivent répondre 
les moyens de l'aérodrome, — on constate: que le nomibre des voyageurs, 
partis ou arrivés, est passé de 5300 en 1922 À 5400 en 192$. et à Ro00 
‘en 1924, en même temps que le poids des colis manutentionnés, de 167.000 kilo: 
grammes en 1922, atteignait 200.000 kilogrammes pour 1923. et 400000 il 
rames en 19241 

Le bond est surtout impressionvant de 1923 à 1924. D'ailleurs, cet êté 
en fin juillet particulièrement lorsqu'il passait journellement au Bourget une. 
moyenne de 100 à 120 voyageurs et s.000 à 6.000 kilogrammes de fret, le spéc- 
tacle qu'offrait le port était infiniment varié, pittoresque et frappait les esprit. 
les moins prévenus : c'était la montée en avions des voyageurs, tous, passagers 
comme passagères, en costumes de ville, — où est le temps des cols relevés 
£t des casquettes pour les uns, des fourrures et des bonnets pour lex autres! 
= la manutention des cols, le chargement, en dernière minute, de quelques 
paquets pressés, l'essai idbs moteurs et les lentes évolutions des appareïls 
Fagnant avec prdence le poste de départ. C'étaient aussi les arrivées, parfoi. 
très rapprochées, des avions venant de l'étranger 

Pour rendre concrète cette impression de vié, on ne saurait mieux faire que 
‘le donner le tableau des mouvements de l'aérogare pour une journée de cet 

té, le 22 juillet 1924, par exemple, au cours de laquelle ont eu lieu dix-huit 
parts et seire arrivées. Un tel tableau n'est-il pas d'ailleurs un document 
pour l'histoire économique? Ne constiuet-l pas pour l'avenir un témoïgnage 
précieux des débuts qu'aura connus la navigation aérienne commerciale? 


# he. 44 Air-Unban, de Landes “h. Aiewaÿ, vers Lomre 
np, Airway, de Ladies, he neo Roumai 
Jp. Airway, de Lanlres, bourg et les auadelh, 


Amp. Away, de Landres. 
Tnp. Airway, de Landrer. 

vd Lodres 
Temp. Airay, de Londres 
Franco-Rouns Sous. 
Franco Rour Strasbour 


h. 18 Franco-Roum, v, Strasboure 
À 23 Air-Uaion, ven Lodlres. 
heures Ip Airway, vers Londres 
h. 33 Aie-Union, vers Londres. 
47 Air-Union, vers Londres, 
heures Farman, vers Arsterdan. 


Farmas, d'Amrerdan LS Abri, ve Loir 
Amp, Ain de Londres. 4 M 35 Imp, Ainvay, ven Londres 
: 29 KL. Ms d'Ammedum 19h 38 Air Union, vas Londres 
A 47 Ai-Gopn, de Londres. 13 he 11 KL. M, ver Londres 
15h44 Ai-Unioo, de Londres. an KL M2 ver Amverdam, 
M, d'Améterdam. 16 h. 50 Ai-Union, vers Landre. 


28h. 32 Air-Union, de Londres, heures Imp. Airway, vers Londres. 
s h. 20 Ip Airwaÿ, vert Ladies 
À. 48 Imp. Airwaÿ, vers Londres. 


h: 4 Temp. Air. ÿ Vers Londres 


Les urente-quatre appareils qui ont volé ce 22 juillet 1924 n'ont pas trans 
porté moins de 168Voyageurs payants et 8800 kilgrammes de marchandises... 

De tels chiffres méritent quelques commentaires et il n'est pas indifférent 
‘de savoir qui sont les clients habituels des lignes et de quoi se compose le 
fret des Compégnies. 

La clientèle est suriout masculine, mais tandis qu'il y a quelques années 
les passagères étaient fort rares, leur nombre augmente sans ceste, et il_est 
fréquent que dans un Goliath où un Handley-Page partant pour Londres 


quatre ou cinq places, sur les dix où doure que compte Ia cabine, soient 
retembes par d'élégantes voyageuses. 

Au point de vue de Ia nationalité, les passagers soft, pour les trois quarts. 
anglais et américains, et l'on compte à peine un Francais pour dix Anglo 
Saxons. 

I est juste de dire que Ia situation s'améliore beaucoup à cet égard : a 
régularité sans cesse plus élevée des services, la sécurité de plus en plus 
grande des vols sont des faits irréfutables ; le coefficient de régularité atteint 
99 % sur Paris-Londres et, depuis plus d'un an, il n'y a eu aucun accident 
sérieux sur cette ligne. Ces faits n'ont pas échappé au grand public et, 
d'ailleurs, les concours d'avions de transport, organisés par l'Aëro-Ciob de 
France, grâce aux subventions du sous-secrétariat d'Etat de l'Aéronautique, 
n'ont pas &é étrangers à ces résultats par la grande publicité qu'ils ont 
| donnée aux derniers types d'appareils. Souhaitons done que, bientét, très 

nombreux soient les Français qui, à l'exemple des commerçants où des = 
banquiers de la Cité, n'hésiteront pas à s'embarquer au Bourget où à Croydon: 
pour se rendre à leurs affaires ou à leurs plaisirs, 
|. Dans vingt où trente ans, quand rien me séra plus facile que d'aller à 

Londres en une heure, à Constaminople en une nuit où à Hanoi en deux où 
trois jours, le port aérien d'anjoard'heï ne sera sans doute plus qu'une petite 
partie de l'immense aérogare qui s'élèvera alors aux portes de I capitale, 
| si ce n'est dans la capitale elle-même. 

Ek si, d'aventure, ces lignes tombent sous les yeux d'un lecteur de L'HUus- 
{ration de 1950/— en supposant qu'il reste encore assez de loisir à nos 
enfants pour consacrer quelques soirées à feuilleter les vénérables collections 
de la bibliothèque familiale — il sourira sans doute avec indulgence de 
N'admiration naive que portaient ses parents à leur première gare aérienne. 

Qu'il se dise cependant que cette aérogare de 1924 fut l'œuvre des bosmes 
mêmes qui ont assisté aux premiers vols des précurseurs ét qu'en l'édifant 
ils ont en quelque sorte matérialisé Ia foi de leur génération dans les destinées 
immenses de l'Aéronautique. 


L. Hinscuaues. 


ee 
LES GRANDS RAIDS AËRIENS 


PELLETIER DOISY A  TOKIO 


aid nérie Je plu Sudacieux Le plus 

iles an te Lnps de las ue dune comaquenou pratiques, Qu! Be 

EEE tenté depuis que l'aviation » pra 208 emur. À quines ans de distance, fee 

frasçuis, sur appareil français, à comp un exploit aus audacieux dans so 

Er ue cc du pleupeur dent Le nom rer ché À Tata de 1 
avenée de a Me 

“Ce aid de Paris à Tokio en d'autant plus remarquable que, malgré le brouillard, 
Ja chaleur et Les omges aleraant sous les cel les lus divers, I fut mené à une) 
allure stcignant souvent cell des Voyages aatérieurs le plus fameux, qui avaient. 
duré œulement quelques heures. 

Parti de Villacoublay le 2 avr, Pelletier Doi atterrisalt À Changha le 20 mai, 
soit vingcocpe Jours plus tard. Mais 1 avait franchi cette distance de 16450 Kilo= 
imêtres en 80 heure de vol efecuf, répartie sur 14 étapes comportant uné moyenne 
Se TS Hombre Jamais taie para. Tram un into À Chantal 
où il avait brisé son appareil eur un temain de golf peu propice à l'tterimage, 
Sourate en 89 he es 1200 Lion de sant du Japon, Le veyaes al 
Feprémente environ 20780 kilomètres, parcourus en 130 heures de Vol, soit à une 
Roeme home de 178 Milomre, qu mcinit même 1E2 klombe ere 
Para et, Changhal. 

“Ces rémtats, nettement upérieurs à eux obtenus Juqu'à présent par Jes 


pré par le Kouvemement chinois qui 
Le Breguit monté par Pelletier Doisy Jusqu'à Chunghe 
pilote par le minbtère de ln Guerre, fut cho, avec son moteur, Lorraine» 
Disirieb, dans un lot de néne pour l'anée. Cat 
entièrement méallique, sut là toile de revétement 
des ailes ct d'une partie du fuselage, pèse 1200 Kilos 
À vide ct 2300 kilos en ombre de marche. 11 et à élie. 
netive mue par un moteur de 400 chevaux. Le ane 
bombes, situé dans les modèles du type, à gxdcbe du 
réservoir normal d'esence de 305 Jtrèn à té remplacé 
par un réservoir semblable. Sous ces doux réservoirs, on 
€5 a disposé un troisième de 210 litres, ee qui porte 
Fprscanement 80 lire Le roro due 
contient 100 litres. À le vitesse commerciale moyenne 
de 20 kilobtres à l'heure, l'appareil pose ain un, 
08 d'action deairon 2300 Kilos 
La préparation éfective du voyage commença en jan- 
ver 4, mous Îa direction du sowmcrétariat d'Etat de 


jage 


L'âge 


ARPLANE 
TRAVEL: 
DA, 


À 
SCALR OP MILES 


Le Célenel Charles E. Lin 
de sa femme, es le pi 
de la liaison est sur ce 


Gi-contre, la carté de la route de la 
Transcontinental» Air Transport 
Inc, service aérien et ferroviaire qui 
transporte des passagers de Mesa Yerk 
à La côte Pacifique en moins de 48 
Heures Les zones sombres indiquent 
Lez zones couvertes par Le chemin de 
fer dans des soagons conchette, et les 
ones claires le chemin parcouru par 
Les airs, Lé rain Le plus rapide 

la iaïson complète en 81 heures et 33 
minutes, soit deux jours de plus que 
par ce moyen, les airs et Le chemin de 
fèr. Une desserte entièrement aérienne 
d'ores et déjà prévue de Colembus 

Juan Pac 


Le foules rasemblée au Grand Central Terminal de Glen 
atème que Lindhergh n2 prenne son envol. Une marquise et à 
{Le lemps de voyage f 


L'âge d'or du voyage 


peur le baptème du premier avi 


nouveau service de la TAT: 


dde la TA.T par Mary Pikfor juste 
le du terminal jusqu'à l'avion peur protéger les passagers mantant à bord. 
ur be parcours Hanscontinentalest quasiment réduit de moitié ave re 


, 
traverser | Amé Piq [Bl e en 48 heures 


La Transcontinental Air Transport (TAT, a ré 
cemment inauguré un nouveau service de trans- 
ports, combinant l'avion er le vain, permettant. 
de relier New York à Los Angeles en 48 heures. 
(Ce service est déjà considéré comme le dévelop= 
pement le plus important dans le domaine des 
transports de l'année 1929, aux États-Unis. 

Ce voyage de quarante-huit heures, rendu pos- 
ble parue liaison entre aviation et chemin. 
de fe, est une avancée considérible. En effet, le 
record sur ce tre étir détenu jusque-là par le 
train, en qugtre-vingt une heures, sans auèt, À 
peine la TA°T. à mis en place cette offre, que des 
plans sont déjà en travaux pour réduire encore 
ce temps. Le TALT. espère pouvoir offrir rapi- 
dement une évolution de ce service qui permet- 
tra de relier/cntièrement par avion Columbus 
jusqu'à la côte pacifique. 


Les clients de la TÆT peuvent donc, dès 
maintenant, monter à bord de l'American, un 
train de luxe de la Penny 
tant de New York en débur de soirée, les wa 
gons couchertes ayant été réservés pour pa 
ser lanuit. Au matin, ils sont transférés vers 
J'avion des attendant à Columbus, Ohio, ef le 
vol de jour est effectué jusqu'à Dôdge City, 
Kansas. Des arrêts sont prévus à Indian: 
St. Louis, Kansas City et Wichita. Api 
Dodge City les passagers prennent ün 
u train de nuit jusqu'à Las Ve 
ne reste plus alors qu'un dernier 


mia railroad, par- 


Los Angdles en 148 heures 19 minutes, via le Graf Zeppelin et TA.T 


trajet par avion à destination de 
Los Angeles ou San Francisco, 
arrivant dans l'après-midi. 


De nombreuses aérogares ont 
alement mises en place 
le long du trajet, des véhicules 

éparés pour le transport 
es trains vers les 


t. Les avi 
ons sont des Ford à trimoteurs, 
et trente-quatre pilotes ont &té 
gagés pour assurer les vols. Ils 
doivent avoir obligatoirement un 
minimum de trois mille heures 
‘de vol à leur actif avec au moins 
cinq cents heures sur des avions 
trimoteurs, Et les chauffeurs des 
voitures doivent avoir une expé- 
rience au moins atssi importante. 


Là TAT à pour objectif que ce 
service devienne très rapidement prisé par les 
hommes d'affaires'et tous ceux pour qui le 
temps c'est de l'argènt: 


Madame Lindbergh, mary Pikfrd et le Corel Lindbergh, posènt 
devant un avion Ford dela TAT que mademoiselle Pifèrd à baptisé 


Extrait de Modem Mechani, iovémbre 1929) 


L'âge d'or du voyage 


“quotidienne - saufle dimanche = Londres- 


1à mer du Nord et la Baltique, l'avion per- 
met Wléviter les transbordements entre les 
trains et les! bateaux, et inversement. En 
Europe centrale, il s'impose sur les lon- 
‘ques distances où il s'avère autrement plus 
rapide que les autres moyens de transport 
avec lui, il ne faut que sepe heures pour se 
rendre de Paris à Prague, contre vingt-six 
pour le train ; sept heures également pour 
un aller Rotterdam-Bile, contre dix-sept 
par le chemin de fer. Des lignes françaises 
relient aussi la Métropole à la Corse et aux 
colonies d'Afrique du Nord. 

Si ces routes aériennes internationales sont 
aussi vivaces que pérennes, il en va bien dif- 
féremment pour les lignes intérieures qui 
connaissent une vie éphémère : en 1924, il 
en reste plus aucune en France, même la 
plus active, Bordeaux-Toulouse-Montpel- 
lier-Nice, a été supprimée en 1921 ; idem 
en Angleterre où il a existé, entre autres, 
des liaisons Londres-Leeds et Belfast-Li- 
werpool ; en Allemagne, ne subsistent plus 
que les lignes Hanovre-Brême, Hanovre- 
Hambourg et Brème-Îles de la Frise (du- 
rant la saison balnéaire). L'abandon de c 
trajets intérieurs s'explique d'abord par les 
contraintes budgétaires, mais la concur- 
rence du train, bien implanté dans de nom- 
breuses régions, a sans doute pesé dans la 
balance. À l'inverse, dans les pays d'Europe 
orientale où il y a peu, sinon pas de voie 
ferrée, les trajets intérieurs paraissent pro- 
mis à un meilleur avenir : en Russie, les 
Jiaisons Moscou-Nijni-Novgorod, Mos- 
cou-Kharkov-Odessa et Moscou-Tifis ont 
été) expérimentées ; en Pologne, les lignes 
Danzig-Varsovie-Lemberg et Danzig-Var- 
sovie-Cracovie sont exploitées. 


1924-1925 

Lensemble des lignes internationales entre 
VAllemagne, la Belgique, la France, la 
Grande-Bretagne, les Pays-Bas et la Scan- 
fdinavie poursuivent leur activité. Le réseau 
aérien, qui organise autour de nœuds déjà 
anciens, comme Paris et Londres, ou plus 
récents comme Amsterdam, Copenhague 
‘où Hambourg, se densifie de plus en plus. 
Parmi les lignes nouvelles, on peut citer la 
Jiaïson directe entre Paris et Malm6, ouverte 
Je 15 mai 1925 grâce à une entente entre la 
Sociéré Générale de Transport Aérien et 
ABAerotransport. À Amsterdam, les cor- 
respondinces vers la ville suédoise sont as- 
surées via Hambourg et Copenhague. Dé- 
sormais, on peut se rendre au Danemark où 
‘en Suède en une demi-journée depuis Paris. 
“En été, deux fois par semaine, on peut aller 
‘de Ja capitale française à celle du Danemark 
en sept heures au lieu de trente-six par les 
anciens moyens de transport. De manière 
générale, les vols Pays-Bas-Allemagne et 
Allemagne-Seandinavie sont beaucoup plus 
nombreux. Autres nouveautés :.la liaison 


Ainsterdam-Brème-Hambourg, | résultant 
d'une entente entre Imperial Airways Ltd, 
Deutscher Aero-Lloyd et K.L.M. ; un autre 
accord entre les deux pré gnies 
permet également, avec la même régularité, 
une liaison Londres-Amsterdam-Hanovre= 
Berlin qui dure huit heures au lieu de vingt= 
cinq par train et bare 

Plus au centre du continent, le réseau sest 
également densifié de manière importante 
De plus en plus de vols relient la Suisse (no= à 
mment les aéroports de Bâle er de Zurich) 
aux autres pays. Depuis Vienne, on peut 
gagner Budapest, Cracovie ou encore Var- 
sovie. La C.I.D.N.A. (Compagnie Inter- 
nationale de Navigation Aérienne, ancien- 
nement Compagnie Franco-Roumuaine) 
a dû modifier le parcours de ses liaisons 
Paris-Constantinople et Paris-Varsovie. 
afin d'éviter le survol de l'Allemagne, pays 
avec lequel des difficultés diplomatiques 
sont apparues. On effectue d'abord le tra- 
jet Paris-Strasbourg-Zurich-Innsbruck ; la, 
une ligne part pour Prague, Cracovie puis 
Varsovie, une autre vers Vienne, Budapest, 
Belgrade, Bucarest et enfin Constantinople. 
Au nord-est du continent, des lignes cei 
turent ou traversent désormais la mer Bal- 
tique, resserrant Les liens entre les pays qui la 
bordent. D'autre part, la liaison quotidienne 
Kônigsberg-Kovno-Smolensk-Moscou, 
assurée par la compagnie russo-allemande 
Derulaft (liale de la Deutscher Aero- 
Lloyd), sest vue rallonger du tronçon Ber- 
lin-Danzig-Kônigsberg qui, pour sa part, 
fonctionne été comme hiver (en 1927, les 
escales à Kovno et Smolensk seront rempla- 
cées par d'autres, à Riga et Welikije-Luki). 
À présent, on peut aller de Berlin à Moscou 
en une seule journée, au lieu de deux si lon 
utilise le train. 

En ce qui concerne les vols au 
même pays, la situation observée durant 
les années précédentes se confirme. En 


L'aéroport de Bôblingen, en Allemagne, 1925 


France ou en Grande-Bretagne, 
jours, ou peu sen fut, aucun vol 
À l'invene, en Allemagne, ceux-ci 
multipliés de manière considérable. C'est 
également le où les lignes 
essayées en 1923 ont été confirmées : on 
peut effectuer les trajets Moscou-Ni 
Novgorod-Kazan (compagnie _Dobrolet), 
Moscou-Kharkov, Kharkov-Poltava-Kiev, 
Kharkov-Bakhmout-Lougansk (bassin du 
Donerz) et Kharkov-Elisabethgrad-Odessa 
surés par la Société Aérienne de 
De plus, en 1925, Dobrolet a 
inauguré une ligne Odessa-Eupatoria-Sé- 
bastopol-lalta-Novorossisk-Batoum. Des 
vols intérieurs existent également en Po- 
À logne ou en Tchécoslovaquie. 


1926-1929 
Lessor se poursuit à une vitess 
crue, et opérer une distinct 
térieures et liaisons d'État à État semble 
de plus en plus artificiel, tant les premières 
À apparaissent comme les affluents des 
À condes au sein d'un réseau dont le caractère 
ternational s'affirme sans cesse davan- 
tage. Son développement est favorisé par 
un nombre grandissant d'ententes entre les 
compagnies, par l'amélioration des corres- 
ndances et par la résolution de problèmes 
iplomatiques. En 1926, au nord-ouest de 
l'Europe, 1 assurée 
par Air Union est prolongée vers Lyon et 
Marseille (à partir de 1928, en hiver, elle 
va même jusqu'à Cannes), des correspoi 
dances étant assurées à Lyon vers Genève 
(Air Union) et Bâle (compagnie suisse 
Balair) ; la ligne Paris-Cologne-Essen-Ber- 
lin est inaugurée par la S.G.T.A. et par la 
Lufthansa, Cologne offrant des correspon- 
dances vers Hambourg et Copenhague, Les 
aéroports hollandais accroissent leur di- 
mension internationale par le renforcement 
des trajets vers l'Allemagne er les pays scan- 
dinaves, randis que les liaisons entre ceux-ci 
et l'Allemagne se renforcent encore. Le 16 
mai 1927, des hydravions appartenant à In 
Lufthansa et à la K.L.M: commencent à as- 
surer un service important le long de Îa val 
lée du Rhin, reliant 


encore ac- 


ploirent une ligne Zurich-Bile-Bruxelleæ 


Rotterdam-Amsterdam. La: même année 
les Lignes Farman et la Lufthansa iriaus 
gurent le trajet Paris-Sarrebruck-Francfort. 
En 1926, pour l'Europe centrale et oriens 
tale, un accord franco-allemand permet A4 
CID. de survoler à nouveau le terris 
toire germanique : pour atteindre Varsovie, 
elle repasse par Prague et Breslau ; pour 
rallier Constantinople, elle a rétabli le trajet 
par Strasbourg, Nuremberg et Prague (en 
1927 apparait un embranchement Bel: 
grade-Sofa). Les liaisons entre la Suisse 
et l'Allemagne continuent à se développer, 
celles entre l'Allemagne, l'Autriche et Ia: 
waquie se multiplient. Vers l'est, la 
ligne Berlin-Moscou est souvent prolongée 
par des vols ralliant Odessa (via Kharkow 
et Rostov) et Bakou et Tiflis (via Rostoy et: 
Grozny). En 1928, une ligne Berlin-Dans 
linn-Leningrad est lancée. 
Plus au sud, l'année 1926 voit l'apparition 
de lignes italiennes. La S.I.S.A. (Société Its 
lienne des Services Aériens) assure-des vols 
Turin-Pavie-Venise-Trieste et Trieste-Pola 
Zara. Depuis Venise part une liaison inter= 
nationale vers Klagenfurt, Graz et Vienne, 
à laquelle sajoute un tronçon Graz-Budis 
pest.I1 faut également mentionner la ligné 
s-Rome-Naples-Palerme, la … partie 
Rome-Naples étant en correspondance avec 
les paquebots quittant Naples pour Alexans 
drie et avec les trains partant de Rome pour 
rallier Paris. Enfin, depuis août 1926, Aero) 
Espresso Italiana (A.Ë.I.) assure des vols 
isi-Athènes-Constantinople. En 1927, 
la ligne Vienne-Venise est prolongée jusqu'à 
Rome ; une autre, reliant Milan} Romeer 
Brindisi, est créée le 25. mai ; de plus, le 
gouvernement italien, rachète. les actions, 
de Adria Aero Lloyd, compagnie explois 
tant des liaisons en Albanie (une nouvelle 
est d'ailleurs créée entre Tirana et Koritsa), 
En 1928, vers le sud, l'Italie est reliée sa 
colonie libyenne via les vols Rome-Syra= 
cuse-Tripoli ; vers l'ouest, les trajets Rome, 
i et Rome-Gênes-Barcelone sont 
lancés ; vers l'est, on va de Trieste à Zara: 
via Venise et Ancône, tandis que les ligries 
albanaises sont reliées à la péninsule itrs 
lienne par les vols Brindisi-Vallona ; vers le 
nord, enfin, les Alpes sont franchies par la 
ligne Rome-Milan-Munich, venue s'ajou- 
ter à Rome-Venise-Vienne, Ainsi, le réseau 
italien ressemble à une grande croix cen= 
trée sur la péninsule, la branche est-ouest 
allant de Constantinople à Barcelone et la 
branche nord-sud de Berlin à Tripoli, 
Dans l'ouest: du bassin. méditerranéen, les, 
Allemands lancent une ligne Genève- 
Lyon-Marseille le 1° juiller 1927 ; à la fn + 
de l'année, elle est prolongée par un tron= 
gon hispano-allemand reliant Marseille à 
Madrid via Barcelone. Le 1# mi 19 
été inaugurée une autre ligne h 


mande, Madrid-Lisbonne: Séville. 


L 


é 


="FOKKER 
TRI- MOTOR 
THE AMERICA WHiCH 
Sn en ne 
une 


BEANT BALCHEN 
MAS MAD À 
KNIGHT on mue 


[Pubioté de 1827 pour Timoteur Foker 


L'Amériaue du Nord 
etl'Amériaue centrale 


Alaska 

En 1927, l ligne Juneau-Petersburg est 
lancée, avec pour but de ravitailler les dis- 
ttièts miniers, En 1928, deux lignes partent 
de Fairbanks, la première allant vers Otter 
et Eagle (frontière canadienne), la seconde 
Vers Sragway. Quant à la Yukon Airways 
“and Exploration Co,, elle dessert les zone. 
aurifères grâce aux vols Keno-Mayo-Daw- 
son-Witchorse. 


Canada 

En1925, on ne se sert encore de l'aviation 
fquepourravitailler les stations minières du 
Grand Nord où pour surveiller forêts et 
pêcheries. Toutefois, une liaison Winnipeg 
Toronto est annoncée. En 19: 


Québec-Montréal a été lancée ; des com- 
jpagnies comme Western Canada Airways 
ou Fairehild relient Les districts miniers aux 
Stations ferroviaires de Sioux Look Out ou 
de Lethbridge. 

(C'esten 1928 que l'aviation commerciale 
Canadienne connaît son véritable essor avec 
la création d'un grand nombre de lignes 
régulières : Murray Bay-Seven Islands-Ile 
Anticosti, … Rimouski-Québec-Montréal 
prolongements vers Toronto et Ottawa) ;au 
départ de Moncton (Nouveau-Brunswick), 
des liaisons postales sont assurées vers 


 Magdalen Islands ou Charlottetown (ile du 
Prince-Edouard) ; une autre liaison postale! 
relie Leamingron à Pelee Island (lac Erié). 
‘Au centre du pays existent des vols Rolling 
Portage-Red Lake-Woman Lake et Le 

Ness Lake (Manitoba), Les Westérn 


« lac des 


ment de ce qui doit devenir une voie trans- 
continentale ipeg-Regina-Calgary- 
Vancouver (de Cagliari, on peut bifurquer 
vers Edmonton). Deux trajets permettent 
enfin de gagner les États-Unis : Victori 

Vancouver-Seatrle et. Montréal-Albany 


New York. En 1929 s'y ajoutent les trajets la 


Montréal-Dérroit et Winnipeg-Minnea- 
polis. 

Cette même année, d'autres lignes inté- 
rieures font leur apparition : Halifax-Mon- 
tréal-Ottawa, … Oskelaneo-Chibougamau 


Cochrane-Winnipeg et qui passe au-des- 
sus des forêts du Labrador) ou encore, 


Vouest, 
Athaba 


Edmonton-Fort  MeMurray-lac 
Fort Resolution (sur le Grand 
laves)-Fort Simpson-Fort Nor- 


la grande Trunk Pac 
ouest du Canada. 


États-Unis 
Après la fin de la guerre, l'industrie amé- 

ne de l'aviation est limi 
ncée, au bord du marasme. L'aviation est 
considérée comme un sport, un spectacle, 
et il n'existe aucune législation fédérale où 
permis de piloter avant le décret de 1926, 
le « Air Commerce Act » (ef. page 411). 
Jusqu'alors, les pilotes étaient seulement te= 
nus de respecter les lois des États ou les rè- 
glements municipaux qui régissent, pour là 
plupart, le survol à basse altitude des villes 
ou des fermes et autres 


méraîres. 


En 1925, la liaison postale entre New York 
et San Francisco est la plus importante du 
pays. En mai et juin 1921, afin 


trer ses forces sur cet axe majeur l' 


Doublant la voie ferrée de l'Union Pacific 
Railroad Company, cette liaison a d'abord 
recouru à la fois à l'avion et au train ; mais 
bientôt, grâce aux efforts déployés par le 
gouvernement, on n'utilise plus que le pre- 


{Un moteur Ford pr au école 


Æ 


JUniFord Himoteur volant 


L'utilisation des 
outes ai es 
aux États-Unis 
LES routes aériennes servent à la fois aux. 
campagnes commerciales et aux par: 


less. Les soixante grands at 
[romes qu fommentl'ammature du réseau 


Jofrent hangars, ateliers de réparation, 


reclos stalons météo, po! 


Jümente de places sur les vois commer= 


femme agences de voyage. La, 
Glarissapo est de 2 $. L'essencal 
ci cents le ire 


plèds peuvent être aimes, 
Dis à oxygène. À 12 000:15 
(5004 500 m), es fes da 
fxygène peuvent se faire sen- 


‘comme passagers courenLa 
Gers. Les cabhes pressue à 


icago est desservi par une liaison 
de nuit : dans le sens est-ouest, les appa- 
reils décollent de New York à 21 h 30 et at- 
teignent Chicago à 5 h 45 ; d'ouest en est, ils 
quittent Chicago à 19 h 30 et rallient New 
York à environ 5 heures du matin. Alors 
que le courrier met vingt-deux heures pour 
effectuer ce trajet en empruntant les trains 
postaux les plus rapides, désormais, 
on, une lettre postée en fin d'après-midi 
parvient à son desti 


ice à 


ataire le matin sui- 
vant, à plus de mille kilomètres de distance. 
Quant à la traversée des États-Unis d'une 
côte à l'autre, elle ne prend plus que trente- 
trois heures au milieu de la décenni 
Suite au vote de la loi Kelly, qui permet 2 
ministère des postes d'accorder des con 
ie ivées, de nou- 
s, accordées au grand axe New 
Francisco, sont annoncées : New 


1 York-Boston (Colonial Airlines), Chicago- 


“dB croisière normale est de Su] 
11.500 m) mais des altudes M 


Saint-Louis (Robertson Aircraft Corpora- 
tion), Chicago-Kansas-Dallas-Fort Worth 
(National Air Transport), Salt Lake City- 
Los Angeles (Westem Air Express) ct 
Elko-Pasco (Varney Airlines). En 1926, 
toujours reliés à l'axe principal, sont lancés 
les segments Philadelphie-Washington- 
Norfolk, Detroit-Chicago, Detroit-Grand 


Rapids, Chicago-Minneapolis, Cleveland 
uisville, Cheyenne-Pueblo, San Frans 
0-Portland et San Francisco=Monterey. 
utres segments sont apparus : Seattle 
Seattle-Los Angeles, Atlanta 
Myers-Tampa-Miami 
Toutes ces nouvelles liaisons sont exploitées 
par des sociétés privées et beaucoup sont 
ouvertes au transport des passagers. Peu à 
peu le ré 
celui du chemin de fer, lequel ressemble" 


aérien commence à reproduire. 


les vols Los Angeles-Phœnix 
rt Worth sont lancés par l'Aero 


0. Los Angeles et Chicago 
Apparaissent également les liaisons Nou- 
velle-Orléans-Pilottown (qui est en corres= 
pondance avec les paquebots partant pour 
l'Amérique centrale et pour Cuba), Cle- 
veland-Pittsburgh et Chicago-Cincinnati: 
Quant à la ligne Elko-Pasco, elle va désors 
mais jusqu'à Salt Lake City 
Fin 1928, d'après le Department of Coms 
compte des lignes 
ste. soixante-deux 
ats-Unis (c£ ere 
dré). En 1929, le réseau se complète 
Une liaison côtière Philadelphie-Long 
lewport-Woods Hole apparaît: De 
x tronçons sont reliés à l'axe New 
n Francisco, Depuis la première. 
ols partent désormais pour Baltis 
more et Washington. Depuis Cleveland, on 
peut dorénavant rallier Akron et Canton: 
nt Louis se prolonge 
ce qui crée 
liaison nord-sud, Depuis Des 
deux lignes sont nées, l'une vers 
Minneapolis nsas City. De- 
puis Omaha, on peut aller à Saint Louis ; 
depuis Salt Lake City, la ville deWPort 
essible. Kansas Civy, située sur 
l'important tronçon Chicago-Dallas, offre 
des liaisons avec Denver et Los Angeles: 
fin, à Hawaï, l'Inter Island Airways! et 
l'Hawaïian Airways permet de relier en 
hydravion Honolulu aux iles Kauaï et Maui. 


ncore. 


l'autre vers 


Mexique 

Au milieu des Années Vingt, une filiale dela 
Société Colombo-Allemande De Transport 
Aérien (SCADTA) lance une ligne côtière 
Vera Cruz-Puerto Mexico-Carmen-Cam= 
pêche-Progreso. En 1928, Mexico est déjà 
relié aux États-Unis par deux lignes ‘d'une 
part Mexico-Tuxpan-Tampico-Brownsville; 
d'utre part Mexico-Laredo-San Antonio: 
Depuis San Antonio, on pêut gagner Dal 
las où Atlanta via la Nouvelle-Orléans et 
Houston. 

En 1929, grâce à la Comp: 
Aviaciôn, une filiale de Fai 
Unis sont bien implantés au Mexique et, 
plus. largement, en Amérique centrale: 


LE RÉSEAU AÉDIEN 
DES ÉTATS-UNIS EN 1928 


À Le réseau a dr ‘pour armature principale 
À la grande ligne transcontineñtale New York- 


San Francisco, Auteur de Neso York rayennent 
des lignes vers Atlantic City, Atlanta et Mon= 
réal. Plus lein, Cleveland constitue un nou 
veau paint de croisement d'où se dispersent : 
Cleocland-Buffalo-Albany, qui rejoint dans 
cette ville Les lignes Néto YorE-Montréal, Cle- 
aeland-Pitishurg,- Cleveland-Détroit Plus 
loin encore, Chicago forme un centre d'où 
rayennent au Nord-Eit des ligues vers Détroit, 
Bay-City sur Le lac Huron, Muskegan sur Le 
Michigan ; au Nord-Ouest, une ligne vers 
Mikoaukee-Saint) Paul et Minneapolis avec 


| émbranchement de Milsaukee sur Green-Bay 


Une Michigan) et prolongement de Saint Paul 
sers Rochester ou de Minneapolis vers Fargo : 


À au Sud-Est, Chicago-Cincirmati rejoint dans 


«tte ville Cleveland-Louisville : au Sud, 
Chicago-Allanta rejoint Net York-Aélanta ; 
‘au Sud-Ouest, Chicage-Saint Louis et Chica- 
0-Kansas City-Dallas ont été cités antérieu- 
rement. Une transversale Kansas City-Saint 
Louis es relie, tandis que sur Chicage-Dallat se 
greffe l'embranchement Wichita-Tulsa. À Des 
Mines, toujours sur Legrand tronc, se détachent 
deux lignes vers Youngitrun et Waterlos. Plus 
Lin encore, de Cheyenne se détache, vers le Sud, 
Gheyenne-Pueble. Puis, à Salr Lake City, mou 

vel étoile rayonnant, au Nori 

vers Great Falls et Billings, au 

Nord-Est vers Past, au Sud- 

Ouest vers Los Angeles. Enfin, 


Mexico est désormais raccordé aux lignes 
fiméricaines du Pacifique par le tr 
Angeles-Tia  Juana-Mexicali-M: 
Mexico. L'Atlantique est relié au Pacifique 
par la ligne Matamoros-Mazatlän ; les 
villes du plateau sont desservies par les vols 
Mexico-Ciudad Juarez et San Luis Poto- 
Si-Tôreôn ; deux autres liaisons longent 
a \côte atlantique (Tampico-Tuxpan-La 
Vera Cruz et La Vera Cruz-Minatitlan- 
Carmen-Campéche-Merida), tandis que 
d'autres permettent d'aller de Mexico au 
Guatemala et bientôt jusqu'à Panama. 


Mer des Caraïbes et Golfe du Mexique 

Ici, c'est surtout l'hydravion qui est employé. 
Haliäison américaine entre Key Westeer La 
Havane, à l'extrémité du chemin de fer de 
la Floride, embarque colis et passagers pour 
Jes amener à Cuba. Ce service aérien, assuré 
parles Acromarine Airways constitue bien 


tôt La ligne New York-Key West-La Ha 


San Francisco est reliée vers le Nord à Scatt 

et Vancouver, ave embranchement Portland 
Spohane, vers le Sud à Lor-Angeles, vers 1 

à Stockton. 

“Atlanta, reliée à Ness York ct à Chicago, est en} 
mème temps tête de ligne vers a Floride (Atlas AN 
-atksemville-Miami), De Mimi ie détache) 
Miami-Nassau (iles Babamas) et surtout Mia-U] 
mi-Key Wt-La Havane-Santiago de Cu 
San Juan à Puerto Rico, ligne qui contourne Le 
«if due Mesique par l'Eure qui et destinée 
être prolongée vers Le continent sut-américain} 
D'autre part, Atlanta est en liaison directe avé 
la Nouvelle Orléans-Houston-San Antorie 
Laredo-Mexice. Dans le centre sud} Dallas sa || 
gülement relié à Chicago vers Nord à 


deux itinéraires qui se réumisent à San Ant 
io, Chicago et la région des Grands Laës. 

part, Montréal, Ness York éble paris Nord 
Es, d'autre part, sont, dès aujourd'hui vel 


inement réalisés vers Panama, le Pérou et 
Chili. La liaison États-Unñs-Mexique s'amorte] 


&t Tucson non lein de la frontière mesicai 
avec un embrantbement vers le Nord, Phenix] 
Prescott. Ajeutens encore deux 

lignes balnéaires qui relient 

Les Angeles et Wilmington à 

ile Santa Catalina. 


ouf aussi fout org de cs Ou 


A écende : 
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vane ; temporairement interrompue pour 
cause de réorganisation, elle est rétablie fin 


En 1928, à partir de Mi 
on peut se rendre à Nassau (Bahamas) et, } 
via Key West, à La Havane, Santiago de 
Cuba et San Juan de Porto-Rico, Cette 
liaison, qui fait Le tour du golfe du Mexique 
par l'est, doit être prolongée vers l'Amérique À 
du Sud. 

n 1929, pas moins de trois lignes sont 
surées par les États-Unis dans et autour 
mer des Caraïbes. Celle décrite précé 
demment a été prolongée, effectuant désor= 
mais le trajet Miami-La Havane-Santiago 
de Cuba-San Juan de Porto Rico-Port of. 
Spain. La seconde, partant également de 
Miami mais se dirigeant vers l'ouest, passe fi 
par La Havane, Merida, Belize, Porto Bar- 
rios, Tegucigalpa, Managua, San José et L 
David, avant de gagner Cristobal, sur le ea À 


mal de Panama, La troisième ligne, au süd, 
débute à Cristobal, passe par Carthagène ct 
| Curaçao et se termine à Port of Spain, Tou- 
tefois, les Américains ne sont pas seuls dans 
le secteur : la SCADTA ra pas abandonné 
ses ambitions et, autorisée à survoler le ter- 
ritoire panaméen, elle a ouvert la liaison 
ristobal. 


les essais sont d'abord efFe 
autour de Tucuman, dans la partie cen- 
trale du pays, très mal desservie par le che- 
min de fer, En mai 1925, une compagnie 
lance deux lignes avec des appareils Junker 
Cordoba-Villa-Dolores (une station the 
male) et Cordoba-Rio Cuarto. E: 
igne Buenos Aires-Montevideo (Uruguay) 
+ inaugurée, Brièvement interrompue, elle 
t rétablie en 1927. En 1928, la Compagnie 
Générale Aéropostale crée les lignes Buenos 
Aires-Assomption (Paraguay) et Buenos 
Aires-Santiago (Chili). 

Au Brésil, dans un premier temps, des essais 
sont réalisés pour relier Rio d 
Porto Alegre. En 1927, les Allemands, dont 
l'influence sur l'aviation se fait sentir dans 
toute l'Amérique du Sud, exploitent cette 
À ligne qui devient bientôt Rio de Janeiro 
Porto Alegre-Pelotas et Rio Grande do Sul ; 
‘en 1928 sy ajoute la liaison Rio de Janeiro 
Belo Horizonte (dans le Minas Gerais). 
Toutefois, au début de cette même année, les 
lemands sont devancés par les Français, a 
Générale Aéropostale ouvrant 
Amérique du Sud. 


1926, la 


L'aéroport de Bathurst en Gambie (Akque), avec un Junker-52 de la Lufthansa 


Enfin, en 1929, les Américains entrent 
dans la danse. La compagnie Pan Ameri 
can World Airways, prolongeant la ligne 
Miami-Cristobal, lance le service Cristo= 
bal-Guayaquil-Lima-Arequipa-Santiagos 
du Chili. Prolongement de la liaison Mis= 
mi-Port of Spain, cette fois, la N.Y.R.B.A- 
(New York, Rio and Buenos Aires Line) 
exploite la ligne Paramaribo-Para-Pernam= 
bouc-Bahia-Rio de Janeiro-Buenos Aires, 
mais aussi les liaisons Buenos Aires-Santiat 
g0 et Buenos Aires-Montevide 
Allemands, ls s'occupent du tr 
bouc-Rio de-Janeiro-Bueno: 
l'Allemagne, les États-Unis et la France, la 
concurrence est de plus en plus rude: 


Bolivie 
En 1925, la Société Bolivienne de Trans 
ports Aériens inaugure une ligne Santa 
Cruz-Cochabamba. En 1928, deux nou= 
velles lignes sont à signaler : Cochabamba® 
La Paz et Cochabamba-Trinidad. En 1929, 
Lloyd Aerco Boliviano lance les lignes 
Santa _ Cruz-Sucre-Cochabamba, Santa 
Cruz- 
Suarez et Cochabamba-Trinidad=Santat 
Anna-Guayarumerin-Villa Bella-Esperan® 
za-Riberalta. 


Colombie 
Une société non subventionnée par l'État, 
la SCADTA a commencé à fonctionnerlenr 
août 1921. En 1924, son réseau comprend! 
une liaison entre Barranquilla et Cartha= 
gène, sur la côte de là mer des Caraïbés, 
ainsi qu'une liaison Barranquilla-Girardot 
Neiva, le long du rio Magdalena. Grâce aie 


Mie © 
on effectuant ce service il ne faut 


(plus que Vingt-quatre heures pour aller de 
Baranquilli à Bogota, contre deux cent 
Size par d'autres moyens de transport 
Le 12 novembre 1924, une loi est votée 
désormais, le gouvernement subventionne 
la compagnie. En 1925, celle-ci crée deux 
nouvelles lignes : Puerto Wilches-Bucara- 
manga et Medellin-Popayän. 

JEn 1926, sur la côte pacifique, apparaît une 
ligne Puerto Wilches-Buenaventura. En 
1928, la SCADTA crée un tronçon Neiva- 
Guayaquil (Équateur). 


Pérou 

M En 1927, il existe une ligne San Ramon- 
Iquitos, exploitée par les Allemands et 
prolongeant la voie ferrée de Lima jusqu'à 
V'Amazone. En 1928, une compagnie amé- 
ricaine ouvre deux lignes côtières : Lima- 
fTalara et Lima-Arequipa. Ces segments 
sontlles premiers de la grande ligne que les 
‘Américains ambitionnent d'ouvrir, grande 
‘igne qui effectuera le trajet Canada-Érats- 
WUnis-Panama-Santiago. En 1929, Iquitos 
'estirelié à Moyobamba, près des pentes est 
des Andes. 


L'Afriaue 


‘Afrique du Nord et Méditerranée 

Dans la première moitié des Années Vingt, 
pour traverser la Méditerranée en avion, 
lon peut recourir à la très irrégulière liaison 
LSéville-Larache, assurée par la Compañia 
Española de Trâfico Aéreo (C.E.TA.) 
Mais plus fiable est la Ligne Latécoère 
qui, au départ de Toulouse où de Marseille, 
passe par Perpignan, Barcelone, Alicante et 

Malaga pour atteindre enfin Casablanc 
Depuis Toulouse, l'avion décolle le matin, 
‘en correspondance avec le train-poste qui, 
part d'Orly le jour précédent, arrive à 4 h 
30: Du: 1* juin au 15 septembre, le trajet 
se fait dans la même journée, tandis que le 
reste de l'année, il se déroule sur deux jours 
avec un arrêt de nuit à Malaga. Latécoère à 
'égalément créé une liaison Alicante-Oran 
(quatre fois par semaine) et Casablanca- 
Fez-Oran. À partir de mai 1925, des hydra- 
ions dela même compagnie relient deux 
“fois par semaine Alicante à Alger ; grâce à 
eux, le courrier entre Paris et Alger arrive 
‘en vingt-quatre heures, Malheureusement, 
fn 1925; la compagnie a dû interrompre 
IE transport de passagers pour se consacrer 
“uniquement à celui du courrier dont le vo- 
Mlunie croit sans cesse, alors que le nombre 

4 (dé'ses Breguer reste évidemment le même 
» Le 1®juin 1925, le service postal Casablan- 
nu ca-Agadir-Cap Juby-Villa Cisneros-Port 
% Saint Louis-Dakar débute : il se 


En 1926, la ligne Antibes-Aj 
longée jusqu'à Tunis (Air Union et Aérona- 
vale), tandis que des essais sont menés pour 
une liaison Marseille-Alger (Compagnie 
France-Algérie et Lignes Latécoère). En 
1927, la ligne Alicante-Alger est abandon 
née. En 1929 apparaissent les liaisons ita- 
liennes Rome-Tunis et Palerme-Tunis. 


Congo belge 
Vers 1925, la liaison entre Léopoldville 
(Kinshasa) et Stanleyville, qui ne desservait 
que des centres administratifs, a été suppri- 
mée. Mais, le 9 avril 1925, la SAB.E.N.A. 
inaugure la ligne Léopoldville-Luebo W 
qu'elle prolonge jusqu'à N'gulé début 1926. J 
Elle relie ainsi Léopoldville au Katanga et 
: au chemin de fer de la Rhodésie du Nord, 
et donc à une région présentant un grand 
intérêt commercial. Des vols sont organi- 
sés toutes les trois semaines, en coordina- 
tion avec les navires arrivant de Belgique M 
où repartant vers celle-ci. Ils permettent de 
se rendre au Katanga bien plus vite qu'avec 
les chemins de fer du Cap ou de Beira, très 
indirects et occasionnant des dépenses plus 
importantes encore que les tarifs aériens 
six mille franes pour un aller-retour). 
En 1926, la SA.B.E.N.A. lance un trajet 
Boma-Léopoldville. En 1927, le terminus 
de la liaison Boma-Léopoldville-N'Gulé 
est déplacé à Elisabethville ; les départs 
ont lieu à Boma une fois par semaine, en 
correspondance avec les paquebots arrivant 
A. assure de sur- 
croit des vols à la demande, des voyages en 
hydroglisseurs sur le fleuve Congo et la Kas- 
ï ainsi que des relevés photographiques. 
n 1928, le rés 
embranchements : de Léopoldville à Co- 
quilhatville (Mbandaka aujourd'huf), de 
Luebo au centre diamantifère de Tehikapa, 
de Luebo à Luluabourg et Lusambo (centre 
cotonnier). En 1929 apparaît le segment 
Lusambo-Kabalo, lequel assure la liaison 
entre le bassin du Sankourou (un affluent 
de la Kassaï) et le point du fleuve Congo 
qu'atteint la voie ferrée du Tanganyika. 


Colonies britanniques. 
Une liaison Le Cap-Johannesburg a connu 
une existence éphémère avant d'être aban- 
donnée aux alentours de 1925. Toutefois, 
à partir du mois de mars de cette même 
année, des appareils militaires transportent 
le courrier, une fois par semaine, j 
Le Cap-Mossel_ Bay- 
London-Durban. 
En 1926, une liaison Khartoum-Kisumu 
A (lac Victoria) est créée, premier tronçon, 
d'un ligne qui doit relier à terme, Le Caire 
au Cap. En 1927, les militaires assurent 


deux fois par mois une liaison postale Le 
Caire-Khartoum, en correspondance avec 


‘et d'Alexan- 
nement du courrier Vers) 
PS 


les paquebots de 
drie ; ainsi, 
We 


u s'enrichit de nouveaux & 


le Kenya prend deux semaines de moins. En 
1928, en Rhodésie, il existe une ligne Salis- 
bury-Beira. 


L'Asie 
Proche-Orient 


Au milieu de la décennie, les avions 
taires français et britanniques assurent des 
liaisons postales. Pour les premiers, il s'agit 
des lignes Alep-Ed-Deir, Damas-Palm 
Ed-Deir et Alep-Beyrouth, auxquelles se 
sont ajoutées, en 1927, Rayack-Alep, Alep- 
À Alexandretre, Ed Deir-Ras el Ain ct Rak- 
ka-Tel Abiad. Pour les seconds, ce sont les 
trajets Le Caire-Jérusalem-] Dem Bag- 
dad-Mossoul et 


Perse 

En mars 1925, la ligne Bakou-Enzeli-Té- 
héran-Ispahan est inaugurée ; les vols sont 
assurés par des Junkers. AE période, 
la CLD.N.A. organise un voyage d'étude 
dans le but de réaliser un grand projet : le 
prolongement de sa ligne Paris-Constanti 
nople-Angora vers Alep, Bagdad et Téhé- 
ran. En 1927, les Allemands assurent des 
vols Tabriz-Téhéran, Téhéran-Chirin, Té- 
héran-Bouchir, Téhéran-Pahlevi et Téhé- 
ran-Hamadan-Kermanschah-Karscherin, 
avec un service par automobile amenant 
à Khanikin et Bagdad, ce qui assure la 
liaison avec la ligne aérienne britannique 
Le Caire-Bagdad-Bassora. En 1928, le 
réseau sest enrichi d'une liaison Téhéran- 
Meched, En 1929, enfin, des vols Téhé- 
ran-Bagdad sont assurés : désormais, la 
ligne impériale britannique vers les Indes 
est reliée au réseau aérien russe, lequel est 
relié à l'Allemagne grâce à la ligne 


La ligne impériale 
entre l'Angleterre et les Indes 

En 1926, les Anglais entreprennent de lan- 
cer une liaison Le Caire-Karachi, première 
étape d'une ligne qui doit, à terme, relier la 
Grande-Bretagne à l'empire des Indes en 
passant par VÉgypre L'année suivante, le 
premier tronçon ne va encore que du Caire 
à Bassorah, les Anglais r'ayant pu parve- 
nir à un accord avec la Perse pour survoler 
son territoire et effectuer une escale à Ben- 
der-Abbas, escale indispensable avant de 
pouvoir rallier Karachi. La ligne impériale 
des Indes ouvre cependant en 1929, assu- 
rée par les Imperial Ainways. Dans un pre- 
mier temps, les Anglais étant parvenus à un 
accord avec l'Italie, le trajet seffectue de la 
façon suivante : Landres-Paris-Bâle en avi- 
on, Bile-Gènes enitrain, Gënes-Syracuse= 
Tobrouk-Alexandrie en hydravion, Alexan- 


drie-Le … Caire-Bagdad-Bassora-Karachi 
par avion. Mais, l'accord anglo-talien ayant 
été dénoncé, la première partie de l'itiné- 
aire change, devenant Re 


Nuremberg-Vienne-Budapest-Belgrades 
Skoplje-Salonique-Athènes-Aléxandrie: 
En décembre 1929. La ligne seseyie gran” 
die du tronçon Karachi-Delhi. 

11 faut aussi noter que là compagnie Fran 
çaise Air Union-Lignes d'Orient a lancé 
des vols Marseille-Naples-Athènes-Bey= 
routh, prolongés jusqu'à Bagdad où ils se 
joignent à la ligne anglaise 


Territoires russes 
En Asie centrale et dans le Caucase, zones: 
où les voies de communication demeurent 
rares, l'avion suscite rapidement l'intérêt, 
car il est souvent le seul moyen de trans= 
port rapide à disposition. Vers le milieu des” 
Années Vingt, dans le Caucase, la compas 
gnie Zakavia assure deux liaisons au départ 
de Tiflis : l'une vers Bakou, l'autre vers 
Manglis. Au Turkestan, Dobrolet exploite 
plusieurs lignes : Pichpek-Alma-Ata Khi= 
Boukhara, … Boukhara-Dschuschembe, 
Tachkent-Viernyi. On envisage également 
d'ouvrir, au cours de l'année 1926,%des 
liaisons aériennes dans les régions aurifères 
du nord-est de la Sibérie, 
En 1926, en prolongement de la liaison 
Berlin-Moscou, des vols gagnent régulière 
ment Bakou et Tifis (en passant par ROstOÿ 


celui du Turkestan va désormais jusqu'en 
Afghanistan avec la ligne Boukhara-Ka 
boul. En lisison avec le chemin de fertrans, 
sibérien, des avions partent de Vierkné, 
passent par Verkhneoudinsk (depuis 1984 
Oulan-Oude) (une station sur la Selenga)| 
et gagnent Ourga : grâce à l'aviation, la 
capitale mongole n'est désormais plus/qu'à 
quatre heures du train. 

En 1928, le premier tronçon d'une grande 
ligne transsibérienne est lancé par Dobron 
let, reliant Moscou à Novossibirsk En. 
Asie centrale, la ligne Tchardjoui-Khi= 
va-Tachaouz-Tehimbaï longe la valléeide 
l'Amou-Daria, à partir de l'endroitiotiles 
chemin de fer transcaspien traverse le Reuves 
et quasiment jusqu'à la mer d'Aral. La ligne 
Frounzé (actuelle Bichkek )-Almatÿ (ae 
tuelle Alma-Ata) elle, est parallèle auches 
min de fer qui, lorsque sa construction sera 
achevée, reliera le Transcaspien au ranss 
sibérien. Après Almaty, des vols mènent 
jusqu'à Djorkent, aux limites de la Chiné” 
En 1929, en Asie centrale, la ligne Frouns 
%6-Almaty s'allonge jusqu'à Semipalatinsk, 
situé sura rivière Irtych et sur la Vote ferrées 
toujours en construction devant relier 
le Transcaspien au Transsibérien: À travers 
la Sibérie, la ligne partant de Moscou a été 


prolongée jusqu'à Irkoutsk ; grâce au seg=s 
ment Irkoursk-Takoutsk, la région aurifère 


du Vitim et les marchés de fourrure sont 
desservis. En Sibérie orientale, une 


\ 
ü 


onnée dans Le détroit de Tartarie, 
en face de l'ile de Salkhalin, er qui constitue 
lun important centre de pêcheries. 


Siam 

En 1924, c'est au Siam (actuelle Thaïlande) 
que l'aviation est le plus développée. Des 
lignes relient Bangkok à Korat, en suivant 
derrajer du chemin de fer. Depuis Korat, où 
Ja voie ferroviaire s'achève, elles rayonnent 
vers Oubon, sur le Sé-Moun (affluent de 
‘droite du Mékong) et vers Nong-Khay, sur 
Je Mékong, à proximité de la frontière du 
Laos. Les avions présentent ici de grands 
avantages pour le transport des soieries. 


ie 

Æn 1926, l'aviation militaire française 
éffectue une liaison postale Saigon-Kra- 
Hié=Savannalchet, en longeant le Mékong. 
Ein 1929, grâce à la collaboration franco- 
hollindaise, plusieurs liaisons postales sont 
accomplies entre Saigon et Paris, reliant les 
‘deux villes en dix jours : les vols Saigon- 
Bangkok sont assurés par la compagnie 
française Air-Asie, ceux entre Bangkok et 
Bagdad par la K.LM,, et le trajet Bagdad 
Béyrouth-Marseille-Paris, enfin, par Air 
Union-Lignes d'Orient. 


Indonésie et Malaisie 

En 1926, les Anglais ouvrent une liaison 
postale Singapour-Selangor. Deux ans plus 
tard, dans les anciennes possessions alle- 
imandes de Nouvelle-Guinée, deux com- 
Pignies minières britanniques recourent 
à l'aviation afin de transporter personnel 
‘et matériel ; les vols partent de la baie de 
Huon. 

En1928, dans les Indes néerlandaises, 
üne ligne Batavia-Samarang-Surabaya est 
ouverte par une filiale de la K.L.M. qui 
reçoit des subventions de la Royal Dutch, 
mais aussi de la part des producteurs de 
tabac, de sucre er d'étain et des compagnies 
maritimes ; à terme, elle devrait être pro- 
ongée jusqu'à Singapour. K.L.M. effectue 
fégalement des essais concluants pour relier 
Bataviaà Amsterdam. Mais, fin 1929, on lui 
refuse la permission de survoler les Indes 
britanniques. 


Chine 
Onréalise d'abord des essais entre Pékin et 
[Peïslang, un port situé à l'embouchure du 
PeHo. En 1925, les premières véritables 
mulignes apparuissent : Pékin-Hankéou (ac- 
ruelle Wuhan) et Tchang-Tchéou-Toung- 
fchouan (dans Lles régions minières du 
funnan). En 1929, la China National Avia- 
xion) Corporation (C.N.A.C.), compagnie 
“américaine associée de la Curtis Wright 
m, lance une ligne Shanghai- 

lankéou, doi 


ives concernent la 
liaison Osaka-Sakaï. En 1925, quelques 
lignes sont apparues mais demeurent assez 
irrégulières. En matière de publicité, le 
journal Arab assure des vols Tokyo-Osaka. 
Un service d'hydravions Osaka-Takahama- 
Fukuoka permet de relier Hondo-Sikok et 
Kiou-Siou, Depuis Sakai, des hydravions 
se rendent à Takamatsu et Tokushima, sur 
l'ile de Sikok. En 1927, la ligne Sakai-Taka- 
matsu a été prolongée jusqu'à Oita (Kiou- 
Siou) ; Ai a lancé une liaison Toky 


en chinois) a été inaugurée, reliant 
l'archipel nippon à la Corée et à l'extrémité 
- du Transmandchourien, 


L'Australie 


Sur le vaste territoire australien, mal é 
en voies de communication, l'a 
développe rapidement. En 1924, il est déjà [à 
possible d'effectuer les trajets entre Adélaïde 
et Brisbane ou entre Charleville (une station 
située sur le chemin de fer de Brisbane) et 
Cloneurry (le centre du district des mines de 


Geraldton-Derby, via la côte nord-ouest, a 
été prolongée jusqu'à Perth. 

En 1925, le réseau s'est encore étoffé. Les 
Western Australian Ainvays assurent les 
vols Perth-Geraldton-Derby-Wyndham, 
qui doivent être prolongés jusqu'à Port 


Aerial Services (QA.N.TA: 
exploitent la ligne Charleville-Cloncurry 
et l'Austlian Âe s la 

Meïlbourne-Adelaïde-Broken 
Hill (où se trouvent des mines d'argent). 
Quant à la Larkin Aircraft Supply Com- 
pany (L-A.S.C.O:), elle propose des vols 
Adélïde-Sydney, Mildura-Broken Hill et 
Hay-Melbourne. En 1927, la ligne Charle- 
ville-Cloncurry est prolongée par le tronçon 
Cloncurry-Camooweal-Normanton (dans 
le golfe de Carpentarie) ; une nouvelle ligne 
Brisbane-Sydney est également apparue. 

À la fin de la décennie, le réseau aérien de 
l'Australie est donc divisé en trois grands 
ensembles. Celui du nord-est assure des 
vols dans la région de Cloncurry où se 
trouvent de nombreuses mines ; celui du 
sud-est relie Adélaïde, Melbourne et les 
régions minières de Broken Hill ; rous 
deux sont reliés aux voies ferrées allant W 
vers l'intérieur des terres ou vers les zones 
côtières. Le troïsième ensemble longe la 
côte Ouest, là où il n'existe pas de chemin 
de fer. En 1928, on peut aller du sud-est à 
ouest de l'ile grâce à la liaison Adelaïde- 
Perth qu'ont ouverte les Western Austra= 


Jan Airways, principalement dans le but 
deitransporter rapidement le courrier venu 
Europe ou ui tant destiné. 


DU mn ea QANTAS prnant son 
bord un patent 


L'avion r 
{ Les avions traditionnels 


À L'avion privé, qui pourrait passer pour un 
luxe, est en fait relativement abordable : ainsi, 
aux États-Unis, des appareils d'entrainement 
| peuvent être achetés aux surplus de l'armée 
pour à peine plus de 300 $. La location d’un 
hangar le carburant, l'entretien er la taxe d'aé- 
À roport n'ajoutent qu'assez peu au roral. 

La décennie va voir de grandes avancées dans 
les conceptions. À la fin de la guerre, la plupart 
des avions sont des biplans à cockpit ouvert, 
construits en bois, câbles ettoiles, En 1930, des 
monoplans multimoteurs entièrement fermés, 
capables de transporter dix personnes ou plus 
sur des cent 
sont totalement fabriqués en métal, Mais la 
production américaine reste en retard sur celle 
des pays européens, En 1928, les États-Unis 
M nc livrent que cinq mille avions et la moitié 
d'entre eux sont des biplans à cockpit ouvert 
bon marché. Parmi les autres, on ne compte 
que quatre-vingt cinq monoplans modernes 
à cockpit fermé et seulement soixante d'une 

taille suffisante pour le transport. 
L'avion typique atteint une vitesse de eroi- 
sière de 110-160 km/h pour une autonomie 


s de kilomètres sans escale, 


de 400-650 km. Mais lesavions peuvent/ étre 
personnalisés suivant les souhaits deleur pro 
priétaire. Des moteurs plus puissants peuvent 
être installés pour augmenter là viresse et 
des réservoirs supplémentaires pour allonger. 
l'autonomie. Ceci dit, les moteurs d'avion sont 
chers et les modèles les plus puissants coûtent 
des milliers de dollars. Plus de carburant'em= 
barqué signifie moins de place pour les pas= 
sagers ou le fret, et le poids de ce carburant 
peut complètement altérer le comportement 
de l'appareil. Autant d'aspects qui doivent être 
pris en compte lors d'éventuelles modifica= 
tions. 


Les hydravions 


Les hydravions, monocoques ou sur Ro 
teurs, intéressent beaucoup les concepteurs 
de l'époque. Parce qu'ils peuvent atterrir et 
décoller sur leau, ils ne sont pas limités aux 
aires d'envol de longueur standard. Ce sont 
les avions les plus grands et les plus puis 
sants qui existent. 

Les hydravions sur flotteurs se présentent 
comme des appareils, petits ou moyens 
(jusqu'à quatre ou cinq tonnes), avec des 
Rotteurs en guise de train d'attérrissage.Cs 
fois la capacité de 
soute et I vitesse de pointe d'environ 10/96: 
Mais un record de vitesse à 453,2 km/lest 
établi par un hydravion de construction bri= 
tannique en 1927. 

Les hydravions monocoques sont de gros. 
avions dont le corps s'appuie directement 
sur l'eau, Un des plus grands pèse quinze 
tonnes et comporte quatre moteurs) Pour 
une puissance de plus de deux mille six 
cents chevaux et un équipage de cinq pers 
sonnes. Raisonnablement capables dé tehir 
la mer, les monocoques peuvent amerririen. 
cas de mauvais temps et attendre une claire 
cie avant de redécoller. 


flotteurs diminuent à 


La navigation aérienne 


Survoler un pays connu aux repères famis 
liers ou suivre une route aérienne sigrialisé® 
ne nécessite aucune connaissance particus 
lière en navigation. Mais en pays inconnu, 
ou quand on a perdu une route aérienne il 
en va tout autrement si Jon veut connaître 
précisément sa position. La navigation dé 
nuit nest pas très difficile, surtout si Von 
Sen tient aux routes aériennes signalisées, 
Le brouillard représente le véritable dans 
ger : sans aucun repère visuel, les pilotes, 
doivent recourir aux instruments, ne Seraits 
ce que pour conserver l'assiette de l'appareil. 
Mëme un aérodrome signalisé peut être dif 
ficile à trouver dans le brouillard. 

La navigation aérienne se: fait suivant la 
méthode de navigation dite « à l'estime »et 
nécessite quelques instrüments spéciaux ets 
connaissances particulières ; elle peut être 


apprisé d'un professeur éxpérimenté Ou par. 


L'étude Le pilote corrige sa trajectoire cal= 
ulée à partir de ses cap et vitesse de dérive 
induite parle vent et autres facteurs, et ob- 
ent ainsi sa position véritable. La naviga- 
Hion astronomique nest utilisée que comme 
ne méthode de vérification des résultats 
obtenus « à l'estime ». 
Aa fin de la décennie, les émetteurs-récep- 
feurs deviennent accessibles. En 
fgence, la radio peut servir à déterminer la 
jposition: Deux stations au sol qui reçoivent 
les appels, de détresse d'un appareil sont 
ï Souvent capables d'en déterminer la posi- 
D tion. Des expériences dans le domaine des 
radiophares se montrent prometteuses. 
M Le cockpit typique d'un avion contient 
ünsaltimètre, un anémomètre, un appareil 
dihorizon artificiel, un indicateur de vitesse 
Werticale/ un tachymètre, une montre, ainsi 
que des indicateurs affichant le nombre de 
Kours de'chaque moteur, la température du 
liquide/de refroidissement et de l'huile de 
fgraissage, la quantité de carburant ou de lu- 
brifant contenue dans chaque réservoir. On 
‘dispose aussi, parfois, d'un € 
teur. La multiplication des instruments 
end sans cesse plus nécessaire la présence, 
Aux côrés du pilote, d'un copilote soccupant 
niquement de la route à suivre. 


s d'ur- 


Lesinstruments de navigation 

Dans la première moitié de la décennie, le 
Vollseffeeme surtout au jugé. La situation 
change beaucoup par la suite, dès qu'il est 
question de franchir des océans, des déserts 
ou des chaînes de montagnes. Les exploits 
de Byrd, Lindbergh ou encore Costes et Le 
Brix entraînent la 
à là boussole, Suite à la traversée de 
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l'Atlantique par Lindbergh, on 
redécouvre une invention fran- 
çaise vieille de deux décennie: 
le compas électromagnétique 
de Dunoyer, devenu le compas 
Pioneer. Avant le décollage, les. 


GUIDE DE L'AÉROPORT 
© POURLES AVINTEURS 
Rss 


CR 


«peut employer divers appar 


NOXJUSTE UNE AUTOMOBILE ORDINAIRE. = 
34% L " 


on éntrement méalique ci, à ce le on 
dt a vobr: It nié ou aie es 


indications météorologiques, de 
plus en plus nombreuses, per- 
mettent de corriger à l'avan 
son itinéraire. C'est cepen- 
suffisant pour les très 

longs trajets durant lesquels le 
pilote doit pouvoir détermi- 
ner par lui-même sa vitesse et 
sa dérive (l'angle que fait l'axe 
de son avion avec sa trajectoire 2 
(1 


Pepe : 
nn 


dant 


réelle sur le sol). Pour ce faire, il 
s 
(cinémomètres, … dérivomètres, 
dérivo-cinémomètres, _ gyro-ci- 
navigraphes ), les 
quels, parfois alliés à des repères 
géographiques connus, lui-per- 
mettent de se rendre compte 
et de corriger les déviations par 
rapport au plan de vol initialement prévu. 
Au-dessus de zones où de tels repères font À 
défaut - les océans, par exempl 
gation astronomique réalisée gr 
tant est d'un secours précieux 


il 


la navi- 


au sex- À 


Instruments de contrôle du vol 
ettent au pilote | 


rité de son vol. Différents types d'appareils 
mesurent la vitesse relative par rapport à | 
en effet, en-dessous d’une certaine 


l'avion. peut être soumis 
à de périlleux efforts. En 
la matière, on peut men- 
tionner les anémomètres 
inventés par Badin, dont 
l'un indique la vitesse via 
une aiguille, ou le sys- 
tème mis au point par de 
Gramont de Guiche, qui, 
(grâce à un écouteur placé 
dans le casque du pilote, 
laisse entendre un son 
musical dont les varia- 
ions retranscrivent celles 
de la vitesse, 

L'incidence (l'inclinaison 
des filets d'air par rapport 
aux ailes de l'avion). est 
déterminée grâce à des 
rouettes se plaçant d'elles 
: êmes dans le lit du ven 
ce faisant, elles permetrent 
aux aviateurs de voler en 
économisant leur carbu- 
rant et d'éviter les inci- 


ft jus 


te 


Etat de Mdore Matane 


Mère si es ploles alemands ont testé 
“Musee des parachues dès a fn de la 

D guère, leur utisaton ne se généraise 
Muatour de 1921. Le modèe qui se! 
M. por sous es fesses a été développé par 
1) Amés américaine en 1919 et rencontre) 
AMIE ps Grand succts, Dun poids de 
Élhuitktograrmmes, 1 set de coussin au 
.. pldles. Des modèles dorsaur et ventraux 
(SN Gus proposés el parois préférés 
atlesnaigants qui dovent se déplace 
pendant les vois Presque enlérement 

Bts de so, les parachutes coûtent cher 

(Ge 25,5 à 45,95 $ aux États-Uns) 

De composent d'une volure de 6,5-8,5 m 
Éééianre et dun extracteur, un rini 
D parachute qu est d'abord béré et qui val 
nains La volure. Les parachutes sont 
“Édiiclement pl lors do l'achat, On cit 
clereplenatec soin pour qu'is puissent 

eur place dans leur sc et 8 
‘convenablement Lors de la pro 


= rechercher des yards ou à prendre 


D ot Eos cn 125$ M 


vitesses Shenandoah, il est mis en service en 
aériennes HR LA ‘est complètement détruit 
lors d'un vol en 1925, provoquant la 
et distances AL entente On 
également des dirigeables en Angle- 
roma moon à A terre: sue à une commande des 

£ Ë ë États-Unis, la construction du R-38 ! 
Se mou à Gérer; est entreprise ; il devait devenir le 
S 200 mes, à une viesce de COS ZR-2 dans la marine américaine, 
e, in: 1000 mes. maisil ne sera jamais livré puisqu'il 
5 érienne de 5 à 10 nœuds. ‘est détruit en 1921, lors d'un vol 


Enfin, des dispositifs recréent artificiel 
ment l'horizon, indiquant ainsi au pilote 
si son avion est cabré ou en piqué, sil est 
droit ou incliné. C'est particulièrement utile 
lorsque lon vole parmi , dans le 
brouillard ou pendant la nuit, conditions 
empêchant de repérer l'horizon. En ce do- 
maine, on trouve des clinomètres à liquide 
coloré figur: 
échelle verticale. Plus complexes, les instru 
ments mis au point par Bonneau, Derrien 
ou Le Prieur recourent à un gyroscope et 
figurent les inclinaisons de l'aéronef grâce à 
un rayon lumineux. 


$ nuag 


te de l'avion sur une 


t la p 


Les dirigeables 


Si l'avion connait un énorme succès durant 
les Années Vingt, les autres types d'aéro- 
nefs ne sont pas pour autant négligés. Cer- 


tains pays continuent ainsi à construire des 
dirigeables. 
Cest le cas des États-Unis où, immédi. 


tement après la guerre, les dirigeables de 
s et utilisés par la marine 
trainement ou de pa 

aussi comme porte-avions ; en. 


trouille, 
décembre 1921, le G-7, premier dirigeable 
à hélium, est essayé en vol. Les Am 
ricains commencent aussi à mener 
des tests avec des aéronefs rigides. Ils 
construisent le ZR-1 (ZR signifiant 
« Zeppelin Rigid »). Baptsé USS 


d'essai. À la fin de la décennie, 
Je gouvernement fat réaliser le 


R100, destiné à effectuer des liaisons entre 
la Grande-Bretagne et l'empire des Indes, 
En Italie, enfin, Nobile construit des ap 
pareils dont les deux plus célèbres sontile 
Norge, qui survole le pôle nord en) 1926, 
et l'Halia, qui connaît une fn tragique en: 
Antarctique deux ans plus tard. 
Dans le domaine des dirigeables, cest ce= 
pendant l'Allemagne qui se trouve en pre= 
mière ligne, avec l'entreprise fondée avant= 
ar le comte Ferdinand von Zep= 
1924, elle achève la construit du! 
re remis aux États-Unis” 
Du 12 au 15 octobre, sa traversée de l'At> 
lantique depuis Fricdrichshafen (près du la: 
de Constance) jusqu'à Lakehurst (non lof 
de New York) connaît un fort retentisse= 
atique. Passé sous contrôle amé= 
ricain, le zeppel rebaptisé USS Los 
n de là marine, le 
gale toutefois pas celle 
qu'acquiert, à la fin de In décennie, le nou 
vel aéronef sorti des chantiers allemands + 
le LZ-127, appelé « Graaf Zeppelin #(Cf 


encadré ci-contre). 


guerre 


ment m 


Par la mer 
La navigation privée 


Mëme si la navis + pas le mode dé 
transport le plus courant, le sujet mérite 
d'être abordé. Les États-Unis comptent 
plusieurs milliers de kilomètres de côtes 
sur les frontières est, sud et ouest, Patrouil® 
lées par les garde-côtes et signalées par des 
bouées et des phares, les eaux américaines 
peuvent offrir un mode de voyage agréable 
à défaut d'être rapide. Les Grands Laë 

sont suffisamment vastes ct suffisamment 
dangereux pour intéresser les amateurs- Le 
reste du territoire se trouve bien souvent à 
proximité d'une rivière navigable où d'un 
lac. Semblables considération valent biens 
évidemment pour nombre d'autres pays. 


Les petites em 


arcations 


Certaines embarcations sont assez petites. 
pour être transportées sur le toit d'une. 
voiture où sur une modeste remorque. Ce= 
pendant, il vaut mieux n'utliser là plupare 
d'entre elles que sur les lacs intérieurs, les 
baies et autres étendues d'eaux calmes. 


Le LZ-127, Graf Zeppelin, arrivant à Lakehurst 


"7127 


7" 


De Hugo. Etke- 
er, qui dirige es 
entreprises Zep= 


palin, entreprend 
de nombreuses 
démasches pour 
obrenir les auto 


sañons ets na 
ments nées. 
sares à produe- 
Son. d'un nouvel 
séront En 1926, 
grice à des mb 
serons prenant 
principalement 
du_pouvemement 
ti urro hux ans nspiré du 
tigre avc fs en juillet 
en présence de a Pl du comte von Zeppelin, reçoit 
Lt ani de 90 me 
veraire de naissance: Graf Zeppelin (graf signifie « comte » 
en allemand). 
En octobre 192$, Le dricible foie de voyage due Étas 
Unis, éasant Le premier vol Gomme) au-desus de l'Atane 
rique. Le périple ist pas de tout repos: alors qu doit tie 
vener une violente dépression orageuse, l'appareil st malmené 
par Les vents puissants, mas Le Dr Eckener, aux commandes, 
parvient à le combler Il subit cependant des dégits que les 
So de volontaires ne peuvent entièrement Téparer et qui 
dicapent Jorq'l nt confronté un nouvel 
Toutefois, aise à Bon part et les América 
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“Tokyo le 18. Le 23,'aéfnef redécoll ec efface, en trois jou, là première traverée sans escale du 
Pique. gagne San Fhigdisce puis s'rrère à Los Anges Encore deux journées supplémentaires 
le 29 aoû, le Graf Zeppelin est retourné à son point de départ, sur la côte En. 
Les années suivantes, le Graf Heppelin fera bien d'autres vorages, à commencer par une Esison 
Fiedrichshafenr Rio de Jancio en 1930, 


Carncénistiques 

Longueur: 2366 

Hauteur: 337 m 

Diamètre mas. 308 m 

uma: 105 000 m 'hdrogène 

M7 km 

Fee max 180-150 en/h 

Autre: 10000 Jan, 120 bises 
4 tt: 11O (8 de charge ue) 

Premier ment: 1 rprenbre 928 

Moteur Mayha, 

12 indres 550 CVx5 20 panager 

40 mme éguipage 

(G ialuire par pete 1 mécano) 


Le Graf Zeppelin prenant ion eva 


La 


celle vue dé 


au sol quire 


L'âge d'or du vo 
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L'âge d'or du voya 


D LE TOUR DU MONDE EN DIRIGEABLE 


PaDibxE ÉrarE |RIEDHICHSMAETONIO (11200 KM) EN QUÂTRE JOURS 
Poire carte, tindrre prévu pour Len toi oures étapes (Tolio-Los Angeles 
Rlomates — Lo dnpclomLokehur : 4200 lomitus — Lakéhurt- Prise 
e5 000 Elomhre 0 Bud mt Mioromps, 


de Fm 242 ? Ses prévisions ont 
Eh dépaisées comme le roût 
ous les jours colles des 


Brtiipateurs plui récent p4 


9 Fa 


2. 


Soil Joles Verne demeure 
à Véchelle: encore que le 
toër du monde wmble devoir 
tre couvert pur Len hôtes du 
lemandant Édkener en une quin 
mine de jours, seules comprises. La Le 
S avenisre à commencé, gnboliquement, 
Be ed 1 aoû, Jour de lente, 
“diigrable, emportant de nombreux mes Potane, 
A de eue de ee æ eu 
orcé dans den plaines déseres de Sibérie, quiltait son 
de Friedrichbafen À 4 D. 45 du man. Vingt pasage se trouvaient à. 
PER dm nie cn cinq à 7 jura ont 
autres dant allemande, Anglais, amér 
dans le nombre une Lomme La 


@ 


hd pt 
ou le Grigsble mrvcst Bern À faible altode, pois 
Fe Pnau ami ondes 


ee 
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FORAFERAOMENE SON 


LE RETOUR DU + GRAP-ZEPPELIN » 


eppalin n términé le 29 août, 

our dt monde, qui accomblit = reeprd que som 
“cherchait pas spécalerent À DA 

heures 23 minutes. D ses poué ant di 


Voyager que le Lampe chaud agité rendit dur 

Néant: éoone de Houier l'Amérique au 

apr Tue rave des Rain habitée de 

Fantr oule du Pacifique qui fat M, grande 
on cxemple daos 


‘Au départ, le dir 
0° Eceiique, svariant 
% qu inelent nintemompit pas l'étape. 
près 'ccocar du grand cireuit mondial, 
Fa meé avec une perfection qui impasr autant 
iutrtion que de remet, le doveur Eckener a 
WE son cod, M, Lehmann, le commandement 
Salon qui revint aisément en Allemagne, du 
Prembre. 

Docteur Eckener et. reté aux Eute-Unis pou 
ler Les aires importe que a Huile 9 dé 
I ina dehors de loute Toi particulière ca l'avenir 
“direables 1 simple constatation den Fils précis 
Oiquement conduit des srupements financiere 


La sale À manger 
EBOT AËRIEN « GRAF-ZEPPELIN » 
eu ru du récent voyaré œux Etus-Unis. — Phet. Luthfhuu Zrppelin 


d'Amérique à voir tout le part que lon: peur, dis 
mtinierant ns Je proche avenir, Uirér du 
grand ccone dan me fonne première, 
ment ne perles 
Pendant e tour du monde, là vie de pasagers dt 
de anque passagère, dy Drummond ais et 
parue entre de mionaeles = 
Fc os joumahes 
Je Mance de 
Un soul Français 
Race, commpondant de 
Une impromion qui paraît avole dominé dans le) 
prit de voyaurs «où Fmpertaner des contrée abus, 
Bts du el née dans des région que lon B'etb er 
pas Pabioé “héerten, Les, pase- 


man deë trains aériens 
quebot, Ia ont repas 
ra du docteur Bokener ua, 
Rance que des dépécher ont oxpriée avec ÆrAlE 
ado et. leur, comfance qui, tait méritée: Parle 
rad Abe ce Décmeaire por les pages, C9 
a nom que le dirigrable a porté tout auiour de la 
tre slots Los fort da trèe grand Précureur, À là 
Len pages av entres de la nacelle à l'atirimage de Lakchant, pendant que ls mise am RENTE TE sr 
sr à 1e main courante, maintiénne De. Pa Fr 


Le pose de plotags à avant de 1 nacol prose. 
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Autour du Monde 


En faisant le tour du globe en vingt et un jours, le 
Graf Zeppelin à battu tous les records de vitesse 
pour un voyage autour du monde, Des faits peu 
connus concernant le dirigeable géant, son com- 
mandant ef son vol sont présentés ci-dessous. 


En 1519, il à fallu trois ans pour effectuer une Gr 
cumnavigation. C'était le record établi par Ferdi- 
pand Magellan, à l'aide de trois bateaux dont un 
seul a réussi à -regagner son port d'attache. Au- 
jourd'hui, en utilisantun bateau d'un type différent, 
un bateau qui navigue dans l'air plutôt que sur la 
mer le temps nécessaire pour fire le tour du globe 
à été ramiené à vingt ét un jours. C'est le record 
établi par le Graf Zeppelin lors de son récent vol 
autour du monde qui a abouti à Lakchurst, le 30 
août dernier. é 


La route, montrée en vert sur la carte à droite, a 
mené le Graf à travers l'Atlantique de Lakehurt, 
New Jersey, à Frcdrichshafen, Allemagne, puis 
tvers la Sibérie jusqu'à Tokyoypuis au-delà du 
Pacifique jusqu'à Los An enfin de nouveau 
à Lakehurst, La parte la plés dangereute du vol 
fût celle de Friedrichshafen à Tokyo À cause de 
la longueur de ce tronçon et des terres arides et 
inconnues tratemées. Un seul accident set pro 
duit durant le vol, une gondole du bâtiment a été 
endommagée lorsque sa queue a frappé le sol de 
manière inattendue car il s'apprétait à quitter son 
hangar japonais. Lors du décollage de Los Angeles, 
Ja queue du Graf a été à quelques pieds de heur- 
ter une ligne électrique à haute tension qui aurait 
pu enflamer l'hydrogène de la grande poche et 
réduire le bâtiment en atomes. 


Le succès du voyage autour du monde donne des 
couleurs au projet des usines Zeppelin d'inaugurer 
un service bimensuel de dirigeable entre l'Europe 
tin côte atlantique de l'Amérique du Nord. 


Le Dr Hugo Eckener, commandant du Graf Zép= 

elin, a commencé sa curière aérienne comme 
teur d'un journal dénonçant le-comte Zep= 
pelin pour ce que Eckener concevait comme étant 
une idée idiore, construire un ballon qui pourrait 
être dirigé vers un point défini. Les atraques du 
Dr Eckener contre Zeppelin étaient si violentes 
que Le comte a décidé que cétait un homme qu'il 
vahit mieux avoir dans son propre camp, ct Zep= 
pelin l'a persuadé de venir à Friedrichshafen où il 
devint finalement son plus ardent soutien. Le Graf 


ge 


Ve inhabituelle du Graf Zeppelin approchant du mt d'amarrage 
‘au Japon lors de son tour du monde 


L'âge d'or du voyat 


Graf Zeppelin 
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—— GRAF ZEPPELIN -21 DAYS 


Lé pariours du record établi par le Graf 


Zeppelin et son commande 
comme un monument à l'ami 


par Eckener se présentent 
entre les deux hommes. 


Contrairement à la croyance générale, les moteurs du Graf 
ont pas été changés suite à son vol désastreux de ma der- 
ie, quand les centrales ont cédé. La cause de ces 

“était là panne des raccords due au manque de flexibilité 
dans Les éléments, Avec l'installation de mcords plus élas- 
tiques, les moteurs ont parfaitement fonctionné et à pré- 
sentis ont marché près de mille heures. 


in comparée à d'autres itinéraires célèbres 


Poûrle Graf Zeppelin, plutôt que du carburant liquide, cest 
du gaz qui est urilisé, Ce gaz est fumilièrement connu sous 
le nom de blaugas, plus communément appelé Éthane* 
par les chimisres, Ce gaz a l'avantage de peser quasiment 
Le même poids que l'air, et par conséquent le poids du 
geable nest pas affecté par Ja quantité de carburant truris: 
portée. Lhydrogène sert à gonfler les cellules de susy 

du dirigeable, 'hélium non inflammable nétant utilisé que 
dans les bâtiments américains. 


1: Précision du tradcttur le mg, pour se diffier dard béiums, es compost d'alènes (SO), de mt (37%). d'iudregène (8) et d'air: 


Ce sente denc du mébane et non de l'thane 
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Les bateaux pliants 
Les bateaux pliants, faits d'une toile ten- Où 
due sur une armature de bois, coûtent au le porter. Maîtriser un canoë demande) 
minimum 29,95 $ aux États-Unis. Leur toutefois une certaine. expérience.…Les 
solidité et leur comportement nont rien novices peuvent s'initier plus facilement 
de remarquable mais leur poids, inférieur à en pagayant à l'avant d'un canoë dirigé, à 
quinze kilogrammes (et partageable entre … l'arrière, par un pagayeur expérimenté 
plusieurs porteurs), et leur taille réduite, Les canoës sont notoire 
une fois pliés, les rendent très intéressants Pas chavirer demande une attention partis 
culière. Si l'on ne veut pas connaître de'dés 
sagréments, k 


tinstablesetne 


he 


dans certains cas, comme lors des explo- 


rations souterraines. Îls sont généralement objets transportés doivent, 
propulsés à la rame ou à la pagaie. Certains, dans la mesure du possible, être attachésier 
Prop pag … 

cependant, peuvent être équipés d'un petit imperméabilisés | 


moteur hors-bord 


Les barques 

11 s'agit d'embarcations manœuvrées/ avec 
unerame, relativement grosses et lourdes, 
généralement bordées à clin. Elles sont 


Les canoës 
Le canoë de bois est léger et relativement 
peu coûteux : aux États-Unis, on peut sen 


curer à partir de 35 $, plus 2 $ par pagaie, 
ne longueur d'environ cinq mètres, un 
seul homme suffit à le conduire à la pa 


moins maniables mais beaucoup. plus 
stables que les canoë, surtout quand elles 
sont chargées. Les petites barques peuvent 
accueillir facilement quatre ou cinq adultes 
et même plus en se 
€ embarcation ne demande pas dé 
compétence spéciale, Les barques sont pars 
ticulièrement adaptées aux: moteurs Hors= 
bord. Aux États-Unis, on peut achetér uné 
barque neuve à partir de 35 $, plus 2,50 $ 
par rame 


assant bien. Ramer sur 


une tel 


Les hors-bord 

Très apprécié en Amérique, le hors-bord y 
est né, inventé en 1910 par Ole Evinrüde de: 
Milwaukee, Wisconsin. Aussi rapidement 
installé que démonté, 
offre une flexibilité d'emploi tune facilité, 
d'entretien inaccessible 
Les petits moteurs hors 
sont proposés à des puissances plus où! 
moins standard, deux, quatre et huit che- 
vaux. Lesplus modestes pèsent moïns.dé 
vingt-cinq kilogrammes et peuvent faire, 
avancer une petite barque à 10-12 Km/h» 


Aux États-Unis, ils coûtent seulement 
97,50 S Les deux plus gros modèles 
(189,50 $ et 279,50 $) ne peuvent ordi 
rement être montés que sur des embarc 
tions conçues à cet effet. 

D'une longueur de 2,50 à 5 mètres, les 
coques planantes élaborées spécifiquement 
pour le hors-bord peuvent pratiquement 
atteindre les 50 km/h avec un huit chevaux 
Les coques immergées en V, plus stables 
en éaux agitées, perdent énormément en 
vitésse de pointe mais atteignent ‘encore 
les 30 km/h. À la fin des Années Vingt, 
Ja puissance des hors-bord va jusqu'à 35 
chevaux et, en 1929, le record de vitesse 
s'établit à 67,1 km/h. Les coques hors-bord 
sont simples et relativement bon marché 
puisquen Amérique, elles coûtent environ 
80.8 Le mètre (moteur non compris) 
Malgré leur prix, leur vites 
d'entretien, les hors-bord restent plutôt des 
mbarcations de lacs et d'eaux calmes. Les 
mers agitées ou les rouleaux peuvent faci- 
lement détremper un hors-bord, noyer le 
Carburateur et court-circuiter la distribution 
électrique. 


se et leur 


Les voiliers 
Le temps du ba 
Jes voiliers peuvent encore se rendre utiles. 
Dirigér une petite embarcation av 
Keule voile demande toutefois des com- 
Pétences particulières. Après une ou deux 
Hétres de leçon, on peut en général acquérir 
lésibases permettant de se débrouiller sur 
Îes eaux calmes d'un lac ou d'une b 


À moteur est venu mais 


une 


+de grandes remorques spé 


rién n'assure que l'on puisse réussir à tirer 
des bords pourrejoindre la côte si les choses 
deviennent plus difficiles. 

Un voilier peut nêtre rien d'autre qu'une 
barque dotée d'un mât, d'une voile et d'un 
gouvernail, mais un doris ou tou autre voi 
lier véritable coûte aux États-Unis environ 
130 $ par mètre, voiles et gréement com- 
a plupart de ces bateaux peuvent être 
équipés d'un moteur hors-bord auxiliaire. 


pris. 


Les embarcations 
de taille moyen 


Il s'agit de bateaux qui, 
rés à un quai. Ils peuvent encore 
portés par voie de terre mais demandent 


ou des 


x repos, sont amar- 


re trans= 


camions. Quand ils sont motorisés, ils onc- 
tionnent un peu comme des automobiles et 
sont équipés d'un volant, d'un démarreur 
électrique et 
lières, si bien que les conducteurs de voiture 
ne sont guè ichts et autres 
grands voiliers demandent toutefois, pour 
être pilotés, des compétences spécifiques. 
On peut noter que si les grands navires sont 
construits en acier et que des expériences 
sur un nouvel alliage, le Duralumin, sont 
en cours en Allemagne, les bateaux, petits 


res commandes fami- 


ds, sont encore en majorité faits de 


Les vedertes 
Propulsées par un où plusieurs. mote: 


in-bord, les vedettes sont généralement 


Un groupe de Flappers 
bord d'un hors-bord 
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umgène produisant une grand 
.de fumée de couleur orange. …}: 
4 lents et répétés de haut 
Men bas des bras étendus de chaque 
hé du coms. 


de détresse : le signal SOS este] 
(vos fo$, puis suivi de l'indicatif 
intematonel du navire. 

‘de détresse : Il doi SudTE 
l'appel dés que possible ol comprendre | 
eo du navire, sa position et toutes Les. 

pouvant aider les secours, 

Dot ts 


Ho points) a 416 adopté parte 
Li st aisément perçu, même avec url 


Écmime signal intematonal. de) 
en 1906 à la Conférence radio 
que de Berin, mais i ne sera. 


jé par toutes les nations qu'à part 
4 rs de La Conférence imematio= 
de Londres pour ia Sauvegarde cs la 


ns al Que} (sprl ve) où Come 
{venez ie) lui on été données 
Alésacpérleurs pour des raisons 


des embarcations rapides du type coque 
planante. Elles sont utilisées par les ser- 
vices de patrouille et de sauvetage et par Les 
trafiquants d'alcool ou d'autres produits de 
contrebande. Avec des longueurs souvent 
comprises entre cinq er dix mètres et des 
puissances qui vont de six à trente chevaux, 
leur vitesse de pointe avoisine généralement 
les 25-35 nœuds (45-65 km/h) ; cependant, 
certaines vedettes atteignent les 55 nœuds 
(100 km/h). 

Les vedettes ne sont pas destinées à rester 
longtemps en mer. Leurs puissants moteurs 
consomment énormément et les rapides 
coques planantes ne sont pas adaptées au 
gros temps. Des capotes bâchées peuvent 
être installées pour protéger les passagers du 
soleil et de la plui 
moyen d'une vedette est de 250 $ par mètre, 


Les cabin-cruisers 

Les cabin-cruisers sont destinés à la croi- 
sière. Leurs coques immergées en V. sont 
plus stables par gros temps er leurs moteurs 
de puissance raisonnable consomment 
moins, d'où une meilleure autonomie. Pour 
des longueurs de six mètres et plus, les 
bin-cruisers sont généralement motorisés 
avec des engins de dix à vingt chevaux et 
atteignent des vitesses de 8-10 nœuds (15- 


19 km/h). Les « Express », suivant l'appel 


lation américaine, mesurent dans les huit à 
quinze mètres de long et les plus grosses ré- 
serves de carburant servent à alimenter des 
moteurs plus puissants atteignant les 20-25 
nœuds (35-45 km/h). 

De plus, la coque des cabin-cruisers abrite 
cabines, cuisine er toilettes. Un huit mètres 
peut facilement loger six personnes, plus si 
le temps permet de dormir sur le pont. Les 
cabin-cruisers, nettement plus chers que les 
simples vedettes, coûtent en moyenne 400 $ 
le mètre. 


Les yachts 

Ces grands voiliers comptent un, deux 
où même trois mâts. Ce sont des bateaux 
À beaucoup plus délicats et exigeants, dont les 
performances dépendent énormément de la 
conception et du dessin, davantage que de 
La puissance brute d'un moteur à explosion. 
Ils sont plus coûteux à construire ét de- 
mandent détre manœuvrés avec art, ce qui 
implique une expérience et une compétence 
‘conséquentes. 

La manœuvre de plusieurs voiles, mâts et 
gouvernail par le biais d'un équipage rétif 
demande plus d'habitude que le cabotage 
d'un dors, Il est à noter que des petits 
môteurs auxiliaires équipent de plus en plus 
souvent les yachts et sont utilisés dans les 
ports où en cas d'urgence. Is ne sont géné= 
ralement pas assez puissants pour dépasser 


les 4-6 nœuds (7-11 km/h), mais un yacht 
motorisé peut être dise. par un pilote 
ps enanens r 4 


Aux États-Unis, le coût + 


Les meilleurs yachts américains É 
des chantiers deNouvelle Angleterre, en 
particulier des alentours d'Essex. LA, des Be 
milles qui en ont fait leur métier depuis des 
générations les construisent pour un coût, 
avec gréement et voilure, de 650-800 Se 
mètre ou plus suivant les matériaux utilisés 
et les aménagements disponibles. 


Les accessoires 


Aux États-Unis, la bouée de liège coûte 
2,50 $, la ceinture de flotteurs 2,39.8/etle 
gilet de sauvetage, plus encombrant mais 
plus sûr, 3,29 $. Une gaffe (longue tige avees 
u crochet, servant à récupérer les cordages) 
coûte 4,898. Une carte marine locale peut 
être achetée à peu de frais. Des jumelles 
sont recommandées, ainsi que des lumières, 
de secours, si l'on risque d'être surpris pari 
nuit. Un pistolet à fusées de détresse, entas 
de besoin, vaut 24,95 $. Un lance-harpons 
coûte 55 $ ; il se présente commeune Earas 
bine et projette sur cinquante-cinq mètres 
un cordage d'un demi-centimètre ide dias 
mètre, Le modèle au-dessus, le canon Lyle, 
en bronze, mesure quelque. quarantessie 
centimètres et lance jusqu'à six cent trentes 
mètres un projectile de plus de huit kilos 
grammes et un cordage d'un centimètréser 
quart (un demi-pouce) ; il coûte 300)S2Le 
canon Sven Foy projette un harpon explos 
if à 25-35 mètres et vaut 895 $- 

Les récepteurs radio adaptés aux usages 
maritimes n'apparaissent qu'à Jah fin des 
Années Vingt. Pour 250 $ et plus, ils/pers 
mettent à ceux qui sont en mer d'obtenisiles 
rapports météo et les avis des garde-côtes, 
Les émetteurs-récepteurs qui permettraient 
de répondre sont encore à venir, 

Au cas où : une canne à pêche eniacier, 
3,98 $ ; les meilleures cannes en bambou, 
12,95 $ ; un moulinet, de 2,69/à 22,508); 
des appâts artificiels, de 191€ à 1,10,$4a 
boîte de petits; les articles de pêche (hames 
çons, flotteurs, etc.), 5,98 $ ; des appäts/ers 
conserve, 24 € le bocal. 


La navigation 
commerciale 


Évolution de la marine 
commerciale 


Au XIX: siècle, l'utilisation du fer et de la 
vapeur a inauguré une ère nouvelle pour 
les transports. Sur les océans, elle permet. 
des voyages plus rapides et plus réguliers 
les navires nétant désormais plus soumiss 
aux aléss du vent. Les premières grandes) 
compagnies sont créées 

navires à vapeur. Puis lon voit émerger de 


RER Bretagne, jusque-là pre- 
Me ruse Maritime, avant de finir par 

fdevaner Si la guerre de 1914-1918 porte 
üniterible coup à l'Allemagne, elle ne fait, 
A l'inverse, que favoriser Les Américains qui 
pour venir en aide aux Alliés, ont construit 
Lin nombre incroyable de bâtiments. 
Pour la marine marchande, les décennies 
d'avant-guerre amènent d'importantes évo- 
Jütions. Couverture du canal de Suez (1869), 
‘offrant une voie plus directe vers l'Asie, et 
“elle du canal de Panama (1914), facili- 
rantiles liaisons entre l'Atlantique nord et 
le Pacifique, entraînent une baisse du trafic 
‘dans l'Aantique Sud. De plus, alors que les 
(bateaux représentaient autrefois le moyen 
Mlerplus rapide pour voyager ou transporter 
‘des biens, ils doivent désormais affronter 
Ja concurrence croissante du chemin de fer. 
(Grâce À lui, les États d'Amérique peuvent 
mieux exploiter leur arrière-pays, tandis que 
Jes nations européennes se tournent davan- 
age vers l'est du continent et vers l'Asie. Le 
fransport de marchandises sur l'Atlantique 
ja donc progressivement diminuer. Cepen- 
dant, le chemin de fer n'a pas que des consé- 
quences négatives pour Ja marine: en reliant 
mieux côtes et arrière-pays, il facilite l'ache- 
minement de marchandises vers les ports 
fétaceroït le besoin de transport maritime 
(Crest seulement la nature des biens chargés 
suolés navires qui change :il nest plus ques- 
tion de produits exotiques mais de matières, 
mme le charbon, lourdes, encombrantes 
fetrrelativement peu onéreuses. Autre fait 
imporcant : les bateaux à vapeur coûtant 
‘her à armer et à entretenir - entre autres 
cause du prix du charbon consommé - 
‘on Voit peu à peu s'imposer une poignée de 
Brandes compagnies marchandes contrô- 
ant la majeure partie des bâtiments. Parmi 
elles, on peut citer l'International Mercan- 
file Marine Company fondée en 1902 par 
JP Morgan. 


ILe transport des passagers, pour sa part, 
Augmente d'une manière considérable, 
Particulièrement sur l'Atlantique. Il est 
surtout le fait de grandes compagnies ma- 
Kitimes qui ont reçu de leurs États respec- 
Kifs falconcession de lignes postales : pour 
ssurer la régularité et le suivi du courrier, 
conditions primordiales de ces concessions, 
llés doivent desservir des escales imposées 
et, surtout, faire construire des bâtiments 
fiables, rapides et manœuvrables, capables 
de prendre la mer par tous Les temps. Aidées 
fpar les subventions gouvernementales, elles 
Häncent ainsi les: premiers navires postaux, 
"appelés « packet bonts » par les Anglo- 
Be ae 
En français). Elles ouvrent également des 
Fi au) fret, son transport à 
tune bonne 


Cependant, la loi Harding (1921) puis la 


course à la vitesse acharnée (les vainqueurs 
sont récompensés par le « Blue Ribbon », 
le ruban bleu), ils attirent rapidement une 
clientèle fortunée, amatrice de luxe et de 
rapidité. Mais ils embarquent aussi des 
clients bien moins aisés, des immigrants 
qui, confinés dans les entreponts, Sen vont 
chercher une vie meilleure dans le Nouveau 
Monde. Certaines sociétés se spécialisent 
d'ailleurs dans leur transport : cest le cas de 
la flotte italienne qui, pour la seule année 
1913, emmène cinq cent soixante mille 
habitants de la péninsule de l'autre côté de 
l'Atlantique. De 1865 à 1914, ce sont des 
millions d'Européens qui partent sinstal- 
ler aux États-Unis, mais aussi au Brésil, en 
Argentine ou au Chili. 


loi Johnson (1924) restreignent considé 

rablement l'immigration aux États-Unis, 
mettant un terme à ce mouvement. Un 
autre, en sens inverse, se substitue à Jui : 
devenus citoyens américains, les anciens 
migrants du XIX: siècle qui ont accédé à la 
fortune veulent partir en excursion en Eu- 
rope pour y retrouver leurs racines, D'autre 
part, le voyage commence à se démocrati 

ser, le tourisme à se développer, C'est doré- 
navant cette clientèle souvent riche que 
les compagnies vont devoir attirer à elle 

Pour ce faire, elles lancent des croisières 
culturelles, des circuits touristiques. Elles 
prennent en charge leurs passagers à la 
gare puis s'occupent d'eux tout au long du 
périple. Sur les nouveaux navires, la vitesse 
n'est plus la seule à compter et l'on veille 
plus que jamais à la qualité de vie en soi- 
gnant le luxe des décorations, en assurant 
ja qualité de l'accueil et des repas, en orga- 
nisant des activités ludiques ou sportives, 
des spectacles de théâtre ou de music-hall, 
des projections de films, de grandes fêtes, 
ete. De plus, les paquebots deviennent de 
véritables ambassadeurs pour les nations 
dont ils arborent le pavillon et, en y mon- 
tant, les passagers souhaitent profiter de 
toutes les spécificités caractéristiques des- 
dites nations. Enfin, ces immenses navires 
jouent un rôle non négligeable dans les 
relations internationales, qu'elles soient 
politiques ou culturelles : ils transportent 
les chefs d'État et les ambassadeurs, les 
acteurs, les écrivains et Les musiciens mais 
aussi les œuvres théâtrales où cinémato= 
graphiques. 


Les grandes compagnies 
Compagnie des Messageries Maritimes 
La Compagnie des Messageries Nationales, 
réée en 1796, exploite depuis lors des 
gences sur les routes françaises, Au milieu 
du XIX: siècle, se sentant menacée par le 


développement du chemin de fer, elle décide 
Mr les 


L'âge d'or du voyage 


k 


LE GRAND TOURISME EN MER 
me Année Lacnrewneces 


La civilisation s'est 4 peu prés exactement 
moyens de communication et de transport de l'homme, au fur et à mésur 
ue par étapes succéssives, 1] est passé de Ia condition de bernicle à ce 
“d'irondelle, de l'ge-des troglodytes à celui des torpédos et des avions 

Le formidable outillage grâce auquel if 2, depuis cent cinquante ans, si 
incroyablement étendu sa, maitrise de Là terre a, avant 1ont, pour caracté 
sistique de Ju avoir permis de ciresler plus vite et d'échanger plus rapidement 
es infarmations. Chemin de fer, automobile, navigation à vapeur, aviation 
fume part: télégraphe, téléphone, T. S. F. de l'autre; aujourd'hui l'individu 
rachit en se jonant des milliers de kilomètres, est de son fauteuil en con 
permanent avec toute La machine rond 

I ÿ a quelques risques pour l'équilibre de notre bestlole à passer de l'état 
d'une patelle à celui de microcosme d'ane planète, L'efroyable surmenage 
languel sont soumises nos cellules nerveuses nous enjoint, ous peine de deveni 
Fons, de nous proeurer de l'air pur, du repos, de Ia détente. 

Heureusement que, fout comme Ia lance d'Achille et le sabre de 
M { Prudhomme, l'enrichissement de notre faculté de locomotion. nous 
apporte; en même temps que le péril, le moyen de le conjurer, Nous sommes 

 perpétuellement asiégés par le vacarme de l'anivers. Nous avons à portée 
Mens main ln faculté de nous y dérober. Un échappement de vapeur où un 
contact déctrique, un coup de trompe ou de siflet : en quelques mine. 
nous sommes loin de 1a ville; en quelques heures, nous avons gaÿné Ia paix 

Bdes champs, des grèves et des cimes. 

Lefrourieme «est 1à plus préclebse invention dont se soit avisée l'humanit 
pour S'âérer lime Je vois un grincheux grimacer : « Et les billets, les bagages 
Îestatiônnement dans-les ares, les trains combles, les logis dcuteux ? » 
Diâccord. Mais, tous cés inconvénients, il ext une forme du tourisme qui 
les supprime, celle qui confond Îe pile et Je moyen de transport vie toprism: 
rfimer, la-croisière. C'est, je pense, sur cette terre, et justement, déjà, un 
Jpesen dehork d'elle, ce qui nous donne le meillear avant-goûr du paradis. 

Hiér, vous haletiez dans la fournaise de notre capitale, Une nuit vous. 
amène devant les flots bleus. Une passerelle à franchir, Vous posez le pied 
Be le pont du bateau. Une sonnerie, Un grincement de chaînes L'hélice 


développée en fonction! des 


es 


sure du repos et des Jeux de)pk 
sur le pont-promenad 


| tourne. Lentement s'élcigne le quai oùs'agitent les mouchoirs et les chapeaux. 

Voux voilà citoyen affranehi d'un monde nouveau. 

Affranchi de tont ce qui, hier, vous empolsonmait et vous opprimait 
Affranchi du boulevard et du métro, du parapluie et du faux col, de toutes 

| les “impuretés de la foire humaine, de ses vacarmes, de ses relents, de 488 
sueurs, de ses poussières, Affranchi de lout ce qui Vous assalle, jusque das 
| votre demeire: télégraphe, téléphone, courrier et fâcheux. A lhorizon s'effaée 
déjà la terre désormais inofensive. Les eux des phares s'allament et pris 
disparaissent, Bientt, 11 n'y a plus de lumineux que les étoiles. À l'aube 
fraiche, dans l'air salubre, se lève pour vous seul Je jeune sole, 11 #Y 
plus autour de vous que Ia mer divine. Vous nager en plein ciel. 

Oui. Mais estil bien sûr que le régime du paradis ne soit pas un tantinet 
monotone ? Sceptique, c'e que vous n'aver point golté les douceurs du 
céleste séjour, 

Ne me faites pas plus snob que je ne suis, Le fait de fouler le/pont d'un 
| aarieite Pacha ou d'un Champollion ne confère en soi un brevet ni de Hate 
| raffmement, mi d'intellctsalité transcendame, En notre tohu-boïfs, combien 

d'atroces Graffougnat s'affublent d'un smoking ou d'une robe du grand faiseur | 

Mais 51 y à le smoking. Il y a Is robe, Dispensons-nous d'approfondir: 
| Savourons en gourmet la volupté, échappé à notre bobseulade, de nous 
Finserire en un milieu harmonieux où des silhouettes gracieuses évoluent dans 

d'élégants décors. Pour orner leurs nefs, nos armateurs rivalisent aujourd'hui 

d'ingéniosité, utilisent les plus récémtes trouvailles des arts de la décoration 

+ du mobilier, arrivent à faire d'elles « des ambassadeurs aftitrés du goût 
| français w, coïnme l'écrivait l'an des plus éminents d'entre eux, M, Georges 
| Phitippar. 

En ces palaces Mottants naît spontanément une vie, à Ja foie simple et 
merveilleuse, maturèlle et féerique, Rattachés, grâce à linvisible T. $, F. 
au reste du monde par un lien fragile qui suffit à notre sécurité, une poignée 

| d'êtres privilégiés sont désormais rapprochés dans une sociabilité particalière, 
| vingt-quatre heures suffsent pour qu'elle sé différencie, se_moancé, pour 
se perçoivent les sympathies et se réncontrent les affinités, dectives. 


a 
D'offce, vous vous trouvex/inserit dans on groupe, sans qu'au särplus (cette 
immatriculation ait aueun caractère exclusif. Pour un bridge on pour un 
péer, un cockeail as bar, un tango, un tour de footing, les partenaires varient 

| selon votre fantaisie. 11 n'est qu'un devoir : celui de vous abandonner: aux 


plaisirs. Ils sont innombrables 
11 ya d'abord' celui de manger, On mange {érmidablement.… Et ce qu'on 
dixére! On boit aus. On dort comme les rept Dormants, A! louté here. 


Aria de 1926 sur le fouräme en mer, paru dans le journal L'ustraton 


ce monde, d'en faire le tour À Ia manière des enfants du capitaine Grant 
et du capitaine Kemo. 

Rève ambitieux, LA dureté des temps ne le religue-til pas, comme tant 
‘de bonnes choses, au pays des chiméres ? Tant que nous sommes en France, 
it peut nous arriver d'oublier la crise des changes, Notre misère sabat sur 
os têtes dès que noùs sortons de chez nous. 

Oui bien, Mais il est une ressource, c'es d'accomplir notre circuit sur 
plancher français, Vous pensez que j'ai la berlue? C'est que vous m'avez pas 
lu Is poignée de brochures que voici sur ma table, Apprenez que, malgré à 
décadence de notre marine marchande dont on nous rebat les oreilles, maïgré 
les difficultés de tout ordre avee lesquelles notre armement e2t aux prises 
t qui ne tiennent pas uniquement à Is mature des choses, les Messageries 

nt d'autres traversées attraÿantes intelligemment et confo 
moyen d'effectuer le toûr complet dé 


Maritimes, parmi 
tablement organisées, nous donnent 
la planète sans quitter le pont de leurs bateaux, Vous descendez à ter 
ct quand il vous plait, selon votre humeur <t voire escarcelle, Vous restez à 
bord quand le change est trop haut ou vos. fonds trop bas. 

Ainsi, non sans doute sans débourser quelques. milliers de francs, mais 
cependant sans contrôler des mines de pétrole ou de diamant, un pauvre 
“able de Français est encore le maître de s'embarquer à Marseille, de jeter 
coup d'il aux Pyramides, de comempler à Ceylan Le ain des éléphants: 
Singapour. Une halte (abrégée, hélas! par le cohrs du Rorin) dans. 
les éâens de Batavia et des iles prodigieuses, de Ja Sonde. Nous touchons 
barre à Sydney. Et, maintenant, Mânerie dans le Pacifique. À nous lesiatolls 

iymésiens où vécut Stevenson, les Maoris qui envoñtèrent Gauguin, Tahiti 
Ta Magique où Loti aima Rarabu. À nous les houles immenses, les plages 
de coquillages et de coraux, les rivages nostalgiques oû 

cocotiers omdulent sur les lagons d'azur au souffle de Ia: mousson 1 Nous 
sommes les émules de Cook, de Bongainville ct d'Alain Gerbâule, avec qui 
jadis, par-dessus un let de tennis, 'échangeafs des balles blanches 

Par Panama et les Antilles, nous prendrons le chemin du retour. Et, quand 
se proflexont les côtes grises da pays natal, nous sentirdns nos yeux s'embuer 
4 notre cœur bondir dans notre poitrine, ‘Avec un sursaut de tendresse 
passionnée, nous nous réjouirons de lui consacrer, peut-être encoré durant 
ques années, notre expérience accrue et nos énergies renonvelées. Des 
da jour ct même de Ja nuit, Quand (on me dort pas, une chose exquise est ms merveilleuses dont nous auront récréé nos âmes, il demeurera une 
(détpe rien faire! Un Lyautey a élaboré, durant ses traversées, ses, plans les | jumière sur nous jusqu'au Lobt de notre: crépuséule, 
plus Kéniaux. Tout le monde n'est pas Lyautey. 

Si vous avez des besoins: d'activité, que d'occasions ! Il y à d'abord le AxoNË Licntexnenéee 
Aire. On Airte_ énormément en croisière, L'ambiance favorise les approches, | Dertins de LEOW FAURET 
les sontacts,Jes dérobades, les imsstances, toute Ia gamme du jeu, La jeunesse 
Bitte à fond Si vous.estimez en avoir passé l'âge, regardez Hirter, Un conseil: 
méfér-vous de la contagion. À moins que. c'est À Vos risques et 
périls. Si vous êtes sage, dépenser plutôt votre juvénilité au jeu d'anneaux 
où de pale au billard de pont, au bilboquet où au croquebou 

Lises. On lit beaucoup en mer. Et les livres y sont bien meilleuts qu'à 
terre. Une crifre est aussi une excellente occasion de faire de la corres 
pondance. Au lieu de griffonner à La diable quatre lignes dépourvues de 
syntaxe et mème d'orthographe, donner-vous le loisir d'écrire une vraie lettre 
time jolie lettre. Essayez encore de causer, de eauser en français, 
mots, heureux et de gentilles manières. 11 est presque aisé en, mer d'avoir 
Vesprit et d'en trouver aux autres, Des jeux innocents, des charades, des 
spectacles improvisés conquièrént, dans le jardin d'hiver du bord où dans 
Je salon néo-égyprien, des succès charmants, fussent-ils ailleurs un peu 
urannés. Regardge les toilettes, les mouvements, les atitudes, mille comédies 

Goes les divertissements qu'offre la mer, C'est la vérifeation sur la 
arte du chemin parcours, le hateats que l'on croise où que l'on dépasse, un 
éssaim de pyissons. volants ou les culbutes dune troupe de marsouins, le 
tourbillon de l'escorte de mouettes. Dans le coucher flamboyant du soleil 
méditerranéen, je vous défie, sur les flots alangois, de ne voir surgir le M 
d'Aphrodite aux bras blanes et de ne surprendre au creux 
chœur des sirènes. 

Mais les ombres au tableau? Récormaissons-en deux, 11 y a: le mal de mer. 
y à les raseurs, 

Le mal de mer? Je me refuse À le prendre au sérieux. D'abord, je ny 
avis pas sujet, Et puis, affirmons-le très net, le mal de mer ne se porte plus. 
est contemporain des chignons et des crinolines. Comment nos compagnes 
sportives, à tête rase et à doubles muscles, donneraient-elles dans cette infr 
té antédiluvienne ? Sue nos bateaux modernes, admirablement équilibrés, 
Bâvee les méthodes d'hygiène et les drogues dont mous disposons, le mal de 
mer est presque an) mythe. 

Le raseur est plu redoutable, Oui, Ia guigne peut nous ivrer au monsieur 
Qui sait comment stabiliser le change, à la dame qui, à jet continu, vitupère 
laicherté de la vie et le rélkéhement des mœurs, Soyons beaux joueurs. De 
e- péril, faisons un attrait, Vouomnous à ce sport : dépister le raseur. 
Eprouvons la joie aiguë du renard qui met le chien eñ défaut. Non conter 
‘de! dérouter le âcheux, tirons-en parti, Servons-nousien pour satisfaire 
vengeance. Aiguilloné-le sur son semblable. 


Au bar, 
entre deux parties 
4e « billard dé pont » 


Voaler-voûs que, toux bas, je veus conf le rêve qui hante mon déclin ? 

Cest Renan, je rois, qui conseillé au sage de se mévager une retraite avast 

LA Adequimer certe vie, Nos aieux Ia réfagiaient au cloitre. Je rêve d'lire pour. 
litre. Roltant y grand paqéehet moderne et, avant de prendre congé de 


MESSAGERIES 
MARITIMES 


progrès techniques de 
la construction navale 
(notamment  l': 
rition des _« 
dells », type de navire 
fluviaux) ouvrent en 
ce domaine de nou- 
velles perspectives, 
et l'un de ses res- 
ponsables, Armand 
Béhic,_expérimente 
depuis dé 
sieurs an 
transport fluvial sur 
la Saône. En 1851, 
| pour se procurer 
une flotte, la com- 
pagnie 
Albert Rostand, 
armateur  mar- 
seillais. La mi 
année, la société 
te le chantier 


ne 


INDIA naval de La Cio- 

ED ÉNINA CHINA JAPAN tar, près de la ville 
1NeEe MADAGASCAR RPERAREE 

AUSTRALIA — | de Marseille qui 


deviendra son 
principal port 
I d'attache, et ob- 
| tient les concessions 
| des lignes postales vers l'Italie, le Levant, la 


| Grèce et pour exploiter 
| ces liaisons, elle crée une nouvelle société 
ï avoir changé plusieurs fois de 


ndra la Compagnie des Messa- 
times. 

, celle-ci obtient les liaisons pos- 
c l'Algérie et la Tunisie (cédées 
en 1871) puis, en 1857, celles 
avec l'Amérique du Sud. De 1862 à 1865, 
elle met en place la liaison avec l'Extrême- 
| Orient qui va jusqu'au Japon ; une 
| annexe dessert locéan Indien, notamment 


est au tour 
; bientôt sui- 


| 
| 
| vie par la Nouvelle-Calédonie et les Nou- 


velles-Hébrides. Durant Ia guerre de 1914- 
1918, les bateaux de Ia compagnie servent 
aux soins des bl 
troupes ; vingt-deux 
Je tiers de la forte, sont perdus (la compa 
gnie recevra en compensation des navires 

À silemands). 

En 1919, le paquebot El Kantara inau- 
gure la ligne « Tour du Monde » ; cest 


ct au transport des 
times 


soit environ 


| 
| 
l 
=| à franchir le canal de Panama. Fin 1920, 
suite à une convention passée avec l'État, 
la Société des Services Contractuels des 
ï 


Messageries Maritimes est créée : elle a 
pour objectif d'assurer les services postaux, 
mais aussi des lignes d'intérêt général. Elle 


par ailleurs le premier bâtiment français / 


lignes commerciales ainsi que des Sèr= 
locaux dans les territoires d'outre-mer: 
nie, des progrès techniques 
sont apportés aux bâtiments, la chauffeiau: 
mazout étant ainsi installée sur l'Angkor 
en 1921. En ce qui concerne la décoration 
avires, l'heure est au luxe, comme ën. 
ent les paquebots Mariette Pacha 
dix Roussel, De plus, la Compagni 
organise, en Méditerranée, des circuits 
culturels au cours desquels la visite de nôm= 
breux site historique est proposée: De note 
veaux bâtiments sont mis à flots : en 1925, 
le Champollion entre en service sur la ligne 

ypre-Syrie ; vit ensuite les « nau= 
tonaphtes » dotés de cheminées carrées, 
comme l'Éridan sur la ligne de Nouvelle 
Calédonie ou le Félix Roussel cr l'Aramis 


nc! 


sur t 
Les liaisons mises en place au il des précédentes: 
décennies névoluent guère, Comme auparavant, 
cles sont de deux types. D'abord de grandes 
lignes intercontinentales qui, souves 

de Marseille, vont vers 1] 
passe notumment par Port Saïd, le canal dé 
Suez, Djibouti, Colombo, Singapour, Saigon, 
Hong Kong, Shanghaï et Yokohama), l'océan 
Indien, l'Amérique du Sud ou locéan Pate 
fique. La seule grande nouveauté de la période 
concerne cette dernière finison, puisqu'à partir de 
1923 on quitte Marseille pour gagner les An- 
tlls puis, au-delà du canal de Panama, Tahiti ee 
la Nouvelle-Calédonie. La ligne vers lést, via le 
périclite quant à elle rapidement. 
utre par, il existe des lignes annexes : un! 
trajet rapide entre Alexandrie et Beyrouth, des 
circuits en Méditerranée, en mer Noire et autour. 
de Madagascar des lignes sur La côte orientale de 
l'Inde où ne-Orient, 


Lescañer de la sal à manger 
dela 1” classe du paquebot Cordilère 


ie Générale Transatlantique 

En 1855, les frères Émile er Isaac Percire, 
propriétaires de la Société Générale de 
Crédit Mobilies, fondent la Compagnie 
Générale Maritime. Ils portent un très 
grand intérêt au développement des liaisons 
avec l'Amérique et particulièrement avec 
les États-Unis, alors en plein essor. Ils 
souhaitent obtenir du gouvernement fran- 
ais la concession de la ligne postale Le 
Havre-New York : depuis l'ouverture, entre 
1819 ex 1825, du canal de l'Erié qui relie 
YHudson aux Grands Lacs, cette vill 
n'effet devenue le principal port ma: 
du pays, En 1860, la société obtient cette 
fimeuse concession, mais également celles 
d'autres lignes vers le Mexique et Cayenne, 
‘en Guyane. En 1861, changement de nom : 
N'entreprise devient la Compagnie Générale 
Mransatlantique ; la même année, les frères 
Pereiré créent le chantier naval de Penh 
A proximité de Saint-N 2 pre 
paquebot pour New York largue Les amarres 
en 1864. La Compagnie dessert principa- 
lement ce port, mais aussi ceux du Can: 
des Antilles et d'Amérique centrale 
1879, lle obtient également la concess 
des lignes postales vers l'Algérie, le Maroc 
tla Tunisie. En 1894 est lancée la première 
croisière sur Le trajet New York-Constan- 
Hinople. À partir de 1904, la compagnie se 
réorganise : désormais, plus qu'à la vitesse, la 
priorité est donnée à la qualité de vie durant 
es voyages. En la matière, le célèbre paqi 
Ibot France, lancé en 1912, est un modèle, 
Durant la Grande Guerre, les 
transformés en croiseurs ou utilisés pour le 
transport des troupes et les soins aux pri- 
Sonniers ; au cours du confit, environ un 
tièrs de La flotte est perdu. 

Ens1925,Kcelle que les Américains sur- 
nomment la « French Line » diversifie 
son activité avec la création de la Société 
des. Voyages et Hôtels Nord-Africains 
{SVH.NA). De nouveaux navires sont 
construits :le Cuba, en 1923, qui dessert la 
ligne Saint-Nazaire-Le Havre-Vera Cruz ; 
le Président Dal Piaz, en 1929, pour les tra 
versées à destination d'Alger. Le lancement 
leplus marquant est toutefois celui de l'Île 
de France, en 1927 : c'est le premier paque- 
bot comportant des aménagements de style 
Art Déco. 11 assure les voyages entre Le 
Havre et New York, en compagnie de deux 
Autres paquebot, le France er le Paris (entré 
‘en service en 1921). 


avires sont 


Cunard Line 
Dans les années 1830, Samuel Cunard 
songe à énblir une liaison postale «entre 

et Halifax puis, de Là, jusqu'à 
Boston. Natif de Nouvelle-Écosse 1 a fair 
fortune dans la banque et dans Le commerce 
du bois de construction, du charbon et du 
er ; il a également fait construire une flotte 

}iarchande d'une quarantaine de batiments. 


C'ECTRANSA 
SATLANTIQUE 


Re Dre “co 


UUIERS ET CRoisitnes Au 


En 1838, quand le gouverne 
ment britannique ouvre les 
enchères pour la concession 
de la ligne transatlantique, 
il se rend en Angleterre, 
En 1839, associé à George 
Burns de Ghsgow et à Da- 

vid Maclver de Liverpool, 

il fonde la British and 

North American Royal 
Mail Steam Packet Com- 
panÿ plus connue sous le 
nom de Cunard Line. Ses 
liai ntre la Grande- 
Bretagne et l'Amérique 


Voracts 


née d'après avec quatre 
bateaux à vapeur 
Britannia, l'Acadi 
Columbia et le Cale- 
donia Durant les 
décennies suivantes, la 
société se développe 
et rencontre un grand 
succès, Ses bâtiments 
sont rapides et, sur- 
tout, ils sont sûrs 
là où d'autres com- 
pagnies connaissent 
de nombreux accidents, elle 

est elle-même relativement épargnée. La 
concurrence, cependant, est de plus en plus 
rude, er l'entreprise doit affronter d'au 
compagnies anglaises, amér 
çaises dont certaines se montrent plus in- 
novantes. Dans les années 1870, l'entreprise 
est devancée par la White Star Line et l'In- 
man Line. En 1879, afin de remédier à cette 
cation et d'accroître son capital, elle se 
devenant la Cunard Steamship 
Ltd, 

La mesure est efficace mais, à peine 
Cunard Line a-t-elle retrouvé sa position 
dominante que, dans les années 1890, de 
nouvelles rivales émergent : les firmes 
allemandes, surtout, battent de multiples 
cords. De plus, en 1902, la White Sur 
int l'International Mercantile Marine 
‘un puissant trust américain également 
propriétaire de l'American Line, compa- 
gnie d'outre-Atlantique qui, en 1893, a 
absorbé lnman Line britannique. Face à 
cette concurrence américaine et allemande, 
les Anglais se doivent de réagir. Le gou- 
vernement accorde prêt et subventions à 
la compagnie pour qu'elle construise deux 
immenses paquebots : le Mauretania, qui 
arborera le Blue Ribbon de 1909 à 1929, 
et le Lusitania, dont le naufrage constituera 
June des causes de l'entrée en guerre des 
États-Unis, sont lancés respectivement en 
1906 et 1907 ; en 1914, un troisième bâti= 
ment similaire baptisé l'Aquitania entre à 
son tour en service. Les compagnies White 
Star et Hamburg-Amerika Linie ripostent 
en lançant également de nouveaux paque- 


AGE 


MPTON: CHERBOURG 
re YORK 


bots, plus spacieux et plus 
luxueux que ceux de 
concurrente, mais _ moins 
rapides. Cependant, le nau- 
age du Titanic en 1912, 
le déclenchement de la 
Grande Guerre en 1914 
et les pertes, durant celle- 
ci, du Lusitania (1915) et 
du Britannic (1916) em- 
péchent les trois flottes de 
se mesurer véritablement 
les unes aux autres 
Pour pallier aux bâti- 
ments disparus pendant 
le conflit, Cunard lance 
un vaste programme de 
construction 


leur 


compre- 
nant onze paquebots 
de taille intermédiaire 
parmi eux, en 192 


3, le 
sonia est le premier 
à accomplir un tour du 


monde en circumna- 
En compen- 
sation de la perte du 
Lusitania, la compa- 

le paque- 
bot allemand Impe- 
rator, qu'elle rebaptise 
Berengaria et qui vient épauler le 
ctania et l'Aquitania: Southampton 


gnie reçoit 


Mau 


| remplace Liverpool comme destination 


britannique des grands express transatlan- 
tiques er, en 1926, la Botte de Cunard est 
plus impor le possédée avant- 


| guerre. 


White Star 


En 1845, afin de profiter de l'accroissement 
des échanges commerciaux entre l'Angl 
terre er l'Australie (de l'or y a été récem- 
ment découvert, entraînant un important 
mouvement d'émigration), John Pilkington 
et Henry Threfall Wilson fondent à Li 
pool la White Star Line of Boston Packets. 
Quelques années plus tard, 
sionne avec deux autres entreprises de taille 
modeste, Black Ball Line et Eagle Li 
devenant Ja Liverpool, Melbourne and 
Oriental Steam Navigation Company Li 
mited, Le premier bateau à vapeur, le Roy 
Standard, est lancé en 1863. La fusion, peu 
fructueuse, amène bientôt la White Star à 
reprendre son indépendance. Par la suite, 
elle choisit de se tourner principalement 
vers la liaison transatlantique Liverpool 
New York ; malheureusement, à cause de sa 
Aotte majoritairement composée de Vieux 
navires, elle ne parvient pas à résister à la 
‘concurrence de la Cunard et, en 1867, elle 
fait faillite, 

Elle ne disparait pas pour autant. En 1868, 
“Thomas Henry Ismay, qui avait investi dans 
l'entreprise depuis les années 1850, la ra- 


chète complètement, Comme ses prédécess 
seurs, il entend concentrer son activité SU 
les liaisons entre l'Europe et les États-Unis, 
Pour se doter d'une nouvelle fotte, il signe: 
un accord avec Harland &c Wolff, chantiers. 
navals nord-irlandais qui réalisent pour son! 
compte l'Atlantie, le Baltic, l'Oceanie ele 
Republic, luxueux bâtiments dotés de voiles 
mais fonctionnant également à la vapeur. 


Hormis le naufrage de l'Atlantic (1873), 
la fin du XIX: siècle est une période faste. 
pour la White Star, dont la réputation de: 
luxe s'impose. Plusieurs navires célèbres 
sont construits, comme l'Atlantic ou encore 
le Teutonic er le Majestic qui remporteront 
le Blue Ribbon. Après la mort de son pros 
priétaire en 1899, la compagnie est dirigée 
par son fils, Joseph Bruce Ismay: En 1904, MI 
celui-ci devient directeur de l'International 
Mercantile Marine Co. qui, deux ans plus! 
tôt, a racheté la White Star. À cette date, ï 
Ismay, misant toujours sur le luxe des ins= 

tallations, a déjà lancé la constructiontdes! 

quatre paquebots que lon  sumommieral 

«the Big Four », les plus grands de leur 

époque : le Celtic (1901), le Cedric (1903), | 
le Baltic (1904) et l'Adriatic (1907) Aa 
même année, pour répondre aux immenses. 
paquebots construits par la Cunard etipar 
la Hamburg-Amerika Linie, Ismay décide 
la réalisation de trois nouveaux bâtiments 
l'Olympie, le Titanic et le Gigantic (deve= 
nu le Britannic suite au naufrage du prés 
cédent). Ceux-ci, plutôt que sur la Vitesse, 
mettent l'accent sur un faste plus frappant 
que jamais er sur la sécurité, domaine pou 
1 la White Star est fort réputée ous 
tefois, les choses changent en 1912, avec le 


Wire Sapline | 


ten 


re 


dis En 


LA PIRATERIE DANS LA MER NOIRE 


HR ÿ 0 quels jours, dan le Tops, M, 7 Gentison, 
“encoÿé apécil de ce Journal ou Caucare, racontoit une 
ériraérdinaire aventure maritime à laguelle À ait dt 
mélé Ja réservé à L'Ilustration ler photographies re 
produiter La 8e ser imprestions parsonnéler Pendant Le 
Plage por des pirsies du paguebot français Souirab 
ana la mer Netre 


Le goût du meurtre et du pillage, la disparitie de 
Égalité, toc ce Baux ions de In guerre mondiale 
ant faié reasire ser le Pont Buxin le brigandage marie 
Lime À mais srmûe, rer anelen Alau des mers, tyreur 
dés naÿigateurs enrépéens au moyen be. On aurait Pa 
Gruire cependant que cote race de harlis pllarde qui 
fafetaient a mer Méditerranée ét Ja mer Noire avait 
disparu; mais Los mauvais nstinéts de l'homme nt 
brnals come le monde; touttés parfois par Jes lois 
late la réapparaimsent dès quo les circonstances Les 
Tavorent. 71 ont impair méanmoles qu'au début do 
Vinutidqe ce, alors que nous ponsélons le remrces 
non seciemant de la vapeur, mais de la Uégraphie dans 
BAY mit éosore dans la mer Noire, à In barte de 
non torpllears, des bandes de forbans aoser téméraires 
Pour ataques un grés paunebot franais, maltrier 208 
À &quipage et piller près de quatre cents passagers. 
Léagremion contre le Somineh fat organisée ao 
minutieusement qu'au cours de la guerre un coup dx 
mais jaramment régi. À 2 beuron précies, commandant 
lnpilaine en second, Hégraphiste, équipage sent ms 
La Lau de mia par ds groupes de Gus, où 
pans répartis aux tout Je atouu et qui ne coment 
de tirer des coup de revolver pur mainteair parmi 
es passagers émoi mféwsaire À la porpétration de 
eue rime Me trourant au début de J'attaque das 


teur de la TL S. F, M Sahue, au Robe 
an Gsbins brie à coups de rovalver. 


amor et bientôt malé À ane eobue de passagers folie 
Nénes du pont, je demends dans là grande salle à 
I dasger de première clame où bientôt Varrisée de deux 
Jpasdits, revilrer au poisg-me fait comprendre tout 
softs a mature da goetapens. Porteur d'une somme 

À: smen rondelette dent je tions à ne paint être détalisé, 
À Y'ai vie pris ma décision ÿ on couloir est devant moi, 
{né cabine ent ouverte, J'y pénâtre 64 m'étends sou 1a 
éonekatte inférieure, tandis qu'une malle Jongrant des 
fiuies du Bard extéieur me protlge comme dans 02 
RM Fe J'attends, endant Voreile.. De la alle À 


f& 
l 


‘Aricie de 1920 sur la piraterie en mêr, pari dans jour L'stañon 


RAS RP AR 7 
lee 
SR een Le 
| ais tel polot mûr, à cet Tustnat, de In diparitiôn, 
DL RAR es 
| dis le début sous les tuyau Craie re tr 
OR 
Se RE Lee LE En 
| ee Pres 
Re ed | 
Se mnt 
RO 
re 
EE SE DE De 
TOR Rp 
seiguer. Dirige-t-on Fe 'soutran du de Nororessisk 
| SSD LE ds 
En 
Fosse Re 
RP 
D ee Ste 0 Dernier sa et 
RS Deere ee | Sens eu ess 
me tair ot do na point bouger. Je reste done immobile, mn qire ap 
DE RSS Par ed 


| Su vois uee sonlever e tapis, l'aotre se 


des draps d'une eouchote, Une rose PL 
| 15 mai laste ouverte depuis In pronière paris 
| 5 Vois des dons navet que de qhiflent Palo. Pons 
|'Aot ce tomes je puis roprebdre tout Gcocement. ma, 
| Postes de rep eur le cé, éostre la Faro et D 
| Font raid spé en une tntion nerveuse presque Gta: 
| optique, je continue à absarver bottes, maios, revers 
| qui paueat ot repaésent 10 long de la éoucbetis, à quels 
| A linguaote contimtrer de male, Focoe soe fois 
| Se Mai colère Je matets Qui, me protège où cat 
| de je cuir rauvé jar l'épaisaur da (ail. 
| Sent pas de Camps copandae de romreler Ja PA 
| dater brosgpement, près. de, ma couchette va) 
| Bras ee un grovu ve pout À terre, landis qu'une main 
ee rome maine tendon, commence A NOTE: 
| rein Ua," stand al DD ide 
| puis. m'empolgre là jambe. Un Kropwement de 30 
| Ben pare de fon Domme aonligne Le meta dur gite ÿ 
ris Je nai phus QU me rendre Je sr en! 
Der Le prie Met que le 
Ro dus ever où APP our ma mage. 
V3 là quelque hante À faire « camarade x, Dex 
Érsle que ve matient ne n'effears pollement 9tand) 
| Se mcsndes plat tar, je fus) debout, dans He 
| Séfioe Amique, les bras an l'ai, es Ja Mona 
| Etre remote Les mains sale d'un briguad YA 
ha eavcièone d'un long manteau bran 9 do5ÿ 
da a reouvert d'un pate one, 6 oi Lis 
Va que le Vous, Dlomgont dans mes Pashe. Cm 
Viet subtil qu us clin d'ail, s'en vont gone 
sncure ca oupponde GR dutesdoe. L'inportante 
aie de Le mme que J'ai rar MOI me vaut en outre 
Sen part de Lan de deux autres larrons, la os 
grande injure qui soit mur levres beleheres 2 22 
| FE quai) anré d'une voix range el mcbSBIe 
Re de ou An, € nur 
| Rtuats apr 3e me trou dans Ve grand salon, 
Mn aus pasagere, doof qlquor aus, atterés ont 
pare lose fera ent cmports 
| Fur bat, nos pirate se font conduire à Verre, ar Jen 
| éécea du Lasitam, dam une petite. save PAlabe 166 
| sytéronse entouré 4 rochort Et le Sora reprend 
re rt en pags fe Jon | A NS rente 
teste eus pannes sut fon ur | Le Srqaipage, nous noux rerrau lee maine, seu 
Rant ent Le our des bagages: Vent rer ln mali qu | ciant ler uns le autros d'ltre sorti miracclenmment 
me préltget C'est fait ; une brasgue Jumièra éclaire mn | Irdemves de éette ntenfure. 
Est Je ma Ltd tre ar, na 8e ms 
Fire À ms pla simple cxpremio, de Jouer à l'homme. 
seutchune. Vaio der? Remmat lentement ne 
min jusqu'à mon visage, je me pinee Je nest. Pen 
ant ce temps le male ot foule 3 le age réanda 
par ere s'amoncais contre Je cette, me créant 
An moutons remparts BuirJe œuvél Non, ranque 
most vo mouvens Act de lumière m'imonde de matelas 
rmbme de 1 coche, sai pas Le main d'un den br 
Sands, dont d'être soulevé d'a le mes à 
An tra interet were 24 je rois pan 
Guns sente la tite méchante de man 
ms parle MG voit. II ma voit 
| Rés, ue m'a pas val Le mardi at reombé. 
| Lracat d'eprie dame lequet me jettent con raples 
atersaneen d'spair et de craite n'a rien d'agréable à 
ar -Uyme lubmème, (api sons ep élite, n'eut pat 


Le commandant Mattel, du Souiroh recvellant 
Ver déslarations des passagers 


| 
| 
| 
| 


slarritent de faoetis 
nor myronturs #'échappert maintenant en canot nur 
A mer ; néanmoins, je crois prodent d'attendre que la 
Hi ds atagus à brechaba éotral rain ls 
Atäemmelt Va Mn de l'aventure et, prenant hoD8 ln 


£ 


naufrage du Titanic ;il entraîne uni 
mé 


pic ainsi qu' 


grande 
ance envers les navires de classe Olym- 
our la White 


tar, sans compter les dépenses occasion- 


n coût énorme 


nées par la nécessaire amélioration des ins- 
tallations de sécurité sur les autres bateaux. 
En 1913 surviennent la démission d'Ismay 
et la mort de John Pierpont Morgan, le 
Mercantile 
Marine Co. ; toutefois, le nombre de pas: 


propriétaire de l'Internation 


sagers sur les ni 
plus élevé que jamais. Pendant la guerre de 
1914-1918, ses bateaux servent au & 
de troupes où de maté 


ires de la compagnie est 


sport 
d'autres étant 


convertis en croiseurs ou en ne 
taux. Nombreux sont ceux à coul 
Britannic en 1916, ou encore le Li 
et l'Oceanic. 
Après le conflit, la White Star conserve 
toujours le paquebot Olympic, qui na 
cessé de transporter des passagers entre 
l'Europe er les États-Unis. De surcroît, en 
compensation des pertes subies, elle reçoit 
le Bismärck, le plus grand paquebot du 
monde, quelle renomme Majestic. Toute- 
fois, contrairement à la Cunard, les Années 


Type Vilesse 
CRE 2/2 30 jours He 
Congo +/25 jours M nœuds 
Pogucbot +1-12 heu 

Forsleol 2115 15 au 


Vingtne 


1925, 
Marine Co. fait 
connaître son intention de vendre ses fi 
1 1927, la White 
Star est rachetée par la Royal Mail Steam 
Packet Company, laquelle devient alors la 
plus grande compagnie maritime du globes 


nt pas fastes pour el 


l'International Merc 


liales non-améri 


nes. 


Vitesses des navires 


La ble suivante indique la capacité 
moyenne qu'un type de navire a de respec= 
ter un délai, quelle est sa vitesse moyenne, 
et quel est le prix habituel d'un billet La 

pour une 
distance de cent ou de mille miles” Pour. 
une courte traversée utilisez la. première 
ur une longue traversée utilisez 


plupart des tarifs sont donn 


colonne, 


la dernière. 


Nombre de miles couverts 

par jour de huit heures 

Caboteur — approximativement 90 miles 
Cargo — approximativement 130 miles 
Paquebor — approximativement 230 miles 
Ferry-boat — approximativement 45 miles 


Coûl Coût 


eur 100 miles ar | CCO res 


5$ 
30$ 
€0$* 


Les bts de première classe surun paquet coter Lil de ca quiet ndqué 


Records ON DE HOOVER MEL TERME À LA CARRIÈRE 
Er Pre in DU QE PRÉSIDENTIEL, LE MAYELOWER 


AL plus grinde distance parcourue en un 

jour sur un voilier : 437 miles 

* La plus rapide traversée de l'Atlantique 
sur un clipper : 12 jours 

» La plus rapide traversée de l'Adantique 
sur un yacht : 12 jours et 4 heures 

= La plus rapide traversée entre Cherbourg | 
‘et Southampton : 4 heures et 19 minutes 

= La plus rapide traversée entre New York er 
Cherbourg : 5 jours, 1 heure et 49 minutes 

e distance parcourue en un 


nia, 676 miles, soit une moyenne de 27,04 
Rœuds à l'heure 
2 La plus grande vitesse en canot automo- 
bile : 10 km en 6 min 12 s, soit 58.84 miles 
à l'heure 
* Le plus rapide voyage autour du monde : 
23 jours, 15 heures, 21 minutes et 3 se- 
condes. 


LES 30 PLUS EROS PAQU 


(enregistrés en 1920) 


Longueur Largeur 
Cr) Card) 


.10 
.97 
-96 


Tonnoge 
enregistremen! 


President Grant . 
Berli 
Prince Frederick Wilhelm 
Cleveland. 
Need Amsterdam . 


Le golf caprif permet aux joueur de garder 
formé durant le voyage La balle est reten 
PER Système de fil sur bobine pour éoïter de 
La perdre dans les fots 


Parallèlement à la compétition pour la vitesse et a taille dans 
‘des paquebots de plus en plus luxueux, il y a une recherche 
“constante de nouveaux divertissements pour préserver l'intérêt 
des passagers er Les satisfaire durant le voyage. Les classiques, 
comme la promenade sur le pont, le concert dans la soirée, la 
pièce de théâtre amateur lors de la dernière 
que Le diner à la table du capitaine, ne sont plus le 
‘disponibles, Parmi les derniers ajouts, on peut citèr des 
nases bien équipés, des piscines, du golf, du tennis et une foule 
‘d'autres jeux de pont. 


nuit en mer, ainsi 
uls loisirs 


ym- 


Beaucoup de passagers, en quête de choses différentes à faire, 
font ên général plus d'exercice physique lors d'une croisière 
que lorsqu'ils sont chez eux. La mer a done pris la tête dans 
le domaine du développement de jeux atcessibles à tous, du 
jeu de palets aux courses. Il n'est pas rare de voir un notable 

ou sh femme s'adonner, justé avant le diner, à des passe-temps 
cbmime des courses en sac ou à« trois jambes ». Pour les pas- 
<agers souhaitant des exercices plus sérieux, les gymnases des 
> plus grands paquébots, ou méme des bateaux étrangers, offrent 
Tous aujourd'hui un large choix dans ce domaine. 


L'âge d'or du voyage 


Luneides nouveautés les plus populaires est le cheval élec- 

Kia pouvant Aller au pas, au trot, et même au galop, tour cela 

fénouenant simplement un bouton. Une promenade matinale 
* $ er 


DE L'ÉQUITATION SUR LES PAQUEBOTS 


Des courses de bicyclettes, d'obstacles, mais aussi du golf, du tennis 
etbien d’autres activités ont été inventées pour les passagers des bateaux. 


Les paquebots les plus célèbres qui sillonnent les mers sont le 

Leviathan, le Berengaria, le Majestic aänsi que les bateaux de Ia. 

White Star et de la Cunard. Mais également des navires fran- 
çais et allemands comme 2 Paris ou le Colombus. 


dans Le jardin est donc tout à fat réalisable sur ce destrier, né 
au sol par un système de rails. 


Pour tous les amateurs de boxe insatisfaits des machines les- 
tées et des classiques sacs de sable, il existe-un nouveau type 
d'entraînement fit pour eux. Un adversaire fictif, à là figure 
grotésque et à la base ronde et lestée, leur garantit qu'à chaque 
coup donné, il reviendra toujours en place pour en demander 
encore plus. 


Les jeux de pont, permettant de goûter À l'air libre et légère- 
ment salé, qui ne demandent aucune expéricnce où connai 
sance particulière, restent, malgré tour, les préférés. Une partie: 
de tennis peut-insi être jouée sur les ponts larges, alors que sur 
certains paquebors, particulièrement ceux faisant le trajét entre 
New York et l'Amérique du Sud, une variante amusante a été 
mise en place. Celle-ci utilise en fait des palets de corcle au Jieu 
des balles et des raquettes. Le filer est tendu à lin mètre cin= 
quante du sol, et es palers sont lancés de l'autre coté, les adver- 


POPULAR MECHANICS 


L'âge d'or du voyage LE 
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POPULAR MECHANICS 


MECIHANICS 


POPULAR 


ue par des cordages sur le 
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POPULAR MECHANICS 


L'âge d'or du voyage 
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POPULAR 


MECHANICS 


Lorsque) la péssagers d'un grand 
pagiebot franchissent LEquateur, des 
cérémoniès élaberées comprenant un bal 
masqué en lime de père Noptune 
aihs que la préentation des def au 
dieu, ont eu eur célbrer l'écénement. 
Linie el photo 6-desus montrent le 
dieu de Là mer en costume ea fe qui 
a lieu lors balpaetale orgônis pour 
l'occasion] Giémntre le père Neptune 
rend def a Dey Jones» gardien du 
agé à fruers es actans, Les bas de 
ce gere sont les évènements frveris lors 
des erosère au long cours. Les costumes 
réalits proviennent généralement des 
pays q'incarnent La gens astumé, 


5 


Duiersur Les ages et aussi populaire qui tr, et de ontheutre 


sé de paagers ajoutent du plaisir la raverséé 


POPULAR MECHANICS 


TE. 7 


POPULAR MECHANICS 


aires devant Les rattraper. Les règles et le calcul des points sont 
pratidüement les mêmes que pour Le tennis classique. 


Parvenir à distraire plusieurs centaines de passagers est un 
travail difficile. Pour les plus gros paquebots, lors des trajers 
relativement courts le problème se résout plus où moins de 
Jui-même, Mais pour les plus petits bateaux, sur des trajets plus 
longs, tels qu'en direction de l'Amérique du sud, de l'Afriqu 
sou encore à travers le Pacifique, le problème est beaucoup plus 
délicat. Sur Ià plupart des longs courriers, dès Le premier jour 
en mer, un comité est chargé de créer avec les passagers, les 
plannings des différentes activités : bals masqués, tournois de 
bridge, tennis sur pont, golf jeux de palets, combats de boxer 
tous Îes autres jeux. 


Les cireuitspéciaux, où: les passagers sont ensemble pour 
plusieurs semaines; voire plusieurs mois, fournissent des chefs 
Organisateurs avec au moins auné dou 


paquebot. Ces chefs 


ine de guides par 


nt sélectionnés attenti- 
responsables du tireuit, et doivent répondre à 
stbien précis. Ceux-ci étant : être des hommes 
d'une grande culture'et diplomatie, posséder des personnalités 
attirantes, savoir Parler plusieurs langues, bien connaître li 
toire des pays qui seront visités, et, de plus, ils se doivent d'être 
d'habiles connaisseurs de la nature humaine 


‘organisateurs 


En plus de tous les autres amusemients, il y a toujours le grand 
“classique de parier de l'argent sur le temps du trajet. Ce pari 
2 motivé la création de nouveaux records de vitesse. Cette: 
« course » est revenue à la mode l'année dernière, après plu 
sieurs ann me. Le Leviathan 'a inaugurée par le re- 
cord Cherbourg-New York en cinq jours, sept heures et vingt 
minutes, après avoir été équipé de brûleurs à mazout. 


s de ca 


Le Mauretania, vétéran de nombreux records de vitesse et 
jumeau de linfortuné Lusitamia, revint avec le record de 4 986 
Ailomètres en quatre jours, trois heures et vingt minutes, Il en 
chaïna peu de temps après avec Le record New York-Plymouth 
en quatre jours, vingt et une heure et cinquanté-sept minutes. 


Les courses de bateaux à travers l'océan sont devenues un sport 
populaire depuis le Savannaë, bateau À vapeur de trois cent 
cinquante tonnes, parti de Savannah, Géorgie, le 24 mai: 1819, 
pour arriver à Liverpool vingt-six jours plus tard. Ce futle pre- 
mier bateau à vapeur à avoir franchi l'océan. 11 fonctionnait 


à voiles ainsi qu'à vapeur, et d'ailleurs, les voiles not jamais 
complètement disparu des paquebots jusqu'à il y a environ 
trente ans. 


Dix étidiantes passagèré entente œure unique et dificile sur Le ponfi en tenant en équilibre uné orange sx le goulot d'une bouteille tout en se 
étant pour arriver dla ligne d'arrie 


vitesses et tarifs 


tats-Unis, les lignes courtes entre 
art nr por 
TC | 
RL ve 
a font au rm de 400-500 km par our 
cn te Lg 


sance qui S'en fennent aux VOIS 
rapides peuvent pro 
2300 ken par jour pour 
du komètre 


jusqu'à 1 201 
un px d'environ 4 
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1. Caé-Torasso 2, Fumoir des 1= casses. - 3, Bauique de la fours &! magasin de vente. 4 Salon mit. Gale 
- 8 Hal d'entrée el grande descento des 1 casses. 7, Ascenseur. 8. Grand salon de conversation. 8. Acc du publ, 
à là T.S.F - 10. Séle de eu des enfants, - 11, Sale de mécanohérapi. - 2, Course de ab promenade  19/Caré) 
des oficers.- 14. Descente des fins. 15. Commandant en second 16. Lieufenan.- 17: Bain des oficrs. ARTS, 
F 19 Sale des dépêches e la TS. F (pubi).20.Chenl 21. Opérateur de T.S.F - 22 Salon du commandant. 23, 
Chambre des cartes.» 4. Chambre d'écoute des cloches sous-mafnes.- 25. Toner. 2, Pal pour (ooüng.- 27. Canal 
automobile muni de T. $.F.- 28 Promenade des 2 classes 2. Salon des 2 classes. 30. Cabine des 1 ux8. 31. Sal 
de coifure des 1" (hommes). 32 Salon de lue des 1" dames). - 33 Appartement de ke. -%4, Bureau de renseignés 
ments des 1 lassos. 35, Cabine et chambre du doceu. 36, Sale à manger des 1" cas30s— 7. Apparlomant de gran 
Aute.… 38 Descente dos 3" classes. 39. Panneau de charge de la cale avan. 40. Descente de l'équipage. 41. Promenad 
du personnel. 42 Cabnes des?" classes. 43, Salon de coifure des 2 classes 44, Cabines mxlos 45, Desconl dés 2 
chasses. 46. Grande ingere.47. Bans des 1= casses. -48.Fommes de chambre. 49. Cabnos des 1" casses, -50) 


Ofce de La grande salle à mark 


« Il quittèrent Nes York en bydravion et em- 
barguèrent sur l'Olympie au large de Long Is 
land. De Cherbourg, ils traversèrent en avion 
l'Europe ell'Asie, atteignant Tokyo le 11 juil- 
let. Th arrivèrent par navire à vapeur à Van- 
er, Colombie Britannique, le 20 juillet, 
puis prirent l'avion jusqu'à News York City. » 

World Almanac : 29 juin-22 juillet 


Par la terre 
Entr 


es vi 


Lorsque l'on désire voyager hors des villes, 
quelle qu'en soit la raison, de nombreuses 
possibilités sont offèrtes, Un vaste réseau 
ferroviaire quadille de nombreux pays, 
auquel commencent à s'ajouter, notamment 
aux États-Unis, des lignes d'autobus longue 
distance en développement rapide. Le suc- 
cès de l'automobile privée est à l'origine 
d'un ensemble de voies rapides ; en Amé- 
rique, elles sont financées au niveau fédéral 
ét parcourent le pays en tous sens. 


Frams et interurbains 


Du début du XX: siècle jusqu'aux Années 
Folles, le tramway électrique a connu un 
«essor considérable. Dans nombre de cités, 
notamment européennes, il_ constitue le 
principal moyen de transport en commun ; 


aise et verre) 51. Bar des 3" ciasses. — 52. Promenade des 3° classes. = 53, 


il est même devenu interurbuin, reliant le 
centre des grandes villes à leur banlieue où 
à d'autres agglomérations. Aux États-Unis, 
le système à également connu de belles 
comme celui de l'interurbain = à 
emin entre le tram et le train = qui, 
toutefois, face à la concurrence des.lignes 
d'autobus, va devenir presque obsolète à 
la fin de la décennie. Extension du réseau 
des grandes villes, ces rames électriques dut 
« rail léger » sont très fréquentes dans l'Est 
du pays. Reliant les plus grandes cités àtdes 
terminaux centraux, elles. permettent, aux 
passagers de se rendre de l'une à l'autre tour 
le long de la côte Est, ct aussi loin à l'inté= 
rieur des terres que Cleveland où Detroit 
L'interurbain … fonctionne généralement, 
vingt-quatre heures sur vingt-quatre, sept 
jours par semaine. 

L'interurbain est silencieux et sans à-coups, 
et ses voies traversent des paysages magnis) 
fiques Le long de la côte et des Grands Lacs: 
Avec de bons changements, un Voyigeur 
peut parcourir jusqu'à quatre cents Kilos 
mètres par jour. Les tarifs varient maïs le 
coût moyen sétablit aux environs de 46 au 
kilomètre. 


mi 


Les lignes d'autobus 


Pendant la guerre, les recherches pour 
concevoir des véhicules de plus grandes 
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Bains des 2 classes 54, Sal à manger des 2 classes. - 55, Mécanicièn en chef. - 56. Ofciers mécaniciens. - 57. Peëte 
resserre à farine. - 58, Boulangerie. - 59, Cuisines des 1" classes. 60. Offce de a grande salle à manger (isrbuton des 
ais). 61: Chambre photographique. - 62. Agent des postes - 63. Sale de bi. - 64. Soute à déphches. - 65. Deuxième 
doceur- 66: Chambre pour male isolé. - 87. fmere, - 68, Lavebos des 3° casses, — 69. Bains des 3 classes. - 70. 
Descente des males. -71. Réfectore des males, - 72. Rélectore de l'équipage. -73. Chef d'orchestre. 74. Muscens. - 
[TS Patte Engerie. 76. mpimeie. 77. Imprimeur. - 78, Cabnes des 3° casses. 79. Cuisine du personnel 80, Cuisne | 
des 3 casses, - 81, Salle à manger des 3° casses. - 82. Descante des 3° casses. — 83. Postes des classes. - 4. Poste 
de l'équipage. 85, Poste des garçons. 86. Grande cambuse, - 87. Chef d'entrepont. 88. nterprée. 6. Dactiographe.- 
80 Réfecoire des garçons. 91. Poste des garçons. 82. Ventlaleurs.- 3. Poste pour sx premiers chaufleurs. -S4, Poste 
es chaufleurs. 8. Rélectore des chaufeurs. -96. Puis aut chaînes. - 97. Cales à marchandes.» 98. Grande resserre 
ane. - 29. Vins en bouteil. - 100. Eaux minérales - 101. Chambre foide pour volale et gber. - 102. Chambre froide 
pou Mande de boucherie. 09, Soute à bagages. 104. Cambuse avant. - 105, Peët magasin à matériel. : 106. Machine 
(A figorique. -107. Compariment des auxsares.- 108, Chambre des Lurbnes.- 109. Chaufres. - 10, Réservoir à mazout 


dimensions ont permis de dessiner des et un service qui sétend là où le rail ne va 


illir en toute sécurité un 


# bus pouvant ac 
n grand nombre de voyageurs. En Europe 
commencent à apparaitre des 
fearqui complètent d'abord celles du train, 
ant de Les doubler (cest Le cas, en France. 
à partir de 1928). Leur essor est toutefois 
Eu plus marquant encore aux États-Unis. 
IE, le réseau des voies rapides se développe 
Vite et permet aux lignes de bus longue dis- 
tance de concurrencer le rail. En 1926, des 
lignes de bus relient toutes les plus grandes 
Villes et, en 1928, les conducteurs se relaient 
D routes Les six à huit heures sur le trajet New 
York-San Francisco. La même année ou- 
rent des liaisons telles que Vancouver-Los 
Angeles ou San Francisco-Salt Lake City. 
Greyhound Lines se présente déjà comme 
in tout puissant de ce secteur d'activité. 
Au début des Années Vingt, les passagers 
Sontientassés et secoués ; le confort est 
décidément très inférieur au rail. Maïs à la 
fin de la décennie, les compagnies de bus 
‘se sont équipées de voitures plus grandes et 
confortbles avec fenêtres à rideaux, sièges 
inclinables et toilettes embarquées. Le bus 
panoramique, conçu en Californie, surélève 
Ta section passagers, pour offrir une vue sans 
obstacle sur le paysage, et agrandit consi- 
dérablèment la soute à bagages au-dessous. 
(Plus lent que Je train ou l'interurbain, le bus 
propose des tarifs notablement moins élevés 


mes d'auto 


pas. Les villes les plus petites ont bien sou- 
leur gare routière, ou au moins un arrêt 
officiel devant un restaurant ou un hôtel du 
centre-ville. Malgré les progrès réalisés, le 
transport par car reste moins fiable que le 
rail et plus fréquemment sujet aux pannes, 
aux accidents et aux conditions météorolo- 
giques défavorables. 


Les automobiles 


L'essor der strie 


automobile 


Avant-guerre, à la notable exception de 
Ford, les constructeurs ne  produisaient 
des automobiles qu'en petites et moyennes 
séries. Le conflit, cependant, change la 
donne : les besoins considérables qu'il gé- 
nère, particulièrement en matière de muni- 
tions, conduisent l'ensemble des industriels 
européens à adopter les méthodes du for- 
disme et du taylorisme. En France, Louis 
Renaud et André Citroën, qui ont compris 


ce qu'impliquait l'avènement de la construc- 


tion massive d'automobiles, investissent 
beaucoup dans ce domaine. Le premier, qui 
produisait déjà des automobiles avant le 
conflit et qui, durant celui-ci, à inventé le 
char Renault FT, recommence à produire 
des véhicules civils dans son usine de Bou- 


Les paquebots géants, un article de l'Aimanach Hachato de 1927 


Les Paquebots-Géants. — De la cabosse de cacao à la tablette de! 
Chocolat, — Quelques appiloations ménagères du.Petit moteur! 
électrique. — La vie chère. — Assurances. 


LES PAQUEBOTS-GÉANTS. 


L£,14 mûrs 1986 a eu lieu à Saint-Nazaire le lancement du paquebof lle 8 

F'ance construit par les chantiers de Saint-Nazaire-Penhoët pour lu Compagnies 
dénérale transatlantique. Ce nouveau bâtiment réuni! dans une harmonivuse el 
Scientilique synthèse loutes les qualités requises des paquebots-géants dont nous 
| examinons ici leS\earactères généraux 


Du Great-Eastern (1860) à nos jours. 


#5] paquebots-féants,.ceux qu Jaugent de heures qu'à" procurer aux passagers Une tr8s 
L°2300 1160 00 tonnes, plies ronds, et versée Neue: que lo conter eu la et 
Viennent @n éle dans la nemenclaturo iotémae à plus impérieiwement ‘exigée des. bateaux 
onale du Lleyrs: Repise, appartiennent aux les grands transatlantiques peuvent être couts 
compagnies de navigation qui font Je service des dérés comme «les Palures des Mers». 
Sovageurs ontre le ces Dimensions, 
d'Europe et. New-York. confort; à ce trois dé 
Fransailantiques de pre ments. Souvent contradien 
rmler ordre. Les noms des Koires, le construsteurs ont 
| Hamçais nous, sont come altemativement sacrifié, 
us + France, Paris, Ie der S Américains ont le plus 
France, lo. dernier lanot. grand paquebot ave Jef 
Nous en connaissons méme $0 000 tonnes du. Laser 
parmi ls étranger : Levia 6 Han ske Anghis ont Je 
Ham, qui ct américain ave le Maure. 
Majesie, Olympie, Maure. st 25 nord ef 
Fami QU soné englis. 1 8 que le autres De 
You a ne dirai. 2 passent Huére 22 OU 23 
Quand leur anbétro, le } ’ Les Français avaiènt 48 
Great Eastern parut ‘en ï 13 plus éonfonables ave 
1860, es dimensions inuse QI: France ot suriont 1e 
tés de 210 métres sur 25, A Paris. En construisant 
Îe nombre imposant de 583 e FI de France la Compas 
passagers: furtèment le gaie transathintique a doté 
nom de «ville flottante »* notre | matine. marchande 
gui ut aime à d'un paquebot mode ob 
|Meatenient appliqué à ses les tr qualités. requises 
succégauns fumédiats, Plus tard, lorsque la | se trouvent admirablement équilibrées. Le ne 
Aütte de vitéase réussit abaisser d'huit, À sept veau transatlantique, long de 247. maires, | 
8 méme à cing Jours et quelques: beures la | large de 28, jauge 4x 300 tohnes ; at items eo 
|urée du voyage, les villes Rottantes devinrent ue 22 nœuds son aménagement eut l'oxprecdo 
{fes sgrands couriers dé l'Occan ». Aujourd but. suprême du ka et du confort et tait Éobnele 
Au'on bercle moins à gagner encore quelques à Botre raide compagnie do navigation. 


Dimensions et Aménagement 
des Paquebots. 
EN qu'ils Sokemt tous énormes, Cest par un Majestic, un Levialhan: 290 m. de longuene. 


L'âge d'or du voyage 


leurs dimensions que. ces. paquebots dif: 
féreutle plus apparemment ; du simple aû double, 
gt même plus, pour le tonnage ; d'un fiers en” 
fviron pour la longueur, comprise entre 200 at 
j09 masret. pour la largeur, entre 20 et 30 } la. 
tuteur seule varie relativement peu: 16 À 18 
Imprrssionnantes danses moins gros bâtiments, 
“ces” dimensions sont écrasantes d'aspect Jans 


pour ce dernier, 39 m.50 de largeur, 18 de batteur, 
Le voir en cale sêche, c'est considérer dui£rots 
Aoié üne raison haute de six étages IOngue 
comme une rue, Les détails sont à l'avenant ss 
une ancre pis 13. tonnes, un gouvernail 260 
Construetlon de la coque. — Diérents des 
dimensions, Jes grands paquebôts 86 retsormbl ans 
beatoup Par Ja construction dé leur coque et|| 


ALMANACH HACHETTE 1927 


Hé2 disposition de l'intérieur. | Ressemblancs 
rationnelle puisqu'ils ont mêmes péril à pré- 
Vol mêmes {onctions à remplir. 

‘Les périls, ce sont le naufrage et l'incendio. 
Pour comjurer le premier, ou pour en atténuer 
Jes effets, on fait, pour ainst dire, la « part de 
Veau». La coque est munie d'un double fond 
£ ce double fond et divisé en _ compartiments 
Qui, le cas échéant, localiseralent une blessure 
ie au flanc du navire. En travers de la coque, 
sont disposées des cloisons étanches, qui. en 
fisasont toute largeur, partent du fond et 
s'élèvent au-dessus de La ligne de fottaison, Le 
danger s trouve de Ia sorte circonscrit dans un 
compartiment. Mémes précautions sont prises 
dans la salle des machlnes où des parois is0* 
Jantes empéchent le danger de se propager d'un 
moteur à l'autre. 

“Contre lo fou, les mesures sont d'importance 
aussi: postes d'incendie dans les endroits on 
fiques, tuyautage qui circule partout, pompes, 
xtincteurs, tout un système d'avertiseurs 


Vitesse et 


rresse. — La record de l'Atlantiqueest détenu 
par le Maureania de la Cle Cunard, En 

2909 il a mis 4 jours, 

13 Ru 41 mu À couvrir les 

4525" km. qui séparent 

New-York de Queensland 

{irande). C'est je seul pa= 

quebot capable d'un pareil 

tour de force ; mais tout y. 

‘est sacrifié à des machines 

qui brôlent un combustible 

énorme et tiennent une 


Port aux ser 

Aussi est-il resté soul 
‘avec ses 25 nœuds, Trois de 
mes rivaux en fournissent 
235 : Leviathah, Majestic, 
France. : Mais l'amour 
propre. des compagnies a 
fédicieusoment cédé devant 
des: considérations d'ordre 
pratique qui demandaient 
éneore un léger abalssement 
de la vitesse pour ne-pas 
Btre obligés À d'autres sacrifices ; c'est à 
22 nœuds qu'elles s'en tiennent aujourd'hui. 
Tel est le chiffre du Berengaris, du. Paris, de 
V'lé-dé- France ; c'est la traversée on 6 jours, 

A'six jours par traversée, le voyage d'aller 
let retour d'un paquebot, y compris les station- 
hements nécessaires aux deux terminus, prend 
trois semaines, Ainsi pour. assurer un service 
hebdomädairs ininterrompu, les compagnies 
sont-elles obligées de posséder au moins trois 


, Le Confort et 


#54 line entreprise extraordinaire que de 
“transformer un paquebot en hôtel de tout 


\une des formidables. 


C:' 


premier ordre ; de substituer à l'exiguité tra 


Gitlonnelle des aménagements maritimes l'ame 
pleur.des saions et dos:salles à manger ; de rem 
Placer les cabines aux éouchettes_ superposées 
ar des chambres à deux lits ; d'yadjoindre des: 
salles de bains, oL de conserver encore assez de 
place pour installer des bibliothèques, des fu- 
mors, des. bars, des salles de culture physiques 


en pagueboeeant. 


aboutissant aux officiers dé quart, Rien de tout 
éeln n'est particulièrement maritime, mais Ia) 
sécurité n'en est pas moins aussi complète ques 
possible. 

Suprême recours : les embarcations de 
sauvetage arrimées sur le pont supéricur, et 
qui peuvent être mises à l'eau électriquement , 
{6e sont de grands canots d'acier pouvant contes 
ir une soixantaine de personnes, Quelques-urs| 
d'entre eux, munis d'un moteur à pétrole, 
d'appareils de T, S. F., de phares, remorques 
ralent et gulderaient, après l'abandon du navires 
Ia otille des naufragt 

Disposition intérieure. — Les détails de) 
l'aménagement intérieur défent Ia descriptions 
mais Ja Coupe que nous reproquisons ci-contre. 
on montre l'étonnante ét admirable complexité» 
Tout a sa place, tout est prévu ; pas un mètre) 
carré n'est pordu dans ces bâtiments qui ré 
pondent à tontes les exigences de l'homme et quil 
Frouvent encore le moyen de l'emporter avée) 
uns vitesse de 49 kilomètres à l'heure. 


Machines. 


batiments ; c'est le cas de la Transatlantique 
depuis qu'elle a ajouté l'Ie-de: France à la France 
et au Paris, 

Il va de soi quil r6! 
s'agit ici que des Voyages. 
de luxe. D'autres trans 
Hlantiques de moindre ton 
sage et de moindre vitesse, 

‘de moindre _ confort, 

saussi — assurent la tra 
versée ordinaire. 

Machines _et_combus- 
bles. — Si l'on veut obte= 
nir la vitesse de 22 nœuds, 
il faut environ 30 000 CV 

Dpour un bâtiment de 

40 600 tonnes. Cette force 

= êst fournie aux paquebots 

DEN par des turbines directes 

4] ou par une combinaison, 

de turbines et de machines. 

alternatives ou par ces. 
‘dernières seules. 

L'emploi du, mazout, 
s'est généralisé depuis, 
Quelques années ? outre qu'il possède un - pot) 
Voir calorifiqueplus grand que celui du charbon, 
il tnt beaucoup moins de place et peut se caser 
un peu partout ; son embarquement «est plus 
rapide : Îl en résulte qu'un paquebot pe 
porter pour s09 aller et retour son char 
de mazout au Heu de charbonner aux deux ten 
Sinintsee qu'en finde compte, au bout ds l'année} 
Îla fait deux ou trois voyages de plus que s'il 
‘chauffait au charbon. 


la Vie à bord. 


‘des ponts-promenade, voire des. piscines. Sans! 
doute il ÿ a des: degrés dans la jouissanes)de 
‘os avantages et il faut un nombre respées 
fable de billets de mille (6 à 7:ét mémeplus) POLE) 
les posséder tous.et mener sur un ‘bateau, ob) 
abondent fournisseurs et distractions, une €xiss 
ence assez semblable à celle d'uné ville d'eaux} 
moins le traitement ; Ÿ jusqu’ 
voyageurs de 3° classe q 

de trouver là n confort Arès satisaisant, 


Héles qui actonnen 


[Un garage automobie en 1920 


logne-Billancourt. Quant à Citroën, il re- 
convertit son usine du quai de Javel, à Paris, 
et crée sa propre marque ; en juin 1919, il 
lance le modèle À, une torpédo de 8 CV. 
Malheureusement, là plupart des ménages 
français ont des revenus limités, et 
core plus depuis la guerre : aussi le marché 


en- 


il restr 
vant s'offrir le luxe d'acheter une voiture. 
ats-Unis, on sort de l'ère du modèle 
Ifred Pritchard Sloan à la tête de 
General Motors, conglomérat rassemblant 
plusieurs marques, saisit l'intérêt de propo- 
ser aux acheteurs, pour chaque firme, une 
gamme d'automobiles. Alors que jusqu'à 
présent, il était dificile pour le public de dé- 
terminer les particularités propres à chaque 
modèle, il veut mettre celle ant au 
travers d'un design particulier : grâce à des 
formes spécifiques, les modèles doivent dé- 
sormais clairement apparaître comme étant 
destinés à un public ciblé. Pour mettre e 
œuvre ses idées, Sloan crée entre 1927 et 
1928 un département Art & Colors dont il 
remet la direction à Harley Earl, le premier 
designer automobile 

Au niveau mondial, ce sont les États-Unis 
qui dominent le marché, et de très loin : en 
1925, ils produisent trois millions d'auto- 
mobiles, alors que la France nien construit 
que cent vingt-cinq mille, l'Italie soixante 
cinq mille et l'Allemagne vingt-cinq mille. 
Enfin, si la production en grande séri 
impose de plus en: plus, elle exclut pas 
la présence de véhicules réservés aux plus 
riches et aux personnalités en vue : il en est 
ainsi des modèles proposés par des marques 


euls les plus ais 


s pou- 


américaines telles que Packard, Lincoln ét 
Auburn-Cord-Duesenberg Co. (A:CD) 
ou par des firmes européennes comme Bt 
gatti, Mercedes-Benz er Rolls-Roÿees 


Les États-Unis, 
royaume de Fa: 


le 


Si l'automobile se développe en Europe, la 
chose est encore plus vraie pour les États= 
Unis. Son succès tient à plusieurs raisonsi® 
dans ce pays, l'essence a un coût relatives 
ment modeste et l'industrie, qui n'hésite pas 
à recourir à d'intenses campagnes publis 
st d'autant plus puissante quelle 
dispose d'un vaste marché intérieur: Par. 
ailleurs, l'immensité du territoire, alliée à 
la faible densité de la population dans cer= 
à création de voies 


égions, a freiné 


ssaire de faire un long trajet jusqu'à la! 
gare la plus proche. Si l'on ajoute encore à 
cela l'attrait pour la nouveauté et l'inno= 
vation, on comprend que les automobiles 
dent été plébiscitées, allant même jusqu'à 
changer le visage de cette nation. 

1929, il y a plus de 23 121 000 voitures 
sur les routes américaines et 612 000irien 
qu'à New York. Les États-Unis assurene 
85 % de la production automobile mon= 
diale eten possèdent 75 %, Dès 1918, New 
York érige son premier feu rouge et, à la 
fin des Années Vingt, les sens uniques, les 
interdictions de tourner À gauche etiles sta 
tionnements interdits ont devenus banale 
Les rues des villes sont couvertes de mac 
damou d'unautre revêtement, lusage dé 


Vasphalté pur étant réservé aux quarti 
les plus ri 

Silencieuse est considérée comme indispen 
sable. L'emploi du béton, en particulier sur 
les voies à grande circul 
résultats. 

Quand Henry Ford travaillait 
Ti cherch 
irait la société pour toujours. Mais dans les 
Années Vingt, la « Tin Lizzie » est com- 
plètement surlassée par de puissants et 
élégants véhicules offrant une vaste gamme 
d'options. Les voitures ferm. 
Sirares, représentent maintenant 80 % des 
ventes et, dès le mil 
couleurs exotiques comme les Sables d'Ara- 
bie et le Violet Versailles sont proposées. 
Mëme si les boîtes de vitesses automatiques 


hes, ceux où une surface routière 


n, offre de bons 


on Modèle 
à concevoir un engin qui se 


s, autrefois 


eu de la décennie, des 


sont encore à inventer, Les automobiles mo- 
dernes sont déjà équipées de freins hydrau- 
allume- 


liques, de démarreurs électriques, d 


gares et de compteurs de vitesse. 
Henry Ford sen tient toujour 
unique, mais la plupart des aut 
teurs automobiles ont commencé à annon- 
cer les nouvex 


au modèle 


res construc- 


modèles de 


anée sui 
vante et les présentent en fanfare chaque 
automne 

Même si quelques voitures électriques ou 
à vapeur sont encore produites, il ne fait 
Aucun doute que les moteurs à essence ont 


fgagné la partie. 


Réglementation 

Au début de la décennie, les 
de vitesse sont généralement 
Pariexemple, l'Illinois les fixe à 15 mph° 
(e 25/kKm/h) dans les zones résidentielles, 
AM10/mph (16 km/h) en ville et à 6 mph 
(210 km/h) dans les virages. Sur les routes 
‘de Campagne, on ne peut généralement pas 
dépasser20 mph (32 km/h), même si les 
États de New York et de Californie auto- 
Kisent 305 mph. En 1931, les limitations de 
Vitesse s'établissent presque partout à 35-40 
mph, soit autour des 60 km/h, 

Les automobiles doivent être enregis- 
trées dans l'État de résidence du proprié- 
taire. Une plaque métallique qui atteste de 


est remise 
propriétaire. Les conducteurs doivent pos 
gle ; ces 
permis sont aussi émis par les États. 


séder un permis de conduire 


n 


* mo = miles per hour 


Le tourisme automobile 

Le succès toujours croissant de l'auto- 
mobile a poussé le gouvernement à 
mettre en place un réseau de voies ra 

te highways. Dix-sept 


pides, les int 


de ces derniè 
le pays, soi 


1924, plus de cinquante mille kilo- 
mètres sont déà bétonnés où au 
moins nivelés et drainés, quand ils ne 
adamisés, À la fin de la 
décennie, près de 80 % du réseau est 


sont pas 


en place. Les voies sont repérées par 
des écussons numérotés ct la signa 
lisation _ standardisée 
à à être adoptée par plusieur 
as. 90 96 de la population am 
ricaine vit à moins de dix miles. 
d'une highwa 
Mais quatre millions et demi 6 
nt t 


commence 


fédérale. 


kilomètres de routes 
jours à la charge des 


ts et des. 


en ES 


Rs 


Une station servi 


Publicité do 1922 
pour les routes goudromnées: 


D GE Copy 


(Deux Audi type K en 1921 


l'état de ces routes 
ocales et de leur 


mtés. La qualité et 
pendent des finances 
fréquentation. Les principales voies à 
grande circulation sont macadamisées 
ou couvertes d’un autre 1 
principales 
nivelées et 
| Beaucoup 
négligées. 


routes de € 


raisonnablément drainées 


d'autres sont terriblement 


vitesse de voyage (arrêts compris)iest 
h, mais cela peut dépass 

ser les 30 km/h si lon s'en tient aux routes. 

modernes bien entretenues. 

L ain voyage en automobile. PIS dé 

quinze millions de véhicules ont visité les 

et un peu moins 

lions de personne 

dues par d'autres moyens, Cette popülärité 

à donné naissance à une nouvelle industrie 
amping automobile. 


forêts nationales en 192 
de der 


Les campings automobiles 

Conduire plus de huit heures fatigue beau 
coup et les longs voyages en automobilesm= 
posent fréquemment des nuits sur latroute, 
Les hôtels sont souvent trop chers et situés. 
en de its peu pratiques, au centre 
ville, pr gare routière ou ferro 

Au contraire, les campings automobiles 
tement sur Ja voie rapide, 


endr 


se trouvent di 
souvent aux Ii 


ites de la ville (à l'extérieur, 


R où là réglementation est moins 
ile et offrent, 
des pompes à essence et d'autres servicë 
Nés vers 1910, les campings automobiles ne 
sont à origine, que des morceaux de era 
délimité grands pour accueillir uné 
tente et une automobile, Plus tard, de perits 
abris vont remplacer les terrains nus. Le 
voyageur paye 50 € par tête et doit fournir 
lui-même éclairage, réchaud et autre maté 
riel. Après 1925, la plupart de ces campings 
proposent des cabines à 1 $ par personne 
avec lit en fer, paillasse, table, banc, eat 
courante et réchaud à gaz, Serviettes, draps 
et couvertures sont fournis moyennant un 
supplément. Au milieu des Années Vingt, 
plus de cinq mille de ces établissements 
parsèment les États-Unis. 

Leur réputation devient bientôt très mau> 
aise. Généralement situés justé à l'extérieur 
des villes, ils servent souvent de refuge aux 


geante). Lis sont d'un accès fa 


trafiquants ou aux prostituées. Quand la 
Himéur Vient ajouter que certains campings 
Alotënt A Pheure », leur renommée empire 
encore. Dansiles années trente, le directeur 
du FBI,J. Edgar Hoover, va appeler à la fer- 
meture de tous les campings automobiles, 
Une campagne qui restera sans succès. 


‘Choisir une automob 


Même si la voiture à essence représente 
maintenant la norme, quelques véhicules 
électriques ou à vapeur sont encore pro- 
posés. Stanley, le fabriquant de la fameuse 
Stanley Vapeur, ne fait faillite qu'en 1927 ; 
Ia Milburn Electric offre silence et propreté 
aix dépens de l'autonomie, cinquante kilo- 
mètres seulement, et de la vitesse, 65 km/h 
maximum. 

Les prix des voitures des Années Vingt 
débutent à 280 $ pour la dernière Ford 
Modèle T et grimpent jusqu'à 10 000 $ er 
Plus pour les véhicules de luxe ou de sport 
Les fabricants ont développé des réseaux 
de concessionnaires et la concurrence joue 
& plein. Les prix peuvent se discuter. La 
plupart des concessionnaires des grandes 
Villes) ne travaillent qu'a 
Marque, contrairement à ceux des agglomé- 
rations plus petites qui hésitent néanmoins 
à vendre les modèles de deux concurrents 
“ircets. Un concessionnaire Ford et Ca- 
dillae serait typique d'une petite ville. En 
Amérique, les véhicules des construci 
étrangers peuvent être commandés auprès 
‘d'un importateur, mais le 
rares et cela peut nécessiter de se rendre à 
Jäfgrande ville la plus proche. Les conces- 
Sionnaires fournissent aussi un entretien de 
garantie en plus des réparations éventuelles 
LesiVoitures d'occasion ne manquent pas 
mais, en l'absence de véritable réglemen- 
tion, elles Font les beaux jours des reven- 
deurs sans scrupule. Caveut Emptor ! (Ex- 
pression latine signifiant « Que l'acheteur 
Soit vigilant») 


une seule 


urs 


enseignes sont 


Les camions et les autobus 


De plus grands véhicules peuvent se révé- 
er nécessaires pour transporter du matériel 
lourd'ou du personnel, Les progrès ré 
Pendantla guerre permettent la construction 
de camions plus grands er plus maniable 

La plupart sont équipés de servofreins. De: 
Expériences dans le domaine de la direction 


Un pique nique au bord de la route 


assistée permettent d'envisager, pour l'av 
air, d'encore plus gros modèles. En plus des 
camions ouverts ou fermés, on en trouve 
à plateau ou à citerne. Les prix vont, aux 
ts-Unis, de 500 $ au maximum pour 
un petit camion, à 6 000 S et plus pour un 
tracteur et sa remorque. Au cours de la dé- 
cennie, tous ces véhicules sont devenus de 


sérieux concurrents du train pour le trans- 
port de marchandises. Manœuvrables, ca- 
pables de s'adapter facilement aux besoins 
du trafic, ils nécessitent un investissement 
bien moindre que le chemin de fer; de plus, 
ils peuvent refuser d'acheminer les matières 
lourdes, encombrantes et peu onéreuses et, 
par conséquent, sont en mesure de propo- 
ser, pour les produits à fort coût, des prix 
du rail. Néan- 
ur principal atout réside dans leur 
“capacité à faire du « porte à porte » : pour 
eux, nul besoin de passer par une gare, ce 
qui les dispense de forts coûts de manuten- 
tion, de pertes de temps et de nombreuses 
formalités. 

Des bus capables de transporter jusqu'à 
quarante sont Ils 
sont équipés de freins à air comprimé et 
de transmissions électromagnétiques. Ils 
coûtent de 2 500 à 3 500 $. 


plus compétitifs que ceu 


moin: 


personnes proposés 


Les motocyclettes 


Les motoycletres rep: 


ntent une option 
excitante pour les jeunes et les témé 


aires. 


Méme si elles sont moins fiables que les 
automobiles, demandent plus d'entretien 
‘et ne sont pas adaptées au mauvais temps, 
elles sont abordables, rapides, maniables et 
pas nécessairement tenues de rester sur les 
routes. Les vitesses de pointe des plus gros 
modèles sont comparables ou supérieures à 
celles de la plupart des automobiles. Les ac 
célérations départ arrêté des plus petits mo 
dèles sont inaccessibles aux voitures. Dans 
de bonnes conditions, elles prennent les vi- 
rages plus vite que les automobiles, même si 
cet avantage disparaît sous la pluie ou sur la 
neige, la glace er la boue. Le freinage à pe- 
tite et moyenne vitesse est souvent meilleur 
que celui des automobiles du fait du poids 
réduit. Cependant, pour les vitesses éle- 
vées, le frein'arrière, généralement unique, 
surchauffe rapidement et devient com- 


(Caravane Curiss de 1929 


Performances 
des automobiles 


(Une pli grande puissance appots/ène al 
lus grande viesse de pointe elde met 
leures accélérations. Les voiures PSM 
Hourdes accélrent lus lentement qu 
modèles plus légers équipés de moteurs 
Simlsires, mas le poids n'a guère dire 
Auenco sur la viesse de pois: Mme 
les véhicues de tbe puissance SE, 
capables de dépasser les 65 kn200 
30 CV de puissance impliquent 

ment une viesse de paie d'envren SO 
‘85 kr : 100 CV pemmetien detente 
peut les 130 km. Une RDËS-ROÿte) 

de 150 CV moe à 153 kmh sun 
codes de 170 CV, à 187 kmh ets Die 
senberg, 265 CV, prétend à Line Mess) 
de poiie de 190 km. Leecordlaul 
monde de vtesso automobile s'ébit,en 
827,8 37228 km à 

Pour une longue distance, Ja Messe] 
moyenne d'une automoble des anééss 


Lune période de hui heures, SD 
ingt mdes. par jour. Bien “entends 
certaines. routes bien pavés, 

cell qui ele Boston à Phlsdelphies 
fesse moyenne peut être plus deb 


d'or 


L'âge 


LE 


plètemenc ineffi 
concepts de suspension offrent une efficacité 
3 à l'arrière, il n'y a aucune suspension 
Sur les modèles américains, d'où u 
à vous déboiter les os. Le record du monde 
de vitesse à motoc est de 195 km/h en 
1927, 177 km/h avec un side-car 

Il faut attendre la guerre pour que la concep- 
tion des morocycletres fa 
table intérèt, Traditionnellementutilisée par 
l'armée et la poste, la moto devient la monture 
lassique du policier des grandes villes améri- 
caines et des voies rapidk 
n et Harley-Davidson sont choisis 
par les services de police dans tout le pays et à 
travers le monde. 

ILés morocyclerres demandent beaucoup plus 
d'entretien que les automobiles ; cela va jusqu'à 
es réglages en marche du mélange où de la 
arburation. Les systèmes de lubri 
huile perdue ou l'allumage réglable font qu'une 
personne sen servant comme moyen de trans- 
port régulier doit disposer de compétences mé- 
caniques si elle ne veut pas être régulièrement 
arrêtée par une chaîne qui saute, un allumage 
en grève et autres problème 
noter que si la plupart des moyennes et grosses 
cylindrées sont équipées de quatre temps, les 
modèles plus petits sont des deux temps et 
(demandent des soins particuliers, entre autres 
ajout d'huile à l'essence ; tout oubli peut être 
(sanctionné par la casse du moteur. 


se l'objet d'un véri- 


puissants gros 


ation À 


‘courants. Il est à 


Les passagers 


La plupart des motocyclertes offrent assez 
‘de place pour installer un passager sur une 
seconde selle, derrière celle du conducteur. 


Il existe des side-cars démontables ou fixes 
assez grar 
sagers et plus de cent kilos d'équipement. 

En Amérique, elles peuvent être achetées 

entre 24,95 $ et 66,95 $. L'armée a fait des 

essais de side-cars équipés d'un projecteur 3 
et d'une mitrailleuse qui peuvent être mani 


s pour porter un ou deux pas- ; 


pulés par le passager. Le poids supplémen: 4 

taire du side-car er de son passager joue très 4 

défivorablement sur les accélérations et &. 

freinages. L abilité en est aussi ter- 

riblement diminuée. Désormais incapable 

de pencher dans les virages, la motocyelette S 

doit ralentir pour tourner, un peu comme £ 

une automobile. 

Le permis à] 

Les motocyelettes doivent être enregistrées à 

et se voient délivrer une plaque qui ia 

atteste de leur immatriculation. Un É 

permis de conduire valide est obli- 

gatoire pour conduire une motocy- Derformanc, 

clette sur La voie publique. des mot re 

Yclette. 

Le train 

Face à la concurrence 

automob À 
165 


Depuis la révolution industrielle, 
grâce À sa rapidité et à la possibilité 
qu'il offre de transporter de lourdes pi 
charges, le train à attiré à lui une 
bonne part du trafic commercial, 
tandis que le réseau de chemin de 
fer n'a cessé de sétendre, particu- 

lièreméent aux États-Unis et en 


(600780 em, 16 CV 15 

Bone, qui consomment 

Les gs modèles 6 100-1200 em 
olement 250 kg, ‘atteignent les 1 w 
sens ognent es 16 y 

Plus 8 consomment 4.6 litres aux 100. . 


km 
34 res au 100. 


L'âge d'or du voyage 


Mol de marque Indian 


GES paÿs, la longueur ndquée 
spond l'année 1912. 


n certain endroits de 


continent, la 
densité des voies ferrées est telle que dans Prin- 
cipes de géographie bumaine, ouvrage posthume 
publié en 1922, Vidal de la Blache note qu'en 
Belgique, dans le nord de la France et dans la 
parte méridionale de la plaine allemande, quel 
que soit Le point où lon se trouve, la ligne la 
plus proche est à moins de seize kilomètres ; 
dressant ce constat, il estime que le réseau ne 
pourrait davantage se développer. 

Cependant, aussi serré soit-l, le réseau ferro- 
viaire nest pas en mesure de couvrir la totalité 
du territoire : il demeure nécessaire d'achemi- 
ner marchandises et passagers jusqu'aux gares 
Le nombre de véhicules à cheval croît tout au 
long du XIX: siècle et, à partir de la décennie 
1860, les lignes d'intérêt local viennent com- 
pléter le maillage du chemin de fer Elles sont 
cependant loin d'avoir fit disparaitre tous 
Les problèmes : demeure notamment celui du 


Europe. 


transbordement lorsqu'il faut passer de leurs 
voies étroites aux voies normales des 
lignes. Il reste donc une place à prendre, et 
cest l'automobile qui va sen emparer Elle fait 
même mieux puisque, au cours des Années 
Wing elle devient une concurrente directe 
du train. Or, cette concurrence, presque per- 


andes 


Une remorque-tente dbplée 


sonne ne l'a vue venir même si, dès 1914, aux 
États-Unis, des publicités commencent à van= 
ter les mérites du transport par éamion- Ait 
lendemain de la Grande Guerre, lorsque 1&s 
tars restituent aux compagnies ferroviaires, 
Kexploitation de leurs réseaux, aucune mesure 
nest prise pour affronter un problème encore, 
insoupçonné. Pourtant, à l'issue du confit, 
nombre de camions et de conducteurs expé- 
rimentés sont rendus à la vie civile, et nombre 
d'usines sont toutes prêtes à produire des 1£= 
hicules en grande quantité. 

La situation devant toutefois Ragrante 
entre 1926 er 1927 : en Afrique du Sud, 
en Australie, en Argentine, en Belgique, 
au Danemark, en Egypte, en France, aux 
États-Unis, en Grande-Bretagne, aux 
s-Bas ou encore au Venezuela, les 
compagnies de chemin de fer enregistrent 
d'importantes baisses de revenus. Sur lé 
continent européen, la concurrence est, 
particulièrement rude en Frances étien 
Grande-Bretagne ; ailleurs, la  populé 
tion étant généralement moins fortunée, 
les distances à parcourir plus longues 6e 
l'approvisionnement en essence moins 
aisé (à cause de l'éloignement des côtes), 1e 
chemin de fer sien tire mieux. Néanmoins, 
pagnies cherchent des solu 
l'offensive automo 
bile : recours croissant à l'électrification 
des lignes, augmentation de Id rapidité, 
diminution des dépenses salariales, Voir 
suppression de gares où même de services, 
etc. De plus, elles n'hésitent pas à investir 
elles-mêmes dans le transport automobile. 
Néanmoins, la route n'est pas encore en 


toutes les co! 


tions pour résister à 


mesure, loin sen faut, de nuire au wrain! 
lorsqu'il s'agit d'effectuer de longs trajets 
Quant aux lignes transcontinentales, dont 
l'exemple le plus marquant est fourni parle 
Transsibérien, elles semblent pour l'heure 
ne devoir craindre que l'avion. 
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IDRA LES DEUX MÉTROPOLES DES AMÉRIQUES,SÉPARÉES LUE DE L'AUTRE PAR 781 ENLATITU:| 
DE: ERMETTRA D'AMENER RAPIDEMENT LÉS PRODUITS DU NORD SUR LES MARCHÉS DEL 


QUE TIME 22 EE BEA BONE 
* 


Le tra États 


is 


Sibus, camions et voitures ne peuvent encore 
“concurrencer le train sur le plan de la vitesse 
et du confort, ils s'avèrent en revanche bien 
moins onéreux. Contrairement à ce qui se 
frite Europe, il nexiste pas de 3°* classe et 
l'on peut considérer que cest le transport par 
véhicule automobile, abordable mais lent, qui 
a lui correspondre, le train étant réservé à 
‘des passagers disposant d'un certain revenu. 
Il constitue toujours le moyen de transport 
Je plus rapide, le plus sûr er le plus fable. 
|Cepéndant, face à la concurrence; le cheri 
derfer américain, comme ses homologues, 

Drconnaît des difficultés : à partir de 1926, ses 
revenus commencent à baisser sensiblement, 
particulièrement en ce qui concerne les pas- 
“sagers ; pour tenter d'y remédier, il améliore 

1 Maqualité du service et de l'équipement, Pour 


L'âge d'or du voyage 


1e fret, Ja baisse d'activité nest pas vraiment 
mise le train reste beaucoup plus effi- 
2 ace que lés camions sur les longs trajets et 
“ceux-ci, en le délivrant du transport de mar- 
‘chandises sur de courtes distances, semblent 
même lui avoir permis de devenir encore 
plus efficace. 
Avec presque quatre cent mille kilomètres de 
rail, les compagnies ferroviaires américaines 
‘exploitent quasiment la moitié du kilomé- 
rage total de rail dans le monde. La locomo- 
tive à vapeurest reine et semble devoir Le res- 
ter Quelques motrices électriques sont uti 
sées et divers petits modèles mixtes à moteur 
électrique et à explosion sont en service sur 
le réseau, mais des essais avec des machines 
diesel et compresseurs ou diesel-électrique 
sont montrés décevants. 


Les trains de voyageurs 

Aie États-Unis, les voitures Pullman sont les 
plus populaires et accueillent près du quart 
des passagers. Avec leurs installations escamo- 
fables, les Pullman offrent une vaste gamme 
Combinant couchettes et compartiments. Le 
dernier modèle, la « voiture de nuit », compte 
quatorze chambres individuelles comprenant 
Kôutes un lt rabattable et des toilettes privées. 
ILa compagnie Pullman possède aussi vingt et 
né voitures spéciales les « voitures d'afaires », 
‘qui peuvent être louées par des entreprises ou 
des particuliers. Elles offrent des lis, des équi- 
pements pour les repas, des bureaux et d'autres 
commodités à la demande. 

“En plus des voitures Pullman, un train de pas- 
sagers longue distance propose des voitures 
pañoramiques à compartiments et plate-forme 
arrière équipée de sièges, des voitures club avec 
fdés tables à jouer, de quoi lire et du personnel, 
ainsi que des voitures restaurant, buffet et café, 


Tarifs 

Levcoût du transport ferroviaire est variable. 
Léstrains/de banlieue se contentent d'offrir. 
(pour des trajets de moins de deux heures des 
Sièges raisonnablement confortables et l'accès à 
‘un snack-bar, Les lignes sétendent entre ct aux 


D alentours des grands centres urbains et coûtent 


2,51€ du kilomètre, pour des vitesses moyennes 
‘430240 km/h du fuit des fréquents arrêts. 

ILésirajets plus longs, les lignes régulières de 
moins de quinze heures, comprennent généra- 
lement voitures restaurant et voitures club. Le 
coût passe à 3 € du kilomètre pour a classe tou- 
Kiste;et moitié plus cher pour la première classe 
“ecises compartiments privés plus confortables, 
ILes arrêts fréquents pôur le courier et le fret 


DE HORDEAUX À HENDAYE EN TRAIN ÉLecrrique| 


pourune place en Pullman, 5 pour un pe- 
tit compartiment privé pour deux, et 6 où 
plus pour une cabine de première classe 
avec toilettes privées, chasseur et autres 
luxes. Pullman loue ses voitures privées 
pour 1,50 $ du kilomètre, avec une facture 
maximum de 75 S la journée, Le person- 
nel rest pas compris, 

Quelques très riches individus  posst- 
dent leur propre wagon priv it 
Pullman standard de soixante-dix pieds, 
un peu plus de vingt et un mètres, peut 
être achetée pour 27 000 à 33 000 $. Les 
équipements et mobiliers. personnalisés 
viennent, bien sûr s'ajouter à ce pu 
crochage au train coûte 1/$ du kilomètre. 


+ Les marchandises 
On peut aussi vouloir transporter du 
matériel. Le transport de fret coûte envi- 
ron 15 € pour cent kilogrimmes et cent 
kilomètres. Un motocycle se ficture 35 
€ pour cent kilomètres, une automobile 
de 2,5 à 5 $ et un cercueil plein 45 €, 
toujours pour cent kilomètres. Le fret 
voyage à la vitesse moyenne de tre 
À quatre cents kilomètres par j 
service express existe, rapide mais cher. 
Les tarifs sont doublés, mais la vitesse de 
transport monte jusqu'à mille six cents 
kilomètres par jour (manutention non 
comprise). Les voyageurs qui emportent 
des bagages personnels dépassant la LE 
mite autorisée peuvent se voir demander 

surtaxe calculée sur Je tarif marchan- 
dise express. 


Vitesses des trains 


Pour une longue distance, la vitesse 
moyenne d'un train est de trente- 
cinq miles à l'heure pour une période 
de vingt-quatre heures, soit huit cent 
quarante miles par jour. Voici quelques 
durées de voyages représentatives pour 
des lignes à horaires réguliers. 


Trajet -Durée 
San Francisco/Oakland-Omaha-Chica- 
go:70h 

Nouvelle-Onléans/Los Angeles : 60 h 
San Francisco/Nouvelle-Orléans: 73 h 


den 


Records de vitesses des trains aux en- 

virons de 1930 

*« 20th Century Ldt », Elkhart, Indi- 
ana/Toledo, Ohio : 74,26 mph (119,5 
km/h) 


* « New York Central Special », Granite 
, City Illinois/Berea, Ohio : 67,3 mph 
(108,30 km/h) 
+« Flying Scotsman », Londres/Edim- 
bourg : 49,1 mph (79,01 km/h) 
+ Fleming/Jacksonville, Floride (5 miles) : 
120 mph (193 km/h) 


LE TRAIN LE PLUS RAPIDE DU MONDE 


locomotives électriques: eur 1 ox une limite ere 
machines À vapeur ne sauraient pratique. 


L'âge d'or du voyage 


Le détail de l'inéieur d'un bain de luxe, Almanoch Hachtte 1928 


[Les palaces sur ralis - Du caoutchouc pour les pneumatiques: = 
Nous ne connaissons pas notre bonheur, — Assurances. 


and coblort qu'on 
rails comme on ussimile les 4rans= 
S Palaces de l'Océan. 


Œrain de Iuxe? 


Longs parcours. — Aflectés d'abord aux. 
ü , les trains de luxe ont. 


sence des wagons-its 6 
des wagous-restaurants, 

C'est le type de 
FOrient- 


pouvant servir de salle 
nt éventuellement les 
| gons-restaurants. 


ps 
“Paris-Coutantie 
nople) qu data de 
uarante-Cing ans ÿ est, 
alui qu fut adopté alt 
eufement par le. Sud-Fapress 
D, Eti Bordesue et Tps) 
par le Paris Coto-d'Arur, le Calais 
Méditerranée Exprens, À Be éller que, 

les prineipaur. 
Pareours estrelnis, — Au cours des {outes 
dernières années, les compaguiet Ont mis 
en service des trains de luxe aur ds parcouts 


trajets, un _wagon-restaurant, /Tels sont Le 
n] Paris-Calais, dit Golden Arrow (la Fléche) 


ÉCONOMIE SOCIALE. 


drOcie Fans-Bruxeler-Araterdam, di No 

Sas (Etoile du Nord), le Paci-Deauvile, dit 

Ai laure Caa-Brunees, le bou: 

opne Vie, et mme, malgré Ia distance plus 

grande, lé-train de jour Paris-B: it k 
Le Pulimanner. — Le Pulimens, qui 

tacite Le trains de luxe À parcours re 

Eat nonobstant se préenes simultanée 

Avec d'autres wagonadams dures traios — doit 

Sn nom on inventeur: Plimans fabrique 500 

prumiee wagon en X865. Les 

Bossi-sou nom, at le. ve qu'il fo 

Haut le donne aliment, sont 

siaéee à 20 Kilomtetrs. de 

Chao. Cest um 

selon Méxneux, qui 


À 
à toute la lo: 
gueur de In 
voiture, éclairé par de 
grandes bates, meublé de 
fables ct de fauteuils confor 
tables. Comparé au. wagon- 
restaurant, dont les petiles tables s'ali- 
gent au long-des grandes glaces de 
Éhaque esté d'un couloir central; aux 
compartiments du. wagon-lit, dont les 
fanquettes ss. transforment la muit en 
couchettes. superposées, le Pullmann 
est peut-être Ià pièce la mieux. amé- 
nagée, Ja plus facile du reste à améua- 
er, du palace aur rails 
‘Un wagon du Northern Pacille. — 
Le caractäre international des trains de luxe nous 
afspenserait d'une comparason avec l'étranger 
s'aexistait aux Etats-Unis, sur le Northern 
Pacific, qui relie lncôte de l'Atlantique à celle 
du Pacifique, un type de: wagon unique au 
| monëe. L'installation des trains étant appro- 
|priée à la longueur da trajet, aux exigences qui 
E résultent, et le trajet de New-York à San- 
Francisco demandant plusieurs Jours, Le, com 
pagnie américaine ajoute à se5 Éraips spéciaux 
| Enewagon qui offre aux voyageurs les avantag 
“complémentaires. d'un grand hôtel : _fumoi 
salon. de jeux, coifeur, douches, T. $. F.,-0te. 
Viresse et prix. — Malgré le poids formi- 
fdable de leurs vagons (nn wagon-lit. pêse 
5$4 tornes), certains trains de luxe atteignent la 


lun grande vitesse obienue Jusqu'à print 
Past a x vitesse commerciale » de 90 Hlomètres 
S'iieute (avec maximum do 120), Le Sud 


ROSCE au 


Pais-Calais à La 
vitesse de 


UT 


Les autres 
: entre Paris et Rouen. (82) 
entre Valence et Avignon (8r kim 100): 
entre Colmar et Strasbouxg (80 k. 700). 
En. Allemagne, la. plus. grande_viteste ré) 
liée est. de 36 Klomètres (Berlin-Hambourg #1 
287. kilomAtres en 3 D 20) ; aux Etatsy 


hrs). 

Quant aù prix, en France, il est d'environ) 
35 40 p. 100 plus levé dans les trains de luxe) 
Que. dans les trains comportant, des voltiress 
Grdinaires de ar°claste,, 


d'or du voyage 


in (25 m. 70 de longurar avec son 


La loéemotise ou 
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DS net plus douteux qu'avs des 
ages le an rend 
tomaule pour lyparcour de plus de 
06 mt se dot D mue ane 

de Le ral regaine 

Fou. Tandis que 
auto eepreod ous se avantaget Eur 
Le vosges promenade; et ut ont 
Vi compris de grandes Compagaies de 
éhcmis de ler qu développent Le trie 
Sao rapide reliant le jet Calais 


SE Le 
De et Per M 
Pas en 


Hour iagurer la mit en service de 
ce “oitares 86 luxe, Ja Compagnie des 
Vagvos- Lits en aceerd aves Les Comp. 
Nord et de Paris Lyon Méditer. 

Fhnée, lex avait groupées en denx « rinu 
Heas» tout neufs, grâce auxquels les ont 
offert à de baotes Peronmalités da monde 
vmbrés de La 


D Cite d'Arur. Hospt 
Mes moderne à bord do cos» palares » 
roulants. Ce ft, av surplus, pour Les 
Diminitrateurs ee directeurs ot Caen. 
paie une occasion de fire vie À 
Tours invité la section da resu PL 
de la Bgme Nix Con dont nous avons 
pau3é los de as ani en service, une des 
Plas éonoantes qui soient au monde par 
Fnonbre art, vides 


ét tunnels, près d'un conte ur queigoes 
ace dette D pre 


UNE NOUVELLE LOCOMONIVE 


La Compagnie des Chemins defer de 
IE à min dénidNement aù point. 
locemetite du expo Aountrin qué était en 
rervies dapuis IE 6 que l'on peut coasi- 
F'comme là pus imante du oDde 

En son genre, Cute. machoe remorque 
D smnË mpides unis entre Par ct 
HV Ge Lilombtr). ave ua sal 
Ars à Troyes; elle à donné des résltais 
LS que M. Dautry, directeur du réseau 
Es, fudisee sur Là 

‘de 1 locomotive et ar 
ul à un tel degré de pere 
Appores des solutions accomoires pré 
Maame une grue importance Pour les 
Si asquehe elles dalnptent. Les ma 
Sinat de grande vitome érculant aujour 
fut our ee mile français appartiean 
d'air por 

Aüontse, mode déjà vieux, un pes 
aident par La plugart des réseau, aecté 
Sex eyes lens, N compate. un basse 
Sraui, deux emieux Cup et un Uosel, 
Arai chariot poreur, disposé à l'amière, 
al pennet daumentr la longueur de là 
Faite ex Je por de La masdine à 

Ton Week analogue au préctent, mi 
as in. T5De Pr Court, Pas rat 
Mi pécialement eur le réa de J'EN 
pour le time Ier : 

Facie, Compremaue boggi, tros emieux 
omplés 04 Bol, opté péur des trains 
Dies de 350 À 400 tonnes et expron 
ds 

Houtain, avec quatre emeux couplé 

Ce dem ge role rois 
ligues du PALeM. et en Amérique avec 
a roues de L 1. 68. La machine de l'E 
SFaur principale cametéshique des r0es 
37m 85. On augmente ain La longueur 


des) mrvion sur In gra Paris Ballort et adoptée par lé ru de l'État pour la ligne Paris Cherbourz. 


de Yempattement dans une proportion Qui 
Sugmente pour D maclioe Le difeué 
dépouer Jen courbes, lememble des 
Autre ceux fonnant un tout rigide. Des 
Hponuts Wù éio oo permis de 
fée le diffé et om que À 
Pace mesure 18 m, $ de lomgneur Ds 
Le temder, à nouvelle Mountain 

16 mètres. Êle ocsupe 25 m. 10 

ave ou lendat lequel peu. sien 
5 mêle cube: d'en et 3 tonnæ de 
Garhon La machine mule, en or de 
marche. pl 112 tonne A4 ayee de ten 
Fr 0€ revint à un peu plus d'un Milion, 

Pa génénl,e put deg rapides De peut 
guère “dépaser 360 tonnes; Ja noutelle 
Ffountain remorque 00 tonnes à ln vien. 
de 129 Klomatte À l'ure en air et de 
F8 kéomires mr des rampes comtes de 
SA 10% mr mêtre. Au coin, ave un 
fran de ce Bold, ele à efctué Le tait 
Paris Chariung, soit 324 Llomatrs, dan 
La dep vache de quatre Peur quinté 
Faune beures irenter Aves Le autre, 
mathinos Le émjet dure cg Beurs Wine 
our der trains moin Jour. 

"Ce jet camparte un art pour pren. 
re de Venu, La durée du pareeuns mn 
Lin en ai née par dus de 
ons: lapprovisionnement en eat ct en 
combustible, limité Ratmème parle pat 
du tender que peut mpporter la Voie à 
Soie part force da méanime 
Sue où inipone un trad conti Anton. 
Sans inturveution Von de la machine 
our Je réglage et Je grange. En ce qu 
Roncerne Je (jet Par-Chetboure, est 
Srobable qu'on Pour mspprimer Lot ar 
Flermédiaire en prenant de less en mar) 
Séraamme cl 2e ak drole 
ut etréninos cs du rés de l'Eaty 
Gare du parcours des Jrins tnt) 
de Cie ee 8 ln 
réduite d'environ 29 %e avee ue arr 
pmaque doublé, co qui donner Is see 
Bcompouet Le tri avce des Your 
Full, On prévoit que Le mourelle 
machines pourront cieuler au lat Ver 
Fa de Me PR. 
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LES MŒURS NOUVELLES 


MÉDITATION SUR LE COCKTAIL 


4 Un fermier avait perdu son meilleur coq de 
combat. Qu le lui rapporte aura sa fille. Ce fut un 


bel officier. X 


rrérouvé 


fallaitil pas boire an 6oq champion! 
La jeune file apporte des: bouteilles, 


mais l'ofeier en habit rouge est si ben 


qu'elle se trouble et mélange les aléools, composant 


boisson bariolée pareille à la queue 


da cod, où cock tail » 


Tale est, apportée par MC Paul Morand, l'origine 
À du mot et de La chose a 

cine vient de conférer une netualité dramatique. Len 

sédecins, en cet, ont une supériorité 
listes: ils effraent.. 11 à plus de deux ans qué 
le modeste autear de cet article a publié dans un] 
grand jourmal'et dans un: volume le. même aver: 
Gssement et révélé la même inquiéinde que l'éminent 
professeur qui a entrepris de sauvegarder notre race 
contre les méfaits d'un aleonlisme nonvetu, Mais qui 
tient compte de la psychologie et Comment pirémanix 
qui que ee soit contre la. menace d'un malt. Seal 
compte le diagnontio. du médecis, ét In. raladi 
Son dire, commence ave lu, Le problème du coeke 
tail est done maintenant. officiel 


Peur la Jounés + Peur La nait 
ant de canaph, a par la porte ouverte, Lg cabinet de Lait et LU. 
Dnvx AsPrers D'Un Gran Es MouVeuLEE Vorrubes ne La Gouraouie irewearonaut DEx WaoonaeLira 


Une soif d'exploration 
& de défis 
7 DONS 


LE 


Certaines zones du globe demeurant mal connues, des hommes et des femmes s’at- 
tachent à les explorer : avec l'aide de divers organismes, ils se lancent à l'assaut des 
pôles, du Tibet ou de l'Himalaya. Les progrès techniques ouvrent l'ère des grands 
raids, qu'ils soient automobiles en Afrique ou aériens au-dessus des océans et des dé 
serts. C'est aussi une époque faste pour l'archéologie avec des découvertes majeures, … ÿ 
dontle tombeau de Toutankhamon, ou de vastes polémiques, comme celle de Glozel. 


I vaut mieux oser 
elles sont sanctionné 2 
que de vivre dans ce crépuscule perpétuel qui ne 
connait ni victoire ni défaite 

TTheodore Roosevelt 


Organisations 
et institutions 


La Nati L] 
Cecgraphic Society 


Washington, D.C. 
La société est fondée en 1888 par un 
groupe d'éminents explorateurs et 
tiques pour « accroïtre et diffuser la 
connaissance de la géographie ». La même 
année, elle commence à publier le maga- 
zinc National Geographic reçu par tous ses 
membres. En janvier 1905, une photographie 
figure pour la premi dans la revue ; elle 
montre la cité sainte de Lhassa, au Tibet. La 
couleur arrive cing années plus tard. Dès 1926, 
Je tirage dépasse le million d'exemplaires. 


La 
Se 


biblique de a National Geogra- 
ph Society on 1620 


La société a financé de non 
breuses expéditions, souvent en! 
collaboration avec le Smithsonian Institute: Le 
premier périple du National Geographic à Ven 
en 1890-91. I explore et cartographie le mont 
long de la Front 
rée de l'Alaska et du Jne expédition, 
organisée en collabor c l'université de 
e, découvre le Machu Pichu en 1911 er, plus 
tard, Pueblo Bonito au Nouveau-Mexique. 
Parallèlement, la société a soutenu plusieurs 
expéditions polaire. 

Elle entretient une bibliothèque de seize 
mille volumes et compte quatre bibliothé- 


aires. Le public ny à normalement pas 
accès, mais un des  respôr= 
sables peut choisir dy. accepter) un. 


chercheur convaincu. Aux livres s'ajoutent 
de nombreux manuscrits non publiés et 
les journaux de diverses expéditions, lainsi 
qu'une collection complète du Narina/ Ge 
graphic. Les parutions passées peuvent être 
achetées à peu de frais. 


L'Expicrers Club 


Aux origines de cette organisation, on trote 
auteur et correspondant de guerres Henry 
Collins Walsh. En 1894, il participe à lexpés 
dition organisée par Frederick A Cook sur 
Les côtes du Groenland, expédition qui tourne. 
court lorsqu'un iceberg pereute leur navire le 
Miranda. À leur retour aux États-Unis, Henry, 
Collins Walsh, Cook et les autres survivants 
fondent l'Arctie Club, dont le but estide gar- 
der leur amitié vivace, mais aussi de rassembler) 
tous les explorateurs du pôle, américains où 


: non. Face à son succès, Henry Collins Waïsh 


à l'idée de créer un organisme plus ouvert 
destiné à encourager l'exploration par rous les 
moyens possibles, En mai 1004, sur son invi- 
tation, se réunissent à New York des 

teurs comme David, Brainard ct 


Greely (deux rescapés de l'expédition polaire de) 


Mu li baic Lady Franklin), Carl Sofus Lumholtz 
ct Marshall Howard Saville (qui ont voyagé 
Dan dans les terres tropicales, le premier en Aus- 
tralie et au Mexique, le second en Amérique 
(Centrale et en Amérique du Sud), ou encore 
Frederick Dellenbaugh et Arthur Donaldson 
( Smith. Ainsi naît l'Explorers Club, qui tient sa 
Î première réunion formelle le 25 octobre 1905. 
En 1912, alors qu'il est dirigé par David Brai- 
ar (quatrième président après Greely, Cook 
‘et Robert E, Peary), le club s'installe au 345 
Amsterdam Avenue : pour la première fois, il 
possède des locaux qui lui sont propres. Là, ses 
membres de plus en plus nombreux rapportent 
‘des livres, des cartes, des trophées et des souve- 
nirs qui, au fil du temps, vont constituer les col- 
Héctions d'une bibliothèque et d'un musée. Là 
encore, des explorateurs de retour de voyage et 
des scientifiques en visite animent des réunions 
publiques ou privées. En novembre 1921 paraît 
Le premier numéro de l'Exphorers Journal revue 
‘où sont publiés des informations sur les expé- 
‘ditions en cours, des notices nécrologiques, des 
“comptes-rendus de lecture, etc. En 1922, tou- 
jours en pleine croissance, l'organisation démé- 
nage au 47 West 76th Street, dans un bâtiment 
(quéelléa acheté. Mais la place vient vite à man- 
ques, surtout après les donations de James B. 
Ford, président du club, qui augmentent consi- 
“dérablement les collections de La bibliothèque. 
‘Aussi, un nouveau déménagement est-il orga- 
Hiséen 1928, dans un immeuble construit pour 
. … loccasion au 544 Cathedral Parkway (West 
D. | 110ch Street). Lédifice compte cinq étages de 
3 ambres que Le club loue afin de contrebalan- 
f cerle coût de ses nouveaux locaux. 
EN 


ee 
lee 


Plan du Musée américain d'Histoire Natureïe 


Musée américain 
d'Histoire Naturelle 
Nexo York, État de Newo York, États-Unis 


l 
Situé sur Central Park dans La 79% rue, le mu- 
sée occupe une structure gothique de briques | 


rouges construite en 1877. IL est ouvert au 
public de 10 heures à 17 h 45 tous les jours, 
et jusqu'à 21 heures les mercredis, vendredis et 
samedis. 

Fondé en 1869, « l'American » est, au 
cours des années vingt, le plus grand musée 
d'histoire naturelle du monde. Il sinté- 
resse à tous les domaines de l'anthropolo- 
gie et de l'histoire naturelle, à l'exception 
de là botanique. Les collections uniques au 
monde d' s, oiseaux, mam- 
mifères, poissons et reptiles, ont été mises en. 
place par Carl Akeley au début de la décen- 
nie. Le musée a conclu un accord avec le 200 
de Central Park pour récupérer les animaux à 
Leur mort. Il accepte aussi les dons de carcasses 
animales venant des particuliers Le laboratoire 
de twidermie du sous-sol est souvent à lori- 
gine d'odeurs étranges qui viennent impréggner 
les halls d'exposition. Le musée se vante d'offrir 
au public plus de squelettes complets d'ani- 
maux disparus que n'importe quel autre dans le 
monde. Il a été le premier à exposer des sque= 
lettes articulés de dinosaures, et perféctionne 
continuellement ses sechniques pour montrer 
les animaux de façon réaliste en se servant du 
verre, de La cire et d'autres matériaux, 

Le musée soutient de nombreuses expéditions. 
Il encourage en particulier les explorations arc= 
tiques de Robert Peary dans les années 1890 


La golee des spécimens amenés par 
IMnéodore Roosevelt 


le plus grd 
d par 
il. On peut voir 
‘un esquimau, un 


météorite connu découx roen 


ce dernier est exposé à l' 


un des quatre à avoir succombé, peu de temps 
à tuberculose. 

éruption de la montagne Pe- 
la Martinique, tue trente mille personnes, 
le musée organise une expédition qui escalade 
en éruption. Plus 


y le taxidermiste du musée, 
dirige trois expéditions en Afrique. 

De 1920 à 1930, une expédition asiatique éta- 
bit son quartier général à Pékin. Une armée 
d'explorateurs, de paléontologues, d'archéolo- 
gues, de zoologistes, de géologues et de chirur- 
giens explore, en Mongolie, le désert de Gobi 
et affronte les bandits et la mature hostik 
premiers œufs de dinosaures répertoriés sont 
découverts pendant cette période par le paléon- 
rologue Roy Chapman Andrews. Des rapports 
qui prétendent à la découverte d'une civilisation 
préhistorique sur le plateau transhimalay 
ront plus tard réfutés sans que ne soient jamais 
données d'explications satisfaisantes. 

Le musée fait l'objet de nombreuses demandes 
de personnes souhaitant prendre part aux ex- 
péditions. Toutes reçoivent en réponse la même 
lettre qui demande : « Pouvez-vous fire don 
d'une somme d'argent qui aidera à payer vos 
dépenses ? » Dans ce cas, nimporte qui peut 
alors être du voyage. 


La Dhhque dorunnersé Ha LU 


Université d'Harvard 


Cambridge, Massachusetts, États-Unis 
Harvard est la plus ancienne et plus présti- 


gicuse université américaine. Fondée en! 1636) 
pour l'éducation des pasteurs du Puritanismeé, 
elle porte le nom de John Harvard qui, ent 
1638, lui légua la totalité de sa bibliothèquetet 
Ja moitié de ses biens. Un seul ivre de ka collec 
tion originale subsiste aujourd'hui : La Guerre 
chréti onde du diable t la chair, de 
John Downham (1634). Presque tout lekreste 
fut détruit en janvier 1764, dans un incendie 
provoqué par Îx foudre qui rvagea complète 
ment le Harvard Hal. 

La bibliothèque de Harvard abrite l'une des 
plus grandes collections américaines, avec plus 
de 2 785 000 livres et mémoires enregistrés; 
Bien qu'elle soit destinée aux étudiants et ensei> 
gnants, il est possible d'obtenir d'un bibliothé 
aire l'autorisation de consulter les différents 
ouvrages, L'université accuei 
botanique, un observatoire 
europée: 

ele musée allemand 

Le Musée Peabody d'Harvard d'ethnologie et 
d'archéologie américaine, fondé en 1866, est 
le premier musée anthropologique des États 
Unis. D'abord consacré au Nouveau Monde, 
il étend ensuite ses centres d'intérêt à la!Terre 
entière. Depuis 1891, le Peabody organise des 
explorations approfondies des ruines mayas 
d'Amérique Centrale, Il conserve une collec 
tion complète de presque tous les journaux 
anthropologiques jamais publiés, soit près de 
vingt mille parutions. 

En 1915, l'inauguration de k bibliothèque Wi. 
dener vient donner de la place aux collections, 
toujours en expansion, de l'université. Elle doit 
son nom à Henry Widener, un étudiant de 
Harvard (et millionnaire) mort à bord du Tita= 
nic. Elle contient des éditions rares de Luther, 
Erasme et Machiavel 

Harvard possède aussi un observatoire astro 
nomique à Arequipa, au Pérou, qu'on déplace, 
‘en 1927, en Afrique du Sud. 


oriental, américain, le musée sémite 


Le $Smithsonian Institute 


Häshington, D.C., États-Unis 
Le  Smithsonian ame 
détre le plus grand musée du 


monde et de posséder la plus importante col: 
lection d'art. Les différents musées et biblio= 
théques sont ouverts au public tous Les jours de 
10 heures à 17 heures, mais les installations de 
recherche ne sont accessibles qu'aux personnes 


Le musée du Smlthsonlan Instute en 1925 


agréées par l'institut. Le pare du Smithsonian 
‘occupe l'équivalent de neuf pâtés de maisons et 
“Comprend tinq bâtiments différents. 
LeSmithsonian trouve son origine dans le 
féstament du scientifique britannique James 
Smithson, mort en 1829, qui stipulait que 
“dans le cas où son neveu et héritier mourrait 
sans laisser de descendance, sa fortune irait aux 
États-Unis « pour la création d'un établisse- 
ment dédié à l'amélioration et la diffusion de 
connaissance », Le gouvemement américain 
reçut l'argent en 1838 et, peu de temps apr 
ilinstituait par décret la création d'un musée 
et d'une bibliothèque chargés d'accueil les 
A objets d'art et les recherches étrangères ou 


Le bitiment de grès rouge, construit dans le 
style gothique, est achevé en 1855 et rapide- 
ment sümommé « le Château ». Il abritait à 
Moine des salés dexposiions publiques, des 


tout intéressé par la recherche scientifique et, 
“de 1846 à 1870, l'Institut se consacra essentiel- 
lement à l'étude de la météorologie. Plus tard, 
J'archéologie et lethnologie nord-américaine y 
prirent une place importante, Des dispositions 
pour un échange international de publications 
firent prises, et l'Institut se fit connaître en 
publiant des périodiques et des monographies 
dané diverses spécialités. 
Ent1858, le Cabinet national des curiosités 
est transféré du Bureau des brevets au Che 
eu En 1881, un deuxième bâtiment est 
“construit pour abriter les pièces de l'exposition 
internationale américaine a D'abord bap- 
ats-Unis, il devient 
ensuite le Bâtiment des Arts & Industries. Un 
petit observatoire astronomique sy ajoute en 
1890, puis le Bâtiment de l'Histoire naturelle 
‘en 1911, et a Galerie d'Art Freer en 1923. Les 
‘expositions de l'Institut portent sur l'histoire 
naturelle, l'industrie, l'art, la science, la techno 
logie, les pierres rares, l'histoire et l'ethnologie. 
La grande bibliothèque est particulièrement 
fournie sur l'art oriental et proche-oriental, et 
dans Je domaine de la littérature. 
Ens1904 le corps de James Smithson a été 
exhumé et transporté aux États-Unis. Il st 
maintenant enterré dans une petite pièce du 
(Château appelée « Pièce de la Crypre ». 


Le British Museum 


Installé à Londres, le British Museum est 
considéré comme l'un des plus grands musées 
Mondiaux en) ce qui conceme l'histoire et 

=" la culture humuines : il conserve en effet des 

“millions de pièces issues des cinq continents et 

2. couvrantune période qui va de Lx préhistoire à 
 nosjour.Ilabrit également une bibliothèque, 


[ 
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Son entrée principale, avec sa colonnade mo- 
numentale de l'antiquité grecque, est 
tuée au sud, sur Great Russell Street. Elle 
donne sur une cou, à gauche de laquelle se 
dresse le cœur du British Museum, un vaste 
* bâtiment élevé de 1823 à 1847. Comme l'en- 
tre, il a été bar d'après les plans de Robert 
S ans le style « greck revival ». Au 
centre de fa cour, on trouve Ja salle de lecture, 
La plus grande rotonde métallique londonienne, 
construite de 1854 à 1857 par Sidney Smirke, À 
fière du précédent. À droire, on voit la White. À 
Wing, élevée de 1882 à 1885 par l'architecte 
John Taylor. Enfin, près de lentrée nord, les 
King Edward VII Galleries ont été inaugurées 
en 1914 ; œuvre de John Burner, leur style est 
d'inspiration romaine plutôt que grecque. 
Le British Museum est né en 1753, lorsque Ÿ 
le médecin et naturaliste Sir Hans Sloane À 
légue à l'Angleterre une collection de plus 
de soixante et onze mille objets compre- | 
nant surtout des livres, des manuscrits et ÿ 
des spécimens naturels, mais également des 
antiquités et des pièces ethnographiques ; À 
la seule condition mise à ce legs est le 
sement d'une somme de vingt mille livres 
à ses héritiers. Le Parlement anglais vote 
les fonds nécessaires et, le 7 juin, il insti- 
tue le musée. Celui-ci ouvre ses portes le 15 
janvier 1759, à Bloomsbury, sur le site 
‘occupe toujours actuellement, quoiq 
alors installé dans N 
demeure du XVIIe» 


dement, en particulier au début du XIXe» 
siècle : le musée acquiert des objets égyp- 
tiens, dont la fameuse Pierre de Rosette 
(1802), les antiquités grecques et romaines 
de Charles Townley (1805) er les sculptures 
du Parthénon (1815). À partir de 1851, Sir 
Augustus Wollaston Franks joue un rôle 
majeur dans l'évolution du British Museum, 
car il se met en quête d'objets provenant 
des quatre coins du monde. Les collections 
augmentent donc de manière considérable, 
à cel point que, malgré la construction de 
A nouveaux bâtiments, il devient nécessaire 
de gagner de la place. Aussi, les pièces liées 
à l'histoire naturelle sont-elles déplacées, 
au cours des années 1880, dans un nouvel 
édifice construit à South Kensington, ce 
quiaboutit à la création du Natural History 
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| | Le planisphère horai 


ro. = Plansphère et bande tournante permettant de lire à la fois les heures fur) 


ous les poines de la terre. 


(RE ee 
PLANISPHÈRE HORAIRE 


À bande qui couvre l'Équa- 
teur est divisée en 24 


correspondant aux 24 fuseaux 
horaires numérotés de 0 à 23. 
Actionnée par un mouvement 


Plusieurs pays, comme La Chine, nont pas adapté le système de fuseaux horaires. 


DE CONNAISSANCE 
DE LA TERRE 


heures. (quarts et minutes) | 


d'horlogerie, elle s'avance vers 


la gauche du planisphère à la | New York; une heurélplus 
vitesse du mouvement appa- | tard, la bande, qui a, 
rent du soleil, et ses chiffres, | d'un fuseau vers Ia gAue 


Passant successivement devant | dique respectivement 13 heu 
Fe fuseaux, donnent l'heureau | et 3 heures dans les fuseau 
Passage. Par exemple, quand.| de Paris et de New. Vorée 
PSbde indique 12 heures | Ce planisphère 65 XpO8é ail) 
Guns le fuseau de Paris, elle | public dans, la gare Drouot, 
faique 7 beures dans celui de | Richelieu. dû Métropolitaine 


Manach Hacherte de 1933. est intéreuant de noter que 
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Extrait de Popular MaGhones janv 1924 


Des scènes élranges aux 
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De retour de voyage à travers les régions encore ir 
plorées du monde, de nombreux explorateurs et chas- 
seurs ont apporté des témoignages sur les peuples, la 
faune et la flore des lieu visités. Ce niest pourtant rien 
en comparaison dé récits si étranges que les témoins 
de ces voyages se sont sentis obligés de ramener des 
preuves pour appuyer leurs dires. 


Il y a peu, un jeune membre d'une exploration, qui avait 
pour but les régions interdites du Tibet, se retrouva seul 
À continuer alors que le reste.du groupe abandonna à 
l'un des endroits les plus dangereux du voyage. Sélec: 
tionnant quelques porteurs natifs de la région, et qui 
surtout niétaient pas cffrayés à l'idée de continuer, il 
reprit la route à travers des paysages sauvage 


Alors que le groupe progressait, les porteurs commen- 

‘cèrent à s'inquiéter, puis, après un débat entre eux, er 

voyèrent leur chef parler à l'explorateur pour annoncer. 

qu'ils abandonnaient le voyage. Le jeune aventuri 

beau leur proposer plus d'argent, il ne réussit 
Jes convaincre. Puis, Sénervant. 

de plus en-plus, il bondit au milien 

du groupe apeuré ct commença 

à le frapper jusqu'à ce qu'ils 

acceptent de. continuer, 

qu'ils firent. 


ce 


Pour être plus discret à 
l'approche des avant-postes, 
il eut l'idée de fire passer 
le-chef des porteurs comme 
chef du groupe pendant que 
lui-même se déguisait en! 
aide-cuisinier, Le stratagème 
märcha au-delà de ses espé 
rances, et même les gardes des 

Aant-postes les plus méfiants ny 
virent que du feu. Lexplorateur risquait 
quand même l'arrestation (et l'émprisonne- 

ment, les lieux étant interdits aux étrangers. 
Après des semaines de voyage dificile, où les 
maladies faillirent décimer le groupe, ils arri- 
vèrent dans un Village très ancien. Lexplort 


frontières sombres du monde 


suvent séduit parles safari 


La civilisation muerne échoue à attirer à elle des milions de membres des ribus 


teur, après Sêtre rasé complètement le crâne pour faire 
local, se présenta au chef du village qui lui perrhit de 
visiter les lieux. Cette visite avec le chef fat l'occasion 
rêvée d'obrenir beaucoup d'informations et reliques sur 
l'ancien peuple de ce pays. 


Ravagé par la fièvre, les vêtements et' chaussures dé 
chiquetés par les trajets dans une jungle quasi impé 
nétrable, un groupe est récemment revenu à la civi- 
près une expédition dans les environs de la 
rivière d'Amazonie. Leurs récits parlent d'escalade sur 
des pics abrupts, d'avancées douloureuses à travèrs 
des marais infestés de reptiles mortels, et des, 
confrontations avec les tribus locales hos- 
tiles voulant les empêcher de continuer 

leur chemin. ; 

Les fièvres ctautres maladies étrange 
ont toujours rendu les guides locaux 
très méfiants sur Le fait de s'aventurer 
‘enterritoire inconnu. Très souvent, 
le gibier se fait rare, ne laissant 
d'autre choix que de se nourrir 
de plantes er de fruits sauvages. 
«1 Les réserves de munitions partent 

» vite, et S'il n'y avait pas les guidé 
pour tuer les animaux avec des 
À arcs et des Rèches, la famine au- 
rait été un autre ennemi majeur 

à combattre. 


Las vopéqeur du Coins Noirinti… Pour en revenir à noÿ explorateurs 


ils rencontrèrent égalément des 
tribus cannibales. Des acérochages 
ontmême eu lieu Jà où les tribus 


ar Le mystère, qu invite le 


Syep 1e suoneroidk 


L'aventure incite à envabir ls lieux inexploré de la terre ave des appareil photo, des fasis et des piège instruments qui seuvent amènent de 
merseilleuses découvertes au panthéon dela découverte 


‘ontété éloignées par les armes à feu des hommes blancs 
dont le son les à remplis desterreur. D'autres dangers 
“étaient tapis dans Les marais et autres retoins sombres de 
La jungle, tels que des boas constrictors, des bêtes meuses: 


de réussir finalement à attraper la bête et l'enfermer dans. 
une cage. 

Des peuples cannibales ont également été découvert il y à 
peu en Atstrilie par des chasseurs de gibier I ont croisé sur. 


d'hommes, et des 


— leur route plusieurs. tribus 


insectes venimeux 
attaquant leurs: vic- 
times par nuées, 
leurs piqÿres provo= 
quant bien souvent 
des maladies. 

Dans les eaux se 
trouvaiént des pois- 
sons féroces, de 
petite taille, 
tellement p 
quen” voulant en 
attraper un vivant, 
un membre de lex- 
pédition perdit un 
doigt, déchiqueté par 
les mâchoires tran- 
chantes de l'animal. 
Lun des premiers 
animaux À avoir été 
capturé était un 6344 
mundi, un membre 
de la familles des 
ratons laveurs mais 


possédant uné cou 


qui semblent füre revivre 
leurs horribles … pratiques 
depuis quelques années. Les 
feux des tribus ont été rani- 
més et les autochtones du 
Bnsbrefisent les progrès que 
Ja civilisation leur offre. 


En Afrique, plusieurs 
pays sont habités par des 
peuples basanés qui ont 
mis en plfce des gouver= 
fants locaux qui, pour 
là plupart, ont de nom- 
breuses similitudes avec 
ceux des hommes blancs. 
Alors qu'ils recherchaient 
du gros gibier au Congo, 
une bande de chasseurs 
blancs ta pour la 
nuit près d'un village de 
locaux. Us y  apprirent 
que les criminels étaient 
entendus et jugés par un 
conseil des chefs. Celui- 


leur de peau rouge 
vive: Il était st féroce 
que deux chiens 
fürent… déchiquetés 
en lambeaux avant 


di écoutait- les. charges, 


Un bourreau congolais exéoute par décapitation um criminel ondamné témoignages et preuves 


de façon très sémblable 
aux cours de justice des 
pays évolués: 


transportés en Amérique 
em Mechianis septembre 1029 


LA PREMIÈRE FEMME À FAIRE LE TOUR 
DU MONDE EN VOITURE 


ju » Chirenore Süinnes, fille de fus le moagrat de l'acier alleramal, set él 


noble. Elle x commenté son 
prête maintenant à etre a 
prise récemment alors qu'elle 


Plus haut 


et plus loin 
Aux confins des pôles 


ouverte de l'Arctique est en plein 
à la fin du XIX:= siècle et au début 
du XX siècle, mobilisant des explora- 
teurs tels que l'Anglais Nares, le Norvégien 
Nanse, le prince de Savoie et Cagni pour 
l'ralie, ainsi que Greely, Cook et Peary 
Jnis. Peu à peu, on voit se 
développer une sorte de compétition dont 
l'enjeu principal est d'être le premier à at- 
téindre le pôle Nord. Cook prétend l'avoir 
fait en avril 1908, mais aucune preuve n'a 
jamais corroboré ses dires, et l'exploit est 
généralement attribué à Peary, qui l'aurait 
accompli le 6 avril 1909. Cependant, même 
à son sujet, des doutes existent, et c'est seu- 
lement en mai 1926 que le pôle est rallié, 
cette fois de manière indéniable. Trois noms 
sont associés à cette grande première 
de Richard Evelyn Byrd, de Roald Amund- 
sen er d'Umberto Nol 
En 1924, Byrd est désigné pour comman- } 
der un petit détichement aérien dont Ia 
mission est d'effectuer, à partir d'une base 
située à Euh, un voyage vers l'ouest du 
Groenland. Cer événement marque le dé- 
but de sa carrière d'explorateur polaire. Ra 
pidement, il nourrit l'ambition d'atteindre 


le pôle et se met en devoir de la réaliser en: 
1926 : en compagnie de Floyd Bennett, il 
décolle du Spitzberg à bord du Josephiné 
Ford, un Fokker E VII et, le 9/mat, au cours 
d'un vol de plus de quinze heures, illeffec: 
tue le premier survol du pôle Du\moins, 
est-ce ce qu'il dé si son affirmation 
a longtemps été jugée comme fondée, la 
découverte en 1996 de son journal de bord 
laisse entendre que, su avarie, Byrdl 
aurait fait demi-tour alors qu'il se trouvait 
encore à deux cent quarante kilomètres de 
son objectif. 
Amundsen, Ellsworth et Nobile, qui 
Tont rallié seulement trois jours plus tard, 
seraient donc les premiers à accomplir 
cette prouesse. En mai 1925, Amunds 
sen avait effectué une tentative avec deux. 
hydravions ; mais un problème technique 
contraignit l'expé 
latitude Nord. En 1926, il récidive : à bord 
du Norge, un dirigeable pilôté par lfralien 
Umberto Nobile et dans lequel prend égaz 
lement place Lincoln Ellsworth, ilquitrelle 
Spitzberg le 11 mai, survole le pôle Nord 
le 12, puis atteint l'Alaska, Cette première 
liaison sans escale, qui inaugure la nayigas 
tion aérienne transpolaire, vaut une célé= 
brité mondiale à n et Nobile. 
Maïs les relations entre les deux hommes ne 
tardent pas à se tendre et quand, en 1928, 
l'Italien entreprend une nouvelles 
le Norvégien nest pas de 
dirigeable du même modèle que le Norge 
et baptisé l'Italia, Nobile effectue un pre 
mier voyage qui, à cause du mauvais temps 
et d'une avarie, ne dure que huit heures, 
Suit un deux ette fois, éstlne 
grande réussite : il dure trois jours et couvre 
50 000 km? dans la Terre du Nordetla par 
tie septentrionale de l'archipel François-Jo= 
seph. Le troisième et dernier périple prévat 
par le programme débute le 2 mai 1928iet 
s'avère d'abord un succès, puisque lé pôle est, 
atteint le 24 mai. Malheureusement, alors, 
que l'Iralia retourne vers sa base, prend 
un tour dramatique : le 25 maià 10/h°33, 
n pleine tempête, le dirigeable se couche 
sur la glace. Sa nacelle avant, où sont ins 
tallés Nobile et huit de ses compagnons est 
arrachée et plaquée au vol ; son enveloppe 
et le reste de sa structure, où se trouvent 
d'autres hommes, sont emportés par lévent 
puis engloutis. Les rescapés, tenaillés par 
faim et le froid, parviennent à monter uné 
tente (la célèbre « rente rouge ») etienvoient 
par radio des signaux de détresse. Il faudra 
longtemps avant que ceux-ci ne soient capa, 
tés, et plus longtemps encore avant que des, 
secours n'arrivent : après des semaines d'at= 
rente, un avion suédois parvient à se poser 
et repart avec Nobile ; les autres membres 
de l'expédition embarquent par la suite sur 
le Krassine, un navire russe, 
Entre-temps, l'accident de l'Itlia a causé 
d'autres pertes. Apprenant la catastrophe, 


are 


1 vol q 


Robert Peary et son équipe immorasés au pôle nord en 1909) 


Son pére est danos, sa mr d'ocgne 
MU ce qu Li permetra de ès bien 
L mairiser La langue de ce peuple. Explo- 
leur polie, est aussi et avant tout 
thnologue car, davantage que découvrir 
26es feres inconnues, veu rencontrer 
Les Esquimaux et étudier ur ve 1 les 
it ol cran que l'amivée des Blancs. 
ne menace leurs radins, Entre 1902 
ISO, heme pari les tibus vivant 
rs du ce polaire, eu nord-ouest du 
IGtoenend en 190, 1 examine la pos 
“sblé dinodure, dans la parte ouest 
66 ct ter, Féewoge des ronnes en, 
H940, grès deux années entres pas- 
es parmi les Esqumaux, 1 crée uni 
LA Siaon pemanene, sur l'ile de Thu, 
Lui dot serve de complor commercial à 
Population locale ef de base pour de 
dures expésions. Cest de Là qu'à par 
(SASI2 pour ure kaversée du Groen 
Jen qui ie mère jusquà sa côte nor. 
Llnie 1916 ot 1919, au cours d'une, 
ipédiion, cest la cle not! 

(QU'A duc. L'année suivant, 1 gagne 
L ( A TES pour y roue 
es conles ir Le 4 mars 1623, Ras- 
ertame un long périple en tra 

=/cehi doi le mener de La bio 
ksquau détroit de Bérng, et 

de renconer ous les 
espimaudes peuplon! ces vastes. 
Leoues. Le Voyage s'achève le 23 mal 
Josqu' tint Pont Bron (Nas 


oubliant sa dispute avec Nobile, 
n prend place à bord de 
l'hydravion Latham-47, où se trouve 
un équipage français dirigé par le 
commandant Guilbaud. Le 18 juin, 
alors qu'il survole la mer de Barents, 
l'appareil disparait. Le Pourquoi-pas 
? du commandant Charcot, parti à sa 
recherche, en trouvera aucune trace. 


L'Antarctiaue 


1890, après un de- 
mi-siècle d'interruption, les voyages 
vers l'Antarctique reprennent, ave 


pour objectif d'explorer le continent 
dont k lentes expéditions 
ont dessiné les contours. illustrent 


d'abord le Belge Adrien de Gerlache 
et le Norvégien Borchgrevink. Puis, 
suite au septième Congrès interna- 
tional de Géographie tenu à Berlin 
en 1899, plusieurs pays coordonnent leurs 
efforts pour mener une vaste campagne de 
recherche, dont les travaux se prolongent 
jusqu'à la guerre de 1914: Drygalski y repré- 
sente l'Allemagne, Jean Charcot la France, 
Scott et Shackleton la Grande-Bretagne, et 
Nordenskjold, Larsen puis Amundsen la 
Norvège. Comme en Arctique, être le pre- 
mier à atteindre le pôle est un enjeu majeur, 
qui donne lieu à une intense compétition 
dont Amundsen sort victorieux : le 14 dé- 
cembre 1911, lui et les quatre hommes qui 
l'accompagnent plantent le drapeau norvé- 
gien au pôle Sud. 

L'Antarctique est cependant loin d'avoir 
révélé tous ses secrets er, après la guerre, 
de nombreuses expéditions sont organi- 
sées, favorisées par Le grand intérêt que les 
scientifiques américains, australiens, néo- 
zélandais et latino-américains portent au 
continent, mais également par des progrès 
tels que le recours à l'aviation et aux la 
par radio. Entre 1928 et 1930, l'expédition 
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Wilkins-Hearst survole pour la première al 
fois le littoral, effectuant une reconnais À 
sance au-dessus de la terre de Graham, 

Entre 1929 et 1930, le Norvégien Lars 
Christensen, utilisant lui aussi l'aviation, 
découvre la terre de la Reine-Maudi et Ha 

terre de la Princesse-Royale-Martha. 

Après son périple dans l'Arctique, Richard 

Byrd tourne son regard vers l'Antarctique tu 
déclare qu'il compte explorer, en avionj des 
territoires jusque-là inconnus. En octobre | 
1928, son expédition - la première mas 
non la dernière, loin sen frut - prendila 
mer : grâce aux financements généreux de 
nombreux mécènes, elle surpasse par son! 
ampleur et la qualité de son équipement Î 
toutes celles qui l'ont précédée. Byrd'installe 

sa base, qu'il nomme Little America, url 
banquise faisant face à la mer de Ross, puis | 
entreprend ses expéditions aériennes Elles 
aboutissent à la découverte d'une haute 
chaîne montagneuse, qu'il baptise Rocke= 
felles puis, au-delà, d'une région à laquelle 
donne le nom de sa femme : la Terre Marie 
Byrd. Le 28 novembre 1929, accompagné 
notamment par le pilote norvégien Bent 
Balchen, il décolle à destination duspôlés 
Muüis l'avion, incapable de passer au-dessus) [9 
des montagnes qui surplombent le plateau 
polaire, doit se frayer un chemin{entre les 
falaises ; de plus, la visibilité est exécrable et 

le vent plaque l'appareil au sol ; pour l'allé= 
ger, on se débarrasse des vivres emportés 
en cas d'atterrissage forcé. La manœuvre 
réussit et, le 29 novembre, l'avion effectue 
le premier survol du pôle Sud. Avantide 
rebrousser chemin, Byrd lance au sol quatre 
drapeaux : celui des États-Unis, sa patrie, 
celui de la Grande-Bretagne, en l'honneur» 
de Scott, celui de la Norvège, en hommage. 
à Amundsen, et celui dé la France, pays 
pour lequel il éprouve de l'amitié. À son re= 
tour aux États-Unis, Byrd est élevé au grades 
de contre-amiral, récompense: pour l'exploit 


Dans les brumes de l'Asie 


Vers le toit du monde 


Si l'idée d'escalader l'Everest germe à la 
toute fin du XIXe siècle, deux décennies 
Sécoulent avant que la chose ne puisse être 
rentée: en effet, les frontières du Tibet sont 
fermées aux étrangers, et c'est seulement en 
1920 que le dalaï-lama autorise les Anglais 
À pénétrer dans le pays pour explorer la face 
tibétaine de la montagne. La Royal Geo- 
fgraphical Soc ssocie alors à l'Alpine 
Club pour créer le Mount Everest Com- 
mittee, organisme chargé du financement et 
‘de La coordination des expéditions à venir, 

La première est organisée en 1921 : com- 
mandée par le lieutenant-colonel Charles 
Howard-Bury, elle a pour but de dresser 
des cartes et de repérer le meilleur itiné- 
rairé pour atteindre le sommet. Pendant 
plusieurs semaines, elle reconnait les faces 
nord et est de 
PEverest ; puis, 
le 24 septembre, 
George Leigh 
Mallory et Guy 
Bullock sont 
les premiers à 
atteindre le col 
nord, à environ 


7. 000 mètres 
d'altitude. La 
mousson _« 


pêche l'expé 
tion. de pousser 
plus avant, ce 
qui ne signifie 
pas qu'elle rentre 
bredouille. Au 
contraire, de- 
puis le col, les 
alpinistes ont 
aperçu” l'arête 
nord qui consti- 
tue un passage 
= certes long et 
difficile — vers le 
toit du monde. 
fAu printemps 1922, une deuxième expédi- 
Hionise met-en marche sous les ordres du 
brigadier-général Charles Granville Bruce, 
(Cette fois, il ne s'agit plus d'explorer les 
lieux, maïs bel et bien d'atteindre le som- 
mer, LE22 mai, Mallory, Norton, Somervell 
“ét Morshead grimpent jusqu'à 8 170 mètres 
vanbde dévoir redescendre ; le 23, George 
Finchiet Geoffrey Bruce atteignent 8 320 
mètres. Le V7 juin, Mallory conduit une 
nouvelle rentative ; mais, sous le col nord, 
‘une avalanche emporte sept Sherpas, pre 
mières victimes recensées de l'Everest. Le 

. drame met un terme à l'expédition. 

7 En 1924, les Briranniques en lancent une wroi- 


L'expédition Inine-Mallory à la conquéle de l'Everest en 1924 


membres des missions précédentes ainsi que 
deux nouvelles recrues : Noel E. Odell et An- 
drew Irvine. Après l'échec de plusieurs tenta- 
tives d'ascension - notamment à cause du froid 
et du mauvais temps -, Norton arrive à 8 570 
mètres d'altitude le 4 juin et ce, sans bouteilles 
d'oxygène. Le 8 juin, Mallory et Irvine, dotés 
d'appareils à oxygène perfectionnés par le se- 
cond, essaient d'atteindre le sommet, Malheu- 
reusement, le brouillard se lève ; vers 12 h 50, 


grâce à une déchirure dans la brume, Odell les 


repère brièvement : ils sont sur l'arète nord-est, 
ont accumulé du retard’ sur leur programme, 
mais paraissent toujours décidés à aller jusqu'au 
bout. À quel endroit se trouvent-ils précisé 
ment, en cet instant ? Dans ses déclarations 
ultérieures, Odell hésitera entre le First Step 
+ (ou x premier ressaut »), 
d'altitude, et le Second Step, une centaine de. 
mètres plus haut. Cette hés 
bien des débats et, encore aujourd'hui, on se 
demande si_Ir- 
viné et Mallory 
ont où non 
vaincu l'Everest. 
Ce qui est cer- 
tain, en revanche, 
que cere 
ascension leur a 
été fatale : ils ne 
reparaissent pas, 
et les recherches 
menées par leurs 


don nourrira 


échouent à trou= 
ver leurs traces. 

Lexpédition _ de 
1924 est la der- 
nière des années 
vingt : le dalaï-l- 
ma refuse de déti- 
vrer de nouvelles 
autorisations, €t 
ce nest qu'à par- 
tir de la décennie 
suivante que de 
nouvelles _tenta- 
tives sont lancées. 


5 


imalayan Club 


Lintérét des Occidentaux pour l'Everest 
vaut plus généralement pour Ia chaine de 
l'Himalaya. Elle at bien sûr nombre 
d'alpinistes et, les concernant, les tenta- 
tives britanniques pour atteindre le toit du 
monde marquent une profonde évolution : 
Auparavant, on assistait à des initiatives 
privées d'ampleur relativement modeste ; 
\ désormais sont lancées de grandes expédi 
tions, dont les ambitions sans cesse crois- 
Santes requièrent un matériel important, 
de nombreux Sherpas, des bêres de somme 
et, par conséquent, d'amples financements. 
Cependant, les alpinistes ne sont pas les 
seuls à fréquenter cette région. Dépuis le 
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environ 8 500 mètres | 


compagnons | 
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Pour li être agréable, car sa Von 
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Fi din pett amabeur rovégin né 
672, Amundsen entame des études 
médecne qu'il intemompt pour se 

fco0sacerà una carre toute diférente 
(cle d'xporaeur polaire, En 183, 

D embaique sur un phoquier en lat que) 
DA Smplé mate : de 1607 à 1809, 1 se 
Di l'expédition d'Adten de Gatache! 

D enAniarcique, durant quel est se 
nd Surle Belgica. réalise son premieé 
arand exploit quelques années pus lard, 

Jen forçant le passage du Nord-Ouest qui 

D. le lAtnique au Pacifique : à bord du 
fhoquer Gièa, 1 quite Oslo (Norvége)| 
ot fn 1903, latin None (Alaska) 
Hel30 mod 1606. 1 a ensuite pou projet 

DGe roler lo pôle Nord mais, en 1909, 
Téxpédon (epparemment) réussie de) 
easy l'amène à changer ses plans, et. 
Fest Snalement pour le pôle, Sud quil 
mbaiqu le 9 août 1910. Étabissant 

As camp dors la baie des Baleiness 

D sua côe dela mer de Ross, 1 passe 

 lesseniel de l'année 1911 en préparz- 
HS: minuieux, lesquels lui pement 
‘alendre brlamment son objecif 
aride la base lo 19 octobre, Li et 585 
Pau compagnons gagnent le pôle la 
Jdfdécembre 1911, ls y dovancent Ir. 
Fberneok leu concurent, l'Angais Scot, 
Qu amivra seulement le 17 janvier 1912 
PUS moura sur le chemin du reou 
L Aprés a quere de 1914, avec l'argent 
“ae Li ur le milardae américain, 
Pi Élshort Amundsen projet de surolet 
D pôle Nord En 1925, sa premiére leta- 
Da nie aborsdhydraion échoue. En 1926. 
Da séconce, sur le diigeable Norge, est 
(in succès. Que Byrd ait ou non ét Le) 
premier à survolr le pie, ls devançant 

LA dati jours, Amundsen ot ses compe= 

Lnons sont en tout cas les premiers à. 

éalsar une hison aérienne entre lEu- 

Hope etAmérgue en passant par ces 
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milieu du XIX* 


devenue une destination touristique à la 


siècle, elle est peu à peu 


mode 
v passer plusieurs semaines dans 
des stations de villégiature h 
Simla et Dariceling, où app 
sociale et des mondanités à l'européenne, 
et d'où sont organisées des excursions vers 


les membres de la bonne société 


enne: 


des lieux pittoresques depuis lesquels on 
aperçoit Les plus hauts sommets himalayens 
{non loin de Darjecling, on peut ainsi ob 
server le Kangchenjunga ou l'Everest). Ces 
excursions entraînent le développement 
d'activités liées au transport des bagages, à 
la conduite des groupes, à l'hébergement, 
etc 

Face à l'essor de l'alpinisme et du tourisme 
himalayens, l'idée de créer une organisation 
locale rassemblant et coordonnant les 
férents acteurs concernés fait très vite son 
apparition. Pourtant, des décennies durant, 
elle ne se concrétise pas, et ce sont des insti- 
en Anglet 
partie seulement - pallié à ce manque :avant 
et après leurs voyages, les Britanniques pou- 
vaient se rencontrer lors des réunions de 


tutions ins! rre qui ont = en 


l'Alpine Club et de la Royal Geographieal 
Society, s'informer grîce à leurs. publica 
tions respectives, The Alpine Journal et The 
Gengraphical Journal. Mais dans l'empire des. 
Indes, rien. 

11 faut attendre la fin de l'année 1927 pour. 
que la situation change du tout au tout: À 
l'initiative de Geoffrey L. Corbett, quil 
ablement sondé autorités locales, 
l'Himalayan Club est créé (son siège est 
Simla). En 1928, il fusionne avec le Moun- 
tain Club of India, fondé à Caleurtailé 23) 
septembre 1927 dans un but apparenté ll 
vers de la science, des arts, dé 
la littérature et du sport, d'encouragersle. 
voyage et l'exploration dans l'Himalaya 
et d'accroitre les connaissances sur cette 
chaîne de montagnes. Cela se traduit non! 
rganisation d'expéditions, mais par 
à celles lancées par d'autres, 
quelle que soit leur nationalité, L'Hima= 
layan Club facilite leurs rapports avec les 
autorités politiques et administratives (et. 
donc l'obtention d'autorisations) ; il apporte 
son concours au recrutement de porteurs et 
de guides ; il dispense des conseils précieux 


Exploration 


‘pour assurer la bonne marche des opéra- 
tions. 

EnM1929/paraît le premier numéro de 7he 
Himalayan Journal, dont le major Ken- 
meth Mason est nommé éditeur. Destiné 
Aiconstituer un lien entre les membres du 
club, s'inspirant de Te A/pine Journal, il 
‘contient des rapports d'expéditions explo- 
ratoires, scientifiques et sportives, des récits 
‘de voyages, des comptes-rendus d'ouvrages, 
des notices nécrologiques et, bien sûr, des 
informations concernant le club. Écri- 
vent ainsi dans ses colonnes des alpinistes 
narrant leurs exploits, des géographes, des 
fgéologues. et des naturalistes faisant part 
‘dé leurs découvertes et des touristes décri- 
vant les attraits spécifiques à chaque région 
himalayenne. 


Le Tibet interdit 


ÆEn1792, le Tibet se ferme aux étrangers : 
désormais, il leur est formellement défen- 
du d'y pénétrer. Cette interdiction perdure 
près de deux siècles, mais connaît quelques 
“exceptions. Nombre d'entre elles sont le fait 
des Britanniques : situé aux frontières de 
leur empire des Indes, ce territoire consti- 
ue pour eux un lieu des plus stratégiques 
“dont ils ne peuvent se désintéresser, sur- 
out face aux avancées russes. À la fin du 
XIX®% siècle, ils font plusieurs tentatives 
pour nouer des relations au moins commer- 
ciales avec les autorités tibétaines : en vain. 
En°1903, le vice-roi Lord Curzon confie 
le commandement d'une expédition mili- 
faire au colonel Younghusband, qui entre 
Lhassa le 3 août 1904. Sensuit un traité 
jparlequel le Tibet doit payer une indem- 
nité t; surtout, ouvrir certains points de sa 
frontière au commerce venant des Indes : 
des agents de commerce britanniques s'ins 
fallent ainsi à Gyantse et à Gartok. Toute- 
ois, cet accord fait de lui un État presque 
indépendant des Chinois, lesquels ne l'en 
endent pas de cette oreille. La convention 
‘de Pékin qu'ils signent avec les Anglais en 
1906, sikelle confirme le précédent traité, 
niens réaffirme pas moins leur suzeraineté 
Sur lefTibet. Entre 1909 er 1911, Pékin la 
‘concrétise en occupant la province, mais la 
révolutionset la chute du dernier empereur 
permettent au Tibet de chasser les troupes 
d'occupation et d'acquérir une autonomie 
quasi complète en 1912. Celle-ci est recon- 
ue parun accord en-1914, ratifié par les 
‘Anglais mais non par les Chinois qui, alors 
‘que l'autorité du dalaï-lama s'étend sur une 
“zone en constante expansion, essaient sans 
M succès d'inverser Ja tendance, leurs troupes. 
- étant repoussées (1917-1919). Afin d'obre- 
 nirlés armés nécessaires pour mener le 

M'conflit letreizième dalai-lamasse rapproche 
Mencore avantage des Anglais entre 1920 
_« Pa Dh mis 


-losophe et orientaliste, Nicolaï Prj 


qu'une aide minime, En 1925, après 
certains officiers de la petite armée q 
constituée ont tenté de se soustraire à son 
autorité, le dalaï-lama dissout plusieurs uni- 
tés et se détourne des questions militaires. 
Séloignant des Britanniques, il privilégie 
désormais une diplomatie équilibrée entre 
ceux-ci et les Chinois, assurant au Tibet 
une courte période de paix. 
Cette contrée mystérieuse - d'autant plus 
mystérieuse que les étrangers n'ont pas 
le droit d'y pénétrer re pas que les 
autorités anglaises : bien des explorateurs 
Sy rendent, bravant l'interdiction et sexpo- 
sant à de nombreux dangers. Pour le XIX°= 
siècle, on peut mentionner, entre autres, 
le Hongrois Sändor Kôrôsi Csoma, phi- 


colonel russe, les Britanniques ‘Thomas 
Manning, Isabella Bird et Annie Royle 
Taylor, mais aussi des Français, mission- 
ariste Hue, Joseph Gabet, Jean- 
oulié, etc.) ou explorateurs (Gabriel 
Bonvalot, Jules-Léon Dutreuil de Rhins). 
Au début du XX" siècle s'illustrent no- 
tamment le moine bouddhiste japonais 
Kawaguchi Ekaï, l'explorateur suédois Sven 
Hedin (premier, apparemment, à avoir ef- 
fectué la reconnaissance du réseau transhi- 
malayen), l'Anglais Bailey ou le Français 
Jacques Bacot qui, à L ethnologue, 
explorateur, géographe, linguiste et orienta= 
liste, devient un spécialiste réputé du Tibet 
et de sa langue. 

Les expéditions ne cessent nullement après 
la Grande Guerre. Entre 1920 et 1921, ten- 
tant d' à 
universitaire polonais Ferdynand Ossen- 
dowski traverse l'Asie. Quelques années 
plus tard, il publie Bées, Hommes et Dieux, 
célèbre ouvrage dans lequel il narre son 
voyage et prétend avoir pénétré au Tibet ; 
d'aucuns, d'après ce texte, estiment qu'il 
aurait découvert que le royaume mythique 
d'Agharta existe bel et bien ; mais ces deux 
affirmations sont généralement jugées 
fondées. Bien réel, en revanche, estle périple 
de l'explorateur et diplomate britannique 
George Pereira, périple qui le conduit de 
Pékin à Lhassa entre 1921 et 1922 ; après sa 
mort en 1923, durant un voyage aux abords 
du Tibet, Francis Younghusband retravaille 
son journal, puis le publie en 1925 sous 
forme de livre : Peting to Lhasa ; The Narra- 


tive of Journeys in the Chinese Empire Made 


the Late Brigadier-General George Pereira. 
partir de 1922, l'Américain Joseph Rock 
commence à étudier la flore et les peuples 
du sud-ouest de la Chine et de l'est du Ti- 
bet, rédigeant de nombreux articles pour le 
National Gergrapbie. En 1924, le naturaliste 
anglais Frank Kingdon-Ward se rend dans 
1e pays de Pemakoïchén (en 1911 et 1914, il 
avait visité la province de Tsarong). 
Cettemême année 1924, l'orientaliste fran- 
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ol au cours duquel déciar avoir, pou 
La première fois, ali le pôle Nord. Peu 
après, À aide Charles Lindbergh à près 
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sphon (19261990). 


Ebgénie Alexandine Marie Daid 


D est née en 1868 d'un pére 
D de nue bou cite 
Gandnave. Son amour de la Iberté &b 
on afrat pour l'exploration se manie 
Plestent dès sa plus tendre enfance, 
luné mulilude de figues. Pl! 
après un voyage à Londres, ele! 
Ge à étudier l'anglais et es, 
ofentsles. En 1889, ayant 
sa major, le s'installe à Par 
Di; ête Gécouvre le musée Guimet où! 
a vocation, Ele suit des cours 
(Sorbonne, aux Langues orlentles et 
ui Cobige de France ; le fréquent le! 
cé Wnéosophique, mais également 
sobltés secrèles (ranc-maçonné 
teindr le 30° degré au sein dur 
ss mixe), El choie également 
mieux féministe el anarchiste : en) 
le publie Pour a ve, rat pré. 
Île géographe anarchiste Étsée 
Paralblement, sous le nom 
éra Mr, ele mêne uns cat 
cantaice qui, de 1895 à 1902, 
at Hanoï, Aènes ou encore Tue 
En 1904, ele épouse Phlippe Noel, 
RUE 


Le Mère » organise un Aéramh 
commineuté spiiuelle et tempo 
ele séjoume au Sim de 1912 


exploit demeuré fameux, Déguisée en men- 
diante, accompagnée de son fils adoptif, le 
lama Yongden, elle franchit le désert que 
parcourent des groupes de bandits, mar- 
chant de nuit ivouaquant dans des abris de 
fortune et traversant des villages isolés dont 
les habitants, à plusieurs reprises, manquent 
de la démasquer, ce dont la préservent ses 
connaissanc gue et des coutumes 
locales, mais aussi la présence d'esprit de 
, elle atteint Lhassa, deve- 
ère femme européenne à 
ete cité où réside le dalaï- 


nant ainsi la pre 


Le Khan des Steppes, 
le baron Unsern 


La révolution russe de 1917 provoque bien 
des remous en Sibérie orientale et en Asie 
centrale. Au cœur de ceux-ci, on trouve 
Roman von Ungern-Sternberg (également 
appelé Roman Ungern von Sternberg). Né 
en 1886, issu de la vieille noblesse germa- 
nique installée en Estonie, il embrasse très 
tôt la carrière militaire et est formé comme 
officier à l'école militaire Paul I, à Saint- 
Pétersbourg. Par la suite, il est notamment 
envoyé en Transbaïkalie, où il se familiarise 
avec le bouddhisme mais aussi avec Les tra- 
ditions des Mongols et des Bouriates, 

Combattant en Galicie lors de la Grande 
Guerre, il se fait bientôt remarquer par sa 
bravoure. En 1917, quand débute la révo- 
lution, il est général de l'armée loyale au 
Tzar (les « blancs », par opposition aux 
« rouges »). Aux côtés de l'ataman Grigo- 
rii Mikhaïlovitch Semionov, il affronte les 
armées bolchéviques et, cette fois, s'attire 
une solide réputation de cruauté, En 1920, 
séparé de Semionoy, il devient un chef de 
guerre indépendant ; il est à la tête d'une 
« division asiatique de cavalerie » dont l'em- 
blème est un drapeau jaune frappé d'un U 
noir, et dont les hommes sont des « gardes 
blancs » russes, des Tatars, des Bachkirs, des 
Bouriates et des Mongols. En février 1921, 
il investit Ourga, l'actuelle Oulan-Bator, et 
rétablit le Bogda-khan sur son trône. Pour 
le remercier, ce dernier lui confère le titre 
de khan. Ungern est alors quasiment vénéré 
parles Mongols qui voient en lui un sau- 
veur, un libérateur capable de les débarras- 
ser du joug chinois. Ne prétend-il pas être 
une réincarnation de Gengis Khan ? Mais 
cetétatde grâce ne dure guère ‘entre février. 
etjuillet 1921, la terreur qu'il impose au ter- 
ritoire qu'il contrôle lui vaut d'être appelé le 


baron sanglant », en même temps qu'elle 
le prive de l'amitié de nombreux Mongol. ! 
Cela: empêche pas: Ungern. de) nourrir 
d'ambitieux projets il envisage d'unir tous 
les_ peuples: d'Extrème-Orient. pour. les 
conduire vers l'ouest en une grande cam 
pagne destinée à briser les bolcheviks et à 


auquel il croit. Mais ilne 
liser ce dessein : en 1921, alors qu'il a quitté, 
Ourga et que celle-ci est rapidéént tm 
bée aux mains de ses ennemis, Ungerni êst, 
vaincu par l'Armée rouge et par l'Armée 
populaire mongole qui ont joint leurs forees 
pour une grande offensive, Le «baron st 
glant » est capturé, condamné à mort, ét 
exécuté le 15 septembre 1921 à Novoniko= 
laevsk, l'actuelle Novossibirsk. Les ultimes 
forces « blanches » en Mongolie sont vain 
cues en décembre, 

Cependant, on raconte que éertains Mon= 
gols continuent à croire Ungerni vivañtis 
pour eux, il aurait su éviter les balles de:ses 
‘bourreaux et galoperait toujours à travers les: 
steppes asiatiques. 


Nicolas Pcerich, artiste, 
explorateur et homme de paix 


Nicolas Roerich naît à Saint-Pétersbourg 
en 1874. Issu d'un milieu aisé - son père êst 
avocat -, il a la chance d'entrer très tôt en 
contact avec les écrivains, les artistes et les 
scientifiques que fréquentent ses parents, 
ce qui contribue à faire naître sa curiosités 
mais aussi à révéler ses prédispositions dans 
bien des domaines, notamment l'archéolôs 
gie. Passionné par le dessin et la peinture il 
envisage, à seize ans, d'en faire s0n métien® 
son père, li, préférerait qu'il suive ses trices 
en entreprenant des études juridiques. Al 
final, Roerich fuit les deux, puisqu'il inserit 
à la fois à l'Académie des Arts et à l'unis 
versité de Saint-Pétersbourg en 1893:)En: 
1895, par l'entremise de l'écrivain et histo= 
rien Vladimir Stanov, il rencontre de nom. 
breux artistes et compositeurs de son Fèmps 
(Mussorgsky,  Rimsky-Korsakov, MStr 
insky, etc.) ; cela, allié aux concerts quil 
peut entendre au conservatoire, contribue, 
à développer son intérêt pour Ja musique, 
lequel transparaîtra dans sa peinture, mais. 
aussi dans son activité de décorateur 
participera, notamment, à l'aventure, des 
Ballets russes de Sergei Diaghilev Aa 
fin des années 1890, il écrit pour la rev 
avant-gardiste et moderniste Mir Iréuss/oa 
(Le Monde de l'a), cofondée par le mêmé 
Diaghilev. 
Ses études terminées, Roerich passe un an 
en Europe, visitant les musées, les exposis 
tions, les salons parisiens et berlinois. Réfe= 
nu en Russie, il épouse une femme rencon= 
trée juste avant son départ : Helena; fille de 
l'architecte Shaposhnikov et nièce du come 
positeur Mussorgsky, pianiste et écrivain 
intéressant notamment au bouddhisme et\ 
à la théosophie. Peu Re ee à = 
de secrétaire de l'École de Ja Société Impé= 
siale d'Encouragement des Arts Re 


À abattre les frontières, à dresser des passe- 
elles, Altisser des liens. En 1902 naît son 
Premier fils, George: Au cours des étés 1903 
“11904, la famille visite une quarantaine de 
Villes russes, afin d'en découvrir les spé 
ficités architecturales. De ce périple, Ro 
ich ramène de nombreuses peintures, ainsi 
qu'une idée alors peu répandue : il com- 
mence à réfléchir aux moyens de protéger, 
fpartout dans le monde 
les vestiges du passé. C'est également à cette 
“époque que les thèmes religieux - notam- 
ment les saints et les légendes russes - font 
Jeur apparition dans ses œuvres : c'est part 
féulièrement le cas des anges et surtout des 
frésors spirituels, lesquels seraient ac 
ibles à qui en a la volonté. Ses tableaux 
reflètent également son attrait pour l'ar- 
Ehéologie et particulièrement pour l'âge de 
pierre le concernant, Roerich souligne 
Similitudes de techniques et d'onementa- 
tions employées en des points très divers 
‘dumonde. Les années suivantes, grâce aux 
“forts de Diaghilev, Roerich commence 
Hêtre connu à Paris comme peintre, m: 
aussi pour ses activités dans Le domaine des 
ballets : il est ainsi, avec Stravinski, co-créa 
teur du Sacre du printemps, et lon salue sa 
Æapacité à figurer Les civilisations et les rites 
anciens. 

Danses années précédant li Grande 
Guerre, le”symbolisme et l'allégorie de- 
Viennent prépondérants dans les peintures 
de Roerich, de même que des indices du 
Konflit à venir qu'il paraît pressentir. En 
1915, alors qu'il souffre d'une pneumonie, 
Son médecin l'envoie se reposer à Sortavala, 
emPislande, où l'accompagnent les siens. 
ILA/6es tableaux révèlent une profonde nos- 
falgie ; quant à la série de soixante-quatre 
poèmes qu'il commence en 1916 (er achè- 
era en 1919), elle témoigne de sa recherche 
spirituelle/et de sa proximité avec certains 
concepts hindous, 
En\1917, quand la révolution russe éclate, 
Fentrerchez eux semble trop dangereux 
‘pour les Rocrich. Ils envisagent alors un 
Voyage eninde mais répondent d'abord à 
unesérie d'invitations qui les conduisent en 
Suëde,en Angleterre puis au États-Unis, où 
les convie le Chicago Art Institute. Durant 
(ce séjour débuté en 1920, Roerich visite le 
‘pays, travaille pour des opéras, expose ses 
tableaux et en peint de nouveaux. En 1921, 
ilfonde à New York le Master Institute 
Of United Arts où, grâce à de talentueux 
professeurs, ses conceptions pédagogiques. 
Sont appliquées à tous les genres. Avec son 
fépouseilefréquente des sociétés théoso- 
'phiques et, dit-on, des cercles se proclamant 
rosicruciens s; ils créent également l'Agni 
Yoga Society, dont Le bu est de synthétiser 
les philosophes er les enseignements reli- 
gieux de rous les temps. Les Roerich, qui 
-sé tournent de plus en plus vers des valeurs 
LE Propre toujours de Ws 


les trésors culturels, 


ais 


vers l'Inde et, en mai 1923, ils peuvent enfin 
réaliser leur rêve. 
Arrivés à Bombay en décembre 1923, ils 
commencent à visiter les principaux centres 
culturels et historiques. À la fin du mois, ils 
sont au Sikkim, aux frontières de l'Him: 
Jaya qui les attire tant. Au cours de leur pé- 
riple long de cinq années, ils visitent, outre 
l'Inde, le Turkestan chinois, l'Alraï le désert 
de Gobi, la Mongolie et le T 
territoires méconnus, ils étudient la langue, 
la culture et la religion des peuples qu'ils 
eroisent. Nicolas Roerich nen oublie pas 
pour autant la peinture, réalisant des cen- 
taines de tableaux où les thèmes religieux, 
notamment orientaux, occupent une large 
place. De l'été 1927 à l'éré 1928, lui er les 
ens ne donnent plus de nouvelles : on les 
réalité, ils ont été arrêtés 
par les autorités tibétaines. R 
1928, ils rentrent en Inde et si 
dans la vallée de Kullu, dans le piedmont 
himalayen. Ils y créent l'Urusvati Hima- 
layan Research Institute afin de mener des 
recherches botaniques, ethnologiques, lin- 
guistiques et archéologiques. Nicolas Roe- 
ch et ses deux fils, George et Sveroslav, 
établissent des collections d'herbes médi- 
cinales et étudient les pharmacopées tradi- 
tionnelles de la Chine et du Tibet. 
En 1929, lors d'un nouveau séjour aux 
É s, Roerich se fait le promoteur 
d'une idée qu'il avait échoué à imposer en 
1914 : celle de créer une organi 
pirée du modèle de la Croix Rouge, maïs 
œuvrant dans le domaine de l'art et de la 
culture, avec pour objectif de préserver les 
trésors de l'humanité, Et ce, en temps de 
guerre comme en temps de paix. Ses efforts 
seront couronnés de succès : le 15 avril 
1935, les pays membres de l'Union Pana- 
méricaine, dont les États-Unis, signent le 
« Pacte Roerich ». Cetre œuvre lui vaut 
d'être nominé à plusieurs reprises 
pour le prix Nobel de la paix. 


libet ; dans ces 


croit perdus. E 


tion ins- 


Au cœur de 
Afriaue 


La traversée du 
Sahara : la mission 


ière 
des grandes expéditions 
Citroën. organisées durant 
les années vingt et au début des 
années trente. Elle est dirigée par 
Georges-Marie Haardt ; né en 1884 
de parents belges, devenu. Français 
en 1914, il est l'ami d'André Ci- 
troën et travaille dans son entre- 
prise d'abord comme responsable 
commercial, puis comme direc- 
teur général, Il a pour second 


parte de son voyage qui lai 
vers le désert de Gobilel 
Jsauau Ton, qu la 
de Lhassa, dans laquelle” et) 


‘suivante, ele est de reour en Ek 
El se sépare de son époux en à 


1926, oprès s'être istalée à Dynés 
dans one proprbté quels, à baptisée 
SSamien Dzong », ele pubie Mystues 

el) Magicens du To. Suvronti bn 
autres lvres el ben d'aires VOY2ges 

18 carière de cet femme quelles 188 
eux hindous. et Ubéains eux-mêmes! 
reconnaissent comme une spécaste dl 
bouddhisme est on dre terminé ELMN 
Pour cause : ele moura ce) 


Louis Audouin-Dubreuil, ancien officier 
français né en 1887 et installé à Zarzis, dans 
le sud de la Tunisie. 
À travers la mission qu'il leur confie, André 
Citroën entend faire connaître sa marque 
d'automobiles et démontrer que celles-ci 
constituent le meilleur moyen de transport 
pour traverser Le Sahara, pour assurer cette 
liaison libre et directe entre l'Hexagone et 
l'Afrique équatoriale dont 
tifiques, les industriels, les habitants des co- 
lonies, mais aussi les militaires et les autori- 
rés françaises. En effet, au cours de la guerre 
de 1914-1918, les territoires coloniaux ont 
joué un rôle de première importance et lon 
cherche donc une façon de les relier plus 
étroitement à la métropole. Le principal 
obstacle est le franchissement du désert, 
pour lequel le dromadaire reste jusque-là la 
À seule solution viable : avec eux, il faut plu- 
À sieurs mois pour relier Touggourt (Algérie) 
| Tombouctou (Afrique-Occidentale fran- 
| sise). Or, André Citroën est convaincu 
que ce trajet de 3 500 kilomètres peut être 
| réduit à une vingtaine de jours si l'on utilise 
les véhicules mis au point dans ses usines 
en 1921 : les autochenilles B2 qui, dotées 
du système inventé par ieur Adolphe 
| Kégresse, sont à même d'évoluer hors des 
1 


ne les scien- 


routes, sur tout les terrains 

Haardt et Audouin-Dubreuil vont en ad- 
rer une preuve éclatante. Leur périple 
est préparé avec soin : de janvier à avril 1922, 
le second reconnaît le trajet Touggourt-In 
Salah ; d'octobre à novembre, des autoche- 
nilles assurent le ravitaillement en carbu- 
rant, en vivres et en matériel aux portes du 
désert de Tanezrouft ; au-delà, sur les 1 300 
kilomètres restants, l'expédition ne pourra 
compter que sur ses seules réserves. Enfin, 
Haardt, Audouin-Dubreuil et leurs compa- 
gnons, à bord de cinq autochenilles nom- 
mées Scarabée d'Or, Croissant d'Argent, 
Tortue Volante, Bœuf Apis et Chenille 
Rampante, quittent Touggourt le 17 d 
travers le désert, ils so 
tent grâce aux pistes caravanières, aux rele- 
vés topographiques et à leurs instruments 
(boussoles et compas). Le 7 janvier 1923, 
cest l'arrivée en triomphe à Tombouctou, 
où ils remettent le premier courrier postal 
transsaharien. Le retour en Algérie se fait 
par le même trajet, du 10 février au 6 mars 
1923, afin de confirmer la performance déjà 
accomplie, Quelques mois plus tard, Haardt 
‘et Audouin-Dubreuil racontent leur exploit 
dans un livre, Le Raïd Citroën, La Première 
Traversée du Sahara en automobile. 


La Croisière noire 


Suite au retentissant succès de la mi 
sion Haardt-Audouin-Dubreuil, le prési- 
dent de la République française, Gaston 
Doumergue, souligne au cours d'une ren- 
contre avec André Citroën et. Geurges- 
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Marie Haardt l'intérét que représentéraie 
une liaison régulière entre les colonies dé 
l'ouest et du centre de l'Afriqué'et Mad 
ascar, territoire français. isolé des autres, 
dans l'océan Indien. C'est ainsi que naît 
une nouvelle expédition, d'envergure plus 
grande encore que la précédente : cette fois, it 
ce nest plus seulement le Sahara qu'il est 1 
question de traverser en automobile, maïs, | 
toute l'Afrique. En plus de son caractèré 
publicitaire - cest de nouveau l'occasion, ï 
pour Citroën de faire connaître les ma® ( 
chines créées dans ses usines —, le projet M 
revèt des dimensions politique, économique. Lil 
mais également culturelle et scientifique :ÿ | 
prendront part des anthropologues, des car= \ 
tographes, des géographes, des géologues, 
des zoologues, etc. Aussi, en plus de celui 
des autorités, le périple bénéficie du soutien! 
de la Société de géographie, du Musétimi 
national d'histoire naturelle et du sous-ses 
crétariat d'État à l'aéronautique. 

Après plus d'un an de préparation, l'Expés \ 
dition Citroën Centre Afrique, plus connue 
sous le nom de Croisière noire, est prête à 
partir. Elle comprend dix-sept membres, 
dont Haardt et Audouin-Dubreuil, réspecs 
tivement chef er chef-adjoint, le réalisateur 
Léon Poirier et l'opérateur Georges Spéeht, 
en charge des aspects cinématographiques 
- l'expédition doit être filmée et phorogras 
phiée -, Eugène Bergognier, anciennement 
professeur à l'école de médecine d'Afrique 
Occidentale française, Charles Brull, res ; 
ponsable de la minéralogie et de la géologie, F 
ou encore le peintre Alexandre Jacovleff Is 
prennent place à bord de huit autochenilles ; 
dotées d'un système de propulsion Kégresse 

avec des bandes de roulement en! cout 

chouc. Ces véhicules ont pour noms Wet 

pour emblèmes — la Colombe, le Centaure, 

le Croissant d'Argent, l'Éléphant à la Tour, 
l'Escargot ailé, Pégase, le Scaribée d'Oriet 

le Soleil en marche. 

L'expédition quitte Colomb-Béchar le 28. 

octobre 1924, Elle traverse l'Algérie le \ 
Niger, le Tchad, l'Oubangui-Chariet le 
Congo belge, où une piste longueide 700 
kilomètres vient d'être ouverte dans la forêt 
équatoriale par quarante mille autochtones 
les autorités coloniales, qui nourrissaient ce 
projet de piste depuis un certain temps, ont 
profité de l'afflux de spectateurs provoqué 
par l'approche de la Croisière noire et, pour 
les pousser à accomplir ce travailtitanesque, 4 
elles ont fait courir une. rumeur) selom 
laquelle l'expédition était composée: d'en 
voyés de l'explorateur britannique Stanleÿ, 
considéré par certaines populations locales 
comme un. prophète. Parvenue à Kam=. 
pal, la Croisière noire se scinde en quatre 
groupes, chacun devant rallier Tananarive. 
(Madagascar) en suivant un trajet différent, 
J'un via Mombasa, l'autre par Dar-Es-Sae 
larn, le troisième par le Moz 
dernier par Le + re 26 juin 
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Membres de Lespédition entrain de 


des natifs à proper des di 


seient amécals, le danger d'être tt 


upart des tribus 


Des voitures molorisées traversent le désert du Sahara 


Cing voitures moteries, toutes équipées 
de pneus spéciaux en caoutchouc adaptés au 
sable du déer, ont récemment terminé un 
“voyage à travers le désert du Sahara d'emviron 
3200 Em. Sur certains, des mitrailleuses ont 
même été montée pour anticiper ou repousser 
les attaques de bandes de pillards du désert. Ce 
trajet a débuté à Touggourt en Algérie et set 
achect à Tombouctou, en Afrique-Occidentale 
Français. 


Le convoi est parti de Touggourt le 18 dé- 
cembre de l'année dernière. Pour permettre un 
approvisionmement correct en essence, en eau 
en nourriture, d'autres voitures furent en- 
“vopées en avant jusquà Insala pour metre en 
place des dépérs. Le même dispositif installé 
au départ de Dakar pour installer l'approvi- 
sionnement dans une base militaire à Kida, 
Ps au nord. L'expédition fat un sucès, arri- 
“can à Tombouctou le 7 janvier, soit 20 jours 
Plus tard. Comparéaux voyages en chameaux, 
Le temps est réduit de nombreux: mois, et ce, 
pour la mème distance partourue. 


Les voitures avaient chacune, en plus du sys 
1ème d'apprevisionnement prévu, une plate- 
forme à l'arrière contenant deux citernes 
d'ssenc ayant chacune une contenance de 132 
litres. Les citernes d'a, contenant chacune 
49 litres, es coffres en aluminium remplis de 
munitions, nourriture, outils, et autres pro- 
dut de première nécessité étaient également 
embarqués. Une tente por chaque voiture, 
et le matériel nécessaire pour ll ie 
venaient compléter vet égiipement. Des tests 

inaîres ont montré qe Le sable n'avait 
aucun effet sur là lubrification ou le fonc- 
ionmement du moteur, pas phis quil ne fat 
constaté de modifications dans le radialeur 
ou nimporte quelle partie vitale du vébieue. 
La tranimission elle-même consistait en deu 


rouages, bien séparés, autour desquels était 
tirée la courroie en caoutehe avec des petits 
rouages intermédiaires entre les deux, pour 


répartir la charge. 


—Bien qauaune partie du voyage ne pit être 
considéré comme facile, passage à partir des 


Aélomètre,ilnÿ a rien d'autre que le désert té- 
rile jusquà ce que Les montagnes de l'Abogger 
soient atteintes. Après cela arrive la « grande 
inconmiue» aus appelée es « Terredelasaifs, 
finalement, de nouveau les étendnes le sables 
 parsemées de végétation puis Burrum, au N- 
«géria. Et pour ondure, Tombouctou. 
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La plan montre La distance approximation mil entre Le difrentes pes du périple, Certaines portions 


Bien quasiment neo 


montagnes de l'Abaggar jusqu'à Tit et Kidl 
ft partialiérement épromvent. La région 
est en effèt pratiquement inconnue, et le che- 
miin devait obligatoirement se faire à l'aide du 
compas, De Touggourt jusqu'à Mérgla, ce nest 
gain vaste désert ave un peu de végétation 
De Mérgla, et pendant un moment, est le 
même type de paysage, puis, pendant plusieurs 


de lhoreme, Cat partilièrement era peur a tion entre Ti et Kid. 


Lime des raisons principales de ce voyage 
fit de déterminer 5 oui ou non ls voitures 
offrient un moyen de transport pratiable 
n plein désert, mais des informations sien 
figues sur la flore de ces régions furent aussi 
collectées. 


\ 


» 
#0 
pe 
4 


2 


Belia Julia Akeley 


Ne en 1875 à Beaver Dam dans le is à] 
one (États-Unis), Del Jul Denning 
(épouse en 1902 Cart Akely, explorateur 
[étrehreiete qui a révoluionné art de | 
I ledeme, À ses côtés, ele efecte 
12 sieurs Voyoges en Afique, rapportant 
de hombreut spécimens, De l'un de ces! 
“épis, el ramène également un singe 
Lappthoisé, nommé LT. Jr, dont ele él 
“ele comportement, Ses relations avec: 
Amar finsssent par 5e dégrader et leur 
Dderoaibst prononct on 1823, L'année 
le monte sa propre expédeh 
FFanc£e pr le Brookiyn Museum li} 
fs and Sciences, ele a des visées elr- 
omohiques - l'étude des peuples les: 
LP SOS et les moins comus, notame 
(Ménlles Pygmées - ot consiste en une | 
M imenée de lAfrque à pleds. Parie le 
M4 hcobre 1924, Dela ula Ale fran: 
GA désert des Somals, gagne Nairobl 
(Kenya), puis se rend dans La fort hr 
Dgo belge), où ele passe puseurs 
OS compagnie des Pygmées. Le 4 


ri 125, ele gagne Vamba : 1e à sep 
JEmbre, son amivée sur la côte atlantique! 


(de cer, ele a réahsé de nombreuses | 
il et colecté des échan- Î 
D tüons animaux Mais ele ses aussi 
2 tbe importante notorié, puisqueles | 
Islprèmière femme occidentale A1 
Hravers l'Afrique équatoriale. 


jons et défis 


pédition se termine 
28 000 kilomètres. 


elle a parcouru 


L'impact de la Croisière noire sur le grand - 


public et sur le milieu scientifique est 
énorme. Durant son périple, elle a attiré 
les foules, Lorsque ses membres rentrent à 
Paris, à l'automne 1925, l'accueil est triom- 
phal. Et sa postérité ne s'arrête pas là. Dans 
le domaine de la botanique et de la z00- 
logie, l'expédition a amené à la réalisation 
de trois cents planches, de quinze livres de 
croquis ; elle a rapporté des échantillons de 
plus de trois cents mammifères, huit cents 


x et mille cinq cents insectes, pour la 
majorité jusqu'alors non répertoriés. Dans 
le domaine de l'ethnographie, près de trois 
mille neuf cents objets usuels ou culturels 

ls donneront lieu à de 
expositions, dont celle qui est 


nombreus 
inaugurée au Louvre le 1 octobre 1926, et 


ux Français de découvrir les 
‘Afrique. Quant à Léon Poi- 
rier, qui avait pour mission d'immortaliser 
s à caractère ethnographique, il 
ramène avec lui plusieurs milliers de pho- 
tographies, plusieurs 

kilomètres de. pell 
ule : ceux-ci permet- 
tront la réalisation de 
nombreux documen- 
taires diffusés dans des 
étés savantes 
thropologie, 
galement d'un film 
muet projeté à l'Opéra 
Garnier le 2 mars 1926 
devant les plus hautes 
autorités françaises, Par 
la suire, ce film connaï- 
tra un très grand succès. 


qui permet 
richesses de | 


des sc 


La Colorado 
Africa: 
Expedition 


Paul Louis Hoefer, ex- 
plorateur et naturaliste 
américain né en 1893, 
sest bâti une solide 
réputation. de. cinéaste 
suite à. là Denver Afri- 


kid Le Nord à 
D 

alé attrapé opt éirds gras 1 

Le gran in juge a été ti, etat jet travers gd 

“de La mot pour run 


can Expedition (1925). Durant celle-ci, la 
réalisé le premier film connu sur les Bush= 
men du sud-ouest de l'Afrique ® 7e Bip 
man, sorti en 1927. Peu après son retour aux 
États-Unis, il envisage de monter sa propre, 
expédition : il souhaite traverser l'Afrique! 
centrale d'est en ouest - depuis Mombasa! 
au Kenya, sur la rive pacifique, jusqu'àLa= 
au Nigeria, sur la rive atlantique = af 
udier, de photographier et de filmer les 
peuples vivant dans les régions parcouruës 
(les Nandi et les Maasaï d'Afrique de l'Est, 
les Efe ou « pygmées chevelus » du Congo 
belge, les Sara Kyabe du Congo français, 
etc), mais également la fune locale (les 
lions du Tanganyika, les oiseaux du lc 
Baringo et du lac Hannington, les rhino= 
céros blancs vivant à l'ouest du Nil, près du 
lac Albert, etc.). Grâce aux financements: 
accordés par de riches mécènes de la ville 
de Denver, il peut bientôt concrétiser Son. 
projet et lancer la Colorado"African Expes 
dition. 

Elle débute le 16 juillet 1928: À bordide 
camions, ses membres traversent le Kenya, 
le Tanganyika, l'Ouganda, puis les: detre 
Congo. Après un crochet par le lac Tchad, 
ils atteignent le Nigeria, où leur périple del 
quatorze mois prend fin le 16 septembre. 
1929. À partir des séquences réalisées! en! 
cours de route, Hoefler réalise le premier 
film sonorisé sur l'Afrique : Africa Speaks, 
produit en 1929 et sorti en 1931, contient! 
des scènes qui, par la suite, seront/insé> 
rées dans de nombreux films prenant pour, 
ploration de la jungle ; mais; sut= 
tour, il contient de remarquables passages 
sur les rhinocéros blancs ou encore la tribu! 
des Wassara. En 1931, Hocfler publie égas 
lement un livre narrant son voyage 


thème 
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LA CHASSE À MOTO EN AFRIQUE 


aux de ln jungle ajoute 

“os gibier enAfrique: Donald Ret: ut 
nier 

“exesirsions 4e chasse a Soudan 11 à 
Sa usage de sa machine, À chaque Dis. 
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d'Afrique qui ont Des à bn fox 
de Aie e1 de La. capacité 
emprunter. des routes, Grice, à 


f'utiisation le sa moto Ker este 


ae le ie considérable 
ent La Re du voyage et de se 


Africa Speaks — A Story of Adventure. Ses 
prouesses lui valent rapidement une grande 
reconnaissance : le 8 novembre 1929, il est 
nominé par George Palmer Putnam pour 
devenir membre de l'Explorers Club. Le 18 
Septembre 1930, l'organisation donne ui 
dineren son honneur, à New York. L'année 
Suivante, il devient membre de la Royal 
(Geographical Society de Londres. 


Les Amériaues 


La dernière expédition 
de Percy Fawcett 


Percy Harrison Faweett voit le jour en An- 
gleterre, en 1867. Devenu officier d'artlle- 
rie,il est d'abord envoyé à Ceylan, où il reste 
plusieurs années et se marie. Par La suite, on 
Ié charge de missions secrètes en Afrique 
du Nord. Mais la carrière militaire le-lasse 
et il commence à étudier la cartographie, 
‘espérant pouvoir se lancer dans des activités 
À son goût plus passionnantes. En 1906, la 
Royal Geographical Society Le contacte et 
Jui offre une opportunité inespérée : elle Jui 
propose en effet de se rendre en An 
di Std pour dresser la carte de zones encore 
iconnues entre le Brésil et la Bolivie. La 
Frontière séparant les deux pays n'a jam 
fété définie avec précision, ce qui suscite 
entre eux de vives tensions liées principa- 
lementau contrôle des zones de production 
‘du esourchouc, Pour éviter que la situation 
ne s'aggrave, il est donc urgent de tracer une 
limite précise, et seul le ressortissant d'une 
nation neutre peut mener cette tâche à bien. 
Fawcett accepte sans hésiter er part sans 
tarder. 

Commencent alors pour lui des années 
d'exploration au cœur de la jungle. Outre 
les dificultés du terrain et du climat, il 
doit'affronter les maladies et des animaux 
dangereux : araignées, chauves-souris vam= 
pires, insectes, anacondas, piranhas, ete, Il 
doit aussi faire face À des tribus indiennes 
fpeu connues et parfois hostiles : victimes 
de pratiques esclavagistes, bien que celles- 
ci soient officiellement interdites, nombre 


le plus souvent, il parvient à entreteni 
bonnes relations avec les Indiens. 
1906 et 1913, il mène six expéditions afin de 
tographier la Bolivie mais également de 
parcourir des secteurs jusqu'ici inexplorés. 
C'est durant l'un de ces voyages qu'il fit la 
découverte des collines de Ricardo Franco, 
un plateau rocheux entouré d'infranchis- 
sables falaises, dont lun de ses amis, Conan 
Doyle, fera le décor de son célèbre livre, Le 
Monde perdu 

À force de lire les récits laissés par les explo- 
rateurs des siècles précédents et de recueillir 
traditions et histoires anciennes, Faveett 
finit par prendre au sérieux les rumeurs 
parlant d'Indiens blancs, de Pygmées ou 
encore de fabuleux vestiges archéologiques. 
Il est notamment persuadé qu'il existe au 
Brésil, dans la Serra do Roncador (massif. 
montagneux situé à l'est de l'État amazo- 
nien du Mato Grosso), une vaste et antique 
cité à laquelle il donne le nom de « Z » 
Après être rentré en Europe pour partici- 
per à la guerre de 1914-1918, il revient en 
Amérique du Sud et commence à préparer 
une expédition destinée à trouver cette cité 
perdue. I1 choisit de n'avoir avec lui que 
deux compagnons, à savoir son fils Jack et 
un ami de celui-ci, Raleigh Rimell : il a en 
effet toujours priv s petits groupes, 
d'abord parce qu'ils nécessitent moins de 
logistique et peuvent voyager plus lé 
ment, ensuite parce qu'ils courent moins 
de risques que les Indiens les considèrent 
comme des forces d'invasion et, par consé- 
quent les attaquent. 

Au printemps 1925, les trois hommes 
quittent Cuiabé, la capitale du Mato 
Grosso, avec l'intention de gagner la Serra 
do Roncador. Le 29 mai, Fawcett écrit à 


sa femme, indiquant qu'ils sont parvenus | 
aux frontières des territoires inexplorés et | 


affirmant avec optimisme qu'aucun échec 
rest à craindre. Malheureusement, la suite 
des événements 

le 
puisque ni lui, 
ni ses compa- 
gnons ne don- 


démen 


neront plus 
aucune nou- 
velle deux : 


ils ont disparu 
corps et âme. 
Malgré les 
consignes 
laissées par 
Fawcett 
demandant 
qu'aucune 
équipe de 
Secours 
ne soit 
envoyée 
pour les 
retrouver 
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= il estimait 
chose trop 
dangereuse 

plusieurs expé= 
ditions seront 
lancées dans 
les années et 
décennies sui 
vantes, Aucune 
ne parviendra 


UN TOURISTE ÂGÉ DE 70 ANS TRA- 
VERSE LES ÉPATS-UNIS EN VÉLO ! 


portes a Au-dessus la 
Parier, de Portland, Maine, 


Une bio 
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trois homme: 
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la 


Indiens, mai 


distance. spécifique Ehaque. joiu 
dort simplement Là où ie trouve au 
mer lu soleil. 


plausible. 


Sur et sous les océans 


Alain Gerbault est 
né à Laval en 1893. Suivant une formation 
d'ingénieur, il entreprend également une 
de tennisman au cours de laquelle 
era divers tournois. Quand éclate la 
guerre de 1914, 
remporte plusieur 
lièrement remarqué pour son sens tactique 
et pour son habilité à réaliser des acrobaties 
it 1921, alors qu'il se trouve en 
Grande-Bretagne, il découvre le Fiecrest, 
un vieux voilier de course anglais construit 
en 1892. Comme il caresse depuis un cer- 
tain temps l'idée d'effectuer des voyages au 
long cours, Gerbault l'achète et, pendant un 
an, Sentraine à la navigation aux environs 
de Cannes, 
Le 25 avril 1923, il quitte ce port à bord 
du Firecrest, Trois semaines de navigation 
l'amènent à Gibraltar, d'où il repart le 6 
juin pour accomplir son premier exploit : 
la traversée d'est en ouest de l'Atlantique, 
à la voile et en solitaire. Le projet, déjà 
ambitieux et périlleux, est rendu plus di 
ficile encore par le manque d'expérience de 
Gerbault et par le fait que son bâtiment ne 
pté à un tel périple. Celui-ci 
aillé de nombreux incidents, ce 
qui n'empêche pas le navigateur d'atteindre 
les États-Unis le 15 septembre. La, on lui 
réserve un accueil triomphal!: devenu la 
coqueluche des. médias américains, il est 
honoré par l'Explorers Club, et le Cruising 
Club of America lui remer la Blue Water: 
Medal. Alain Gerbault fait alors apporter 
plusieurs modifications sur son navire puis, 


après l'avoir laissé sur place pour effécrier 
un voyage en France = il y termine le récit 
de son voyage, Seu/ à rravers l'Atlantique, 
publié en 1925 -, il rentre à New York 

En septembre 1924, il quitte la ville à bord 
de son bateau pour entreprendre, cette Fois, 
le tour du monde en solitaire. Il passe par 
les Bermudes et atteint Colôn (Panama) le 
1 avril 1925. Après avoir franchi le canal et 
participé au tournoi de tennis de Panama = 
1 reprend la mer le 31 maÿ, 
füitune escale aux iles Galépagos puis, après 
quarante-neuf jours de navigation, atteint 
Mangareva, en Polynésie: française. Pen= 
dant plusieurs mois, il visite les îles Mar- 
quises, les Tuamotus, ; il commence 
à écrire sur l'histoire et sur les habitants de 
cette partie du monde, critiquant également 
leur exploitation par les colonisateurs. Ger= 
ériple le 21 mai 1926, 
tant à Bora Bora, aux Samoa et aux 
iles Wallis, où le Firecrest subit une grave 
avarie au cours d'une tempête. Sa réputie) 
tion lui permet d'obtenir l'aide nécessaire 
pour mener à bien les réparations et, 129 
décembre, il sélance à nouveau. Il progresse 
à travers le détroit de Torrès puis l'océan/In= 
dien, visite notamment les iles Cocos, l'ile 
Maurice et la Réunion. En décembre 1927, 
il ga Afrique du Sud Passé 
Le cap de Bonne ce, il remonte dans 
l'Atlantique, faisant des haltes à Sainte= 
Hélène, à Ascension et au Cap Vert, oùil 
demeure près d'un an À travailler sur un! 
nouveau livre. Le 6 mai 1929 débute l'ul= 
time étape de son voyage : après s'être arrêté 
aux Açores, il atteint Le Havre le 26 juillet 
1929. À nouveau, on le reçoit triomphale= 
ment : il est, après tout, le premier|Fran= 
sais à avoir accompli le tour du mondé en 
solitaire. Récompensé de ses exploits! par 
la Légion d'Honneur, sa popularité ne fera 
que croître suite à la publication, la même 
année, des deux livres dans lesquels illras 
conte son voyage : À la poursuite du saleillet 
Sur la route du retour. Mais Alain Gerbault 
trardera guère en métropole : bientôt, 
les iles du Pacifique donc il s'est épris vontlle 
rappeler à elles, 


qu'il remporte 


bault reprend son p 


gne Durban, 


ne 


Virginie Hériot, 
« Madame de la Mer» 


Fille de Zacharie Olympe Hériot, richis= 
sime héritier des Grands Magasins dû 
Louvre, Virginie Hériot naît au Vésinet 
en 1890. D'avril à juin 1904, elle participe 
à sa première grande croisière : avec son. 
frère Auguste et sept amis de la farille, 
elle embarque sur le luxueux navire de sa 
mère, le Ketoomba - rebaptisé par la suite 
le Salvador = et parcourt la Méditerranée, 
Ce voyage, pendant lequel elle rencontre le 
commandant Pierre Loti ermonte à bordde 
son célèbre bâtiment, le Vautour fait naître 
sa vocation : elle veut consacrer sa vie à la 


havigation. Le moins que lon puisse dire, 
Cest qu'elle ne perd pas de temps puisque 
ing ans plus tard, elle a déjà parcouru q 
rante mille miles. 
En 1910, lors d'un mariage dont le faste 
ne manque pas de faire forte impression, 
‘lle épouse le vicomte François Marie 
Hhaincque de Saint Senoc qui partage sa 
passion pour la mer. Leur voyage de noces 
ur le Salvador, qu'i comme 
eau de: mariage, marque le début d'une 
longue série de croisières. En 1912, Virginie 
Hériot fait construi ier yacht de 
= course,l'Aile I lle tente 
sans succès d'arracher la Coupe de France 
aux Anglais qui la détiennent depuis deux 
ans. En 1913 nait son fils Hubert, L'année 
suivante, le déclenchement de la Grande 
(Guerre met provisoirement un terme À ses 
navigations, 
L'année même où s'achève le conflit, Vir- 
ginie Hériot doit subir une grave opération 
et croit sa mort venue ; mais il en est ri 
et, partir de 1921, date de son divorce, elle 
passe le plus clair de son temps à naviguer. 
Elle achète d'abord le Finlandia, magnifique 
bateau à vapeur de 85 mètres et de 1 492 
tonneaux, l'un des plus beaux bâtiments 
dde l'époque. Deux ans plus tard, elle opte 
pour une goélette de 400 ronneaux, l'Ailée. 
plus modeste mais non moins superbe, 
Elle œuvre également comme conceptrice 
de bateaux de course, dessinant leurs plans 
ét surveillant leur réalisation : elle entend 
“démontrer que la construction navale fran- 
aise est l'une des meilleures au mond, 
Si ses premières années de compétition 


#61: à partir de 1924 et jusqu'à sa mort en 
1932, elle acquiert un incroyable palmarès 
Comptant plus de cent trente victoires. L'an- 
née 1928) est particulièrement glorieuse, 
puisqu'A Amsterdam, sur son yacht l'Aile 
M, elle s’adjuge la médaille d'or des Jeux 
‘Olympiques et la Coupe d'Italie. En 1929, 
ellé remporte lu Coupe d'Italie, la Coupe 
duRoï d'Espagne et reprend la Coupe de 
France aux Anglais, 
Son immense notoriété lui vaut de fré- 
“quenter tous les dirigeants, toutes les têtes 
fcouronnées d'Europe : elle reçoit la Li 
‘d'Honneur pour sa victoire olympique ; le 
roi Alphonse XIII, l'un de ses plus fervents 
admirateurs, la décore du Mérite Naval 
Espagnol en 1930. Quant au poète Rabin- 
dranôth Tagore, il lui donne un surnom qui 
lui restera attaché, celui de « Madame de 
a Mer ; les Anglais, eux, la reconnaissent 
comme « the greatest yachtwoman in the 
world ». Sa gloire lui permet surtout d'ac- 
complir Ia double mission à laquelle elle 
s'attache: D'abord, frire aimer l'océan aux. 
Français : ses victoires font d'elle la figure 
«de proue des sports nautiques dans l'Hexa- 
Ensuite, démontrer l'excellence de Ja 


re Vérita} 


chinoise vue à Next York, 
S'est maman port 1 ya 


L'étrange emnhareg 
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sons de conditions météorologiques du 
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nationale : ses 
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l'attention des 
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au point 
d'apr 
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ministre de la 
marine Georges 

des, elle de- 
vient l'ambassa- 
drice de la marine 
française. Virgi- 
nie Hériot donne 


nations, 
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des conférences 

partout dans le 

monde ; sa consi- 

dérable fortune, 

elle l'utilise pour 

soutenir des œuvres 

philanthropiques, ma 

nautiques comme le 

présidé par Jean Charcot 

plusieurs yachts aux élèves de l'Ecole Na- 

vale. Mais son activité ne s'arrête pas la: elle À 
un atlas des ports, qu'elle décore de 

ses propres dessins, et publie de nombreux 

textes et poèmes. 


Les défis de l'aviation 
L'ère des arands raids 


Durant la Grande Guerre, l'aviation sest 
considérablement développée. Si les com 
mandements militaires ne  l'envisagent 
d'abord que comme un moyen d'effectuer 
des reconnaissances par-delà les lignes en- 
nemies, elle dépasse bientôt ce simple rôle : 
les premières batailles aériennes ont lieu, les 
chasseurs er les bombardiers font leur ap- 
parition, les effectifs ne cessent de croître, À 


lée 


L- 
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sa 
“1 leur jeune Bis. 
construite par le. 


lotte SÉCUNIE à travers toutes 


FON 
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nouveaux 
modèles d'ap- 
pareils sont 
construits et 
de nombreuses 
innovations 
techniques 
réalisées. Les 
autorités  ci- 
viles, elles aussi, 
comprennent 
l'importance 


1925, entre Chartes et de ce moyen 

145 heures et 11 mutes car es de transport 

£ ee et, au sortir 
rte avec son Lepers du confit, les 


Sad Loco tent 11 145 mes 


toit 275264 km à bars 
Pres, Bonnet va jusqu'à 448,171 4 
Sn record durant uit 


Lnbombarier Handiey-Page 0400 


de esse Lo 7 fer 1629, à Va 
de son Newport. Le 


pays disposant 
lascoutis, Sad Lecoite de grands su 
plus militaires 
entreprennent 
d'adapter les 
avions afin qu'ils 
soient en mesure 
de remplir des 
objectifs cette fois 
pacifiques. À terme, 
l'on souhaite établir des liaisons aériennes 
régul 
sible, il reste bien des exploits à accomplir 


S'ouvre ainsi l'époque des grands raids a6- 
riens, inaugurée en juillet 1918 : alors que le 
conflit mondial nest pas encore terminé, le 
major MeLaren effectue une liaison entre 
Londres er Le Caire à bord d'un bombar- 
dier britannique Handley-Page 0/400. 


La traversée de l'Atlantique nord consti- 
tue l'un des principaux défis de l'époque. 
En 1919, la liaison entre l'Amérique et 
l'Europe est réalisée à deux reprises, avec 
un important recours aux instruments de 


navigation. La prouesse est d'abord accom® 
plie, en trois étapes, par trois hydravions 
de la marine américaine sur lesquels a pris 
place le lieutenant-commander Read ;'elle 
est ensuite réitérée, mais sans escale, par 
Alcock et Brown, à bord d'un bombardien 
Vickers Vimy. En 1927, quelques jours 
çais Nungesser et Coli 
ont disparu alors qu'ils tentaient de relier 
sans escale la France à l'Amérique à bord 
de l'Oiseau Blanc, (ef page 497), Lindbergh 
réussit cette traversée en sens inverse € En. 
solitaire (c£ page 499). En juin 1929, avee 
leur Oiseau Canari, Assollant, Lefèvre let 
Lotti (ainsi qu'Arthur Schreiber, un jeune, 
Américain embarqué à leur insu et const 
déré comme le premier passager clandestin 
ransatlantique) sont Les premiers Françaîs 
survoler l'océan d'ouest en est. L 
vante, du 1 au 2 septembre 1930, Costes 
et Bellonte, avec le Breguet Point d'Inter= 
rogation, relieront Paris à New York en 37 
heures et 18 minutes. 

Les autres mers du globe ne sont pas en 
reste. L'Atlantique sud a été franchi pour 
la première fois en 1922 par les Portugais 
Cabral et Countinho : ils quittent Lisbonne 
le 30 mars, effectuent plusieurs haltes at 
cours desquelles ils changent d'avion, puis 
atteignent Rio de Janeiro le 17 juin. Le 
15 octobre 1927, Dieudonné Costes et 
Joseph Le Brix mènent à bien la première 
traversée de l'Atlantique sud sans escalelà 
bord d'un Breguet XIX, le Nungesser et 
Coli : ils volent de Saint-Louis (Sénégal) 
Natal (Brésil) seulement deux jours après 
que Mermoz et Négrin, sur un Latécoère 


après que les F 


ée sui= 


26, ont échoué dans leur tentative. Le Pa> 
cifique, lui, résiste d'abord à John Rogers, 
qui tente de le franchir en 1925. Parti de 


San Francisco, il entend rejoindre Hawaï 


4 


Le Foker MI Southern Cross 


Sans faire d'escale mais, à cours de carbu- pas moins de 14 130 kilomètres. Enfin, en | 
ant, son hydravion PN-9 n°1 amerrit à 365 1929, des Français mènent à bien l'aller-re- 
miles dOahu. 1 faut atendre encore deux. tour France-Indochine : André Bail riche 
ans pour que cet exploit soit réalisé : du 28 , pilote militaire et Mar- | 
au 29 juin 1927, embarqués sur le Bird of nvolent du Bourget le 26 
Paradise, Maitland et Hegenberger relient mars à bord d'un Farman 190. Via Padoue, 
San Francisco à Honolulu, soit une distance Belgrade, Constantinople, Alep, Bagdad, 
de 3 890 kilomètres. L'année suivante, cest Bender-Abbas, Karachi, Allahabad, Akyab 
Jaliaison entre les États-Unis et l'Australie et Bangkok, ils atrerrissent près de Sai- 
Guest réalisée, Le 31 mai 1928, sur le Sou- _gon le 5 avril 1929, bouclant un trajet de 
thern Cross, un Fokker FVII/3m, Charles 12 200 kilomètres en 10 jours (précisément 
Kingsford Smith, Charles Ulm et deux en 78 heures et 35 minutes) et améliorant 
membres d'équipage américains décollent ainsi d'un jour le record détenu par Challe 
Oakland (Californie) ; après sêtre posés et Rapin depuis 1927, Rentrer à Paris leur 
ils atteignent leur prendra un peu plus de temps : 84 heures er 
butlle 8 juin ; en 83 heures de vol, ils ont 25 minutes de vol. 
parcouru 11 788 kilomètres. 


La disparition 
Cette période voit également l'acomplis- de l'Oiseau El 
sement de prouesses au-dessus des terres, S 
LUS février 1920, le commandant Vuil- Mai 1927. Aux États-Unis, plusieurs avia- 
léman et le lieutenant Chalus franchissent teurs - au premier rang desquels se trouve 
pour la première fois le Sahara. Le 31 mars, Charles Lindbergh — s'apprêtent à relever 


ils atreignent Dakar, concluant un périple un ambitieux défi: être les premiers à réaliser 
| Commencé à Villacoublay et qui, en vingc la liaison New York-Paris sans 
À 
b 
l 
[e 


de. Mai 
étune étapes, leur a fait parcourir 6 630 de l'autre côté de l'Atlantiqu 
Hlomètres ; leur Breguet est le seul appa- entendent bien les prendre de vitesse et 
reillà avoir résisté au Raid Transsaharien, effectuer le trajet en se: 
lequel a coûté la vie au général Laperrine, sser et de ois Col, 
mort suite à un atterrissage d'urgence dans evronnés, deux. vétérans 
1é désert. Du 2 au 3 mai 1923, la première de la Grande Guerre. Depuis des semaine 
raversée sans escale des États-Unis est ac-  Suivis parun public enthousiaste qui dévore 
Complie parles lieutenant Oakley Kelly et les nombreux articles de journaux qui leur 
John MacReady : leur Fokker T-2 nommé sont consacrés, ils préparent soi- 
Non StopiCoast to Coast les a menés de gneu 
NÉtar de New York à celui de Californie, en 
26 heures et 50 minutes. En 1925, l'Italien 
Francesco de Pinedo, au cours d'un voyage 
qui le conduit de Rome au Japon, puis de 
nouveau vers Rome en passant par l'Austra- 
ieréalise ce qui constitue alors le plus long 
jpériplelen avion : 55 000 kilomètres, Tou- 
jours en 1925, le premier grand raid aérien 
fjaponais vers l'Europe est lancé : finan- 
és par le journal Asa, Abé et Kawachi 
quittent Tokyo le 25 juillet, à bord de 
‘deux Breguet 19. Ils survolent la Sibé- 
rie, la Russie er arrivent à Moscou le 23 
août, Après une halte de trois semaines 
F ÉÉTR repartent 
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ex rvton me 


(GESSER et COL - Le Hére der 
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D Cafe posa de Oiseau lan, rs 


Less en 1927 


à “Parie-New:Vork” 
dd Lorie Duiieh 


ment 

leur voyage, font des es- 
sais minutieux sur leur appareil, un Lev 
seur PL.8 construit spécialement pour l'oc- 
mé l'Où 
neur, dit-on, d'un chef indien du Wyoming: 
rencontré par Nungesser en 1925. Quant 
à l'itinéraire de vol, François Coli a opté 
pour le chemin le plus court : d'abord cap 
la Manche, l'An- 
dantique, puis au 
rx de la 


casion et noi au Blanc en l'hon- 


au nord-ouest, à trave: 
gleterre, l'Irlande et l 
sud-ouest, au-dessus de 
Nouvelle-Écosse et enfin de la côte E: 
É is 

On, le 7 mui, toutes les prévisions météo- 
rologiques convergent : en dehors d'une 
dépression près de Terre-Neuve, les condi- 
tions sont presque optimales, les vents de- 
vant souffler d'est en ouest sur la majeure 
partie du trajet. Nungesser et Coli fixent 
donc le départ au lendemain matin. Le 8 
mai à 5 h 18, l'Oiseau Blanc sélance du 
Bourget ; jusqu'à Étretat, qu'il atteint à 
6 h 48, il est escorté par d'autres avions. 
Puis c'est seul qu'il poursuit son périple. Le 
9 mai, dans l'après-midi, des dizaines de 
milliers de curieux se massent près du port 
de New York : en effet, Nungesser et Coli 
ont prévu d'amerrir au pied de la Srarue de 
la Liberté, Des rumeurs commencent à cir- 
culer : on les aurait aperçus à Terre-à 
voire même à Long Island. En fin de soirée, 
à l'Aéro-Club de France, on annonce leur 
succès et plusieurs journaux hexagonaux 
Sempressent de relayer la bonne nouvelle. 
Mais, pendant la nuit, des démentis arrivent 
des États-Unis : l'avion n'a pas atteint son 
objectif. Quarante heures après son départ 
= soit l'autonomie que lui conférait le car- 
burant embarqué - on ne peut que se rendre 
à l'évidence : l'Oiseau Blanc a disparu. 


uve 


uve, 


On se met alors en devoir de le retrouver, 
opération qui s'annonce d'emblée difficile 
car Nungesser et Coli nont pu délivrer là 
moindre information sur leur avancement 
et sur leur position : désireux de réduire au 
maximum le poids de leur appareil, is ont 
pas emporté de radio - pas davantage que 


de canot de sauvetage. On pense d'abord 
qu'ils ont pu s’abimer dans la Manche, 
puisque la grande quantité d'essence em 
barquée rendait ardu le pilotage de l'Oiseau 
Blanc. Aussi, entre le 10 et le 12 mai, des, 
navires et des avions sont mobilisés pour 
d'intenses recherches entre la France/et 
la Grande-Bretagne. Mais celles-ci sont 
bientôt abandonnées : non seulement elles. 
n'ont rien donné, mais, de: surcroît, des 
témoins affirment avoir vu le biplan sur= 
voler l'Angleterre et l'Irlande. Parallèle= 
ment, Américains et Canadiens fouillent 
les abords du golfe du Saint-Laurent, de 
la Nouvelle-Écosse et de Terre-Neuve. 
Ils se concentrent bientôt sur cette. 
dernière ile, d'où proviennent d'inté- 
ressants témoignages : selon eux, un avion! 
blanc aurait été repéré à Harbour Gracele9 
mai au matin. Mais L 
nest découvert et les opérations sont aban- 
données le 9 juin, Seul Sidney Cotton,avias 
teur australien, s'acharne quelques semaines. 
supplémentaires. Enfin, des recherches sont 
entreprises dans la région du Saguenay, ab 
Québec : entre le 12 et le 28 juin, on ya 
repéré des signaux lumineux que d'aucuns 
interprètent comme des fusées de détresse 
s par les aviateurs ; de plus, un trap# 
peur dit avoir entendu voler un avion Je19) 
mai. Mais, de nouveau, les équipes deises 
cours rentrent bredouilles, et les autorités 
jugent par ailleurs peu probable laprésence 
des aviateurs dans ces parage 
On ne retrouvera jamais Charles Nungesser 
et François Coli. Durant des décennies, on! 
considérera que l'Oiseau Blanc est tombé 
dans l'Atlantique à cause d'un grain'oudu 
brouillard. Mais pour cette mysté 
rieuse disparition ne diminue pas: Au début 
des années quatre-vingt, les autorités fran 
çaises ouvrent une nouvelle enquête dont, 
le rapport Meunier, en 1984, présente les, 
résultats : écartant définitivement l'hypo 
thèse d'une chute dans la Manche, il const 
dère que l'Oiseau Blanc à pu atteindre sans 
anicroche les 40° de longitude ouest” Aus 
delà, confrontés à la dépression qui avait 
été signalée près de Terre-Neuve maïs qui 
s'était déplacée moins vite que prévu, Nun= 
gesser et Coli ont probablement entrepris 
de la contourner par le nord, rallongeant 
leur voyage de plusieurs centaines de ki 
lomètres et, à cause de la consommation: 
supplémentaire de carburant occasionnée, 
rendant New York inatteignable. Jusqu'où! 
ont-ils pu aller ? Même s'il n'apporte pas de 
réponse définitive, le rapport rassemble de 
nombreux témoignages. Meunier juge ainsi 
probable que Nungesser et Coli aient surs 
volé Terre-Neuve. Îl mentionne également 
un récit parlant d'un avion $'crasant dans, 
le Maine - il le juge troublant - et un autre 
mentionnant un appareil $'abimant énmen 
près de Saint-Pierre-et-Miquelon. Dans \ 
les années suivantes, ces trois pistes ontiêté, 


ncore, aucun indice. 


an 


ni 


je 


su 
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explorées lors d'importantes campagnes 
de recherch 
recueillis et, parfois, des objets retrouvés 
(comme à Ter Neuve 
aucune preuve définitive n 


des témoignages ont été 


dans le Maine), 


pu être appor- 
Kée Pour l'heure, les efforts se concentrent 


nt-Pierre 
pour l'Oiseau BL 
étonnante découverte. En octobre 2010, 
Bernard Decré a trouvé, dan 
nationales amé 
du 18 août 1927 et provenant d'un navire 
des arde-côtes. 11 y est écrit : « Une paire 
Ml'ailes blanches reliées entre ell 

dans l'ouest de Sable Isla 


Sur 


les archives 


nes, un télégramme daté 


été retrour 


pas non plus impen- 
sable qu'ils aïent, à l'époque, volontairement 
ru sa découverte : la traversée de l'Atlan 
tique était alors un enjeu de F 


portance. Quoi qu'il en soit, il est probable 


de Lindbergh. 


Lindbereh fra 
L'Atantiau 


hit 


NE à Detroit (Michigan) en 1902, Charles 
Lindbergh est le fils d'un immigrant sué- 
dois. Sa vie durant, il sera marqué p 
principes qu'il à reçus au cours de son édu- 
cation, par un christianisme basé sur une 
constante recherche de la perfection. En 
1922, il quitte l'université pour se consacrer 
à sa passion : l'aviation, Ayant obtenu son 
brevet de pilote, il achète et répare des avi- 
‘ons issus des surplus de l'armée er, avec eux, 
participe à des fêtes aériennes, donne exhi- 


les 


(Charles Lindbergh posant 
devant le Spin of SL Louis 


(Charles Lindbergh ss. 
‘de son reour Wiomphal à New Yodk 


re, Ca Bali qu vont fut À le devil pan, ds D 
LE PREMIER PARISNEW YORK PAR LES AIRS 


Aile extrait de lAmanach Hachette de 1028 retraçant le parcours de Lindbergh 


 L'ATLANTIQUE VAI 


L'ÆMPORTANCE au rorage dérien realisé pur Chartes Lindborgh ne saut] 
être -exäÿérée : confirmw par ceux üo Chamberlin-Levine et Byr, c'est 2, 


fecord sportif. record battu d'allleués Je #05! 
suivant Par Chambenin et Lévine, les deux pie) 
Sagers du Miss Columbia et moralement égale 
par le commandant Byrd'et ses troie coms 
Pagnons de l'America ; elle marque en outre, 


jar de New-York le 20 mai x927 à 12 b 
(beure française). l'aviateur américain 
Chatles Lindbergh, monté sucle Spirit nf Sainte 
Louis a atterri à Paris-Bourget le lendemain 31 
22 b. 19, ayant couvert sans escales, en 
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sssess de Séint Roman Franc) 
IT 187. 


LES TRAVERSÉES DE L'ATLANTI 


| A Carte des traversées aériennes de l'Aïlantique dépois ] 


33.1: 37 minutes, soit à la vitesse moyenne de 
ago kilomètres à l'heure, les s 869 kilomätres 
qui séparent La capital des Etats-Unis de cale 
la France, 
Cette mervelllèuse prouèsee a été l'objet 
‘d'un dathousfasmie très justifié : elle 2x pas set 
lement la valeur, si grande qu'elle soit, d'an 


et suttoët, ün événement éapital dan l'histoire! 
de LA oivilisation. Le rapprochement des coatie 
nets par l'avion, Paris à trente-trois heures et 
demie de New-York le triomphe de la vies 
nur Le nombre des Klomatre, Liedbergh a rem) 

té-là une victoire impréssionnant || 
Rocun progrès dléreur ne aurais li caler | 


prélude des roltions extra-rnpides qui 
service régulier entre les. deux continents par la vole des airs. 


s'étebliront bientôt sous forme dei 


Ta gloire, Ayant réussi le premier la grande 
entreprise 51 sera toijonrs le vainqueur aérien 
(Ge Atlantique, comme Blériotest resté le vain. 
(queur le In Manche même après l'organisation. 
des services régulièrs entre Londres et Paris. 


es autres, bélas ! brisées en route, mais toutes) 
imarquant une persistante volonté de réussirs 

De fait, le problème est posé depuis vingé 
ans ; c'est en 1908, à l'arrivée de Wilbur Wright) 
en Fränce que l'on envisagea pour la première) 
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a première ton'atre (Read) Jeeqo'au 


pla expoit de Lindbergh, Chambeïtin-Lévine et Byrde 


Cette solution de Ja question aérienne 
[4e l'Atlantique, on la sentait imminent ÿ de 
puis quelque temps, les tentatives 50. mul 

plisient sur les côtes américaines ct euro- 
péennes de l'Océan, les unes réalisant à peu près 
Îe parcours en utilisant comune escales ou points 
‘de départ et d'arrivée les Îles avancées en mer ÿ 


fois la traversée de l'Océan par un appareil 
volant, L'avant-guerre, cependant, ne it 
aucun essai ; mais entro 1914 ef 1918 l'aétos 
nautique ft de tels progrès que, dès 1919 les) 
jantalive parent cpramang af ee, ak 
jsqu'à l'effort fréquemment 

‘et la victoire de 1927: É 


En mai 1924,il 
entre dans une école de pilotage militaire 
devenu capitaine, il retourne à la vie civile 
et travaille pour l'aviation commerciale. 
En 1926, il assure ainsi les liaisons postales 
entre Chicago et New York. 

Séduit par le défi lancé par Raymond Or- 
teig, qui propose un prix de 25 000 $ à qui 
fera le premier vol New York-Paris sans 
escale, Lindbergh dé 
ture. Gi ï 


cialement pour l'entreprise 
monoplan et monomoteur. 
sa réalisation, il effectue également de nom- 
breux essais à son bord tout en préparant 
méticuleusement son futur itinéraire. Enfin, 
Le 20 mai 1927, le Spirit of Saint-Loui 
décolle. 11 heures et 3 minutes plus tard, 
il dépasse Terre-Neuve ; encore 17 heures 
et 25 minutes, et il survol l'Irlande. Puis, à 
l'issue d'un vol de 33 heures et 29 minutes, 
| il se pose au Bourget. Nous sommes le 21 
| mai 1927, ilest 22h21. 

| Charles Lindbergh est devenu un héros : 
{ on le comble d'honneurs d'abord en France, 
à Bruxelles, et ensuite à Londres. Quand il 
rentre York, on lui fait traverser la 
ville en triomphe. Dans toutes les cités où il 
atterrira par la suite avec son appareil, cest 
le même accueil délirant. 


| Les premiers tours du monde 


| C'est également dans les années vingt qu'on 
À tente de faire le tour du monde en avion 
À Les premiers à boucler ce voyage sont des 
membres de l'Armée américaine. Le 17 
mars 1924, quatre Douglas DT-2 modifiés 


portant les noms de Seattle, Chicago, Bôs= 
ton et New Orleans quittent Santa Moniéte 
pour Seattle, où doit être donné le départ 
officiel. Ils en décollent le 4 avril et prennent: 
la direction de l'Alaska. Rapidement, le 
Seattle doit s'attarder pour subir des répa= 
rations, puis s'écrase en tentant de rattras 
per les trois autres appareils. N'ayant/pas 
obtenu l'autorisation de pénétrer en Union. 
soviétique, ceux-ci survolent la Corée,lles 
côtes chinoises, l'Indochine, la Thaïlande; 
l'Inde, le Moyen-Orient puis l'EuropeaLe 
14 juillet, ils arrivent à Paris, puis prennent 
Ja direction de Londres, et enfin du nord 
de l'Angleterre, où ils doivent. préparer, 
la traversée de l'Atlantique, Durant cette 
dernière, le Boston doit amerrir : seulsiles 
deux derniers avions poursuivent le voyage, 
passant par l'Islande et le Groenland pour 
gagner finalement le Canada, où un avion! 
d'essai nommé le Boston-I se joint à eux 
Ensemble, ils s'arrétent à Washington avant 
de prendre la direction de la côte ouest : 
après une brève halte à Santa Monica, ils 
atrerrissent à Seattle le 28 septembre. Le 
Chicago et le New Orléans, respectivement 
pilotés par Lowel H. Smith et Leslie P Ars 
nold, ont passé 175 jours en expéditioniet 
parcouru soit 46 671, soit 42 733 kilomètres 
= les sources diffèrent sur ce point =, ce qui 
constitue une impressionnante distance” 


Peu après, c'est au tour de deux Français de 
réussir cet exploit. À bord de leur Bregueb 
BR-19 GR, baptisé Nungesser et Col en! 
l'honneur de leurs compatriotes. récems 
ment disparus, Dieudonné Costes et Joseph 
Marie Le Brix décollent du Bourget le 10! 
octobre 1927. Ils survolent l'Espagne, le 
Maroc, la Mauritanie puis, ayant parcourt 


"2,400 kilomètrés en 26 heures et 19 mi- 
mûres, ils attérrissent au Sénégal. Entre le 
AArerle 15/octobre, ils relient Saint-Louis 
A Naral, accomplissant ainsi la première tra- 
Mersée sans escale du Pacifique sud. À partir 
du-16 octobre, ils survolent l'Amérique du 
Sud au cours de dix-sept étapes : après des 
‘excursions au Brésil, en Uruguay et au Para- 
Euaÿsils entreprennent leur remontée vers 
le nord à partir de l'Argentine, traversant le 
(Chili, la Bolivie, le Pérou et l'Équateur pour 
Attéindre le Panama. De Là, ils se rendent au 
Venezuela et en Colombie, avant de rentrer 
àlColon (Panama) le 25 janvier 1928. Du 
261janvier au 3 février, l'Amérique Cen- 
frale est franchie en deux étapes. Il en faut 
neuf pour l'Amérique du Nord : partis de 
Mexico le 4 février, Costes er Le Brix font 
Halte à La Nouvelle Orléans, à Montgo- 
mery, A Washington, à New York, à Shar- 
ron, à Détroit, à Chicago, à Rock Springs 
fébenfin à San Francisco, où ils atterrissent 
Île 15 mars. Le jour même, ils prennent un 
bateau pour Tokyo, où ils débarquent le 5 
avril. Reste alors à accomplir la dernière 
jpartie du périple, celle qui doit ramener les 
deux/hommes en France. Cela leur prend 
Kout juste une semaine — et 101 heures de 
Sole quittant Tokyo le 8 avril, ils gagnent 
Hanoïvia Kouang Tchaou ; puis, par Cal- 
Eutta Jodhpur et Karachi, ils atteignent 
IBassorah); ils passent enfin par Deir-Es- 
/Zor, Alep, Athènes et Marseille pour fina- 
Jément atterrir à Paris le 14 avril 1928, et y 
Frecevoir un accueil triomphal. Durant 187 
“jours, ils ont parcouru 57 410 kilomètres au 
Kours de 43 étapes qui, cumulées, totalisent 
342 heures de vol. 


Les exploits des aviatrices 


Siles aviateurs masculins réalisent de nom- 
Pbreuses exploits, leurs homologues fémi- 
mins ne Sont pas en reste, loin sen faut. Dè 
1920, cest Adrienne Bolland qui s'illustre 
ayant obtenu son brevet de pilorage, elle 
est engagée en février comme pilote d'essai 
far le constructeur René Caudron. Le 25 
août, elle est là première femme à franc 
la Manche en partant de la France (Harriet 
Quimby l'a précédée, mais en sens inverse). 
En 1921, elle s'attaque à une autre traver- 
sée :celle des Andes. Le 1° avril, elle décolle 
de Mendoza (Argentine) à bord d'un vieux 
Caudron ; pour compenser sa faible puis- 
sance, elle essaie de profiter au mieux des 
courants ascendants tandis qu'elle longe 
“les gorges montagneuses ; enfin, 3 heures 
15 après son départ, elle atterrit sur l'aéro- 
- drome de Santiago du Chili. Là, la première 
femme à avoir franchi les Andes est fètée 
<omme il se doit ; on raconte cependant que 
d Loco 


n B 


1924, elle bat le record de looping féminin 
en réussissant 212 bouclés en 72 minutes 
(le 15 mai 1921, l'Américaine Laura Brom- 
well'en avait accompli 199 en 1heure et 20 
minutes). 
En 1927, le succès remporté par Lindbergh 
donne des idées. Ruth Elder, mannequin et 
actrice née le 8 septembre 1902 à Anniston 
(Alabama), veut ainsi accomplir le même 
exploit. Lorsqu'elle en fait l'annonce, on se 
moque d'elle, on avance quelle cherche sur- 
tour à se faire de la publicité, à se servir de ce 
vol pour assurer sa carrière au cinéma. Sans 
doute est-ce en partie vrai. Mais son projet 
ne saurait être réduit à ce seul aspect : Ruth 
Elder entend aussi prouver que les femmes 
sont les égales des hommes. Elle choisit 
: comme avion un Stinson Detroiter — mo- 
dèle qui a fut les preuves de sa fiabilité sur 
les longues distances — et le baptise Ames 
an Girl. Pour l'accompagner, elle porte son 
choix sur George Haldeman, pilote et ins- 
tructeur de vol chevronné. Elle planifie éga- 
lement son trajet avec soin, afin de se tenir 
à l'écart des pires tempêtes. Toutefois, elle 
ignore le conseil qu'on lui donne, celui d'évi- 
ter à tout prix l'Atlantique durant la mau- 
vaise saison et de repousser son vol jusqu'au 
printemps : elle sait que d'autres femmes 
préparent la traversée de l'Atlantique et 
refuse d'être devancée. Elder et Haldeman 
décollent donc de New York le 11 octobre. 
Mais le mauvais temps ét un problème de 
pression d'huile les contraignent à amer- 
rir alors qu'ils sont encore à plusieurs cen- 
taines de miles de leur destination. Ils sont 
bientôt secourus par un pétrolier hollandais 
qui a capté leurs appels de détresse. Quant 
à leur avion, il senflamme tandis qu'on le 
e sur le pont et brûle entièrement. 
Qu'Elder et Haldeman aient échoué dans 
leur tentative n'empêche pas qu'on les traite 
en héros ; ils se voient notamment accor- 
der l'insigne honneur d'une parade dans les 
rues de New York. 
Quelques mois plus tard, la prouesse est 
finalement accomplie. Le 18 juin 1928, une 
autre Américaine, Amelia Earhart, devient 
la première femme à avoir traversé l'Atlan- fM 
tique nord. Ainsi s'ouvre le palmarès de celle 
qui, durant la décennie suivante, deviendra 
l'une des plus grandes aviatrices du monde. 


Les prcsrès du parachutisme 


Imaginé par Léonard de Vinci le parachute 
a été testé pour la première fois en condi- 
ions réelles par André-Jacques Garnerin 
2 le 27 octobre 1797, il saute d'un ballon 

\ et effectue une descente d'environ 1 000 
mètres. Au XIX* siècle, il est amélioré par 
des aérostiers tels que Baldwin, Spencer ou 
Paulus, Au début duisiècle suivant, lessor 


de l'aviation aiguillonne les recherches sur 
Ie parachute. En 1914, grâce aux travaux de 
Pinot, 


Robert er Stevens, iles 


éans le The Ilustrated 
Mens Gé septembre 1912 


devenu assez fiable pour qu'on puisse désor- 
mais l'utiliser à des fins militaires. Au cours 
de la Grande Guerre, Heinecke et Juchmés 
le perfectionnent encore. 

Les améliorations se poursuivent après 
le conflit et, durant les années vingt, les 
parachutistes aecomplissent de nombreux 
exploits. Le 8 juin 1920, à San Antonio 
(Texas), le lieutenant John Wilson fait un 
saut de plus de 6 000 mètres, établissant un 
nouveau record du monde. Celui-ci est por- 
té à près de 7 500 mètres, le 23 mars 1921, 
par le lieutenant Arthur Hamilton, puis à 
plus de 8 100 mètres par le sergent E 
Chambers, le 1° novembre de la même 
année. 

Peu à peu, le parachute s'impose également 
dans les esprits comme élément de sécurité, 
Le 18 février 1921, Carroll Eversole, pilote 
de l'Air Mail, saute de son Havilland peu 
après le décollage. Un journal de Chicago, 
enthousiaste, souligne qu'il est le premier 
pilote de l'Aéropostale américaine à sur- 
vivre grâce à un parachute - dont certains 
éléments sont de sa propre conception. 
Les fonctionnaires chargés d'enquête sur 


l'événement parviennent quant eux la 
conclusion que l'homme n'a! pas hésité 
sacrifier son appareil pour fhire/la promo= 
tion dudit parachute et montrer son impor= 
tance cruciale. Eversole, rapidement ren= 
voyé, entreprend de dénoncer les nombreux 
dysfonctionnements de l'Air Mail, lesquels 
ont coûté la vie à bien des pilotes. Il reçoit 
le soutien de nombre de ses collègues et 
ses assertions sont prises suffisamment at 
sérieux pour entraîner le renvoi de plusieurs 
managers de l'Air Mail. 

En 1922, le lieutenant américain Harold 
Harris devient le premier membre du Cas 
terpillar Club, organisation informelle dont 
le bur est de rassembler des personnes qui, 
alors qu'elles se trouvaient à 


en perdition, ont eu la vie sauve grâce à un, 


parachute 


Pecherches 

& découvertes 
archéologiques 
L'Afriaue 


L'ésyptolcsie en ple 
‘expansion 


L'archéologie égyptienne fuit ses/premiers 
pas en 1798 et 1799, avec les recherèhes 
menées par les savants qui accompagnent 
les troupes de Napoléon Bonaparte, puis 
dans la première moitié du. XIXe» siècle, 
avec les découvertes réalisées par des érus 
dits qui voyagent dans le pays. Ainsi, dé 
1828 à 1829, Champollion remonte le Nil 
jusqu'à la deuxième c4 alors que de 
1842 à 1845, le Prussien Lepsius explore de 
nombreux sites et s’aventure loin au sud) Sue 
le territoire de l'actuel Soudan: Toutefois, 
elle apparaît véritablement avec Auguste 
Mariette, qui systématise là recherche sr 
le terrain afin mbler tous les &lé 
s_ permettant de reconstituer | 
toire de cette civilisation, Du 12 novembre 
1851, date à laquelle il met au jour l'entrée. 
du Serapeum de Memphis à Sagqara, et 
jusqu'à sa mort au Caire le 18 janvier 1881, 
il effectue d'importants dégagements sûr la 
plupart des sites et fait une impressionnante 
série de découvertes majeures. Nommé dis 
recteur (ou maamour) des antiquités ÉgYpa 
tiennes en 1858, c'est également lui qui crée) 
ce qui deviendra le musée du Caire danse 
but d'abriter les innombrables trésors qu'il 
recueillis. Son successeur, Gaston Maspero} 
‘dote d'une structure plus forte le Servicedes 
antiquités de l'Égypte = qu'il dirige de 1881 
à1886, puis de 1899 à 1914 -, œuvre pourla 
préservation du patrimoine archéologique, 
er lutte contre les fouilles clandestines: Pour 
le musée du Caire, qu'il réorganise, Mas= 
pero écritle Guide du visiteur, traité maintes à 
fois réédité, et dirige ln, constitution dus 


aracte, 


le rass 


me 


Catalogue général, lequel compte bientôt 
une cinquantaine de volumes. On lui doit 
‘également, outre des trou 
ationnelles que nombreuses, la création au 
(Caire d'une école française, le futur Institut 
Frañçais d'archéologie orientale. 
Delafin du XIX** siècle à 1914, les fouilles 
ne cessent de croître en nombre et en am- 
fpleur Elles sont organisées par des u 
fversités ou par des sociét 
péennes, dont l'Egypt Exploration Fund 
pour laquelle travaille Flinders Perrie. Si la 
guerre de 1914-1918 interrompt temporai- 
rement les recherches, celles-ci reprennent 
(sitôt le conflit terminé et connai 
lessopéencore plus important qu'aupara- 
want À de très rares exceptions, elles sont 
effectuées par des égyprologues, des spé- 
ialistes de l'écriture : 
tique Égypre sont en effet recouverts d'une 
Quantité astronomique d'inscriptions dont 
J'importance est capitale. Une poignée d'ar- 
hitectes reçoivent quant à eux la mission 
d'érudier er d'entretenir les principaux sites 
Ja plupart de ces hommes sont des Occi- 
fdentaux; néanmoins, en 1925, un dépar- 
tement d'égyptologie est créé à l'université 
‘duCaire, si bien que les savants égyptiens 
vont par la suite occuper une place de plus 
‘en plus importante, Parmi eux, on trouve 
Selim Hassan. En 1929, il entreprend des 
fouilles à Guizèh, prémisses d’une longue et 
riche carrière d'archéologue 
Les années vingt sont bien sûr marquées 
Ipar d'importantes découvertes. En février 
1928, alors que Pierre Jouguet vient de 
sprendce ses fonctions de directeur à l'Ins- 
=> Gi français d'archéologie orientale, les re- 
menées par Bernard Bruyère dans 
|heté ouvrière. “D Dir el-Medineh (vallée. 


savantes euro- 


sent un 


les vestiges de l' 


de Thèbes) aboutissent à 
d'une tombe qui n'a été que partiellement 
pillée durant l'Antiquité, celle d'un arti- 
Sennefer. Le 23 février 1929, 
à Deir el-Bahri, la Metropolitan Museum 
Egyptian Expedition découvre la tombe de 
la reine Meryet-Amon, fille de Touthmôsis 
IIL et épouse d'Amenhotep II. Cependant, 
c'est une autre découverte qui frappe sur- 
tout l'esprit des contemporains. 


la mise au jour 


san nomm 


Le tombeau de Fou 


nkhamon 


Novembre 1922. Depuis des mois, Howard 
Carter mène des fouilles dans la Vallée des 
Rois, aux côtés de Lord Carnarvon, qui 
finance ses travaux. Jusqu'à présent, ceux- 
ci nont guère été couronnés de succès, au 
point que l'aristocrate britannique, las des 
vaines dépenses, songe à jeter l'éponge 
Carter l'a cependant convaincu de les pour- | 
suivre encore une année, et il vient de s'atta- 
quer à un secteur particulier de la vallée où 
ses ouvriers ont découvert, dans les rochers, 
des objets qui semblent avoir été utilisés 
lors des rites funéraires d'un pharaon. Le 4 
novembre, un escalier puis une porte sont 
dégagés : il semble s'agir de l'hypogée de 
Toutänkhamon et, à voir son entrée scel- 
lée et murée, il y a tour lieu de croire quelle 
est intacte, Cêst là chose exceptionnelle 
car la majorité des tombeaux mis au jour 
jusqu'alors ont été abondamment pillés. 
Plus tard, il apparaîtra toutefois que cette 
sépulture aussi fût visitée durant l'Anti- 
‘quité ; mais les voleurs, sans doute surpris, 
repartirent sans rien emporter. 

Pendant plusieurs jouts il ut pratiquer une 
ouverture dans la porte, dégager un couloir, 
franchir une seconde porte. C'est seulement 
alors que les archéologues peuvent pénétrer 


ie 


L_ N£le 9 mai 1873 à Swafham, dans le 
= Angleterre), Howard Carter a 
apps la peinture auprès de son pére} 
‘Aussi Jorsqu'i se rend en Égypte à l'âge) 
MnIdei dix-sept ans, c'est d'abord comme. 
(pente qui offcie auprès de divers 
Harthologues, desinant notamment es 
sciplres et les nsciplions du temple 


mème, en auociacte, archéo= 
“hogue el égypoloque, est recuté en 
1669 comme inspeceur général per 
Sens des antiquités égypiennes. et, 
DenLi02; lors qu'l supermise les excaya) 
ons entreprises dans La Volée des Ris, 
Li Hécnune les tombes d'Hatshepsout et] 
DAGe Toutnass I. En 1905, sute à une} 
Llalercalon avec des Lurstes auxquels | 
«lreluse de présenter des xcutes, Cats 
ler démissonne e, pendant vos ans, 
DA 6e consacre à la penure. En 1607, par 
Mfentemse de Gaston Maspero, son | 
pairon au se du Senice des | 
rencontre Lord Camanonl 
d'antiquiés qua entrepts | 
recherches en amaleur EL qui so4e| 
«te sacondre Le servces dune pet 
Rome phs ouérnentéo Dübte abs | 
“olaboraton qui atout, on 162,0) 
EH découverte de la tombe de Tout] 


Moquetie du lombeau de Tin Hinan exposée au musée du Bardo, gère (Photographie de Vols An 


dans l'antichambre où, devant leurs yeux 
incrédules, sétale le matériel funéraire du 
pharaon, incroyablement abondant, in- 
croyablement luxueux. Pendant d 
ils explorent le reste de Ia sépulture, décou- 
vrant une deuxième salle où 'entassent 
des objets et des meubles similai 
la chambre funéraire elle-même. À l'inté- 
rieur de celle-ci, enfermée dans quatre 
carafalques, un sarcophage et trois cercut 
= dont l'un est fait d'or massif ! - repose la 
momie de Toutänkhamon, intacte. C'est 
enfin dans une quatrième 
chéologues trouvent le coffre à canopes où 
res du roi. 


puis 


ièce que les ar- 


ont été placés Les vis 
Les trésors découverts par Carter en- 
flamment l'imagination du public qui, 
des années durant, se passionne pour les 
richesses de l'ancienne Égypte. Pourtant, 
Toutänkhamon nétait qu'un souverain 
somme toute modeste, et sa tombe est It 
plus petite de 
la Vallée des 
Rois. On se 
demande, dès 
lors, quelles 
merveilles 
devaient _ac- 
compagner 
les plus grands 
monarques 
dans leur ul- 
time voyage 


Algérie : 


de Tin- 
Finan 


En 1925, prs 
d'Abalessa, 
dans le Hoggar, 
‘on découvre un 


le tombeau 


monument sans équivalent dans le désert 
saharien : un vaste édifice présentant les 
caractéristiques des mausolées berbères 
Gl possède donc des chambres, des chis 
pelles et un déambulatoire), mais où se 
conjuguent les influences de la Méditers 
ranée, du Sahara et du Soudan. Avant de 
pouvoir l'explorer, il faut d’abord déblaÿér 
les rochers qui le recouvrent entièrement, 
Enfin, des archéologues peuvent fouiller. 
l'une des chambres, Située au sud-ouest 
du monument, dotée de longues dalles 
horizontales, elle est censée contenir une 
alles ne seront ex- 


sépulture. Les autr 
plorées qu'en 1933. 
Les recherches débouchent sur décous 
verte des restes d'un lit de paradésen 
cuir et en bois dont les décors, simples 
et rectilignes, le font remonter A laipés 
riode préislamique. Sur cette couches en 
position repliée, est étendu un squelette. 
Sept bracelets d'or sont acérochés à1S0m 
avant-bras gauche, tandis que sepebras 
celets d'argent ornent le droit  sur/sa 
poitrine sont déposés un anneau d'oreb 
des grains de collier, perlés asse2répans 
dues dans le Sahara et que l'on ditd'oris, 
gine carthaginoise ; près de son épaule, 
une cupule contient de l'ocre. Parmiile, 
splendide mobilier, on découvre aussi 
une lampe romaine et l'empreinte d'üné 
pièce de monnaie frappée sous le règne 
de Constantin le Grand, entre 308 er 
324 de notre ère. Quant au squelétté, 
bien qu'il présente les ‘caractéristiques, 
d'un individu de sexe: masculin, illa 
d'abord été interprété comme celui d'une 
« femme de race blanche », de grande 
taille, rappelant les silhouettes égyp= 
tiennes des monuments pharaoniques. 
Sans doute est-ce la raisonipour laquelle, 
ce tombeau fut considéré comme celui 
de la légendaire Tin-Hinan. : 


DE PRÉCIEUX VESTICES DE L'ANCIENNE 


THÉEES MIS À JC 
VERTE D'UNE 


D? DANS LA DÉCOU- 
JVELLE TOMEE 


Par R.C. Folger 


De précieux vestiges, denPla valeur estimée varie 
entre 15 et 40 millions de dollars, ont récemment 
été découverts suite à ouverture d'une tombe qui 

urrait être celle de Toutankhamon, qui régna sur 
LÉgypte, il y a de cela 3 000 ans. 


Les premiers objets à soffrir aux regards des ar- 
chéclogues furent trois magnifiques lits de parade, 
chacun fait de Pois doré aux sculptures délicates 
et orné d'une tête de lion et d'autres figures em- 
dlématiques. Sur ces lits reposaient d'autres cou- 
chages dorés, eux aussi magnifiquement sculptés et 
incrustés d'ivoire et de pierres précieuses, ainsi que 
de nombreuses boites d'une facture exceptionnelle. 
Ces boîtes étaient incrustées d'ébène et d'ivoire et 
parcourues d'inscriptions dorées. Une des boîtes, 
couverte de péinfures représentant des scènes de 
chasse, contenait des robes d'apparät richement 
Brodées, des pierres précieuses, et des sandales 
dorées: Sous l'un des\lits se trouvait le trône de 
Toutankhämon, le prémier des trénesd'ancienne 


Egypte à nous être révélé et l'une des plus belles 
œuvres d'art jamais découvertes. Il y avait aussi 
quatre chariots richement décorés d'or et iferustés de 
pierres semi-précieuses, le tablier en peau dé léopard 
du conducteur pendant encore du siège, Deux sta 
tues taille réelle du roi, tenant un bâton et un sceptre 
doré, se faisaient face, les traits délicatement sculptés 
et la coiffe incrustée de gemmes. On trouvait aussi 
dans la pièce nombre d'instruments de musique aux 
formes étranges. Il y avait aussi des vases en albâtre, 
à la facture très complexe d'origine inconnue, ainsi 
que de magnifiques pièces de poterie vernie. Furent 
trouvées aussi de grandes quantités de nourriture 
destinées aux morts, en. accord avec les coutumes 
particulières de cette époque. Parmi celles-ci.se trou 
vait du bœuf embaumé, dans des récipients ressem- 
blant à de gros œufs de Pâques, qui était en excellent 
état de conservation bien que difficilement comes= 
tible. Dans l’une de ces boîtes furent aussi trouvés 
des rouleaux manuscrits qui on l'espère, dévoileront 
de précieuses informations archéologiques. 


Explorations et défis 


Explorations et défis 


Cast dans la tombe de Tousankhamen, le suceisur des aies 
qua dt désert le pla grand trésor et les plus rares relip 


La derixième des deux premières chambres, reliées que les deux statues du roi montent le garde. On 
entre elles par un passage ouvert, était dans un te … espère que cela puisse être la chambre mortuaire de 
désordre quelle laissait deviner que la tombe nétait  Toutankhamon et des membres de sa famille, mais 
pas, restée inviolée tant que lon 
après que les portes n'aura pas dis 
aient été scellées, suite posé du contenu 
aux rites “funéraires ‘actuel des autres 
du roi défnts Du hambres, cette 


mobilier et d'autres question ne 
objets, similaires à trouvera pas 
ceux trouvés dans la réponse. 


première chambre, 
étaient. étroitement 
empilés en hauteur, 
d'une manière telle 
quelle amena les 
investigateurs à pen= 
ser qu'une partie de 
l'attirail — funéraire 
fut amené précipi- même la “roche 
tammént dans cette d'une petite col= 
chambre pour le pro- découvre: du Jiné située au 
téger des voleurs. pied d'une des falaises de la célèbre Vallée des Rois, 
Cegquise cache derrière les portes scellées de la troi= | proche du site de l'ancienne Thèbes. D'autres tombes 
sièmesalle soulève bien des questions, car cestici- royales ont été découvertes dans cefte colline Il est 


La tombe ‘est 
située plus pro= 
fond que celle de 
Ramsès VI, qui 
fut découverte 
quelques années 
auparavant, et 
al été creusée à 


Butte rabeus ns la alée 
_— 


n°12 (pièce 


À imcrption cr 


d'ailleurs remarquable que l'entrée de la tombe de travail épuisant abandonné par ceux qui frrent 
Toutankhamon ait pu échapper aux regards des les premières découvertes. En creusant parmi les 
sombreux ouvriers et autres excavateurs quai pierres situées en dessous de l'entrée de là tombe de 
fs, oœupés Ramsès VI, leur regard 
à <hercher cpérimenté Les fit bien- 
des secrets de tôt déceler unp* ouve 
la néropole Lure dans lé \mur. En 
thébaine: || continuant de creuser, 
Peut-être À ik dégagèrent une parte 
que les soigneusement dissirhu= 


Hrême proxi lée et fermement scellée 
mité avec | Ce passage ménaït à un. 
des sites déjà escalier de seize marches, 
exploré les puis à un passage, long 


conduisirent d'environ sept mètres 
à penser qu'il cinquante, au bout du- 
ny avait pas quelse trouvait une autre 
lieu de fil porte encore mieux scellée 
ler les strates que: là première. Après 
inférieures. que la porte fut ouverte 


La den Enr que défilé et que ls 
verte est le rangée de marches qui dexendent trois hommes. réussirent. 


résultat de la persévérance de Lord Carnarvon et } à se glisser à travers, ils furent récompensés par la 
de ses deux assistants, Howard\ Carter et B. Cal découverte de la première chambre. 
lender qui Seize atmées durant, ont poursuivi le 


Explorations et défis 


L'Asie 


Une mystérieuse civilisation 
dans la vallée de F'indu 


Le bassin de l'Indh 
britanniques, est & 


au nord-est des Indes 
lement une région où 


À les archéologues sont très actifs. En 1856, 


les travaux entrepris pour la construction 
du chemin de fer Karachi-Lahore avaient 
entrainé la découverte de l'antique cité 
d'Harappa (province du Pañjab), mais aussi 
sa destruction partielle, puisqu'on utilisa les 
briques de ses édifices afin de réaliser Le bal- 
last de la voie ferrée. Toutefois, à cette occa- 
sion, des antiquités furent recueillies, dont 
des cachets portint des représentations 
animalières 


ographiques d’un type jusque- 
On envoya certains d'entre eux au British 
Museum, où ils ne manquèrent pas d'int 
guer les experts, de les faire s'interroger sur 
Ja civilisation dont ils étaient Le produit. 
Après la guerre de 1914-1918, pour en ap- 
prendre davantage à son propos, Sir John 
Marshall, directeur du service des antiqui- 
rés de l'empire des Indes, lance un grand 
programme de recherches dans la région. 
C'est ainsi qu'en 1921 et 1922 des fouilles 
débutent à Harappa et à Mohenjo-Daro 
(province du Sindh). Au grand étonnement 
des archéologues, on dégage peu à peu les 
ruines de cités très étendues et particuliè- 
rement évoluées, bâties selon un plan en 
damier et comprenant un système d'égouts 
publics et des aménagements sanitaires. 
On prend alors conscience de l'existence, 
dans la vallée de l'Indus, d'une civilisation 
du bronze particulièrement brillante, qui 
culmina approximativement entre 2 500 et 
2.000 avant J.-C. 


à inconnu. 


Araa : Ur et ses tombes royales 


Les premières fouilles sur le territoire de 
l'ancienne Mésopotamie débutent au mi- 
lieu du XIX2% siècle, alors qu'on ne connait 
guère l'histoire de ce territoire qu'au travers 
de la Bible. Entre 1843 et 1844, le consul 
de France à Mossoul, P.E. Botta, lance des 
recherches à Quyundjik et à Khorsabad. 
Les Anglais Layard (à partir de 1845) puis 
Rawlinson (à partir de 1851) offcient à \ 
mrud et Assur. À l'époque, les deux nations 
sont lancées dans une véritable compétition. 
En lieu et place d'archéologues, ce sont les 
consuls et les agents politiques qui mènent 
les fouilles. 
Celles- 
ci vient 
avant tout 
à récupé- 
rer tablettes 
cunéiformes 
et reliefs 
sculptés, 
n'hésitant. pas, 


nsi que des inscriptions pic- 


pour ce faire, à détruire les constructions en 
briques crues pourtant d'un immense intés 
rêt scientifique. Ce nest qu'à La fin du XIX 
siècle et au début du suivant que la situas 
tion évolue quelque peu : des méthodes plus 
scientifiques et des techniques d'excavation 
plus soignées sont adoptées sous l'influence 
d'archéologues allemands. Koldewey fouille 
Babylone de 1899 à 1917, tandis qu'Andraë 
soccupe d'Assur de 1903 à 1914: 
Interrompus par la guerre, les travaux ren 
prennent sitôt l'Iraq placé sous mandat bris 
tannique. Intenses, ik ont cependant Chan 
gé de nature : plutôt que de se procurer dés 
trésors à tout prix, on veut mettre au jour, 
des monuments, découvrir des antiquités êt 
établir une chronologie précise, En la ma= 
tière, la traduction de nombreuses tablettes 
cunéiformes, datant déjà de plusieurs dé 
cennies (elle est particulièrement précoce 
pour la langue assyro-babylonienne), est 
d'un grand secours. En 1922, le British 
Museum et l'université de. Pennsylvanie 
joignent leurs forces pour organiser une 
grande campagne de recherches à Ur, dont, 
la direction est confiée à l'Anglais Léonard 
Woolley. Sous sa conduite, on dégage no 
tamment les bâtiments du quartier Saëré, 
Surtout, on découvre une série de luxueuses 
tombes royales, véritables demeures souter= 
raines emplies d'armes, de bijoux et d'objets 
précieux de toutes sortes. Ces sépultures 
témoignent d'une pratique unique pour Ja! 
civilisation sumérienne : les hécatombes! 
funéraires par lesquelles on sacrifiait une 
foule d'hommes et de femmes appartenant 
À la suite des souverains ét des grands per= 
sonnages afin qu'ils puissent continuer à les 
servir même par-delà la mort. 


La Syrie, nouvelle passion des 
archéciceues 


Longtemps, la Syrie fut totalement néglis 
gée sur un plan archéologique. À Ja fin du 
XIXt siècle et au début du siècle suivant, 
cet état de fait évolue quelque peus:'des 
fouilles sont lancées à Carcémish (1878); 
à Sendjirli (1888) er à Tell Halaf (1899), 
tandis que Palmyre, à laquelle on s'intéresse 
depuis 1853, accueille des chercheurs allez 
mands en 1902 er 1917. Toutefois, cesnest 
qu'après la Grande Guerre, lorsque la Syrie 
passe sous mandat français, que la situation 
prend un tour radicalement différent” 

En 1920, les recherches reprennent à Car= 
cémish avec Hogarth et Lawrence: La 
même année, grâce un trou creusé par un) 
tir de mitraillette, on découvre des peintures 
à Doura Europos et l'on prend conscience 
de l'intérêt archéologique de ce site situé 
sur les rives de l'Euphrate. En 1922, Franz, 
Cumont y entreprend une campagne de re= 
cherches, la première d'une longue série qui. 
se) prolongera, avec. d'autres archéologues, 


jusqu'en 1937. Dès lors, les Pre 


! 


Fa 


Photographie aérienne Ur prse en 1927 


multiplier dans toute la Syrie 
notable de la région de l'Euphrate -, don- 
ant l'impression qu'on essaie de rattraper 
Je retard accumulé au siècle pré 
débute très vite à l'est des monta 
dant La côte : en 1921 et 1922, 


à l'exception 


# vaille à Tell 
Î à où, en 1285 

pharaon affrontèrent le es lors d'une 
Bof" bataille qui marqua I fin de l'expansion 
|: égyptienne. 1924 et jusqu'en 1929, 


è 


avoir mené des recherches à Khan 
Robert 
s'intéresse ishri 
a fin de la décennie, on trouve à Minet-el- 
Beida, non loin de vestiges mycéniens, une 
tombe contenant encore tout son mobilier, 
que Claude Schaeffer ent 
ler en 1929, inaugurant les recherches sur 
üne côte syrienné jusqu'ici délaissée. On 
peut enfin mentionner, entre autres trou- 
ailles, les deux palais d'époque 
que François Thureau Dangin dégage à Tell 
Ahmar et à Arslan Tash de 1928 à 1931 


prend de fouil- 


assyrienne 


Palestine : 
sur les traces de la Eible 


Durant la majeure partie du XX siècle, 


l'archéologie au Proche-Orient est domi- 
' gi 


née par l'intérêt pour la Bible. Certains, 
par leurs recherches, entendent prouver la 
réalité des récits quelle contient. D'autres 
veulent seulement trouver et décrire des 
vestiges appartenant aux époqui 
e, à l'instar d'Edward Robinson qui, 
51, publie Recherches bi 
tine. Ce territoire, bien sûr, su 
rét particulier et, à l'approche et 
du XX des archéologues œuvrent 
à lareconstitution scientifique de son passé. 
Robinson a d'abord identifié les sites, puis 
Clermont-Gauneau a recherché et inter- 
prété les inscriptions. Trvaillant principa- 
lement en Égypte, mais sérant rendu en 
Palestine en 1890, Flinders Petrie a quant 
À lui mis au point des méthodes de fouilles 
er la classification archéologique basée sur 
les céramiques (laquelle sera 
employée par ses successeurs, Bliss, Maca- 
lister et Duncan Mackensie). 
Quand Ia région est placée sous mandat an- 
fglas, après la Grande Guerre, les recherches 
connaissent un nouveau développement et 
sont menées par des équipes expérimen- 
tées disposant désormais de méthodes plus 
efficaces. En 1927, Flinders Petrie revient 
en Palestine et commence une longue série 
d'excavations sur des sites importants tels 
que Tell el-Jemmeh et Tell el-Ajjul. En 
septembre 1928, John Garstang entreprend 
des fouilles à Et-Tell, dans la vallée du Jour- 
dain, que certains archéologues considèrent 
comme le site d'Aï, cité détruire par les 
troupes de Josué. Les résultats de ces tr: 
% Maux nont jamais été publiés de manière 


qu'elle 


ques en Pales- 


e un inté 


au début 


formelle, Gars 
un court rapport, que la découverte d'une 
céramique de l'âge du Bronze | 


ing ne mentionnant, dans 


Europe 


Les sites 
de Eran 


£retagne 


la période | 


Lorsque débute le XXE» siècl 
du Néolithique sur le sol britannique est À 
déja étudiée depuis des décennies. Mais, en | 
dehors des pratiques fünéraires et du mi- Ÿ 
nage du silex, les connaissances demeurent À 
vès lacunaires, notamment en ce qui | 
concerne l'habitat er la vie quotidienne. Les 

fouilles menées par M. et Mme Cunning= 


Sratuetie d'un dieu ass, découverte à Gaina, 


ton à Knap Hill en 1908 et 1909, amorcent 
un tournant qui ne se concrétisera toutefois 
que dans les années vingt. 
En 1922, M. Kendall, recteur de Winter- 
bourne Basset, entreprend une première 
excavation à Windmill Hill, petite émi- 
nence située dans le comté de Wiltshire 
| (sud de l'Angleterre), près d'Avebury et 
| de son célèbre cromlech. Kendall a porté 
A | son attention sur ce site car, deux siècles 
plus tôt, l'antiquaire William. Stukeley 
| avait repéré un fossé entourant Ja colin 
| de sureroit, l'endroit était connu pour être 
| une source abondante de silex tallés. Les 
| recherches de Kendall se concluent par la 
| 


découverte d'une poterie qu'il estime da- 
ter du Néolithique. Les années suivantes, 
Crowford, un archéologue, mène campagne 
contre le projet d'installation d'une station 
À de rélégraphie sans fl à Windmill Hill, ce 

qui risque de détruire les vestiges enfouis 


sur les lieux. Si cest pour d'autres motifs 

que le gouvernement aban- 

donne finalement son 
projet, les efforts 
de  Crowford 
ont néanmoins 

La vénus 

de Doini vèstonice 


permis _ d'attirer 
l'attention sur 
le site. Ale 
der Keiller, riche 
trentenaire pas- 


n= 


sionné d'arc 
logé, rachète 
une grande pa 
tie des terrains 
et, en 1925, 
entreprend une 
importante 
campagne de 
fouilles. Ache- 
e en 1929, 
elle permet le 
dégagement 
d'une partie 
du réseau 


Œ de fossés 
ceignant 
l'éminence, de 
la plupart des 
reliant entre eux et d'une 
petite moitié de la zone délimitée par 
l'ensemble du réseau. Elle permet, aussi, la 
découverte d'impressionnantes. quantités 
de poteries (provenant d'environ mille trois 
cents pots distincts), de silex taillés (qu 
vingt-quinze mille pièces) et d'ossements 
animaux, dont les squelettes complets d'une 
chèvre, d'un chien et d'un cochon. Ont éga- 
lement été mis au jour quelques ossements 
humains, ainsi que des craies et des pièrres 
travaillées, Keiller publiera peu sur ses 
découvertes, à l'inverse d'un autre archéo- 
logue, Stuart Piggott, qui se servira des. 
résultats de ces fouilles pour définir ce qu'il 
nommera la culture de Windil Hill ». 


Explorations et défis 


À la fin de la période, un second site majeurs, 
est exploré : il s'agit de Skara Brae, situé sur 
la principale ile des Orcades, au nord) de 
l'Écosse. Durant des millénaires, ce pêtit 
village datant de la fin du Néolithique est 
resté enfoui sous les sables, lesquels l'ont 
protégé au point de le: conserver presque 
intact. À deux reprises, d'abord au milieu 
du XIX®* siècle puis en 1924, des tempêtes 
6 ngue protectrice, Enfin, 

en 1928, Vere Gordon Childe commence 
À travailler sur le site. Ses recherches, ter 
minées en 1930, amènent le dégagement 
de huit maisons dont le plan est dérivé du 
é à angles arrondis, et dont les murs son 
grande épaisseur. À l'intérieur, on. 
trouve un foyer central bordé de pierres êt 
des lits clos de la même façon, des buffets 
et des sièges de pierre, ainsi que des niches 
creusées soit dans les murs, soit dans le sol» 


le dégagent de sa g 


d'une t 


1cze 
la controverse de la décennie 


Nous sommes le 1" mars 1924, à Glozel, 
un hameau dépendant de la commune de 
Ferrières-sur-Sichon, dans le département 
de l'Allier. Alors qu'il laboure un champ,un 
jeune paysan nommé Émile Fradin dégage 
c fossé muni de pierres. C'est le 
point de départ d'une série d'étonnantes dés 
couvertes : les jours suivants, des objets ap= 
paremment très anciens sont trouvés dans) 
les parages ; au bout de plusieurs mois après 
que d'autres se soient joints aux fouilles, tels 
linstituteur Benoît Clément ou le docteur 
Morler, venu de Vichy, ce sont environ trois 
mille pièces archéologiques qui ont été dé= 
Des harpons, des figurines d'os ou: 
encore des galets gravés figurant des rennes 
se rapprochent, par leurs caractéristiques, de 
vestiges du Paléolithique vieux de quinze 


un étran 


terré 


Emile Fradin dans son musée 


he 

ie 

A ins que par Je déchrations en 1928 de Glozel tune upechere. 
UE 


ji 


x 


mille ans. D'autres, comme de rudimen- 
faires haches de pierre polie, des poteries 
‘dont quelques-unes ornées d'un visage, ou 
“des statuettes en argile rappellent des objets 
‘du Néolithique datant de six millénaire 
Mais !ce qui suscite le plus grand intérét, 
fce'sont des tablettes constituées du même 
matériau et sur lesquelles sont inscrits des 
atant des similitudes av 
écritures phéniciennes et 
avec des caractères ibères du premier millé- 
faire avant notre êre. Et puisque des signes 
identiques sont aussi trou 
à des représentations de rennes, sur des ou- 
fils ou des bracelets paraissant remonter à la 
préhistoire, ils laisse 
bilité pour le moins stupéfiante : l'écriture 
Séraitnée en France, il y a quinze mille ans, 
soit dix millénaires avant quelle n'appa- 
raisse en Mésopotamie ! Par ailleurs, elle 
aurait été inventée par des hommes pra 
fiquant la poterie, alors que celle it 
jusque-là connue que pour le Néolithique. 
Woilà une hypothèse susceptible de battre 
en brèche les théories les plus largement 
révolutionner les connais- 


s, parfois mélés 


‘entrevoir une possi- 


l'histoire humaine, Du moins, 
Sitelle est vérifiée. On comprend, dès lors, 
quelle monde scientifique prenne l'affaire 
très au sérieux, Se développe ainsi, jusqu'au 
“début des années trente, une intense polé- 
mique qui fair les gros titres de La presse et 
que viennent émailler plusieurs épisodes 
judic 
Diuncôté on trouve ceux qui défendent 
l'authenticité de Glozel. Très rapidement se 
rallient à eux des personnalités qui, comme 
Salomon Reinach, directeur du musée des 
“Antiquités nationales, critiquent les théo- 
ies faisant du Proche-Orient le creuset de 
toutes les grandes découvertes humaines. 
Par la suite, ils sont appuyés par les conclu- 
Sions d'une commission comprenant Ar- 
nold Van Gennep, ethnographe fameux, 


deux professeurs lyonnais, MM. Soderman 
et Couturier. Le premier affirme que des 
empreintes digitales anciennes ont été trou- 
vées sur les briques et les poteries du site, le 
second qu'un ossement découvert sur place 
remonte à la préhistoire. La même année, le 
chef ue du Maroc, M 
Russ: € que des masses néolithiques 
prov 


du service hydrologi 


va 


ant du 


ahara présentent des signes 


similaires à ceux des objets glozéliens 
L'autre can 
Glozel une imposture. Cest le cas, de 
pour nd nombre de spé 
préhistoire ou pour René Dussaud, épigra- 
phiste célèbre pour ses connai 


rassemble ceux qui voient en 


écritures phéniciennes (il a 


Fradin de contr 


açon). Leur point de vue 

24 septembre 1927, 
à Amsterdam, l'assemblée générale de l'Ins- 
fitut international 
la constitution d'une commission destinée 
rassemblés et 
même. Com- 


est bientôt conforté. L 


anthropologie déc 


à examiner les éléments déj 
à mener des fouilles par el 
posée de scientifiques reconnus (le Belge 
Joseph Hamal-Nandrin, la Britannique 
Dorothy Garrod, l'Espagnol Pedro Bosch- 
Gimpera les Français Pierre-Marcel Favret 
et Denis Peyrony, ainsi que les Suisses Ro- 
bert Forrer et Eugène Pittard), elle publie 
son rapport en décembre 1927, affirmant 
que les gisements de Glozel sont des faux. 
Le 28 janvier 1928, parvenue à la même 
conclusion, la Commission des monuments 
historiques refuse de. cl 
après, constatant que la famille Fradin fait 
payer l'entrée du petit musée abritant les 
trouvailles, la Soc 
çaise dépose une plainte pour escroquerie, 

\ ce qui entraîne une perquisition au cours de 
laquelle la police cherche vainement un ate- 
lier de faussaires. Par la suîte, une enquête 
du service de l'identité judiciaire de Lyon 
aboutit aux mêmes constatations que celles 
de ln. commission internationale de 1927 : 


sser le site. Peu 


été préhistorique fran- & 


Le ste do Skara Braa! 


I st de Chichèn I, 
Perpas Frederick Catherwood en 1843 


Si aucune charge ne sera jamais retenue 
contre Émile Fradin, s'il gagnera même son 
procès en diffamation contre René Du 
saud, cette conviction finit par s'imposer 
grâce aux nombreuses preuves réunies. Par 
‘exemple, certains objets paraissent avoir été 
introduits dans les gisements, tandis que, 
sur plusieurs d'entre eux, on a détecté des 
traces laissées par des outils métalliques 
colorants industriels. De plus, il est 
apparu que les fameuses tablettes gravées 
de signes mystérieux se dissolvent lorsqu'on 
les plonge dans l'eau : comment croire, 
alors, quelles aient pu survivre à des millé- 
es d’inrempéries ? Mais aussi pertinents 
soient-ils, ces arguments ne suffront pas à 
nseurs de Glozel 


désarmer les dél 


Les Amériaues 


La Carnegie Insti 
Maya Research Proer 


En 1913, l'archéologue Syivanus Morley, 
qui désire mener des 
maya de Chichén Itzé, 
met son projet à la Carnegie Institution 
de Washington, une organisation fondée 
à 1902 par Andrew Carnegie dans le but 
er la découverte scientifique. La 


fouilles dans la cité 


au Yucatan, sou- 


d'encour 


proposition de Morley est acceptée et, de 
sureroit, il se voit nommer premier direc- 
za Research Program créé cette 
À travers ce programme (qui 


teur du M: 


même anné 


se prolongera jusqu'en 1957), la Carnegie 
Institution va financer les fouilles de sites 
mayas situés au Mexique et dans les autres 
pays d'Amérique Centrale, Dans un pre 
mier temps, ce sont surtout des recherches 
archéologiques qui sont menées. Mais à 
parür de 1929, date à laquelle Alfred Kid= 
der est nommé comme nouveau directeur 
du programme, celui-ci acquiert un cars 
tère interdisciplinai ù 
des anthropologues étudient les. Mayas 
contemporains, des linguistes s'attellent au 
déchiffrement des inscriptions hiérogly= 
phiques mises au jour 


e plus marqué 


erte des cités mayas 


EXC] 


0 


Chichén Irzä est le premier grand chan: 
tier archéologique de la période. Au XIX 
siècle, des excavations y avaient déjà été 
pratiquées, En 1904, après avoir racheté les 
terrains sur lesquels se trouve la cité, l'Améz 
rieain Edward Herbert Thompson! avait 
dragué le cenote, un gouffre situé à l'extré 
mité nord des ruines. Il entendait vérifier 
légende selon laquelle, en hommage au dieu 
de Ia pluie, les Mayas précipitaienti dans 
l'eau des objets d'or et de jade, maïs aus 
uvrit 
des squelettes et des ornements sacrificiels 
au fond du cenote. Toutefois, les fouilles 
débutées en 1924 avec le financement de 
la Carnegie Institution et sous la direction 
de Sylvanus Morley constituent la premières 


des victimes humaines. De fait, il! dés 


Contrat entre le Mexique 


et la Carnegie Institution 


7 


Un contrat a été signé entre le gouver- 
nement mexicain ét la grande organisa- 
tion scientifique nord-américaine pour 
l'exploration archéologique de Chichén 
Itzä, Yucatän. Le contrat est valable 
pour dix années à compter du 1“ janvier 
1924. Les fouilles se feront chaque an- 
née de janvier à juin, et les monuments 
mis à jour seront protégés de telle sorte 
qu'ils n'aient pas à souffrir des intempé- 
ries pendant la saison des pluies où les 
travaux seront suspendus. Les fouilles 
seront surveillées par des inspecteurs du 
Secrétariat d'agriculture et des travaux 
publics, mais sans qu’ils interviennent 
dans la direction et l'exécution de ces 
fouilles. Tous les objets recueillis restent 
la propriété du gouvernement mexicain. 
Les exemplaires semblables seront dis- 
tribués ainsi qu’il suit : deux aux Musées 
de l'État du Yucatän, un à l'Exposition 
régionale de cet État qui a été établie par 
la Direction d'anthropologie à México 
même, les autres pourront être répartis 
entre les Institutions scientifiques na- 
tionales et, si le Secrétariat d'agriculture 
et des travaux publics le croit oppor- 
tun, entre les Institutions scientifiques 
étrangères recommandées dans chaque 
cas par l'Institution Carnegie. Avant 
d'être répartis, les objets Seront réunis 
à Chichén-Itzä ou à Mérida, dans un 
local approprié, pour être étudiés par les 
membres de l'expédition sans que la du- 


CE Y 


rée de ce dépôt puisse excéder trois ans. 
La publication des résultats des fouilles 
appartient exclusivement, et pendant 
trois ans après leur conclusion, à la 
Carnegie Institution, mais le gouverne- 
ment mexicain a le droit de traduire et 
de publier tous les travaux au fur et à 
mesure de leur impression. La Carnegie 
Institution doit employer aux fouilles 
40 000 $ or mexicains au minimum et 
annuellement. Tous les machines-outils 
et vivres nécessaires aux fouilleurs se- 
ront exemptés de tout droit de douane. 
La Carnegie Institution a le droit 
d'étendre son enquête aux questions 
anthropologiques, linguistiques, histo= 
riques, architecturales, etc. Elle pourra 
également demander des permissions 
spéciales pour faire des recherches sur 
d’autres ruines de l'État de Vucatän, à 
Campeche et dans le territoire de Quin- 
tana Roo. 

Le gouvernement mexicain { collaborera 
à la conservation des ruines de Chichén- 
Itzä pour une somme de 16 000 $ mexi- 
cains prélevés sur le budget général 
affecté à la conservation des ruines du 
Yucatän: 

On ne peut que se féliciter qu’une en- 
tente soit intervenue entre le Mexique 
et la Carnegie Institution, entente qui 
va permettre l'exploration systématique 
d’une des provinces archéologiques les 
plus intéressantes du Nouveau-Monde: 


Pau Rvet 
oumal de la Sort des Amércastes, Année 1926 Volume 18, Numéro 
PP. 363-304 


{2 lcimpagne scientifique de grande ampleur, 
“organisée. dans la ville, L'année suivante, 
Manuel Gamino pratique des excavarions à + 
Kaminaljuyt, Guatemala. 

# L'année 1926 est particulièrement riche. À. 
parti de cette date, sous l'égide de la Car- 
#.  negie Institution, Oliver Rickerson dirige 
des fouilles à Uaxictün, cité du Guatemala 
redécouverte par Morley dix ans plus tôt, et 
‘dont Frans Blom a dessiné le plan en 1924. 
Pour sx part, Thomas Gann explore Coba 4 


ion sur la côte orientale du 


(Yucatan), cité depuis longtemps connue ci f + À 
* par les scientifiques, maïs rarement visi- PEYucarin. - Une expédition, composée 
tée car très dificile d'accès. Gann étblit JUS" Grp Méson, (Herbert ] 


Spinden, du Peabody Museum 
Ludlow Griscom ct Ogrlen Trevor 
MeClurg, à quitté la Nouvelle Or: 
Jéans le 9 janvier 1926 pour Belix 
(Honduras britannique), avec l'objet 
d'explorer jusqu'en mai, à bord d'ur 
petit bateau, toute La côte orientale di 
Yucatin, en poussant des pointes vert 
l'intérieur. 

Cexe expédition a déà donne 
d'excellents résultats ; M. Masor 
‘annonce en effet au New-York Time: 
à découverte des ruines de cinq cité 
maya sur une étendue de 15 milles le 
Long de In côte. Les deux plus impor: 
tantes de ces ruines semblent être 
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Fe Te ik ‘espagnole à avait Si ues ruir 
set Mesure oulleapide a désmuvertune Ve 


en terrasses dont l'éude 


teur sur 6 pieds d'épaisseur touchan: 
là mer auenord et au sud. À 


à Davila s'était 
à Vi RE, où l'exception de Tuluum, cest la seul 


1 2 nom pas donné 


ex res bien reçu par 

A qe Le res ésienr en 
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te de Muyil 


peintures murales d'un style différenc 
de celles de Tuluum, Chichén Itzéet 
Santa Rita’ À Paamul, se trouve une 
groise tour ronde à quatre terrasses, 
Elle ne possède qu'une seule petite 
‘chambre qui était située au, sommet 
de la tour. Ayant pu obtenir de 
Indiens … des ” indications sur. 
l'emplacement de Muyl, l'expédicion 
sy rendit. Elle y découvrit une dou- 
raine de constructions et six temples 
‘en assez bon état, mais de nombreuses 
butres ‘indiquent Jes emplacements 
d'autres édifices quiont été détruits. 
“Trois des temples appartiennent à Ja: 
dernière période archéologique maya, 
après l conquête de parties du Yuca= 
tän par les Toltecs. Le principal de ces 
temples est une haute construction 
dont le toit est un des! premiers 
‘exemples connus dans l'époque maya 
(Artand Archacology, vol. XXI, n04, 
avril 1926, p. 247). 


H. J. Spinden est rentré à New York 
le 23 mai avec de belles collections 


“thnologiques: 


? M. Bach 
dou dela Société des Améncanisles, Année 1925, 
Volume 18, Numéro 

PLST4-37S 


un Compte-rendu décrivant les vestiges et, 
Je transmet aux archéologues de la Carne- 
ge Institution qui, par la suite, organisent 
plusieurs expéditions sur place. Autre pre- 
mière en matière de description détaillée, 
celle qU'Enrique Juan Palacios donne de 
Chinkultie, dans à province mexicaine du 
Chiapas. Enfin, de 1926 à 1927, le British 
Museum finance les fouilles de TA. Joyce à 
Lubaantun, site du Belize où une première 
‘expédition avait été organisée au début du 
siècle. 

Les années Vingt voient également la redé- 
couverte de plusieurs ruines mayas. En 1926, 
Je site guatémalkèque d'El Mirador est pour 
Ja prémière fois visité par des Occidentaux : 
cette zone est l'unique source connue à ce 
jour des « Codex style Ceramics », des céra- 
miques peintes particulièrement fines. Tou- 
jours en 1926, l'expédition Mason-Spinden 
met au jour la cité de Muyil, au Yucatin. 
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